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Herr Doctor Adriaan MAERTENS 
T .. ;.., W"nnr~ble conda né à mort 
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bloque 
la GRIPPE 
.en,..ane -tuLi.t ( 

La grippe ! N'en ayez plus peur ; 2 comp rimés 
d'« Aspro » pris à temps dans une boisson chaude, la 
hloquent en une nuit. L'exphcabon en est simple ; la voici: 
la gnppe est une attaque tnfecheuse et microb ie nne ; v->tre 
organisme se défend en chmmant les poisons; mais ù peut 
ne pas réussir. Il faut donc l'aider tout de suite à reag1r avec 
« Asoro » q ui est un véritable antiseptique inte rne • 
coupe la fièvre, di~sout l'acide 
urique, favorise la sudation 

La grippe s e trouve ains i é liminée. Prenez « Aspro » sans 
arnere-pensée : ù est idéalement pur et n'aüccte n1 le cœur , ni 

: l 'estomac. C'est s1 vrai Que même un enfant peut en p rendre. 
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LUMBAGO RHUMATISMES 

DOULEURS MENSTRUELLES 

A 540 

« ASPRO » 
coupe la gr ippe instantanément 

SouUranl -l'un début d• gripp1, ,-al 
pri.a un comprimé • .il.apro • tn.:tc u11e 
tu.sst dt tht, et un1 dtmi-litv.re apr~Jt 
j'en ai repri4 un accond el flli cot1~1'1fé 
la diminution de la fiêvrc tl l'r.r11ufora· 
Jion. rapide du bile• prot'OQVftl 11ar 
Io toux. 
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Herr Doctor Adriaan Maertens 
Un v1tux proverbe dit avec profondeur: Il y a plus 

d'un ane qui s'appelle Martin. Nous n1 sommes pas 
asse: calt en onomastique pou1 a/fi1mer que Maertens 
soit u11e transcnpt10n flamande de Martin. Mc1is ce que 
nous pouvons affirmer , c'est que le nom de /\faertens 
1st copieusement banal au pays de Flandre. 

Ctttt cuconstance. en apparence bt'n:gne a peut· 
ltre ttt la cau>e /ormtllt du dlplo1able grabugt que 
i·1tnt dt p1ovoquer rtlullon a I' Académ11 royale fla· 
mandt dt l'tx-condamnt d mort d'Astene Il a pwssé 
dans lts plis. au •tin d'une foule de Meu riens dlpoun•us 
dt toute or1111nalité qui n'ont mlme pas t'tl capablts dt 
trolhar 14 llelgique. et qui sont restés d·un dbt$ptrant, 
d·un !:>anal loyalisme Et ainsi il n'tst ras du tout para. 
do•al dt drrr que lis hauts /ails du sieur .\IDtrttn> 
étJitnt tomht's dans le plus lftharg1que oubli seuls s'en 
sou1•enc1ient, bien entendu ceux qui pou.1s(rent en 
stoemellnch sa candidature. Parmi ses malades, quel
ques-uns sans doute, comme M. Henri de Man ou la 
famille /luysmans. devaient étre au courant, mais com
me11t supposu que hl. Holvoet ou M. Paul Van Zeeland 
l'eussent ttO Et quant cl M. Merlot , quant d M . Spaak 
dont nous i·enons une fois encore de constater la soli 
drtl physi<1ut. Ils n'ont Dieu merci 1amaa mn eu d 
/Jlrt dans l'usine sJmtarre que Maertens a édif1ft au1 
rrvts de la l.)S Ils ont donc homolo;;ui sa d~s1i:nation 
al"ec le mime soume qu'ils eussent açporU d conférer 
un rrh triennal dt /ittlr.zture cl quelque "~Scur P1et1e 
KroUdop. 

l.orsqu'on ' rlfll'ch1t un rnst.lnl. tt s1 1 on pouvait 
oublier ce qu'il y a de honteux et de trisle dJns cette 
histoue on la lrou1•era1t drôle Si l'on rous.'e la ré· 
/leuon un r··u plus lom . on y découvre un cns1·1gne· 
ment d1;:n1• d'N" retenu. el que voici: Lorsque se pro· 
duisit en 1916, Ir mouvement activisle qui al>oullt aux 
peines cnmm1nt'es en 1920. l'opinion beliie s'lndlRnll 
sur la trahunn , mais nt s'intéressa gu~re cl la personne 
d" traitres Sa11f Doktor A uiiust Borms , pédaszoaue 
dipomane et wrbtut, mais non dépourvu d'un certain 
pittores<1ut, .wcun d'tiu n'atteignit d 14 grandt publl· 
crU C:es traitres lta1tn/ sans relief. vraiment dt trh 
petit• ueurs 

Il 
Le sieur Maertens, dont il nous échoit dt parlu 

aujourd 'hui, ne /ail pas exception cl la rtgle. Tdchon1 
de reconstituer sa biographie. Il naquit en 1885 dam 
la province d'Anvers, de p.lrents petits fonclionnairu, 
dans une famille plutôt lillérale, ce qui, soit dtt 1n ~ 
sanl, est assez peu propice cl la fièvre flamingante. Ver• 
1905 il entreprend a I 'UniversiU dt G.inJ ses tlu· 
des de mtdenne. De mtdiocre• tludes. il esl aiourni 
J dit-erses repri$es. tt mtme une fois, il doit 
doubler une annle Ce n 'tst pourtant pJs. il cella 
triJque. un <'ludwni qut tau t!e la politique au lieu de 
farre de l'h1Stolog1e Il est assidu aux cours, ne boit 
ras ri a la r~putation d'un bon garçon pas tr~s bien 
doué, qui ne Jéltsle r.is le heau 'ttt, mais sur la con
duite duquel il n'y a 11fn de wai·e à rele1•er. Unrque 
signe particulier. f$t flamingant d{cidé, mais parait sin
ctre. Vient la guerre et le 2 septembre 1916, il est 
nommé professeur etlMorJmaire a Gand. Le 2 oclobre, 
tl est secrétarre de la facultl' de Mtdecme. le s mai. 
Il est professeur ordmmre A l'rnJuguration des cours, 
banquet solennel: il festme ai•ec Jes officiers allemands, 
} la tal>le de :•on Bissinii 

Le 4 février 1917 il entre au Conseil des Flandres, 
rrem1~re éJition. il /aa 1 artie tgalement du àeuxièm& 
Conseil. celui qui dl trôna le rot A lbtrt. 1 i.:e-rrésiJtnJ 
du Gou1.-ra'1d de Flandre et membre fort actif d ·un 
iirand nombre de comm:ss1ons subséquentes, il s e/forcc 
d'entrer en rùpport a:ec ~·an Cauuelaert, qui repousse 
ses ai•ances: le 15 tuillct 1917, Il est le rromoleur de la 
déltgation qui s'en fut il Berlin tandis que Borms va 
prtcher 14 bonne parole actn·i te au front de Flandre, 
Maertens visite le front JllemanJ au Cltemrn des Dames, 
fait des con/trcnces en Allemagne. lance un message 
d von Falkenhausen rour dtplorer la pute de cet homme 
assu1ément distingué que fut lt génhal-oberst Freiherr 
Moritz von Bissme. un père dnnt nous avons eu le tort 
de ne pas apprécier les g4teries. Lt retour des Alliés 
interrompt cette Idylle germano-/1..imrngante, et sans 
s'aJtarder d sauver le mobilier de son cabinet médical 
de Deyrue qua la populwtion a mis en pi~ces. Maertcru 
st réfugie en Holl ~nde en un iit~te de magnanime pra-

VERMOUTH .· . · · . ··' 
' cC ' 

MARTINl·DRY 
SÏmpose pou~ vos Cocktail.S ·,. 
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Cheveux souples el brillants ... 

une coiffure impeccable 1 
N oire formule o Io "BRIL
LANTINE aux Amandes 
Douces • vous permel ce 
mlrocle. Et vous resterez dons 
noire trodition, rien qui 
•ncra11e, rien qui soit 
ftodf pour vos cheveux. 

d1ne1, aprts avoir organisé /'exil dune purtre de ses 
çomplictS. Comme nous l'avons clll, c'est un altruiste, 
c'est un bon gros. 

Bltn tnlendu, el malgré qu'on ait >JUl/.11e reu bc>US· 
culi St$ pénates, d n'a ri<n pudu aans la bar.arre: 11 
palpe J reu près ZO 000 balles ror an dtruis le d(l>ut 
dt son action; pour l'ipoque c'est as.e: 1al1 S1 l'on 
veut un roin1 de comp:ra1son, citons un chiffre. en 
1919 le mar,chal Foc.h, glnhalls• me Jrs armt!es 
inttr.illl1frs, gagr:ait :4 .000 /ran s rar an 

En Hollande. l'Uni1·us1té d'l t1td1t lui l•1t une situa· 
twn il est assistant c} IJ Faculté de m1'dN1ne '•'Cllon 
de rJJwfogrr. ,\fuis on est , 1tr~mrmen1 ./1tfi11le en 
Hol/anJt' sur les mt'rotes techn1~1ie.- J11 , urp> rn,e•· 
g11ant, l.a science pure n·,.,, ras 11• luit J,· ,\lm·rtens. 
Il ne tt 1n'it pJs cl l'treclrt où '"" rit</ dt scr1•1,e l'ap· 
pt~L lt m«!àiocrement Il OUl'lf ,) r1111111111c r1r 1.1 Iron· 
111 re, d ,\f!Jdtl~urg, un cal>l't t • i1 ras nr4 d1· ll~'~cs 
1:iM1•r111 le con>ulter. Il a rcpJ"t 1) 1 ttt chi «>n Jer. 
ruer uamtn de nr derme r• a '"' JI a a 111s l'<'qun·a 
l<'n 1... .e le51c d'un certain sa1011.f,..1e /! n man· 

LIRE DAI~S CE NUMERO 
Le Pttlt P.ûn du J tud1 \ ;\l ( OJJC"noll.-. 'lr.aot1<. UO 
Lf'1 \tld.t~ dt 1 \ '.'f'm .. llnt •• •• U'.! 
t:n bock o\tt 1'tJ Suske, r-wtu.lltur l1 tar1dld.&t à l'.\ca 
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que d'.i1ltturs pas d'hab1/e1t rsycholcg:que: Il i1 un otl· 
rieur aimable, Il sait pJrlcr au1 pauvus diables tt ltur 
donner l'illusion que lùut Ira b:en •. 

Ill 
La Belgique ro111'fe ses porles aux anciens proscflts. 

Uaertens regagn,· lle)•nu, th<'dtre de ,es d(b11ts. l'i lcl 
il a l 'idée de fondu un centtt mtdical modèle, quelque 
chose de pharamint'U\ la rfa)Uatwn en nickel et lùqul 
gris d'un rt1•e d'lmlanltolf Inspiré par lt Knock dt 
Jules Romains. 

La trou1·.iillt' a t'll de construire ça dans un rate· 
lin perdu, loin des unlrt• ob le malJde est trop rr~s 
des mldtcillS, des cliniques riults. Dans la lht~af.te 
d' Astene. comme EsculJpt dans sor. ltmrle en Ept
daure, les p~ltrins de la douleur crorront trouvtr des 
conseils d'autant plus pclc1cu1 qu'il lt'ur aur.z /3llU 
chemirer plus l"n~ttmps pour se les entendre délivr~r .. . 

L'entreprise rtusslt pltrnemenl On va J Astt>nt 
comme on t•a d Schtrptn Htui•el, en p~lerlnar.e Dts 
malades nous ont dl/ l'atmosrlrlre qui règne dans le 
tortrl/ard où s'emb.irquelll. en gare de Gand. les lero
tants péré1.1rinanl 1·ers Aste11e: c'est une atmospll~re 
de foi, d'imploration, d'llyp11ose 1iaU11ique. 

Mais, dira-t.011, c'est un homme de génie, 1•olre 
Maertenst Atten.1..:1 C'est surtout un malin, qui s·est 
pénétré de deux tofritb. Primo . le malade modem• 
exige un dlmr dt· m.ichrni>me m<'dical supra-luxueux. 
Ça le //Jt/t, de s:tmir au milieu J,·s pomres. drs ma
nettes. des appau1li llutri~ues des microscop.·s ll~ants 
et sous l'lrlat des lampes mysttr:euses: roui cret·er, il 
veut faire ça Jans du rlrolm. Suurido, il est fructueux 
et sans ~rand Jans;a. pou1 un me'dec1n directeur d'usin1 
à d1J11nostics de f.Jlft trJ1•a1llo des équipes de prati
ciens qui i:u;:r's au muts, /uont toutes les eiploratrnns, 
routes les arrahses dt'l1catcs · sm-mlme, on 1ugera sur 
pi/>res, c'esl·.l .trre sur le rapport de< technicien< 4 
~uftS On ser.1 J~ doctr111 Synth>se. Prononce: ça 
en prenunt l'.itlit11Je ,f11 prn,rur de Rodin. 

Fort de as dru' P""' 1pes Maertens se lance il est 
la11cé BicnMt il pMsM1· Jans Aslene trois élahfüse
me11ts Son Jom1ri/e rrorie u11 swa où il hé/>er~e des 
ma'adts co<>trs J 1 ent /r.mo par tour et enfin sa c/1ni
?U• darrt rrr.1" allons dire 1111 mol. Amutons que comme 
li n" a ras Je rharmarltn don• J' <ndro11 il cumul• 
comme le rtrmet I.1 loi et durrnse lui-méme t'lut1111i
re< t'/ rotions Ce n·est plu< Esculare Er1daure e>I 
enfoncé c'est le hn'd1ng drs 11uhuons' 

On entre dans la cltmque de .u,ertens. nous r.ico11. 
tait une de <ts cl1rntcs urs "' ou o heures du mJlln. 
On rasse dti·ant le grand rrttre t·as 3 heures èe 
l'aprts-m1Ji. Quarante ou cinqw111te clients au moins 
marrnent hahituetfrment dJn< la salle d'attente Arrls 
aroir subi une rremi~re uplr>rJtion celle de IJ 1>oi11se 
dont il conl'ient dt mrsurn l'upostume il.< sont con
duits de salle en salle Je uuichet en guichet. Ici ils 
cr.zchent. cl plus loin 1/s .tc'f<'qucnt. di/leurs on /rut /uit 
une piqnre au boui du Jor~I ri d.rns cette cellule cr ils 
absorbent un liqlli.t• qu '011 leur pompera dJns tt• tt 
Wtrt lf'ft\S Unr 'rmi 1

1 "'Jft! J.., rn .,rrhp Pr. roni. ~Ur 

une piste ad hoc. f!rtl quand ils arrir•ent de1•Jnt le 
Dieu leurs cors ou rltd ont lil·ré tous les seuils on 
a pris le poids mown de leurs che1·eux et 1/s ont subi 
'11 ,11mrn '"C\'('" ,,. '. ' n,f f ,.,,, "'''' ont 
appltit Jmourtul rour lt nt: en trômrette ou rour le 
n•: d /J l!Ttc>JUt 

li< sont p1odlE11tusrmtnt 1mpres.1onnés 
1 or.<qae la clltnU au1 noue contra le récit de <on 

ody<sét b Astene o/>lrnl enlrn l'au.1ience du g,r inJ 
chef. celui·CI lui Jil aiec t11er,;1e, confiance et douctllf: 



- 1• voua assure que Je n'ai paa l'int~nlion d'attaquer le Parlement... 

Je Touclrais simplement aller au café du coin boire mon White Star Léopold. 
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"°'" estomac n'•st pas •n ordre (uw maag is niet in 

order ! .. 
Quelquts jours plus t..rd tilt rtctl'ait unt p-1110,1 

qu ·elle absorba av•c dévotion. elle garda de cette entre

vu. l• souunir lt plus pieux et continue d sou/frit de 

l'utomac 
Nous a1•ons connu d'aulres fidèles du docteur Maet

tens. Ils sont u141nimes d vanter sa douceur. son ama

b1llU. d loua I' '""' dt 1u ch.veux, qui sont dt ne111t. 
Il la fraJchcur de sa face qui ut poupine. Certains sont 

11udris. d'autres croient l'ltre. Quelques-uns sont morts. 

Mias t et c· est IJ un accident commun d nombre dt 

clients dts calnntts médicaux: Il n'y a rien d dirt • le 

ccup ut rlguUer. 
Voit.! en bref, quelques notes 1ur lt docteur Marttns 

Nous n'avons rien dit dt sn travaux scientifiques. tt 

n.1us nous en exrusons. Le carps médical nous aflirme 

qu 'il n'a 1amais publil utU liane 
Ttlle ut donc la physlonomlt mldlcale du D' Matr

t<1ns Cette incarnation flamande du D' Knock prltt

rl>it tout <impltmint a rirt. A uc un ptu de mlpris si 

Cl sin1slrt personnage n'avait pas apporté US sinistres 

fQJl<>l1 d l'incendie qui couve tl qui menace dt consu-

1'l<lr la Btlgique. 
IV. 

Rou ~ tm1t dt ceci une morale des morales Nous 

M prlttndons pas que le docteur Maertens ,1 un 

mlcham homme. C ·est simplement un assez triste sire, 

~u: .:evr,lll se cGnttnltr de gasintr lar11ement sa vie d 

apr.'s se.< exploits au service de 1· Allemagne, se 
t1nir roi On chuchote dans les nul eux médicaux 

q Il est lt poulain dt Daels. tl qu'il pourrait rempla

cer d I' l!nn•ers1ti de GanJ, ne Sttll.i qui se retirtra 

birntôt. Ritn si ('a lui chante 1 pour nous. nous en bal

lons l'ail \fais qu'il nt se /.is.e pas d'illusions. Des 

appit1ts Juproporllonnts n'ont jamais rien valu aux 

t1tom.ics moyrns Les mfdec1ns (et mlme les flamln

gJnts) ne chhlssent qut peu et confrlrt bruyant d 

standardtsJteur, ~t et n'tst un secrtt pour ptrsonnt 

qu'ils ont fort mJI accueilli une nomination qui, toute 

politique mlst a rart nt se fustilia ll pas Et ainsi 11 

se roumJll qut M.ierttns. un 1our rencontr.21 la ptlure 

l'orange Autrt' moralr Cette alfa1tt susc1tt1t sottt

m~nt nt fait pas du tout honnlur .iu sens politique ni 

dt M. Spaak nt dt M Mtrlot, ni de ceux qui ont 

pfllt<si c~n<riemment d l.i nomination du traitre. C'tit 

une pravoc.ilion mutrlt qui ne rarporltra rien /J IJ cause 

flamande et d1serfdllera un peu plus n• trt machine d 

/lor11•ernn Pour r.ittr.irtr crttr nh1111•aise c .. rrte . Ill. 

Sraak a bttn \•oulu nous assurtr q11t Maerttns dtsor

ma1< ~tait contrnt de la RtlR•~ue. que <an.< se rerent1t 

de f11utes qu'il n'estim,• ras 111•oir commises il com

mrnc:ait d 5' sent1t unr 1·eint IO\'aliste Po«1Me \lais 

lt crin, c'est qu'd l'instant oil lt sieur .\IJl'Tltns com

mence d <r sentit rontrnt de la Rrl~ique, il est un nom

tr• arrriclable dt Rrlu< qui commtncent /J ne plu< 

c rire content< de Clllt' nouvelle Rtl~iqut et c't•t 

tout /usttmtnt cria qui rtnveru le prnM~me ri pour

rart nou< mtntr torll droit d une rurturt d"11nitiw tl 

tnf le q111 <trait la rutnr t'connmiq11t d•J rnn1ilomtr ri 

bl'/11e et 411e b1•a11cn11r de l>nns rsrrits con<i11~rent 

comme /Jta1e hi'/ < • 

Car enfin ' quoi bnt. m lch1 r Te< mots •I mJsquer 

le< f.1il< ~ I 'orininn r11Mrq11e rresqur unanime ,tans 

Ir ~uJ du ra~< rit rr f• n.ttmerit irratte .le la tournure 

que rrenJ not1t roltt1qur et u1ta1ns 1'</t•ntronnt~lts 

lor< du dt•,,11u l'ntr .rur,1ient 1>11·n f,11t d'I' songer m~me 

tl surtout dan' l1·ur inllrN tir •Mal ou 'ils n'ont r.i< 

perJu Je 1·11c. oh rour ça non ,\JJrs reste J <J1orr s'ils 

l'ont b11n compt1s. et si l'opinion nt leur ftra pa,s 

pa)·er c• manque de c(lurage ~ 
Quint d l..i ma/fia nation.illstc flamande qui pouuu1t 

so11 œuvre de dlgradauon nationale J l'Jbt1 dt la couar

dise parltment.Jirt. la mesure du mipris qu',·lle a ruur 

cette mime or1n1on st rivlle dans le choh qu el!t a 

fait; puuqu'll lut fall.11 un lrJitre, file 1 a choisi du 

plus mU1ocre acabit, tl c'est sa façon de nous nargua. 

L'importance de noire réaction montrera si nous mbl

tons cet outraae. 
A/outons enfi11 que s1 le docteur Maertens rtg1t!tt.11t 

vraiment sa trJh1son dt 1916 el noumHJil rl l't1,a1d dt 

la Belgique les bons sentiments dont ,\1. Spaak lui /lllt 

crldit, Il aurait donné sa dt mission rour t parRno au 

pa)ls le dtc/Urtmtnt dont nous <ommts t.'mo1ns H11n 

au contraire, il remet ç il trahit unt secondt /!JI• 

~~- '""-

Le re t it Pa. in. d.u J t: " d.Ï 

A Monsieur Copenolle 
s(r .dège - - · 

Lorsque noue pénétrÂme• dana le petit café où, 

pipe à •, bouche, voua fait~• votre whist quot1d1en 

avec \1 amia Beulemans, \1eulemeeset et Boaae· 

mana. ..>tre voui: résonna: 
" Grande mraère 1 11 

Maïa elle ne vibrait paa comme d'habitude . Lea 
quatre demia poeés Nr la table étaient intacto et 

nul jeu ne e'étalait près d'eux. 11 nous suffit de voir 

votre viaaire pour comprendre que votre exc.laml\tion 

décriva:t, non pas l'épi.ode d'wie partie de ca1tn. 

mais l'étal du monde. Cet état. vous le jug1e:t déses

péré. Et 1r. vos camarades dépriméo. au p11tron aou· 

cieux, 1r. la serveuse neuranhénique, vou• fai•iez pré

voir la iruerre pour le printemps prochain 

On dia.ail devant Briand . d'un scrutin où la gauche 

homais:enne a»a't donné comme un •eu) homme : 

• C'étaient les él~ct1ons du Café du Comme1ce. • 

Et le vieil homme d'Etat de répondre : " Pas du 

tout! il y avait là des gens aaru. mandat qui eapé

raient devenir députés, des déput;s qui espéraient 

devenir m:nistu:s. dt'e ministres qui esp;ra:enl de .. 

venir Président du Conseil · c'étaient ltt élections 

du Café de l'E.pérance ! '' 
Vous, l\1onsieur, el tous vos compa!Vlona, depui1 

quelque temps v~ êies ],., <Irai~~·• du Café du 

Désespoir 
Comme vous parli~z de celle l(\lerre 1elon voua 

inév:tab!e. nous noua sommes perm•s de \.'OUS de: .. 

mnnder qui la rerait. à qui. "' où 
Vou41 nous Tt'l?ardût~11t av~c mépris Vous nous 

répondîtes : • Lisez !e• journaux ila l'en. 
~ous lf'~ avonti 1ut rt 1!~ nou:-o t>mp.~::,-;.ent d~ 1o:e 

JI. nou• ont montTé l"rnnex:on pacif'quf' du 1'ord 

de l'Italie par le .\lidi de la France La fo1mu.e : 



.. 

0 Anêtez-moi ou je fai. un malheur• n'avait jamaC. 
dépa..é jlüquÏci. en latitude. la Canebière. 
Qu'elle ail été repnl<' el i.llu.trée,_ ?es Alpea à 
Rome, par Ica plu.a importants .q~o1id1en1. ~I ~ne 
con.&retion émouvante dea affuût~ franco-11ahen· 

""voua hau..âtea le• épaules : • Et lea fu•ila qui 
parlent tout aeul. ) • 

Quelqu'un a fort ~em~t. ~it remarquer ~ue !e 
propre cka fuoi!a. c est pr~t~mcnt ~e ne 1am&11 
partir tout aeula. et que a c est vraiment ça que 
certaina attendent pour voo .., déchainer la cataatro· 
phe, ile peuv"11t J'anendre, derrière. ~eur bwcau de 
rédacteur en chef, ""' toute tt&nquiUite. 

1 \'oyona, ne pla..antez pu .• ir:iter.~nt. Bo.,... 
maru. 1 que faites-\'<>UI de la ''!Cloue fa•cut<! en 
f.1pagn<' , • 

~OUa lui répondim" que nous n'en fai11ons ri<'n 
et que l<'.t ~::.P"iinola en feraient ce qw con• ient; 
qu'elle l<'r&it beaucoup moin$ fasc 'te .; lui el tous 
ae,.1 confrères ~n 1tratégie n'avaient pl'~ procl-111mé. 
tolJ9 k 1 ioura, depu-. des mois, qu'elle 1,. 1er11i1: 
qu'à fore,. cJ.. l'entendre di~. les Italiens av&1ent 
fini I>"' le croire; mais qu'il pouvait compter sur le 
nommé Y agu,.. quelques autres génér11ux el tout le 
pruple e9pa11nol pour mettre les cho~• au point <'t 
ka homme• à leur place. 

Ce fut au tour de \leulemeester d'écl..•er : • Voua 
oubliu la France} la France décor•=dérée depuis 
Munich •t entourée d'ennemis. Voilà la. poudrière 
de l'Europ<'I • 

Là .de .. ut, Beulcm11na •e mit à rire : 
• Afions. mon cher! • d:t-il en fransquillonnant 

• Tu chariea! • 
Puia reprf'n&nt eon accent norm&l et eon la'l1tage 

coutum~r. quf"': nous tnm.KrÎvons ici sans reproduire 
IC'.t oavoureux 'b..lgiciamu qui l'émaillent. parce qu'il 
nous parait traduire J' opinion du bouri.:eois moyen 
daru be11uroup de p&ys · 

• i'>hmich, oui C'était embêtant. C'éta;t humiliant 
Mait c '~11\Jt foutrement néce$saire. Ça a écarté 
!"acier des co~. ma'.. ça a mis du plomb dan1 les 
cerveaux \lunich , c'eot le cran d'arrêt. Pour avoir 
amené la France el J'Angleten-e à \lunich, pour 
avoir ain., provoqu-' le sur..,ut de révolte ck• con 
ecienua. Hitltr m.tnte ~e pnx '.\obel d.., )a pa'x 

• Dommage qu'il n'y en ait pa.• un second, dr 
prix, un petit : on le ôonnera:I à \lusaolini, qui le 
partnirere1t ave<: aon cendre Ciano. Car ceux-Ill. 
après \llJ!Üch , on l<"Ur devait tout ck mt,me une 
politeMC. lia avai"11t n6tocié I' enttevue, et, mon 
Dkul un mode.ie. un honnête courtage, eût pu •<" 
compoendre. Au lieu ck cela. ils dédenchent une 
campagne d'injures, de mena.ces et de rodomont" 
des C'était si irrote"Que que la Fra.nec a rigolé 
Mai. elle a compris. Comme elle avait compris en 
oetobre, Ça l'a rendue extraordinairement calme 

• Et ça. voyez.vous, une France calme, c'e•t ce 
qu'il y a de plue empoisonnant pour ceux qui vou· 
draient k ~abuge Ah! si elle sort,.it de chez elle, 
en qu~te d'aventures guerrières. les choses pour· 
raknt tourner autrement. \la.;s sans cela> Vo~·tu, 

~..au. .a..,aJ .. la Aloaa&t• 

Spectacles do t•• au 16 Ci!vrler 1939 
Mercredi 1u: L' .&JGLON. 
W- 1- Men_., ~L. Sc...t.C. L••11••••· w .. -.11 MM. V• 
~· A•ddou.. O. c. ..... P\ .. 171.. Mul••· Tfft•..&. W-. 

Jeadl 2 1 TB.LI•. 
M •• Ht.ld.a N, .. • M ... Rich••~• D• c .. , ••. 
••roredl 3 llANON LEllCAOT. 
ta'.: f!:u'!:•r.i:1 ~~ ~;:00.o., • .,~., -reut••••· 
8amedl a: llme BOTTERFLT. 

~·.:1t~Lt'PtfR°ô~~·• .... k. c. ...... 
DimADohe 5,ea maUn••: 8All80K •~ DALILA. 
W.•~••: M't Ae•f'•· .fi,,.,.,.. O.Ct<llOt ... ~..._ 

SA aolr6e: LB T8ARJIVITOB. 
"-J-~..!l\t~~t 1 MM. O'lull•. ~p._, 
x. .. dl • 1 GOILLAUllE TELL ,,.,.are). 
... .. R..-.«ha.0..•4-~ M\e.C.as.àe.RWt• ... o-..a. 

....._i\;. Oaad.l f'uar~ M .. w .. s..J.k.. 
Kardl 7 t La l\OOTB d'Elll:RAVDB. 
w. ... tt.. •• .n...i....w ..... , lr!M.t..•.v ... ow.. •• ., O..... 

11.!~:lt l-!L!i~RDOM de PLOEJ\IŒL~ 
..... o.. .. ~ MM.c.t .. -.0·1u• ... 
leadl e: L'AIGLON. 
<M••• .... oO..d.- ~ .. \.t Ma_.Hf l•r V.-1 ........... , 
vaa4redi 10 llA.Roor, aa .. uar 'a oai.r.. 
"1•- O. 8rfll'h Priclr.1 MM. R.e•td ... Q. V•• Ol.b.q}h Io? .. 

0.laudi-. M•ri<Q. 
8ama .. tt: FAUST. 
M•• a...•: MM. t~ ... V .. Obb.,..li., M .. ..a. 
Dtm.anoA• t2, •n maUn6e . 

LH QOATRE l\09TAUD8. 
Ma••~ M.n.••a,R~uudi L••P•tau10.n•l1 •1•t.V-~ 

0. è·r-eoc.. eo,.._,, Pat M. Cla .ad•I. Rff"•• 
a\ PAILLA88E, 

.... ~1 ~\t Ae...-a•• L1u al Î••M••:. VW..ul. 
En aolr .. : L• TROOVEl\E , 

M .. Boi>., ~lot p.I ·-..a. \t\.l.C.•Mlk"•a.«:.a.O..-na.•~ 
LQAdJ U 1 llIGNON. 
M ... L "'•"-.a. Y.Yoo~D .. 161 M\l.O"A•I ... R...U... .......... 
llardl H : LA GIOCONDA (repruc). 
\!la ... Hll-'.a N,-a• s-- lolodaa 1 MM. C••i.t ••• IUùud. V .. 

11~~~;·15 . llANON. 
Ma• O. 8·~·: MM. R•••tc ..... l,. Aeiirl.a.. c:.aa..a-. 
~Oo: Cel.!•0111 ait fb!Mr wH 6ce1 .. 11 M 1" n. 

\1eulemee&ter. la. flotte italienne fra.nchir tranquille· 
ment le cap Bon. tandis que des trou~s venue11 de 
Tripolitaine à marche forcée complèteraient lïnves
ti.sement de Tunis et qu .. k• Ethiop:cn<, - enfin 
&eula! - crieraient : • \'ive l'Italie! ~ Et 10:. Co
J>C"'Olle, tu crois que les F.apagnols n'ont !>"" assez 
à faire chez eux, à remettre leur !>"~• en ordre. et 
vont encore s'amu..-r. accoml""gnés ou non de che
mi.es noires. à traver ... r les Pyrénées~ A d'a.utres! 
Quant à l'Allemagne, clic a fe.it des folies, c'est 
entendu \ta;s ..ongcr aujourd'hui à a'an'boutir &Ur 

le mur \laginot, alors qu'eUe ne l'a pas lait il y a 
•Ïx moî•? ça. c'e•t encore plw Ion que de nommer 
k Docteur \laertens Comma.ndeur de !'Ordre de 
Léopold avec palme t Toute votre atrAl~e 901vante, 
mes enfants. voul .. z voue que je vous dise ce que 
c ·est ) c'est des carabiatouilles 1 • 

Ce mot final, ô CoJ)f'noll,.J vouo dérida. Manife&
tement, l'éloquence inaltendue de Beulemana voua 
avait réconforté. L'orateur ··~ngcait, car il a'était 
animé en parlant, et a\&it vidé eon verre. Les autres 
avaient lait de m~me en l'écoutant. Et votTe voix, 
ral(a:llardie Cetle fo: ... lança ;. ttavcr. le café 

• \la.rie, les cartes ... et cinq guew:csl • 



chement 1SOlatlonate Mals li parait bien que le p~t 
a dlt quelque choee d'analo&ue et le m<>t ""l'Tf$1>'1Dd bld\ 
à son att;tUdt 

MJUS alo,.,., poUr<luol •·'-Il d~menu en aartmrn•ant aon 
demenu d \Ille \èntable dL&trlbe oo:m.: la pr- amtrl· 
c:&1œ. alo"" qu'llm parU.t de ante prrsoo ..,..timt .. poli· 
1.>que? n ., a là certainement dta tlerncnl6 de poUtlqU• 
ln.!èteure ~ nooa ~etrona mal. Il semble bltn Qll 
M. Roosenlt.. è. tort ou à rabon.. ae eolt cru "1C1.lrne d• 
manœuuu ""'11~ et CjU'll ait cru de\<>lr y rtpondr• 
par un COUP de boutoir. , 

De la poésie, de la fantaisie 

dans les manteaux d' spon er d• YO)'&it tres canfortablca. 
doot vous tr0uverl!" un chOU< untque au ccc, Oli. ruo Nouvt 

ChAJlts alternés 

A la d1plomAtle des lnvccfües, d<>llt Adolf HIUer eot te 
çand m:ittre et Bll.-UW MU5301lnl 1., dla<:lpte docile, répond 
la diplomatie d<·• mena<ldl plu.J ou moiiu voUen <Se 
M.M Chambull\ln. ROOllt!\l'lt •·t Bohn<t 

Us ~~t été trop for~ 

M. Roooevelt n'a pas wu. Il rA1t dlt ce qu'on lu• avait 
fa>t dire. mala enlln. li a d.t queJqut chose cranal<>iUe. à 
aa,·oir que 11 ~t:S tot.otl~utrea u.t\."-qua.tent tes démocraues, 
la sympathie tout nu moins - et cette ~ympatJùe dev1en
drwt tout de ault< 8'1""'"11.e ~ duo Etats-Unes serait ae
qulsé aux dérnOC111l1!:3. On le savait, mala celt4' deelarauon 
n'tn a pas moua !ait ù BerUn ~t à Rome. a Rome surtout, 
l'e!Tet d une d~ ~cil• .-.sez de3l<ire11ble. 

Pula c'1:3t .M Chamberla n qui y a é•.e de sa petite <ltela
rat•on de solidarité franco-n!lila15e Cda apprendra a 
l'lnénam>ble Ga7dll l dklarcr QI'• lltalle ne retuera!t 5e$ 

soldats d E: ;i:.cne qU< quand r·ranco y aura lnsta\l~ un 
régime totaiita.ire selon la bonne rormUle !asclate 

Et, enlln volc.I b d~larat.on de M Geor&e<1 B, n'-el Pu 
w1 pouce du territoire franç&la ne 11Cra c~e à l'lta\..e. A 
part ce~ b Fran t pr il toUl<'S 'e> conrena Ion.. 
<;ul ~-ra:rnt con -e l l'apca oernmt ~ au ~=t.,t. 

Ces clunta alttmb 11Jnl toUt de rntme assez ra.<iu:ant.s. 
A motns qu à Rome et ;. B!'J'I n on nt so!: ,,...!men· au 

bord ~ l'll • °" l<>' t à !air •oo oe !Mt·ra un~ '°"1d:nt 
t.a~ lureun ~rn<!~tdeli 

AVEC Lhl!Ot1H 0:\ :-OC: B.'IDl:-OC: 
Dit '\! ,_. tn amour expen. 
Mil-' nuas. t •pertl en g1tx>r<1=. 
Te dl.\>)::16 \a chez DESTROOPER 

Lo:io c' .=t l11rations et les d(mentis 

de M. Roosevelt 

Lés déclara ons de M r;ooscvelt annunç. <11. en - .. 
qu·en CM dt con!ht l\Vec les • tolahtntrca ». tes Etnts·U .t...-. 

atru\rnl nux: c6tta des c dêmoc1-attes occi· 
d1.:n'a!tS », ont laJt, d.an8 le monde, un 
t'Uc1.. tJ101 mu. 1'uua ceux qut pensent que 
h mcUleur mo>en d'uréler la lréneste 
d1>1 co,.1 wmnto des dictatures est de leur 
! lr• 68\'0lr que la ~ueire leur sent.Il fa· 

lt-. les accuc1lhltent avec enlhouslllsme. 
ln Allemagne et tn Italie, par contre. 
o·~t.aient dca cria de fureur, un véritable 
délire !artna<ciste. Malheureusement. le 
lend<main. M. _,el\ démentait le 

PJ'UPOll 
A.t-:J dlt u•..Jmont. Q~ en c:ia de cuerre, le5 lronuero. dea 

Btat.-.Unl.i .er11lmt en France? c·est peu propable. Le 
mot tl.illt trop c:11q\l6 151/J' une plua&e de M. Bald'o<ln. Et. 
~l'a utre part. c'~tatt tout de m~rne aller un peu vite en be
- cLi.na un P"J"S qui. li y a ~ peu de c.e.mp11, ètalt taroU-

.1. vnt ète trOP t.>rt, ks eraclleu.r1 lltUtr<!i de la prœae 
.1.<Lenne. lia ont !lru pur lmp&t,cnkr les An11lala oux-m6-
'°""· Comme U y a beaucoup plu• d1"11l~r..a qu'on ne le 
dit qu1 n ont perdu nt leur bon M.·na ni l«ir caprll de 
!ineSS<, le comt.e Clano !A'nalt belluooup ' pcrauadtlf 80n 
opullon publi.que que k 11ouV<!rn-ement cle M Chamber· 
IA!D ne sout.en&lt IA Fran.ce <lut: mollement et pur C«l'f· 

nar.ce, qu'au fond U n'était pas lo•n d'approuver :t'4 1cven
dlœt1ons italiennes et d'lnterJcn!r a Para po.u qu'on l<>lt 

c ~nnable •. 
L·mert&J>le et olhck"1X entre toua • Reeco dd Carlluo • 

unpnma:t le 6 lévrier : c Pour re!UJ!ef de realltuer i .. b:éna 
auJ aOQU!.s •c'est-à-dire !ll C<.rae. Niot, la &voie, la Tunl· 
sie>, Parb ln<a<;ce ai;JO'Jrd'hul la ao:Jdarlw de Lond:a. 
malS le sa;e gouvtrnement de M Qla.nberl&ln H>Udra·Ml 
llM&ntlr de ses l"'Opl"ta mair.s l'œuHe patiente de colla• 
tron.tlon 1''CC rit.aile. fil je:ant la natl<>n in ltmplre brl• 
tann.qu .. d.>ra la bsg•rf<'• C'~'l\ là la q~C3ll00 QUt DOUi 

poocr.s à 1 Anglettrre ~ 
Qwtl!tl<>n blm ;mprodon•~ :.t Cbamberlaln ~t le 

~" mê:ne : 
c J es'tm" devoir d:r• clatrf'!Jlenl q;;e la eolldArl:f del 

.ntereu de b Pnu:ce et de notre ll'l)i m telle que toute 
menace aux ln!~:& vitaux de la Fnnce. d'o(J <;u'ellt irlen. 
ne, p:uvoquerall la ~ratlocl !.mmtd:At<' de cotre ~ll)'i .• • 

Les I:.a'.ten. .ont prf\'en\JS r .. t-ce cc!3 QU< dts:ralt >e 
Machi3•el d'ti P....'1:•l• Oh ., 

Du nouveau pour lea SOURDS 

11 ex>.ste &et.Uri •mrnt ~< .... te S~ Il? 1 phll 
iegen; qu'un bracetet·montre• Il> nt 1nnn1ment plu• P'Jls
sant6 que Jamall rtndant les aona ~r eonductlon oeana~ 
ou par 1·ore1Ue Dem brochure c B •· C•• BelpAmênca1ne 
n. Acousucon 3~ bllul Bu1<:ho!bheim Bru• ·rel 17 67 H 

L'odieuse campagne 

Le• !tallons ne .avent rien de ce que pen!<' le monde 
exterleur. et m~me de ce qui s'y ~· lis ne volent ~ 
de J<>urn&UX 6tran11en uaul, bien Clllendu, let Journaux 
allemands> et leur prtose tronque Ica text«. dtlurme lea 
nouvelles ou en l.llvente avec une tmpudcnct qui n'a Jamais 
été égaltt. 11 faudrait cependant qu·on u.rr1ve à faire savo.1r 
aux gens raJaonn&ble& ~ ce paya, - et now ""'or>a qu Il 
y en a. beauooup. ma.1heuttuM>mt-nt rtdutta au 111,.ncr. - ce 
que le monde civtllsé p<-nM de l'odi."""1 tkmpoogne d ••cl· 
t.auon à la guerre de cta j<>umaux ou 11 n) a plus qu• d"J 
fGllCt.lonn&1rea el dea propo&and!St .. à 11&&•'1, tl Il"& 1111 1eul 
écnva.!n lnMP'ndanl ni un Joumallsl<! dllnt dP cr nom. 

surtout pour les amis de l1'&l>e, pour l<s gens '>Jl ""' 
JIU•re. adrnlraieiu l'ueuHe de red. es!cment l'tcc.mpllc par 
M..-UW. c·esi de la 6!Ui>llact.un d about. puia de la -
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1tno a dlf dqoût. Le but v'.ll est \.l'Op ewr Il a ac.1. a 
fOIU! de bu.Va lmU!ta, c:e faltt pcdre pat.leDœ •u publlr 

fnuiçala, de provoqu.,- quelll\le lllcidrnt Imparable QUI pel'· 

mol.le au Ciano de dœ• que 11talle a 61.é lnsUlt~ et de !aire 
apptl au grand proi,..,wur allt-m&Dd QUI. bien entendu. 
acmlt charié de par1.l'r et d• ~evolr les preml•ra cou.
Tant pla il le monde i'clalt. al la civtllsatlon dlaparalt. 
i;auvu qne Je Dllœ rt I01' Joli irmdre al.ent leur œUstac· 
uaa d 'amoW'-proprr. 

Pour TQS chOOOlal& p0ur VOi conlJ.ler'.a. Mlr_.\'()\l.S 

l la CHOCOLATF.RIE MEYERS. • l, -'venue de la Toi.Ion 
d Or; elle V'OUI aaure la c;uam~ nwumwn pour un prix 

m !nlmum. 

Suite au précédent 
Pllu~tre 11-1-<m ton. <IAna la pttaae rr&.l~, de repro

dulre lea tnsanlth des 1n:erland1, ck• Oayda et autra va. 
IN.a de plwne. n eOt mieux valu IN 1rnorer. rna11 d'une 
façon gfoéralr, l part quelQuea plauanter1ea b.n xçuu. 
bits. la presoc française ttpc>nd avec bcauooup dt d·;n.~ 

a le discours du préllden: Daladitt fut. à ce point de .-ue 
p:u1.U:UJ!<r. d ua tnn ll"rfal'- O::I laisse .laper lea roquets. 
mala nous. 51l«taleW'a, nous eommm~ à trouver Qu 11$ 

10nl rftl)ement lruUPJ:'Ol18blea. On \'OUdra>t qu'Un des 
l ••n<i.o écrlvalna ltalU:ns QUI peuvent encore parler Ubre
rnont, .,..,,,., '1"'11• n'habnent pL'I ce doux pays. un Sfona., 
un Ferrero. d!M'n1 r. que cer!alnrment Ils pen.sent de cette 
odieuse e&mP-'\CD• de pttSst Mal5 m~e et peu~ttt SUJ'· 

IOUI quand on ni mlé et proscrit. U est cruel ~ condolm· 
ner, non pu ..ulnnmt IOD Pll)'I. mali les reprtant&nta de 
~ pays. 

Je diraia hiPn : 11 oui ! 11 

al Je &an!> n 1P ro clCMlUO est en tous polDt& hycitnlque 
Eh bien cl!!a troti r"is • Ow 1 • et allumez·le avec 
con!lanœ e•es• .., tltet un Bdllna fabriqué par les 
Etabllaa.menta Od<>n Warland. dunt la devise ""t toujoun. , 
1 Quallt~ &\ kllll tout. f » 

Un mot malheureux - ---- --
Un de& em.;>d)éo de ;;i ;m p.ip.nde ltalienr..t prt;>oséa à 

l"aboyeaient lDtcrnatlonal a eu ..n mo: ma!heureux 
Po'Jr répondre à la phra.s<- <:.>.> « du pre:.:dent !Wo.se

\ 'elt, dl8ant Que lù trontlére des EtaL&-UnlJI t!t.>lt en Frence. 
cet lngérueux i;utwellte • decla~ <n!re autr"" &<ntl!Jesse;, 
que, dans res co::d tlons. la fro:it~ de l'Ital!• serait 
U'an."l>Or.~e à P'..nama. Ce Jour-là Il tra\'aillalt manl11S1e
mmt da chape.>u de Pa.n.ima. Les habitant& de cette 
république lndt';>tnd:lnte se aoot, e:i e!!et, lichés tout 
rouge: • M Mimollru. d:s<"nt leurs Joum«ux. p:-çnd la 
~l>ûblique de Panam.• pour i'-'by . ..,lnie et l'Onclt Sam 
pour le N~. • 

t.U... Il Y a mleu1 Un narn<1 Ge iiuerre italk'J! et.ml .-n 
rlslte à P!lnama aea ollic.e.~. ulon ~ ooutume. !uren: lnvt. 
1 ~ ~ le pttA!dent de la R.!pJbl~ n leur lall&lt tra
Yel'ltl' la •"Ill• en autn dttou•ertc. A aai:6; rtt<mDUa Cs 

fc:...nt o>p.~ent bu~3 po.r la foule et mène, dlt-0n 
bOmbcu'd~.~ d œut1 pourris. Pour être log.que a•~ lui-même. 
le c.'\Pltsn von M1<.w>'.inl devrait envoyer un ILlltre navire 
do iiuerre à l'aruuna J>'>Ur exigtr des ••eu.se:> et des répa

"' = Or. !le"JI être se: q~il n en !era r:en. Ce n"e."I p.,. 
le moment de ""'°'elU'e &ID< Etn:.&-Uala <!'lnvoqcn la :01 
d• 'Jonroe On ~ con:e:otern de chan;l!.'r un tnterlandl 
Q clnDq::e d enVO)er c:~lour. M'llcbnts !U.'IQU'i Panama 

Pourquoi enlever aes tapi~ 

al :-s qu on pt" • •t.., bat•re sur e.. 'arf' ta!'!., fA.LJgu" avt"(' lt 
t eur • PRf\!ITR 56 chftW r dr r1' • roi !lni.- lr$ 
T 371050 & pc.. ~ r61toutne 5Ur prQ4.:lu,unn d,.. 
cette annonce. 

LEYSIN 
SUISSlm 

lALTI TUOI tS.5 0 t4.SO M t 

• TRAITEMENT DIU TUBERCULOSE 
1 SOUS TOUTES SES FORMES 1 

l'rtx mtnlma Pr n 10 130 rn l!tsb!lsselnenta 
01/ice sui.se • 7o. '1<• 1.ovale. Bru.:i: 

R;,11.> •; Soc. de D~' eloppcment LEYSIN. 

La question des colonies 

Les o>tn"omonts .- 1 eu <1.uis u;.i ry\hme de pl:u en pluo 
picc1ptté. Le dt:C1u11111.:11u.nt dt la pn"S&C nllemande et n..a
llenne contre le ~· esi,,;eut Kwsc• eli qui. du reste, ne parait 
paa a\otr d.it to:it à fa,: ee qu oo !UI a la1t dire, a !:ut ""' 
.;i.:u oublier le d'5Cot.: s d Hltler 

C• dlscoura. depui. Qu on en cunnalt le texte. n"eat pu 
a:IMI 1'&111\JN.nt qu on voula.lt bien le d.ln.. n ne oot.-pe Pu 
les pont.a. C'bt entendu, U ln.i.s;e la \<.i1e OU\'t:rte aux n~ 
c1auo11.t et li ne oonu•nl ~..,. te soutien lol'mel des fameuua 
re1tnd:eat10DE 1tallrnnes, mai.• ta part ~ de cette lon11ue ha· 
rangue qui conc•~ les colonies ~ llSSé% menaçant4. 

Le f'llhrer a nettemrnt pOsê !• ll"CSt on de la resututlon 
des colonies du ReJch. D t3t pe"°W\dl! qu U pourra 1 obtenir 
sans e"JC!"e. comme le toi-ltolre dt'll Su<l<:tes. mals al on 
n'ut ~ .,. rat.c;onnnbtr • 

Ce u·est pas un ult11natun1. ni:us ceb r=mble à un pn!
ulttma>.llJJI. c .. 1 surwut Il 1'}.ngk.erre qi.•U .. a<!resse &'VI· 

d.c:nment. U y a le Cameroun. deanu français, et que la 

France a trans!ormé en ·~ a?OS U y a la pct;•e p&rtle. 

mais fort Intéressante de l Mdenne AfrlQ1.e ortentale .u ... 
mande QUI a été ••nn•xl'e •sous mandat) Il notre Cun&o; 
mftis li y a surtout les \ASl<'s ten1toln!s sous mandat br!· 
tannique, et notamment cette Afrique o<·cldentalc qur le 
Dominion sud-alrtenln ne veut llcher à aucun prtx. Et vol!à, 
cutes. un prc.bleme bien d If .c,;e Il rés dre paci:lquement. 

On a remarqué quo d aprt.- ce dl$CO"~"S. la tamtuse 

~ueauon ukramt nne. la m:m:he •en l"EI • umble ajoureée. 
P<Ut·ftre le prudent llltler sent·ll qu~ la 11uest!on n'est pu 
mLin et. qu·11 ) aurait pour 1u1 dll dan"cr à mettre le feu 

a11 monde •laH. toujours """' preMion, et où toutc-s le, 
ambitions touteS les rr.endtrat..cna ont Clé réveillées. Et 
!llUC lea mal~ctlono r111;r::cs c"ntre le Komtnl<'m et le 
ooJchev\sme 1 jud.alllUe • l'i" d"allusl<.n à 1.3 Russ!e aa.1'
uque L'-'llcmaine De Il:' la cc a pss dans une guerre Id o
logtque contre le ccmmurusme. ~en lequel elle a e--olu6 
tout doL.l'l'.Ticnt d'll4lc\1:-S 

Diplomat!e moderne 

On dlt que}que!o:s de "°" bomm~ d. E t q1' • pral!q ent 
'1De dtPlom.atoe a la petite aeina.ne. Il faut a}o>uttt Il leur 
dkhn~e ~"" œ~te nmnlére d.e la.lre kur est impœëe 

Dans le P<'h'é, Ils Pro<:~dent de to·ne au>.re façon Aln&I, 

de m~e que toua lfll ~l&ea de r<>Ot Us a..ncnt bl~ que la 
d~tat:on q~o:1d.enne clt$ &me bêtona de ~pc:'CllOC'lat 
es: un 1:i.c• œrta!n de bon."° s.ui!é et d~ p:lrla;t ~wUbre 

r sum:ene .. UMo font-ùs ,ro•'lalOn 
di! cr..,. b4:ons de Jacques à un franc. 
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81 atir.w: que aooa p&r&laM un rèclme poln.lque et 11> llal d'llD ~ brui&! oil lei valeura al)lnbUUee IOClt -t=·nq•=et m~ Où 1'\DdJ.vldu ll'elt pltu qU'Ulll lellule cle l'Btat te qUI tend <!.. plua en pilla vers i:ne eorw • cww !!!llD!ame plu. ordonne, ma.a tout &UMI rl&<>urew< .... celUI QUI ~ en R\<&61e. u faut blt!D &\OUer (#Je, dam IOD dYcours. Rit.Ier a dollD4 aux ~uea llbtralee et ..,._.,talrel qu-1quee rudel llQ<lll& dont ..U.. 4evralao• .... profit.or Den.Dt del peuplee armtia. dop6e, gouv.,,,._ • la ~. rêelg:llâl à ~Ir à la volonl<! d'un aeul " a .. • ~ em~r par aucun llCrUJ)Ule moral ou Jurt. d!Qu.. U Olt hld<lllt QU'-1lea ne peuvent plu. a'abandonoer • la ftoCllUÀ cl'Wl b&vard&fe da:oa lequel ellea ant vku. Pout ..._. à Jeun a<hen&lres, elw dolvf'Dt leur empnmt.e< ..-ca1DU chOlf'S. ll nt ~Ut plu.s etre queatlon de donner ... lolain et du bf'llrre t. tout lt monde n leur faudra rt• llODCec à toutea les d~ de lux• et a la bOnne vie ln· IOO.ICl&nk de J...U. 
Oo ocw.mmoo l. le coau>rendre en Pran~. ou l• suraau< Datloa&J Nt IDcontesl*ble. mala U 1 a un• rudt> prnte a lelDOat.er. de chères habltudl'.8 de dlSj)Otea et de roUSJ* knct t. oublier et Pt'IJ~tre aua.J tout u.o neux ~""'nn•I IPbllUque t. llquldtr 

1A oornpttnd..on auss. e en A.nglt-tet"re? Le rearmt· IDl'Dt urlen et rtavat loi protecuoa d• Londree contre lea akla d'avion'!. c •~t tns birll mala l'etabl '-Sement de La eonacrtpUot~ 11DOO du oen lCe ClbJ.pto;re, !<'rail mJeux Quand toua 1.. Angl&I$ &W't>nt • ~ •. comme lia dJ. etDI. qi>e leur emptre eet aU.lll>l mena<:é que la Pranre et q ue l'lndépendl.ncr d'.'ll ret.lte Datlo~ <tJI \'IVt'tlt danA I• 'l'Oi61ll&i• de 1 Alkmarne. nous aeroru beauroup p!U& pn'I d 'un rêslemor.t de compte paclllque rt raisonnable que tout Je monde t.111)fre. mala qui o·eat pu pr~ment ~lut Qu• rAJ~ aembl• dlJPollt'e • proposer •t dont le brillant llt<OOd. mu~ "" aft'llt D~O.-CX'Bteur HJ>f're b•rn pmfittr 

EXIGEZ BASS 25J STOUT 
PALE ALE 

Au bar dN ttel•ments d• comptes. Deux de cee ~ •11ent 
A - Ton ch1lllt.Bll• av.-c '"" iro& bO\UiN'll cl'a C<lte a putaitcruent rèuaal. lia L'ont dotu1~ ce que tu leur deman· clala mals c'eet parce qu'lla •••lellt que fètal4 dernere toi avec mon 1w1D Ma!Dtenaot. à mon tour de taire chan· ter ceUJ< chn raœ. maJs li faut Qu'lla sadloot que toi auaa1 Ill ee pril t. - cloDDer un <'OUI> de main. A. t,o1 de ra~ de la aw.sciue 1 

B - Le tJ>OCDeDt D'llt pu __.. 'NDU, al~lll un peu ... 
A. - AJon. QU<ll I \U te ~- 1 0o D'Mt pu ~ Jeu,. Quand DOUi ·- !orm6 ~ pe&IW ...ad&tlœ. u Malt cllDdu QUI o'ttalt part à d.euz. A D>OD tour de t.oud1e!' Jee lll'O(lt&. 

On n'•n.,nd PN la IUJt~ du dtalo4rUe 

IA llALON DE 'na: de la Cbooo-~ MEYERB - 11 renda-.aua dl la belle ~· Q!neommllloQa de cbol.a et~lm-ble. 

L. France et la ~erre d'Eapape 
L efl~t a.,. Repubiac.un. ~-... llll~ 1X1M l)OUt la !'rance VOl&:De une q.iantité de pr00,.,.,.,. dUUJo\u'eux " ooml)llQu• li 1 a da.boni le J;Jl'Oblime <s. rdJC*. 1J 119 P<>Uftlt kl'e ~t.loo CS. leur fermer la tronlân.. 11 ..a t.mpoealb:.e de ce pu 6tt-e ému do Pl~ dn&nt - lllment&blea eoortèaee de ,.........,., d'eD!anta. de mala4e& M de bl<Né& QUl. au travers dee cola Illac-Os dé& P)TéMe& ... ~ ~teot ... la France comme 1·era le aeuJ relUp ~ oonu. la faim ou lei ~Ues de tro-~ et ~reea par la ~ Le peyan le plua obtua. le DO<lrlleoi& le plu.o ~ aent bien qu'il faut !&IN Q""IQu• ohoee pour cos malheureux. quelle qU. IUll leur OplD.loD Malb~t lie IOnl llOp Leo ch.Uree QU OO clte aoa1 •arl&blee m&la u .emble bien qu u y c ait pi.,. de oent mille. OU <eos met.ttt 7 CGnment !"" nourrir ? Qom. mer.t k&rW les n..qu.,. d'ép~m;e qllt' \()<Jt déPJac.ement de foule oomp.m,e? C.la coute A I• F'nulC# que:q.- mu. lJooe p&I' )OUT 

D'autre P&rt. ai r.ou. eu. ~tua ... 100 <1lDld <le pit.11, a 1 m a parnu eux u.o bon n<>mbr< ~~on ne P<Ut IMlCUdlllr qu·a- m~tiance. a•-en::uneR dea br.gades Lnt.ernat!onaie. demeurts m&lçé W>llt daDI l'armt• ~publlcalne, ~ tea et bold\-ee de tout p0ll, .. .,. C'>rnPl.<'1' que le ~ poli' ~ aux plua tnMrnLla aen~o11 "· ootamm-. • la ha.IDe de qui n tet ""4 a""'" ltlAllleureux que IOl. Lee autolilb franÇlWes et la Croix Ro~i• Oii( fait dan& oette œuvre d'accuttl un eflor: adnurabl• m&:a elleo ne ~ ~ulhro a toua ot 1"' !raie 50nt enormea 
Ajouta t. oe:a que .ea r;lOl>Ulallono lrançeie<'a COIJllll«lcent à ètrt exa.spéréea J)&r cette vûtt.ib~ lllva&l<lft ~Inn· &m lA<S r6fuJ>ta, 8\'néra:em11n1 a!&rt.S - OC le .. rait à moln.•. - oe aont Jamais ck" Mte a~lee, mala lea Espagnols. Cieni, hau,..tna- toroerw>s d>·n• ~rs bainel mut.lltllt'S aont pert "111~"""""'' d !' c.'.._. à vivre Il y a dt.là eu des lllCld~ll ~nlbl.., c;ue les lonctlonna!rea et lei ott~ <.era "'11TM!les ont bien du mal a apal.kr, 

Loaique 
Le meUleur tumeur prtfère le mtllleur CliarlUO • c'eet logique Et c'eat au.i loJlq'.JO qu il prelere alon BelllJla. car le clprUJo BelllD& eat inoompar.Wle pour la tmeue de ooo &rom• la dtlica1.- de son gout. le linl de aa fabrlcalloll. 

Le problème d~ miliciena 
Le probleme qu• pooe J alllux dea 10ldal6 en retraite ou ea twte n·- pu IDO<N gra.vc Con!ormem<:nl i la réal• <IU c1rott dea 11ena M awc préè!'clent4 IL'11l~ de Bow-ba-1'1 ID~ en ISulùeJ, oo 1871, les !uy&Ids <le Sede.n lllter· Dei en lleliiqueJ. <>D le& dâlanne pul6 Oil Ica expéclie dal1I dM camps de coru:rntnu.i~n; maJa là U faut les lotrer. lea courrir lo!a aurvcilln. Toat o.:hl ooute cher •l "" l"ranÇ&JA ~nœnt a lie taU.•er d'a.oc:u<'ll!lr et d'lleber'gtr IOU. :ee peuplee tn&llyro , a._ blaDCI COOU..-ci ODt oommenœ à • ·MIUl\ller •t se ùenlleDt en ~raJ tort !J'&Dqullleli. Jul!1 allemand.a au~na. polona:a, li.!lena antitucia:.ea et. en!!D, cee lnnombrab:e. &IPainola Do.r~ oœ charmante& r4Pma du Sud-0\:-. Jadla Il p&l.o:b:..,, on a J'Un~ ot·~ à d<'t mlJtrat!on.• d<' p.-uol~• 

Pourquoi ne pu économiaer 200 fTanca ... 
300 tranca par mo:. de bl&nchl.uai:i tn utllla&nt la lee.. ll•tuot c PREMIER • Fait une 1 ... "" !p!tnclldc en 1 4 d'heure 64. cbaUJIOéc de Cha.rlerol, B•U><tUea. 1 tJé. 

..,.. - / ~ 1u1i, M. Md. Uopol4 Il, Bra. pbooe ; 11.ao.60. 
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c CAI.INOAERT•, la Bla.DcllJMqecPARFAlT • du COI 
d Clot la Chemllo!. - Dtpôl& part<>ut.. - Pl7ur la llv..-laoo à 
c!Qmldle, 1'adtœsa 33, rue du Po1nçoo. - Têl Il u 85. 

Le problëme politique 

E1 ce qlll ovmpiiqu• tout. c °"t Je proo!éme POlltM;ue. X.. 
couvornement O..ladJeor-Bonnet dés.ire, d•Plll4 lO!litem!JC. 
1»:1er d<a rel&Uolla a1o)C n<lllOO. Cest la ~- m~. 
D ne 1 ac.1.t Plilol de ial'O~ 61 Fra..'l«> a tort oa 'U a ra.lie.ID, 
a·u - 1ym;:.,t.b.qu., oo anupe.t.11:.pe - U est cer14ll: Qa Il 
a m t:lot la il<c:Te..,..,. &•.:u.tlè man..;ie:ude e:. i. bomb&td6. 
m.or.t au1aee dO ''1.4 ouvenes ll'1l'a to;iJoun ~uelq"e 
ch<& de réTo:i:e.ru - ma:a a.11J<>'1!d'bul sa v'.c:olre ut otr· 
t&U>e et U etnlt a.bs.lrde de oompllq"""' :a 61:.<a \lon ~.œ
,.i. de l~f>;IW et de CXJlllPrOQ>e::z.& :.. "6clltltA! de la ~ 
pour do!leDdre une cause P«dlle OD ellt oomprb 1111~r· 
vent:on U 7 • <>NX :LI'~ QWUld M- Léon IJ .m tuolt au 
PW•o:r. ~Wtte mlmc qoand le gouvert:emm: Sqr1n 
p&rJI "' .:ablllaer; ~. Q:il etalt ~:i &U ~ 
mi:.! de noo-lllt<>nentlOn, m:e:vellAlt a'ec ie t:LIS put .. lt 
C)'lllame, M&Jo r.uJourdbu.l. aprè$ rerrondrement de Buœ. 
!one. ~UI sc:nl>le b.:ll du l l'lmpérlt.e du lfOUH'rnem.:nt 
r.!l>;lb:icaln plus enco:e qu'au ma~nel ltallen et alltJMnd. 
U aemblt bien qu'U n'y ait P:ua rien à faire. La pr"-'<!ue 
to!a!Jt.6 de l'anné<- do C;ll.al<>iJlC est lll!ernée Oil ~. 
~ 1·an116e de 11:.<tra.m..dure. les dci!t1l6elll"S de Mad.11d. 
Ila pourront peu\..ftre P?O!otli"' eooore qudqut temps la 
IÜl5t&r.ct. ftJre la iU611la. mals POur oomb~n de IKmP8? 
i. ~ MlAJa C9t Wl Plld 10:d.ù. !>"""' oes condltiona, 
U n '7 a plu. pour 1" P'nulc~ ç>'à ca"5<:r aiec Pr&noo. C'eat 
le ~ mo;ren de cornbati.tt 1 :n!luenœ 1:.a.llennt dont lftl 
Es;ioeno:.. TOudront tzts probablanent se dc!l>aJ'nustt le 
p! li W. p.JS.'!!ble Ce n est \'1'1ll!nent PM le mo:ncn! de crie: 
~ ta.li œt ~u 9' Qlle la \'lc".o'.tt de Pranoo est WNl Tl<:· 
!Oire ltallenne.. Quand bien mlme œ oeralt rJ'9J, u taudnJt 
le nier tpen1tt~ 

ED Co 
1 C'OS 0,1u: OC Cll.U:BO:S 30 'li. r..,onomlaeur 
pour Cllautf04;e Cent.rai et Four aux HaJks 
Pttg Ions Att..l!aUons gouvernomenta:e,, p,...,u. 

vant ..... oc.momie Aient g,n~ral CO\IPT OIR llfLGO 
Ù:O.l\'I RSl.I. 31. Q•· ' du C:>mmerce BrJxellC". T, 17.1162 

Frente popular; front populaire 

L 111 L ..i '4 "'i 1-I""'' c Jmmt:' 1.:n Bclgl1.1e d'ail· 
leura, U ~! lntp.>u!b'r de p.:irler de ~> at:~ d Espagne 
SL"" ~on patt.:i.tllè. 

A l.lrd les Jourruux dt ga..che. w:.c 3J'tntt cata.a:i.e dont 
la ~nec & œt e<-ro e !Wt d un oo-Jp comme un cl1A· 
1tau de artcs "' qw lllAl.DteLant PJ.SS<' en Fnuice l'arme 
à la b:etelle < t .;n,. anné d. htros Cut !.oJt <le même 
~ peu <:ô!fc. à "'1met re P :..r !es Jo:..rn~ux de drol'e 
Pranco est le l.bt':u ~ur mar.unme d mt tou~ 1 &.~,;ne 
at~nd le .ulu Alors p.>U1juo. le.s l'>P'·lat.oru tperc! • .,,. 

lu)~'1k es devant l<3 IN J>.:> et prc!:er=t-elle.s allrontcr 
r.. n ,., b m:>he et 1 exil. qa~ d•' tomber en•re ... ~ 
main!? 

En Pmr.ct". oonimurustt3 et SOClJ.llSte~ 1 U1ct an..:nl a Ja 
i;en.~ <;u ùn PU.:.&1'-t ca.aier &\'t.'C te • ma."'5.acreur 1-'runoo 1 
La myat.q.te du c Prcnte Popul:ir • et cc!:c du hont ro. 
pUlt1.•!"t' ne font qu·ime D.1:is le.s mun.ctp.l:ttf'ts cmnm .• 'ltat.ca 
)n or'-1htsc:• cncurc des què:t.\.b p:>ut donner d~ c inon.a t:t 
d .. , av1oc. A l 1::61";1oe 1 n. oub:tent un pc.'U trnp qu au 
•,empg oil Us fiaient au ;>o<1vo.r tt où l'lntttvonllon préN·n
t.a.1t Q~t,c;"Jt d..111.11cr ma-3 pouva~t ~ervt.r 11 quelque chase. le 
coavornmtont qac pré.5 da!t M LOOn Blum sen b,tn urdl' 
d 'lntenonlr Si quelqu'un a lt d:-o t d<> at :Alrt IUt r.::r .. 
qu<S .on r e<:t 1• P:'Opll~~ du ""rti !.' F 1 O On IUIC'lld 
le! pr\l:<.:-:S ~llADd Oil n·es: PL' a·J p0·1vo1?. on se dt!~ 
QU.t:ld on pourrai! tnrourlr cr~lc;u.-.• res;>o"-'3bl1 t"" on 
..,, •;>;> J nt. 

Le cl trê •• n• ICI• 1 f Membrt dlptome de 1 &SOOCJatlon 
co tltuec- •n fn:m "'IL5 lésttde d• la Lol du 21..1·1884 
~~. 1nonue de K<~telbc" BruxeU.s. - Tt! 2C.08 !Ill 

Un important traité de cornmerc• 

On ._ qu .aCJree.emen: la Be!ilclt.c béoelldera du tni.ml 
de comm~rce a.n&lo--&m6r1ca!n La clau.ae de la na~ou I& 
plUI favorL>te t4!t llOI AlatlOllJ commertl&les avec lea 
Etcha.uru. et Jouera en notro laveur. 

Lors de la slill&ture de ce traite. chacun dea ll(O&lt.lrea 
• reconnu que l'ae<:ord r11·oriaait l t.ltre éaaJ les deux 
parti ... chacune y trou•·ant aon compte. 

Noua croron. peuvoir athrmor qu'il en eot de m lma 
chaque fois Qu'un c11tnt nous ta\orbet de 1a contiance. 

Quand. peur Je prtx woy<n c1·~ne bonne chem1.se con!ec> 
UonMe en sér:e. le clleni de Rodin& noçolt Wle cbem!se 
mleW< flnle. plus moderne. cou~e • - mesures ezac:ea 
CQIZlj)te ten:.: de - deslduata parllcollera de coupe et de 
laço.'1. Cf.l&lld Roô:na lut caranut cet~ cllemloe boo telnt 

rt ln~trle!ssab!e !e c!Jent y uouve IOn compte rt 111ème 
plus. 

Sans doute Rodtna 1 uouve aw.al Jlllte rtmuntraUOlL 
Mala peui-on le blâmer d aTO!r tq'Jtpf rt orpmse -
a!ellen. - services d'acllA~ et de ventes de telle façoo 
qu le citent obtienne un• plus gnode \'&leur pour le mérnt 
argent? 

ROdlna. chemisier dt ouxe, a donn~ eoo nom à une orge.. 
nlatlon économJqut de di.strlbutlon Lt• adre . ....,. des auG. 
rurwes Rod1na sont enum•r~r• daru la chronique c Ecbea 
l la Dame et en 4• pnge de oouverture. 

" Vae victis » 

U n w:. ~ oon d ét:'t! \-a~.u. comme ce eont !es \-aJ.n.. 
Qllr.tl'$ et pa:fo:.s les transtuzes c;w krl1cn: l'b.!.>:o:.a, 
li es: b>en rre c;:ie la postûlté, &:no:l avec de Io~ re:.a.-da, 
accorde la mo:.ndre awe awc vaincus lcft p!ua OOOl'aiewt. 

To•t le moocL. explique malnte.-...nt .-ec forœ dé<.a:la 
:·écroulemen: So<lda:n du front ocr.tal"' rt la d<!!a.lt.e d8 
armœ. réP<!li"l.Ca:nea q..i. au <!<!but. du mo:n.s. a\....:ent Je 
nOlllbre et l'aqen'. l>n des plu terrto>lea riQUlsl!O'--es oon
t.re l'>.rmée gouvernemei:taJe e:.\ œl:u d'llll Belt!•. LllCleJ1 

volonta:re de la bngade Interna lona..o M. N.ol< OU!aln 
<;U1, sous ce titre : c Le merc<.Wl.U,, •. nOO. donne Wl récit 
pitLS ou moins romancé de 111ea aHnt.i..irt-3 en Espocne. D'1.nS 
un lJvre assez peu c !Jt!éralr<• • 111A1a e>ttrérncment vivant 
et qui a un lccont&table ""°"nt <le vêrLté, U noua nioonte 
~1nuncnt furent rormees :es brlp.(Sf'8 ::.n•.emationales et 
quelle 1 Jt. au déb.u, leur PArtidpaUon à la g1.1erre cMle 
Ce ne !ut, dit-.! qu un mon.<tnirux i:J.Sp'-ilage, gaspillage de 
bonnrs •·olon:.'->. de vaUlance de mun:t1on11. de ma:ériel et 
d argent. L'e!lon des arm~ ltpub:lcalnte fut va.:.n pe.roe 
qu'il lut toujO•rs désrudonn~ Jl&tté que )o.:na:g oc ne P<Jt 
rê.ll~r ~ CDIJUll.lndc:ne:>: untc;"" PArce que lea o!ficiera 
dt \"Bleu: ét.llen: i:am "°' par b a JSl)lelon et le 1110Cchar· 
cbie pnrce q.e l<s nu!.:<'$ Pollt,quea dO:nlnal<>nt tout. 
Pour au;r,>:eer aux tnsulflsanc"S cl 1 Intendance on ,.. 
•o' lt k-. 11rmcs. ws ~"1UX lea mun.tlons les vtnes. L'ID
disc!!llln• ét u par.out et aoovent ro~ por lE$ auto. 
ri·~ Jalo.:...,.s les Ut'.• ... des •~·m Le tableau est très no1r. 
Est-11 ··~r.diq11e? Il en a l'air et l'événement montre que 
M. Nl<lt Oillain a dO dire vrai. mAl.8 U faut note.- que pour 

• :e m~rcena '"e it. l'avènt f" M~nolt• nn.t PRr une éva
~lon_ Une évasion. P.1' un,. d<'ocrtlon. li n'aurait quitté la 
bi ade lntern •1nn .k- QUe po 1 k'happ.·r à un complot 
ourdi oor:tre lui 00." des Ktns qui t.i n.1 •nt bem1ooup motna 
A a\·o:r de r-a11lanu: c1"mb.'ltl:\nt1 Q'ilf' rtf'~ ~r 1AAM lllO.rs et 
pur:ment rc!,·otut;onn&lres. Or, on .sait par l'h!.stolre que lei 
1nnk$ des re,-olutlôrts n~ deVIOJlll<nt de b"P'leS al'llléee 
QU• c;uand Pli--< ,....._.,..,, d'êt.re n!vol>-Uonnalrro, 

La TA VERNE du PALACE 
oftre chaq\H' Jour 

'-l' PL.\T" Dt' Jorn c·or1n X CT OU.IC I EUX 
trancb"" ·• • '1\'1a de van v de 1 i a l5 rra.. .. 

et tou:..œ ~ no::1b~1 ~P'"' ~:iUt'a. 

Orcbealre PAIJL GOD\UN 
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L'Italie menace le Canal de 5'Ma 

La ~tl.= de 1'11.alle ..... le ..n&l de &les awtœnt 

p - ~de l'e.ctu.11~ - -- ~\18 de 
hrdinADd de ~ et doat ]& p,.,,._ peut • 'COOl'll\lflllll. 

E:.i. eat ""OQWle mac18tn1JemeDt dalle c e... •. une ai
perpcoduct.ion à tr6s r....oo. mlM oo .,.,,_ d' Allan Dwan 
qu•int...rprètent TyrotM1 l?'Ower, Annr.bella et i..oretta 
Th""I! et Ql'8 le Mt!lropol4 projette POUr la plua llJtUl<ie 
Mlloitv.olilon de tout Brux<ollea. 

Petit bonhomme vit encore, 

çhante M. Spaak 
A9'1C - dew< \'OlJ< de m.tJonY l vull< de m.IDl&tre&1, le 

rou......,emeœ peut ::.ooJ.l<>Un ctre : c Pec.lt boDbamme vit 
enoo:-e. • ToU& i.. ~ eon~ p:ue ou molD$ - piu!Ot 
p;..- ciue moM'lS - eo <l&.woard a\·ec twr i-rtl, 

X. roi klur ~ !ai.t avo;r - et OO<Dl'*1tl - qu'il n·avalt 
., ew: qu'Une con!1ance re:...tt•e. Quelle voi..e de bol& \'lrt 
4la ont pris! Q•.mnt a.u v.>blic, U i.ur """'1!..c.e un tel E<D

lillA>llllU..'<lW qu·;;:.; soi:.t oblJidl de d61lb1Jnr derrière un 
oo:oo.n de !l"nd<Lr1J1crie. M. 8Pe&lc ~ reprendre à son 
oom~ le mot de M. Woeste c J'aime lu &ft]dannes •? 
t.o !a.li qu'on lui a. QUeique peu o.blmé le PQl'tni,\t - manl!.,.. 
tl\tloo Jntohmble. oola va. sana dlre, et w coura de laqu6ile 
11 a n>>nt.ré le cou.rage personnel <Ille -nne De lu! con
ktile - a \1Ùu à no·,.,, Premler une P<\•te rna.nUeste.Uon 
~ sympoi.thje p.>rlemer.:aire •. Mllll dans le paya U en ~ 
t.o'.lt &Utremi<>t.. 

Leuno a:nla poLtique:; ont cot•'!:l~ • dlt!é:oo:.O oun:stns. 
DOto.:nment à MM. Jenn= et d'~t·Linden. de 
Do ))<la ae mon:.rtt ..-n p.!>l.-c. D y a ~ c;u·&&<:Un 
s<>.rreroemcot beli<> n'ava;t bat.:.u w: :...-! tt«>rd de popula
ri"..é. Et œpendan~ li dJre. !l dllr'ml PNt~ttt loaremPIS. 
comme cc. ra:étudlnairœ c;u"on croit t0'1)our$ à la veille de 
Jc;ir lllOlt et QU! ('11-~nt par o!J'.•rrer toua leur& procMs. 
c N'y touchez in:;. il t-s: bris<! • ~ n·y touche pe.rœ 
q•J'on ne Rôlt ""6 par quoi 'le remplacer et &!ors, U tlent par 
la force de l'hCl.b ••de. 

REMY MARTIN 
MIEUX QU'UN COGNAC 

UNE FINE CHAMP AGNE 

La confiance règne 

Quand la Chambre e 1 rnlé l'œdre du ,lotlr appro1nant la 
nomination du tra!lre Maenens, des cens nalls s'étonn~ 
"'nt que les membres du GO<l\emt·ment e..-nt pr'.s pan 
A'-' acrutln Ces cand:dcs es'..un:>!tnt qu'il sl<d. lorsqu'on est 
Jlli• et .=r.le de lawer aux autr'3 le ao:n de dltt si •·ous 
ar z t'a.1:!>D ou oon. 

lllal.\ U par.Ut qi..e ce sont là scrupules d\me epoque rt
Yolue et qu'il fa 1t. de nos Jours, étrr réa:Lste en toute ch-. 
M Spaak. parnu plusieurs auau?t.'S, dt!<ndAlt Aprement ce 
point de vue. Et comme on le prcss.'l.t Jusque dans ses 
drrnters retranchements : 

- AllOM. allon.s. dlt·ll en rlnnl, on n'est Jumals si bleo 
ecrvJ que par soi.mime 

... 1 1 confl .. nce tèrne ! 

Dé .. ective A. GODDEFROY 
l'.NQU€TCS - SUR'lr:U •• LAHC.C• - f'ILATUIH.a 

e . RUE MiC:~E'-. ZWA.A.B TtL. t• oa ,.. 

Gliuade s~ns chute 

C'csi, en 1> "'lMe et en dernlrre anal)"Je, l une •·olJt de 
lll&Jorlt~ que la Chambre a 6c&N, Jeudi dernier, l'ordre du 
jour, lequel aunut à aCll tour llcan4 le CIOcteur MaertellS 

1 MEMLINC POUR SEô DTh'"ERS K b 
mi... ses nà~d eer ergen 

de l'Acad"""', et peut-être aUMt M. PaUl·Herut Sp û o.i 
pouvoir 

Une 'IOLx de majorltêl 
O'eat peu, Cl D'!llt VU~re et ce D'ut même rien du tout, 

à. conaldérer qu·~ douzaine de députés se sont confinés 
dans l'abs1enUon. 

D est probable que Cii ai.ten.anta n'auraient pu polllM 
l'!ntrepldlté Juaqu't. >'<>ter can«nent contre le Oou•ern• 
me<>t. 

Auasl bien ét&lent-Ua auapendua aux lèvres d"" acruta
teun qlll marqua.•-ot en chUfrea et à haute VOIX lea péri· 
péties du match Mundclccr.Spaal<. 

Ils pouaùreot un aouw de llllU&tacùon ql!&lld un des 
:eura. ~14 pour - apl!t..:idea de terre-neu•e. ae Jeta t. 
l'eau_ b!•n malgré IUl. du c6té ôe la berge goo\ emementale 
Car, du coup. le mlnlSLtre était ... uvé et L.s prdalen~ eux. 
le t>enH1ce de leur a\tltude de mé!Jo.nce expec'..atlve, pour 
employer la nouvelle formule a la mode. 

Le mlnlst<'re oat.11 rttllement &a'.lvé? 
D faut le croire pul>quc mardi. l'émus pour d'aulrH 

dèbe.ts. les membr.,. du 11ouveroement qui cependl\Dt avaient 
per0u le aourtre, M llODt tous P•~~entés devant les Cham· 
bres légl.$latlve• comme Il rien ne s•étalt pasoe. 

Ce n'e.st PM la prcml~re lol.$ que des ministre~ à moltl6 
désa•-oués ou d~savouc-a tout à lalt, n'ont paa rendu le 
tablier ou bien ont Né prl6 de le con..<erver. 

Feu Poullrl, qui C><1lt ri<! c lo.mbé • pour une malen· 
contreuse nomination de bolll'gmestre. rut publlquement 
pné par le Roi de 11•rdM" son portefeuille, l'incident qui 
a,·alt provoqué aa chuto n'a)ant en r.en al!ect.é la pc~ltlque 
Céntra:e du Oouvtmrmclll 

:\1. Spaalc pcnae &&ni doute de même à Pr<QO& du vote 
de Jeudi dem<er. 

:'.la!$ si la po!i•lque cénê:ale aeule doit !naplrer la llloe 
de condlllte dans le gou «mcment de cœlltlon et eniraaer 
sa r.sporu.ab!llt.é, le ~ er ministre doit aro r le cour•!!'! 
d'karter toutes les 1ug1.a:ions. pressions ou menac.,. 
étranrtrto • cette polltl~11e ou qui ~ugnent aux autmo 
coalises 

A ce litre, le vote qui " mla M. Spaak en posture Il déU. 
cate doit être un avc1 .. 1> cment sinon une dure leçon. 

Pour faire une bonne soupe 

U f aut bien chol lr et d• r 1.,. lègUmes. De même, pour 
fabriquer un bon ctrarmo. U faut bien selectk>nner les tabac.a 
qui le compo$C:lt n'oubliez pu que les clgarilloo ~llina aont 
lait.> d'm m•• nwo -~quis de tabacs Judicieu .. m•nt chol.sls. 

La victoire de Franz 

Fr:.l!".Z \' n crt Dè se umt 
;:!tt> de joce <k'?~ Ql.e le Pa. le.ment 
a en:éc.né en t; 1e:que .aie la nomi· 
nahon du t.raltre M CNe."lb à 'A~a.dé-
mle d<' Méd<'Cine lie:. manœu,-..,; 
.sou • ..-rau:•'S ont glort&oement about. 
AP~ a.voir t"ln}>.lwn • lo l'r~ler ~ 1. 

nL'!l-e, le mlnl&tre de 1 Ul!érlt"Jr t 
d'autres tr\'S h:u1~ pcrsonn,1Htls 
a c eu » ht Ch.unl..11 e cJe11.r~ cdh.><. 
re" quelQt•~ dllliruac!. mnl& Fr:utz • 
enle\'e l'al!atre, ht l'allalre el't d~m 
le sac. l>U~"luc le cou-. .:nement na
tional t't trljl<lrtie n'a pl:is rien à re!<:.'<r aux 1 
flauung&J1t1Smc et i;ue los anciens romh.> ta.r.t 
te6 comme~ lactleux. 

c ..,t le mond Il renvw Rien d ex•rnorod1a ~ Il m 
\'Ta~ q•Ja:ld on ae :-apprlle que. de):-i:s <k$ ...,,..,. lu 
l>ourgm<ztre d'.\n....,. a !.ut de 13 surenc!l•re l!nti.Ji !'! e 
le p:ua cl:ll:r de son act.•I~ poll:lqJe le tout ''"'~~d .! 
d'hypocrlSle blen-peWWlte et d ar.1'1sme. To:>r A tour Il 
s'est procam.l l'uml de Borma et le sJ;;>on-: de M ert DL 
Demain, Il cc r.~ d<'Jà rait, U s OCCll)'.'era de M. F1orlmœ.l 



G:"amm<m pour lt ta.ltt '1ltt a !'A~ de pemwre 
M van ouwtlaert. cllXlt le cœut eot trop lald.-. a iou. 
joors rolé au t«OU.""a des ln!ortwit!c. I! ~ra Sl ~• a 
dë!tlldrf de mauvar.aea e&u.8- tt i n:s.~ aar le ixt\O;.a dell 

l.ndl•ld» qlll dG<Ulmt la nau.Oée aux bon.'lites ce:ia d~ 
!'lanclre *' de Wallonie 

Le p!llS >obtlsant de l1ti$1Qln, ol w.nt l'llt c;u'll ) alt ll(>U 
cle ru.. c·~ que l'oc:.Uel oo.irgmeot.re de la mt tropole lai 
a rourrJ. m co qui con< ne M&el"t.ena. un app\11 rort uU~t· 
Kler Cihll!'ll et on..t. Franz et Kam:.el 10nt <levenua compèn> 
9' oomPQCTIOD dea qu'il •• agi de monter Je ouup de 
l'A~le de Mi!dœln• Sl&la ~ Eu!yale de la _.,utlqUe 
ex!..~. Ua tt<I'-" kndroot •n~ qlllU>d les dtCOr.•!&n

ca Jalltt<Jnt. 

Le DETEC 'IVE E. THYL YS 
E.'IQUETES - F'I ' 'R€S - SLRVF.ILLASCES 

115 aU l HOTll DU MONNAIES - Té!il>h : 37 33 OO 

Et aprè1 ~ 
Q\I est-ce qui va malni-nant .~ p.lS.<.er? 
SI M M••rtena !mat\ tant • entrer à la nouvelle Ae&• 

dfull~ Flamand• au Ill.te pu1c.n..n1 sc.t:l lf;que, Il e(l f:é 
plus facile d• le !'1111111•• par la cooptation d• aee c'<llltguea 

La ch- eOt ~vlùcmment f,>lt criet. m 11J l A \ ém • 
n~\·~' ae 9'r1ilt sans woutt dre.'k<.tt dsns u dlrnll~ 
~tranaere aux aouclll politiques et patrlollqU<'S 

M Maerun• a pre!éré l'ID\·er11ure officielle du !toi du 
Oouvrmemtnt et de 1 Chambre Puisqu'en del1l.icr ressort 
ceU«I a •'Oulu dlrr aon mol • propo, de l'alla.!,. 
~ multat a ~t~ œau 
L"llnclen P1'01 de J'Unh·cz·~·e Von Bt..slng a lallll metLre 

le Roi en poatur• d~lkat<' ,I• Jour où U de•alt ~t.re muon~ 
IU Palalll a ... Aead«t:lts 

A l'heutt mOlna C""! 1, u t'll .a sag~ de a·•ffacer 
n • failli mttlr• • O?ln •rnmient par t•rr•. tt • quel 

momtnt •t ce rnalrrl St3 dk:.aratlons de loya.lmlr el ce 
flddll:i' a la Del~tQ~• El'lfln. li a. et sar son nom. provoqut 
dans le bloc l><'ls• au Po\r'.emen• un• fa:i:. sép:i.rant cc:· 
toment les Plnmands dP• Wa!l~M 

Est..c~ là l'apatttmt~: qur •,..n ;oi??'endau n-cht:ct~er? 
SI vra1rnrnt le ram•1u d0<teJ1 d'As'ene a tte roconquLs 

par le atns du palrlntlm:• n'•1·•h qu'un v•s~ à !aire ; 
a't!fac·•r. 

Il l't".st t·fflc-t d'un..- ~ tr .1 t ;J;,.1b.ique ;.uur 11f" paa com· 
promeuro le prntlEc ro)U 1 t. ltra1t bh•n d'en Ju.rc autant 
pour M pu compromtttre le ptts:i~c •t t\ln11• d'un paya 
auqutl li pi<ttnd •ouer •l'i amO"J"" d• l'llrr rr.(lr 

.l'ILULt-;~ OES U,\:\lES 
Rttards #'>P\f"V1 - "nulOUrt'Use:t 102 TUC' de Il Lol. Erux 

Le 1avant docteur 

M. 111&• t • au sa\'llDt ce que 'e Knock de Jules 
Romains est à Cl~udt Bernard la grenoullle qui \"elll 1e 
f•ir~ &Jlill ;rois.w QUt" e t>œuft le p?us dr6!t ('"'°'t Qlll" la 
ettnoullle n·~ pil tclotf 

QJ&11d on P<Ulè du cêl.-blc ~rat:cien a aœ Po,.. a U 
,..n lrO'Jvu 1 - Lia ae metl<:nt à rire dou=ent et à •<>'...S 
raconter d~ aa \'Oureu.aez, ho1otom~& où d est qut.•.suon de bu.t-
teur dt lflO&• cutll<tl et dt oarnum d• Io ml'dtelne Et 'OUI 
\'O)·ez se dea.'i!net dr\'ltnt \'Ocio yeux un bl)lr.me en bloUbe 
b!anch~. nrm~ d 5tTUl'ttlr.5 dr diarrsmme& d~ cL,cnux t•t 
q;iJ rait .. bontrr.tnl 

BJmtbt ce aran aau.11t. Q.Ul o anut &LScune dko1.nerte 
aclentl!lque • 11C>n actif tut pignon •ur rue et cl:en\.I rt
INtà lllusun Il drvtnl ooctallS~ t:atls:e. et l'un dca plia 
ftn't'n!.I ade:>t"' de !f'U~nque :m!arutovleru>e. Ma!a U tr6M 
au Palall dea Acadtmlca tandUJ que Fndenc rèmlt i 5alnl.
OillCI 
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LE DIM/\NCHE LA CHRO:'\IQUE FINA.'\CIERE 
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ON PATINE 31 -SAUVEUR 

S~ Excelzwanze Léon Degrelle 

Lii Belgique a appr.s, iivec une neureuu aurpri.e. mer
cradl matln. par le c Paya Rtcl •· que lt Oltcf de Rex était 
nornm~ omba&3d!ur de BeJaJ.que en ~ et qu'U avait 

été reçu, la \'e!Ue, en celte quautt, par les 
/\utontts de 1 E:.at, de !'Année et de la 
Phal&D&e. 

,.ue Léon Degrelle avalt b.en pu dlre i notre 
-;..,,."· .... On s'ëta•t de..-nande, U 1 a q\llnzt Jours. ce 

Ro!. quand U &'lllt aolllcltt une aud:en.ce Le 
pet;,t cacllot.~r noUJ aY&!t ~lé qu'C avait 
anncn<* à no:re SOUTU&ID 10n lnlalùon <le 
re~n~r b Belllqu• en ESpqne. 

R _ n.~:.s pr'.s le Chd de Rex 1'e.st nommt Lul-
Mtme amba.SSadeur <le Belg.que Il a prt..<rotè au gênàal 
FMnco Id lettres de crtancœ SliTJtta de 8a Ma1D et 

~el.ér11 aux armes de Manneken·PIS 
1 • O autre part, oou.s apprenom du Vatlran que la santé 

du Pape donne de ;ilu.s <O plus d'lnquletudeo à son entou
rage Dt\, que le malheur voudro que S. Salntetê d~• ~ 
souhaitons que ce soit le plu• !Ard possible - Son Excel
Z\\ ,mze I.é<m Degrelle partira p0ur Rome, aftn d'occuper le 
tl'l.a•e de Salnt-P.rl'TI' sou.s Je nnm de Uon XIV 

Une fumft> noire scrtant de la clwminfe du local occu~. 
ru d"'5 Chartreux par Jc-s bure!lu.• du • Pays Réel • an
n<>-ce"3 au monde at:m~!J l'heutt oil S. Sainteté Uon XIV 
Se sera llue 

HUITRES - G!WR - HOM~RDS · FOIE GRAS 

JJ5 , ((),,net 
lf)t~'lfo 

vHY::.i,.L::. >Al' UAM~ll> 

40 anut~ d'expt.·rJf'~lcr 

47 rue de la Fourche T••I 12 U 23 • 12.4124 
.salon df' Dt(l&utot1or 

Rions, me& frère$ ! 

Pour ,J&rle: tra:ic noua uou\'or.a du mt1Ueur wnneau 
cette IU!Jl.stene de L<œ> °"irelle lt' oommant am~ 
deur de 8t!g'.que• c <at du bOn D<attlle, du o..ve~ del 
ann~ d'Uruvers.tê 

r>eirre-• a 1<>uJoi.rs nceue aa:>a cca peraonnaaes de la 
F<lrce. I! ne dena!t janu..a ambitionner dm jouer d'au. 
tttS.. Le cap.t.a:.ne de Ko~ n'a ,laJnALa tu plu& de culot 
et pour la ran:31s!e Im!antiotr ~ trouvé IOll maitre. 

OC3 $0U\cn:rs a.g:.ssant au~vant la méouiode c simil1a 
slmlllbus • nous ont reporto aux Jour. de janvier 1917. ol), 
au Theàtre de l'Alhan1bra rut proclamte l'auionomJe del 
~·•u>d'""6. après qa• Borm' t1.1t d&:larë que son rêve s'~!t 
enhn réalts« et qu~ d~nn•la on pou\'&lt c lui t.rouer la 
panse. qu il mourra\! n~urrux de voir en11n la Flandre 

CROISIERES 
PASSAGES 

MARI TIMES 
t.PARO!"!:Z-VOLo 0 VAJNES 
ET FATIG~'\,.-l DEMARCHES 

Mt· -;...1 

WAGONS - LITS C OOK 
BRt:XELl.ES 17. P: do Bi J<•n, 

Gd.a '.t.· asms • At: !:St.: l.larché 1: Ri '""° ace Palace. 
Aucnct• d:r. a: A.VVERS, LIEGE, OA.\'D, OSTENDE. 
Tciwt ,..nnt111•'"enh. ,,.,, .. ,."'" 11ftulh •t t..tl'lt u1•1••• l'lt 
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1lhre et de compter poum1 ceux qu1 prùl4Alent t ses dea.
~ .. 

Epülptique. Il <!aDsaa sur l'otrade. tout en J)frorant, la 
dame del cannlba:es autour du poi.u où rO!.lt le mlo$!0n
nalze. On 6j)pr\t par la SU!te que c·~t lui le rn!nlStre Cie 
:a cuerre dam 1e Cabmet d .. PWl<lr ..... 

En Ville, on 6'et&>t à peltle occupt de cette para4e de 
qut:"~e-r<>UBe. On avait bien vu. le aolr, des alJlcbes &nnOD· 
çant aw: Bruxello-" qu'lla ltalent de•enus l1btts et que le 
11ouvernement du H&Vt'e tt&lt remplnce par le gouverne
zne11t de !'Alhambra; OODlDle pmoonne ne comprenait le 
mot 1 auton<>mle • qui flambo>·alt en tla.nu.nd et en 1randes 
letLtca. au milieu de l'alJlcht>, la plupart avaient cru qu'll 
a·as1&<1a1t d'une pièce nouvelle de la troupe thunande ln· 
atall<~ pour le moment au t.héàlre du boulevard de la 
Stnne. ~ nouvel état <de fol!el dt'3 Flandrtm n 'avait rs 
c.au.M d'autre se.nsaUon. 

LEMMENS ne voua promet p113 de remet
tre t neur votre llnge usa&é. 

D VO\D en p.ran!Jt la bonne ()()llll<"rv&tton. $ca prœ.!<fts IODt 
u.nlqu~ Euayez-les. - 168. rue Em. Ftron. Tél. 37.83 as. 

Un précédent 

Nous n en &vlons pas mo\n.S onze mlnlltres Inattendus, 
dont 0 est bon de n.;>pe:n les noms: ptt.a:dtnt du ooNell: 
prof Tncl<: _.-eta!re gtnéral. A BI'),.; alfaires ét.rangeres: 
Joncli:er <U: mteneur: K. HenClrlcl<x, a&rlcultur~ et tra
vaux pubtic&: Vemleuwen: ac!enro et aru· de De«er; 
Juat.iœ; Heuvelmans: l1ruU!ces: L. Mffrt; tnduatMe et tr&
vaU: D. E Verhees 1?1; di>lcme nauonnle: H Borms; pas. 
tu, tèl<·&raphe.s et martne: Bruh·t <?1. La plupart etaient 
déJi\ oonnus per de re-L<>ntissantœ forf..itul't'G ; les autres 
•talent de; comparses aborda111 pour la prenuere rots les 
rotœ d'emploi. 

lia ~ ro!unwalent dans l'arr1tre-snlle d'une taverne alle
mande deux roi., par stm=•. pour le co1111ratu:er, Chanter 
I• • Lion de F'landre •. sisn.-r dtll d~reta •• proposer sans 
dou~ au gouverneur gt:>Ual <las nomlnatlona dana l'ordre 
de l'"·lle Rouge. Entre deux acbna;io. lis ••a!tnt uns doute 
aus.sl qutlques mots de louable commlltratlon pour ce pau
\Te roi Albert qu'll; &<aient ~:41 ob:ll;ts de de-r . Pws 
ehow:u.'l tt!U'al~ cbez aol. le m1n!sttt de b gu•= pour 
drœser la liste de ses elfecurs. le m.nlatre des chtrruns de 
rer pour régler lboraire de Il(".: trains tt :e mtn:Jtre des 
h.n'll1 11r comp""tr $0D t.resor. 

Le Bal de la Monnaie 

n'aura Pf..b lleu ce t(' an.net on dt\.t\.'it·ta qun.nd m~me ! La 
• T"Vf.RNF. ROYALE organi.'I<? deux dlno•ra de 11ata ma.sqqes 

et travl'!ltis, l•s samodJ 18 •~ mardi 21 revrltr 1ma.sques et 
travest..s seron~ offerts i!'llCIC~rnent 1 .. 

u pagaille 

Not...,, Jo'--nal étal: sous ll"ts'le lonl<;ue .. prodaisit la 
Sl'OO::de ma !,s :it!cn del' anc. ns comtxmanta, cellt qui 
den.li a:iuV<T le mlnlst<'tt. d une laQOn to~ à !alt L-n~tt
TUe « ri<'valuer la p>;>ul3rt!é dt M Sp 1:11<. qal a pciyè de 
quelques '.Q!'Kno:es la <>Ofl"~:i<bt.on. ln ••t.rtm:o. de sa oom
blruLlSOn 

J'>l<l5 1nlo:ls, :.rt:o obJc-cl.ivdlltnt, dlt ce que nous pen· 

Me bl T b pour tou: usa&e. V.POLlCl:R. 
U el eD U es 131, r. dœ Cota.u:&. T. !Uf 01. 

&1am de la prcml~ ~~ d ... Anciens dalla la rue. Ilfo 
n·~t paa ~n. Kr!vtor.rnoua. u 1 ava4 au IDOlnl 
quatre ro1a plua de &en<larm"" que de man""'tan:a. 

Le Jeudi. MM. Oox et Louveau ra&1elllblèrent plus de 
monde. Ce ne rut ~ pu la grande foule du lM Juin lllCll, 
la -, a.n1mH d'un m~ ecprtt, d'une~ col~ et 
qui fait •Ul<lr b be.rra& .. les pJu4 eolldell, d'une pou.teff, 
mal& !la étû'nt, cette roa, plwileur11 mllllen. 

Prédictions pour 1939 

L't.llMe ... bonnt, ttts b<Jnne, excellente, pleine de Joie, 
si TOUS cbaaas IM IOUCll et dlla au banbeur d'entttr ch .. 
voua avec Belllna, le clprllJo qw encllante !ta oonnl>llseun. 

Désordre 

La manl! .. t&l.loo du 2f JU!n 1938 aval.t été improv~ en 
quelques beureo ; oeJle de J""41 avatt. ét.é orpnllée, !ri
~ de loque m&ln, 

La pnml~ tut un IUocftl dont l'ampleur émut l'oplnlon 
pub!Jque tout enU~; la ee<:onde tut - comme l'avant. 
premlère de mardi - un lla.sco qui se termina per Wle 
gaHe dont M. SP9111< tira Immédiatement le plus tp'&nd 
pro m. 

MM. Cox et. Louveo.u s'avérèrent piteux taotlclena; lia 
éP&rPill~rtflt leurs t:oupea aur tout le pourt-Ou.r de la zone 
neutn.ll6ée. Pendant d.. heurt$, les Anciens atttndolnnt 
des lnatructlona c;ul oe vinrent pe.s. Beauooup rc.'ltttrcnt 
chez eux ou a·en rurent au carè vo.sill. n 1 eut bien quel
ques èchauffcureee ans tmJlOr"..ance. que nJ le Wl"\ice d or
dre. nJ 1 .. c ~ltta •. "" ~t au llérteux. 

En.Qn, i.. a.nimat«ll'a oom<Jtuk-ect une c ooloone d'a~ 
que• qui força QUelqUta ban'a&f!> et dont ce<1atna ~enla 
arrtvèTent Juaqu'aux pü'..oa du ParlemenL Aprù qUOl. 
MM. Cox et luJ\-~, l la "te de 1 leuN roroes •. 1·ea 
furent, un peu à l'avontutt. Ils eo~èrel:t >eurs homme.. 
à la Bo~. pula revtnrent vers les Boulerard& ; on 1 .. 
retrouve au Solda.t Inconnu; Us re>1ennent "ens la 110M 
neutre, repartent. r~ndent , . ......, le Treurenberi. C<lll
toument le Mll'V1oe d'ordre, e.rrl~t porte de Nr.mur •t. 
par la rue de SW.Srt et la place Stéphanie, se d111ient 
ver~ Salnt-Olllt'6. 

L'avantage d'Anvers-port sur Rotterda~ 

Quand on dit qut M ·clam a ceci et cela dlte>VOl!a 
bien que seUI Anvtra poutde un 1 Centw')' • ... et cela. c·est 
tout dire 

Car • Anvtrs. le c ~ntury • c'est tout et tout. C'06t le 
oommerœ. ta hnance, les arU, le munc:e clUc et raC!IM et 
la.ri bMI llOC luit, c'tst le tout bOn restaurant des Amb&a
sadeun dont on chante lts louanges d&ns le,; autres por!4 
lomwns Anvers ? Alors tou>ours 1 ~ntury • ... 

La gaffe 

w anclc11b oombllllanl$ n'ont plus vlng'I ~na. beaucoap 
a.bandonnén·nt en cours de r<Aite. d'autant plu& qu'lla ac 
demanda.lent ce qu'on p~uvait bien alleT fa.ire cht'l Spoal<. 
Par oe:- marchee et oontr~·marcbl't!, le cap1ta.ine Cox et le 
colonel Louvsu ava!1.-·nt ré1u;.,~ uniquement. à éremttr 
leurs bommea. et !Or.'Qu'11.\ r.rriverent rue de !A Jonct!On. 
Us n'avaient plu.a avrir ~qu'une mmortté d'a.nc..tna com ... 
battant&. mali U.. ~taltnt aœompal!Ilés de Jeunœ. plelna 
d ardeur. 111r 1""q~b Ils n aml""t a.ue\llle autortt<. 

E: l'tnmtable ae produls!L 
M. Spaak, alcrt~ ""~onlQu..,..rot.. .-oai·1t ren:rer ch,.. 

lul Une extrétn!'.<1 de la ?Ut' Ft'l:x Delha&oe était bo>ntt 
l"lr :... , fnctltUX • oon~ncs par la poJ;ce. l'aut.r< ~· tt 
libre. Le chau!fe'Jf qJI cond.:!i:a;t le Prem!e.- Mlnlslre 
ab!>rda la rue Nlut 0.-lh:..... """' ~ ma\ITll.la b.>llC. 

s,,.,.... 4-endlt de '"''uie domere les ai>c "°"' .. •t lea 
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LODEN Spécialiste Clu bc:lu vetemenl aur mesure, nom· 
mes, enf - HERZE"l' P-. 71. Mont. de la Cour. 

J<!an"...t et pretendlt LnH~r leura nn;:s. c e:ait ~ c~. 
c"&ll lmp:udcnt su."5!. M SPBX ..U '. po.r exp.:nenœ. 
œ ~ ccsi qu'Une lllAI:!!c.sU' n et quel est l'esprit d'une 
fOl:le crJJ. clQuls des heures, burk. pro1es·c, se cbama1Ue 
a\'ee le oerT!œ d O<dre et mène t;:and iapa.ge; 

- C coi mo.. S;xWt 1 proc!ama-1-U. Ql.ie me l'l)U]c.l"OOll ? 

Plus d'appréhension dans les descentes 

gril.ce aux !rems BRAKEBLOK. 
lts seu!s qui a.'>'urent uno aé<:urlté absolue. 

9 mtrica11 Brll«blo/c, 1, t·liauuie de Maline>, Ant'el'I. 

L'agression 

JJ n'a c;-Je le wmps do lever le brn&, IJn cou;> de polnC 
lui &ITl•e our la t.èt.e. M. &ns ae preclµ et ~ i;ropre. 

mem b<r.l!Q'.Jlé. Le i;ecret..>lre na meme pas le lois.Ir d ap.. 
pnxt>er. M. SpQa.k. aous la,1l.andle, courbe la t.ète et ao 
bo.lsee, bnr.a en avant, pour •• ter ka ooui;s. Un homme 
~ jp':uid :e 1.>ent au coLct et., méthodlquanent. hù 
llllPl>e le crllne a. OOUI>' cle poaig, Les man1lestanl4 QUI 
1<>nt &utour se battent entre eux pour approcher et. ta;ier 

t leur t.our. Ce n'est &&'11.lrément pog ttt.; courageux, cet.Le 
foule oonu-e tro!s h= m&I$ la raie e&t a~eugle. Si le 
doo:cur Maertens anLlt ê'..ê là, Il aumlt é"-<l tué .• Un manl
f<S!&Dt c:tmpe à = réverbe:c et, rlgo~:.. è6t"'"' cr~·u 
Ta P<".>dre le Premler M.n :ze pu les b,_lles 1 

La pollce, débordée, a 1l1l flotlCll".:'11.. Ma:s. b.entl>t, elle 
cb&:tè l ooaµ de mauaque La it'n(larmes foncent. b:llon· 
nett.e a u C<lOOD. P.usleurs nommes ~t, ble.'6éa ou 
usomn>ta. Les p&Ddores e:n:ntnent deux ou tro!s peraan· 
nca. U.. ccris enent en soutcnAnt un amoché : 

- Un mklecln. est-ce qu'il y a un m&lue~ dans la !oule? 
Il n'y en a p;i.s. Un des llM!alarù beugle : 
- J e V&Ja \elèphontt au docteur Maerl<>.ns. 
Une brove lemme, men.< d'un sac a provisions. ait b<ù· 

lot#e inr les remous l lliew< dos forcenŒ. Elle a l'a r d'une 
w ùc affo~ pu une automob.e • mal&. c;uanè elle arrive 
à ~..., de quot Il rew:;.,-ne, e!le oe pn!:end plus Iller, 
oo:rrœ oa le llll ocrnsc~ Elle sam= b:en !.roi> 

Wl. COX et Louve:>u =tell! de Io ma ."OC de M. SpAalt. 
dép.lés et f~ =nt qi:. D eat déplorable que l oo .., 
llvn! l des \Oies de lait.. 

Pmdant t.e t.emps. U."I nouvc:> !l"loton de î<'nd:Lrme.> est 
arrlv~. On dtblale les Leux. M. Spaak et. ,,..s dei:.x oomp;i
gnonii, auivb; de Mm~ S~aak. tM! en larm .... de MM. Cox 
et Lo"v .. u, et entourt<s tous d' m peloton c<>mpaet de poll
clCl'I', tntrrnt cn!!n cncz le Pttm. • Mln:..tre. 

L D 't t' MEYER Ex-mtmbre Oc la e e eC lVe Police JUdU'111re 
Re"' rtQO me IJ d"J111:1 100 ,, - ConmllcUOJU, JO Ir 

b z c. r de la Lol Tt! JI n I~ !Cons. de 2'6 h • .anl samedl1 

Fin du grabuge 

Ceux qui .., sont lr.'lprovl.M'$ meneu:-s Cll!!!\lt•nt m1.nt"" 
m•nt Ira manJestants à .., d lll'1'51'r Un ~roupe d• trot. t• 
quatrn <'<'""4 !><'TSOrm.s •'chronle Nul ne connait aon vol· 
aln, mA l.0'11.,. t.enn nt par le bru, et forment un cllœur 
pari~ Une 1>3rtle mug.t : 

- Speù: a eu 
L antro brrulle en rft)l)m • 
....JSU? 12rueule1 
IA "°""" mal ·.:e de """ nu I' t$ !rené~ues sont 

pourtan: .:'.<$ ~ru d un a t ~rrc ir.als ll& so:lt à bo<lt 
dt' nerfs Dts C3.mlOM p'e :is de &t:..'Y!arm~.,, !es C:'O~Dl Lo. 
Ioule hue I~ pandores lance '1c3 b guc-s. et rit. La ma.re
chaussée rit 1\ son tour 

l.lf! 1roupe ttY1••11t \tf'S .a port~ dr Nnmur De..c; tudauda 
r lrol~• "tlr.>,..s d'entend•• cc ebœur nntlé JI est n"'Jf h•U· 
r<a cl qanrt.. Dc;m!s des heu.ea el des heure>, ccs hommes 

CAFE CENTRAL-BOURSE 
SES BUf'Ff 1'S FROID ET CHAUD 
SES Pl.A'; DU JOUR. BIEN SER\'1-
= BOISSONS DE l" CHOIX~ 

UPPRESSION DE L ORCHE.':.'TRE. - REDt:C. 
TION DES PRIX DES CONSOmtATl01'1l. 

mardJ<,nt et CJ'\ent.. 11.s Jon;~nt la rue de Namur; arr1Yés 
plan~ Roya~e; iJ8 aoot enoore un~ !IOùcantajne I:.S sont rete
nti$ là par un grnupe d~ g('Ddannell, qui leur p.'U'lent ral.!ion. 

D y a que!qu.s quo:Jbeta, dœ r:res. 
Et c'est la di.speral<>n 
La tr"'"' ,lolITTl"" ut tlnle 1 

ASPHALTIC ASBESTOS CARAPACE TERRASSES 
TOITURES 

li.l:ua humu!es·22. r. d 8< 1-<:;1tc, Brux. Tél. 4800.7~5!1.44 

Versions diversea 

Do.ns la déclaration qu'U fit Immédiatement apr~a l 1• 
pttSSè, M. R.ens prl-ci&l que M. Spaak avait été a.'$&11U 
pe.r une • ~e d'lndlvldw; •· Le lendemam, Il ~t qu ..... 
UOD de plusieurs cenlalnt"• de tactlewt qui a élalenl aau
va;ement ru~ sur le Pttmler mon:s:re, d~gé oon sana 
pctne par 1a po:!C<' dont b oondu.:e bérolQUe t:alt à IOU· 
!liner 1 S'll en avo.It é~ atm!, 1.1. Spt>ak •=: tW. écllarpé 
•lnlt lois. avant que le prem:er agwt arri\'it Juoqu"l IU11 

Ce'te uenture qUI cY.>.t raJemur ::11. Spaak de éDQ bonnes 
anntea. lui penne•tra de mt<lltcr la scn:'!lloe ~•-anatllq•ie : 

• C<!lw qw se sen de !'~ pertra par !'ep<oe • et de pb!>o
sopher quelque peu C est bien la première fols que 
~L Spaak, partlctpant Il une manl!estaUon. U'm1ln• aa Jour
née ailleurs qu'au poste et q•Je la poUœ, sur laquelle 11 cg. 

gnall si allègrement. voici quatre atll!, vole à son secourw. 
C<ux qul n• dol\·mt pas ftre trts 'iers. œ sont MM. Cox 

et Lou\·eau. Qu! portrn• toute la rœpon."3b1Uté morale de 
I'atlaire SI ~. Sp.uk aaval• qu'!I sr ferai: beluscukr en 
abordant la !ou!e dd 1 factieux •· ml Cox e: Lou•cau de
vaient sa· .. o.: que les bandes qu'l:s avalent condul:u. on r.e 
aatt par quelle aberratloD. Jwq•J"au dom.ci:.> du Premier ml· 
1118tre, se Urrenlcnt à des excb «:tains. d"aut4ot plu 
qu'ils avalem dQ constater m cours de route qu'il y avait 
Clans leurs rang;s, plus de Jcunu que d'anc.<'tls et Q'J'lls """ 

tra\n::iîent avec eux des é~ctntn'..a plu.& que doute-ux. 
A)·ant att~.nt le but exaetc111<·nt opposé à celw qn'Ua \1· 

salmt. MM. Cox et LoUV•"1U ont consol;dé, 1 tn extn•m!s • . 
un ministère à l'agonie ! M Spaa.i< leur doit une bcll" chan· 
dtllc. A sept heures vini:t. U n'é•.ait plus question de la 
dtm1Mlon des m:.nlstres ll~raux tnév>:ab!<> à sep: b<'Utt&. 

MM Devére, H!'mans Max et Mundelter. QUl l'cxtgéalA!nt 
avant ,a bagarre. proclama en~ dix mnn:tes a;r.b, qu~ let 
m1nla!res llbéraux deva!ent res!e: M. s~ est certain. 
pour que:que :enps tout au moins. Cl"une auJorlto! con!~ 
table. 

Le ~rll fasciste est dt'aormals stl,gmat:sé. la presse na
mln~nte exulte et tombe à bra.. raccourcl.s .sur :es 1 Fn
:ernelle.> • et les 1 Crmx de Feu •. prts eux-mêmes à partle 
pa.r le • Peup!e • et lcs Journa'1x de gauche. 

Pour du tk.'8.U trava • ._ c't~t du beau tra\·a11. 

Le 11 Gay village mo~an 11 

Sl no-.is en cro)ons !es tn.t.lés, on ne s·embê!<'ra p;ia d.>na 
cc • Go.y Vil1:16e mœan » qUJ "'é!èTera a l'ExPOSltlOo de 
Ut<:e La benne c;.~ nt ••' onne y sera à l'llonn r, oa 
!Xlflé mërne d'y org:uii.et d<'S )Ol.rné<'> g<>Ul'T!l:U:des. li est 
certain. en ce """- c;u'on empruntera au Che! des eulalnea 
de !'Rote! des comtes d'Harcam!>'I quelques-unes des n-cet.
t•'S qui font la glo!r• de eon rnmeux menu r. 30 fro. Hôtel 
des Comtes d'Hal'ICAflllle, à Namur. confort parlait, cave 
i:cn<-iewe, &"1"\lCC !mj)<.'QCO.ble (chambre à parLlr de ~O !ra). 
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Le Il doublage li 

Le do::b~e des films a. diJà décha~ plu.• d'llne tem· 
P6te. n est looon:.estah:e qu'il mut!le bien aouvect J"œuvre 
prunltlve; certains films même n~ l~ suµJ,'Ortcnt pll$, Est-ce 
l <Ure que nous de'~ être prlvu dœ oheI&<l'canTC réa
&& en la.Dru• é~? CerteJnoinent non. 

O'eet J)OW'QUol, rÉf'eM'éeS à l'élite !nt<>lk..:tue!lf!, œrt<l.!nes 
eallœ =• l'« Arenbeli > et le « StUGll't > J)M8Cnt chà
que acm&lne da.ns r.oute leur t>œut<l inltlal•. les meilleurs 
mm. étransers, que leur qualité m6me lntordit eu IP'aM 
Pllblle. 

Noblesse n'oblige pu 

« n n·cst p:u.; de combats mb~ >, cmn:e ~ Jeune 
bll.r;'tœ des « C:ocb.es de Corneville • cn contemp'.ar-t la 
armures. caoques et bawnca de -= DOl>ltS ~trca. 

o. qui n'empêche l>"'S le& ""~"'-""' l p.irtlCUle d. ~ire. et 
a·,'flC quoi cran, dan.> tooU. le& b&l&lll<a de ùn'e, de mer 
et de l'air de& guerres modcmes_ 

Maa volet qu'Us prelll'lèllt auss! part à la bataille des 
ru.., puisque le principal Inculpé, le 11e11I que la Ju&tlce 
~ p.rdé en prlson au suJet de 1'11.SBUtl\ cont.tt M. Spo.ak 
porte un grand nom de humorlal be~. 

Let armes de ce preux &a!slea pnr la Jw.Uce étalent re
pré.enuu par un -petit bloc de béton. Ce qui prouve que 
lei -1.llanta étal<"Dt l 18 1>'141• DMa un tt-mpe oo tout 
.. bàtlt au t><'ton, u est naturel que l'on veullle t.U$S1 d~ 
moltr au ~:on. quand œ ne -..it que pour &blm<!r I& 
façade du chef du Gouv•rn•mcnt 
c-. "1demment 0!1g1nal 

Si vou5 êtes fumeur 

et que wus ne conna.Ls.sez pa.s •ncore Belllna. c'est COIJ\Jlle 
Il vous tuez alpiniste et que TOUS ne connaitriez pas l'ncore 
la !lUlsse.. Car Belltna est un rtve pour l'amateur d'un 
clprillo vnJment c.ho:sl et de quaJJt~ 

Un précédent 

Let \'Oie& de raits porlèes contre lez mlnlatree et membres 
du Par:emrnt dans l'exercice de leurs lonetlona sont réprl
mk avee une sévérlte exceptionnelle ... et pour caust!. 

Voyei-'fOIJ5 un condamné mtcontent du Jlliement qui le 
frappe faire un mAU\'ab pe.rtl au Ju1e qui l'a condamné 
ou bien encore un soldat prendre à la aorse l'oltlc:er QUI. 
à tort ou à ralaon. l'au:iùt punl7 

SI le &)'lltme se i;énéraltsalt, c'est du coup que l'on pour
raa dire que l'3t:tor.:e, comme le eau de la France, llehe 
le camp. 

La J)r(ddure d'au"..c>-Jus:,loc n 'est. pg.a b<lie 
1Clle TOU.> ,. un vague t\?!ent de cos npédl!Jan.s J>Wl)t:v'" 

orp.nlatts au dtt>ut du règne du Duc:cr e: du f'\\hrer coctre 
lea adversaires de leur ri;ime. 

C'est bien pourquoi à la réprob:ttlon unanime de ce 
'Pllatn cotlp s'aJou~e. habUcment uplolt~ ;>ar lea antl
lucbt ... un oentment de véritable 1, 1>ul1lon. 

n y & eu, à notre connalasanc:c, à u~rt la tr~a vilaine 
aareaalon contre de Lavel•ye, où la Juatlce se montra vrai· 
ment Indulgente, un seuJ cas oU la rèprcaalon fut Immédiate 
al Impitoyable. 

O'Mt c:crlul de cet illuminé portant un nom sacerdotal : 
Levfque, et qui se preoommnlt avec candeur laldore. 

Iatdore n'aima11 pes M. Woe..te_ tl reprochnlt à l'bomme 
d'Etat calboliqut' sa fameuse pbnuc dmnt des lrutltu-

Pianos HOF~1A~!'I et CZER~Y <Vienne> 
E.. VANDER ELST, 111. rue de Brabant, Bruxelle.Nonl. 

teurs l&lquea, Jetés 1ur le pav6 : c Qu'ils s'en alllantl • 
Alol'8. U décida d'aller attendre M. Woestc devant la llflll• 
4U Pare par où - totlJours 1<'111 - M_ Woe:..Je rentl'<Lll 
chez lut, non ann1 cràncrfe, après les séance. parlemen
taires qui falsa!cnt aronder la rue. 

M. Lev6que était acul éiaJeroent. n porta un COUP da 
poing au ministre caÜlOllque. Cela eût pu tourner au pu
gilat. si M. Wocate avait tt~ plus fort, plus a<>llde et plUI 
bats.llleur, 

Mals l'a.flaire eut da BUit<> quand ~. 11_ WOl'Ste na 
pratiqua paa le pardon cbrttlen : U POrta pllllnte oont,.. 
son a&resseur. 

E: celui-ci f&>Jlll de deux annfes de pr'..son qU'U dut tirer 
J""'l'J's.u dernler jour 

Pianos BLUTH.SER 
!!:. V A.'\"DER ELST, 70. rue dl' Bnbant, Brœ.U..Nord-

L'étrange cas de M. Jennissen 

Le ré;'.me fait act.;,.ejlement une Jars• ~tlon 
d'hommes POlltlque&. A)l<!\'3 dl'll jours br!lla.nt11, M. ~ 
Van ZCCWld et M. S1><>4tk ont le lolS1r de contempler le 
t.etne revers de la m4Xlallle. 

Sur le plan liê;eo111, VOICI qU'U est donné à M. Em.lle Jeo
~n de Vl\"n!, A dll cent à !°heure. de sembblblea revera. 
Ses concr..orens. oo:nme Jul-m~. d~t de le 1'0ù' 
Ja:n.a:. rentrer A ~ POl"-""r du précieux maroquin. B:en 
que eet>..e lie demlêre consutue, nul ne l'Jenott. le pt'.ncjpe 
ag<.ssant d.'lln pilrlcm<nla!re, u a·éta!t. de ruern Jasse. -
~ 111D l!I~ d.êcbcvtn d• ts Clte arden~. n ma:nten&lt 
ce Sl~e eoua ..,., ~re. lol'11Q ·e le de=!er et Pl'O'lldm
~el n:manlaœnt m:::lsth1d fit de !Ill le Ltulaltt du ~ 
JJQrte:nent de 13 &n:~ publ!que 

C-es> reV'êt!l du ~min~ qu'il vlnt. donc iri
sk!er une ~ du comltt des LlbtT&ux-UC!s de IMc• 
Vùle. occupés à tenttt de~~ la a1ae ~ c;u'll 
ava:t oontrlbué A !ourrer dans une lmP8&3e-

AOclamé, m~. le m.n!.stre de la Santt publique ae drapa 
dans sa dlgnl'I et prononça une s.Docutlon cba~. 
toute !llumlni't> dt- bôMe<i intentions : c Je sui! ei:trt au 
OQ!lE('ll dœ mlciatrœ. d"clara-t-U. le tront haut, en n'ab&n
donnant, n'csH>? llA. aucun dt" principes qui ont llUl<W 
ma vie, spi\.. En rien ~ r. a.bd!queral Je resterai le 111>6-
ral ardent fldèle à tou\A!:s !es ~!rations de son parti et 
le Wallon 'm!!Jt.an: 13!<:> ans ctSSo!' en éveil- ~>. > 

Ors J)Gi'O:l'.'ll f...,..e te. ~rlnltlveo aou:ev~t l'~ 
de hsse!nblk l>. sur-l<xham;>. des L'D!.s ~ • 
conce:tè:mt pou:r offrlr à leur grand hàmme la tndltlCln
ne<Je apo'.h6oœ d:.i b<>.">Quct d~t.'Q>.le et attto:re La 
f~.e !ut f;xéf:! au 12 !mler et le menu al'!'ê:é 1m-le<b.amp 
a •ec l'ordtt de:: " ... 

Eloward est au Century d'Anvers 

Cette int.éressantt formatlon d'orchestre. <du Culno d1 
Knocke et du Kursaal d Ostende entr'autres) rai~ les be&ux 
sou-s du c Hall• lé11<ndulre oU se donne rendez-vous le 
«Tout-Am-cru Qui :<;1lt vivre e~ QU! apprécie un cadre 
d'élite ... à !'Hôtel Century. 

Sacrés principes 

la n.: "'!nlsUrlelle a malh~n! de IT.en dodlou
re::s;-!I n<!c=l:b. 

I..eo ministres. une lo:s Installés. d.li.ent serTtr ~ clb:. 
à tou.s les évtneés. t.!llt Ja,\lUX, ii. ~ lt$ em·Jécheun de 
daruc:- en l'<llld U JelU\W!'n l"'pprlt dès Je c:!.411>• t da 
sa camère mlll!SU'ne e. 

Ce!a <>O!ru:!O'JÇ3 par ec•te tmpO:aonnan•e a!:aL-o? M3er".....a 
qi;J vtn~ agiter les nu.:a du OO'JV\= oor.seil:er du roi. 

n fallut blen Q~ ~ m~ de la 5,.,.,,,. vit>ll<I' • t"'lt 



E R C 0 le t11llt 11r de la v-01t1ue. bOUS5CS pOUI 
lllltœ 43. rue TenbOICh - Têl. 48 8&88 

1'ltl ~· à d-OUX snalDa er. ... rance'! parmi lea 88 • ~ 
Mrabl!lo • q "4 r<J>dlrent au <loc&ellr M&ertelll un bomln&IC 
&a1"<'mcilt IJnmi!rl~. 

Ce I~ d'"'bard, à ~~. W>C •·entable oon&ternaUOO. Mon 
o.eu, 1'..U..lre a.1aertrns ra eUe-méme e&i <laa. la r.onne 
de la Bcl;r~Je de 19311 et on ae dlt, à L~. qllt! b:entl>t 
Bol'1Jl6....,. a.ppctt à recevoir la Ju.s~ c:om.pematlon <;11'eitlee 
lm;>t1'!eulemcnt 1 1'ap>.loeinen1 de 12 Plandre • • 

NQO. la cons\d"œtJOD a avait nullemen~ oti objet; elle 
6talt oocaaloru>6e P'>1' l'IDOOCDparable nallet~ de 14 Jez:ai. 
l'Cll. 

• Q-•el maladroit • dlsUent les UD& 
c lrulooonll J d;.s:ilent les &1'Ue$. 
De !Alt, .,. ~ 1ent unanlDles a dlre q:le lt11r ml· 

n!S:re a l&K p,...-JTC d'Un DWlQ<>e t.c>:.al de sena pollt.IQ~ 
• l'l)W'qUOI, dJab!e, 11-.+U pag WI oooune Bov.-7 • 

4:t..Jn p.ulollt Et l'ac rappelle oot:.e aor:.i. umi.ultuewe 
du bot: f'n>Dço!io d'un mlnlstètt J.-r. alors qu'entn au 
~ ~ la pet!:.! porte, lui &uss!. Bol·- D'aval:. 
pu bft;ilé â tnvoyer au p:<:nuer m.J.DJ.stre, en coura de 
fince de la Cbaznbrc. un petlt billet lui colle.nt aa dêmla
&lon lmmMla'~. 

lJ y eut crise mllllattrielle. Bovesse rut rappele. rent.ra 
avec llOUI ~ honneuni et, à dater de ce Jour, reet.a mlnla
ire pendant de c<xnb=-~-

Pwn;llOI M J~ ce a·est·U pas los!>~ de cet exem· 
p.'e? 

Y FADEL chante ches lui au c B.s:.ro du Port • 
VaD 1~ eabL...,:-danc-~ opt!ml5'.e. la les 

ao1ra • 9 L ~. dès a b. 30•. The d.>m. t. s b. 
Oomom!D dep 10 fr. Paa de$ Prmcee 10..ier. s:-Hube~I 

Bia in Idem 

Pour comble de malheur, ne \"Ollt.-'.-il P8& qae, •1n&'t
q Jalrc heurca aprla es premier sc:utlll, M. Jenctsan ae 
iro..va appe~ Il émettre un vote swr la pr .-.: en oon.<;dera· 
tlon d projet de lol TrullaJI sur le !éd~ralJ.smel 

Que 1111.-<>n? 
on vit que ce poUtw:u:n, qui watt lutW toute • vie en 

p 'fna.nt b pœltlon !A p'.ut radicale dans le mOU\'«nenl 
wallbo. perdit Ioule "" belle ardeur et oublia t.o•t eon 
p.wé. 

11 aera cn1 ~ b:UIQUet démocrat:t;ué du 12 lti.Tler .. 

La abonnnnrnt.1 aas Joumau.s et pubUcaUon1 ~Ilet.. 
fr&nÇ&b et 10n,cbll oonl ~os à l'AGt;:-;CE DEC Uf::\"'E, 
18. ni• dv l'enll l\rv.rllt$ 

Ça barde déjà 

s~medl eo.r. ava.: 1.e-.1, dans un ;p-ancl ma.pain de L:t;e 
cn banquet orcanJS<\ p&r .es Jeun<!S iena du •Vestiaire U· 
b<!r&I de 1 Eat 1. Comme cbAque &Dllée. ootte petli.e tete 
avait réuni qurlque deux cent CinQllante conY1vca. Del Jeu· 
nu sen.a pour la pll.11)8l't. 

Selon la t.r&dlllon tja.lement, les peraonnalltea Ub6ral .. 
de la vllle 1 reha~·tnl le banquet ~ leur presenoo •. Ceux 
qui a·av&!enl pu veolr avalent pria ao!n d'envoyer un WI~ 
rrtJnme OU UM le!IU d'excuses 

P armi ~·Il oe t.rouvait Emile Jennlaen. 6cheVln, d'
pu~ et 1Nnlstr• Quand le prt,l.dent eut docn6 lecture de 
la letttt chal<'lll'Nlt du mandataltt. ce tut un bœu t.ol~ 1 

Un enchainement de calamités 

L 'as!hme ae Lnl4U!t par wie ""'1 d ..:r el ae tn.mtorme 
peu à peu en empllyUme, pa15 en ln•ulflaance anllaque 
po:nant rn!ralDer la mon. 

UD &eUl taehet de 1 TORRASME • pr6'1ent toua Cel 
maux. 

PtpM : J Co~ne, 60, rue de. Commerça.a~ .Brwtelle.a. 

BANDERA LIC CLOC OC JOCR 
Cabuet • Danclni • A ~t:"llctlon.a 

13. rue d" &:ri;er - t· ChnalltT - Ponc de ='>mur 

La Chambre 1'amu1e 

c·ea. a 11rand orchestre que l'~ulpc rexlate avait or11a. 
nbè le gpectacle d'une wterpellatton sur :e cas llnlanlt.of. 

Le apect&cle n'a pa.s tait recette. Pour écouter cette bel!e 
musique, U 1 a'alt d~ux c.athollques sur la bancs de l& 
dro1t.e et une <!lu.me de .ocbUst.3 à l'exUêm&-PUcùe et 
PM un tibéraJ n'était prbent. Ce que voyant. un d!'puté 
qui a'ètalt tal'Wvement av&'.lcé dans l'bémk:yc!e e: qui avait. 
aurpns ce a-rand vacarm• <'ana le vide, a'krla : • Tlell.SI 
QD dirait une at:dlt.!Oo dam le atudlo de l'l. 1' R. > 

C'est le mème lOU5Uc quJ. l'll>ctdcn: r~lê, a'ap;irocba ce 
M. Pièrre Da;e el lUI dlt • bnllo-pourpolnt : 1 A'.J!"..ez,.rous 
oieno! P"Td1 tapage al. le 13.00Z' s'6Wt pare U.tj:>.lcment d11 
uue de docteur en droit? • 

- Pourquoi pea7 
- Noe. vous en auriez tait voue cbcf 
Enfin. dernière cote comique dnn1 cc concert de tnU51que 

de chambre. Comme le aun.lalre Delatlre, répondant au 
r6aUlalt.olre qu'&vaJt prononoe le dépuW Derudder en b.~ 
xe!lols de derrière les tasot.a. a'êlalt exc~ de Ure très 
mal en anglllls le certlftcat tuvoqu~ par le fameux docteur, 
une Interruption !usa de •·extrtme.gauthe : • Ne vous ex
c~z pas. Monsieur le Mlnlatre. Voua parlez aussi bien 
l'analals que ~ Derudd<r parle le frança:sl • 

Vous voyez que même lorsqu'on est en pcUt comité, l 
la Chambre. on s'amuse. 

Mamans ... 

Vou.a .ous sauclez de la antê Oe '"' enfanta. Donnez-leur 
de la super di- oerclteL car la super dte<t cerctel er. :ma 
bitte saine. digesU•e. r.cbe en si:cre de malt: ~J.;e ne coo
uem prasque pe.s d aJoool c est la blère lndlqu(-e pour les 
J•unn mamans. !<:$ enta.nt.a et les can~alesrect.a. Brusene 
cerclr.eL di<$t, ou cmquante. rue auguste bmblot1e, e, v. 
Tt!I. q1Jlnze. nonante t un oonant.e cinq. 

Les pèlerim sont toujours là 1 

Lu. p,;Jerlns aont toUJot.~ là, et 
cnême l1ll peu là 1 c·~1 P:en-e No
thomb ç1l1 l'a dlt, dlrluluhe, au cours 
d \1lle réunion i>roVIDclale. Comme U 
les oo:u>alt '1D peu, ce d.Xt être t.oU• 
à rait \ToJ Il a az t oonc de .., t.enir 

aur - P.rdea. a: l'oo ne veut pa.a 
qa'Ull de cea m=leun IO!t DOm:M 
~ aJ po-och&ln reman!erent, 
'1.l!n qu'il se taise. lJ d'~ 
t.i·r.dcn .-Jfrlt. m ~re! !l la oontu
s:on de la F~tloo d"S Cerc.l<s ca.
tbollques, lul c;U! & 1ul le 1 ~ oombtot 
POUi' le b<JD fai:teull des Exoel:enoee. 

c Soyez tranQaJlles, a proc&m~ i. 'b>lron Pierre •• Notr9 
cher président cantln'-leT& d'OU>Tlr l'œll et de ll'J.J'Ve.lller la 
rou•wnement. • 

C'eet oel&. M. d'Asl)remont-Lynden ouvrira l'œll et c'est 
M . de Dorlodot. qui oul'l'lra la bouche o..r, en >-ertAI du r$. 
&lmnent et JU9QU'à nouvel ordre. M. ReM de Dorlodot prend 

A P A RIS: 

L'Hôtel Commodore 
U BOCLEVARD t!Al1SSMAl'i~ <OPERAI 

:ISO cb&Dlbreil av bain. sa b depuis GO tranca 

RESTAURANT OR.ILL ROOM BAR 

AdresM Wléar&phlquo : COMMODOR PARIS 108 
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c main la !>r"-S:.lenœ de l'~t n devient ·~ ene
tal ôeo Pé!erir.... On !lei'• ê:re sur que lœ téancc-s de Pa:na 
~ désonnals, de Plus ,,.. P UA l<.11 et ~tru&nt.... 

M. de Dorlodot a du crun d d<· 1 ex...lémnœ n n'a.lm<' 
pu Le i.ouvernement et il ll'lllt bten ~ 1>1<'<1 J~·uu cbJi.t<!&U 
d" - pères J>Our 1.neiter il' c>t:I 1 Mt.cr la c&.oluuon. 
M. de Dorlodot e.st ausal antlj·ou11 rn• m"ntal par détinl
tlon. \'oœtlon et tradition. Cot honorable membre eost t.rl$ 
vlrllement attaché à la délci:."e dœ ldéee ~ D 
' r:nlla ne.eutre J a&Par l'O!le!e et oo manque. •uJourd'llul. 
• - OOCBs1on de dire ISOll !ait à P.i:Jl.Henrl et à aes pro. 
P"'lll amis de la Drol!è 

A p;'OJlœ, le se:gneu,. d Acœ ~u ~ll()()Up d'alm$ 
.S. <>* côtê-là? En bonne lolrlq~. il devralt <1l ••o:: beau
eoup : malis la logique et le Pa: cmtnr.... 

La &alade liégeoise do et e prtparfc a •te du be:: baMr 

pe.r consêqJent ic BACON OSBORNE 
•t tout Indique ":ll' u est le ~ul YOUS prantl..iam un 

plat pour .equcl •ous r aurez que des féllc1tatlons 1 

OSBORNE HOUSE 23, rue de Namur T.11.03.62 
2. rue ~ h1 Colline. T . 12.65.94 

•B. ch. de W•terloo. T 37 53 48 

Deux ordres du jour 

Orande anl.mauon. mardi, à la &bnce de la Droi!è par
lemen~e. li y a ra.. de 1 é cct r c ~ dans l'alr li a'a1;:issa1t 
<hi a voir si l'on roterau ' ordre du Jou \"an Dieren
VorbL&t-Orban bllmant le dlscoun de M O.erclr.x au Palais 
dC3 A~ ou si 1 oo approuvcn.lt •ordre d !.i Jour pur 
et almp:e lmp!!qusnt ~ co::!la.nce sans ~ot.rlct on dé~ 
par le i;roo.ipe Ubéral. Tenants du K V V et du P. C. S 
farent blen:li aux prueo pour ~ pu danger leurs hab!. 
&Ydes. 

M Notllomb monta to\..t auit 111r aea rand.! cnevaux 
•1 !anç:i sur le trèl, tres. trèa honorable M Vert>lst. qu'il 
a daN le ra ~ un · ettl1>' lmmémor1:1l Il parla en 
1n/.nç41s . 

- M . Verblst ooPttSklcnt d 1 ll!oc <:at.boltque. polilT&lt-U 
noua dire po~cquol U a con• re.'ll;;n~ l'ordre du Jour de 
M Van D:eren s;uis demander nu p1éalablt l'av!s de la 
Droite? M Verblst ..ait cependant que cet ordre du Jaur 
91\ plem do menac ,_. d g-1bte$ contre l'unité oatJona!e. 

O.. voix s'éle\èreot 
- Qu "-'t-<:e que c'e:• 1 Les Fl.unands n'Ont pu à salll-

cltcr le con.sen e.m n des \\'a.lions Cette &!faire les r&-
1ardc, eux <!llls Vo"5 r •cndez. :-lothomb? 

Le bo.l'<'!l pnt sa pl be!le "'"' 
- D 'allord, gay pol.13 naulte la:ssez à At VerbL&t le 

.:.ln de me r<pondre 

Restalll"ant RA VENSTEIN 
k<>p !ln j)\)\1:- êi:.re lioor~ des raurmeta P:wl Beekma.n. 

<Mo11, des Arta.I 

A prendre ou à laisser ... 

Et M. Verblst se leva Et M. Verbt.st u.a de la moeder
taal : 

- Ce n 'est pa.. mol qW nl c<>nt reslsn<I l'ordre du Jaur 
Van Dleren .•. C'est M. Van D.er<n QUI m'a prié do bien 
YOu.Lllr 116ner :e mien 1 

Cbol1 \'drt et vert cllOU • 

M Nothomb vert: 'lfilllt de mAlo rare tandL& que M. Orban 

L. De Smet Votre Chemisier 
37 Rli~ .\U BELRl\E 

S'&rraclwll <IOrdO vocalea et que M. û<Hlll devenait 
roui• aamme une \omate Interruptions et am•n!tea a'entre
cro!saient dans lr.'I deux langues Pour un peu, on eQt dO 
!aire appel à la acndannene. En!m, entre deux bOQueta, 
M. Orban parvint Il hurle1 que l'ordre du Jour Verbt.st ne 
serait pas retlrt 

Et M. Verb1.&1 O'a,1Vutc1 au milieu de la tem~te • 
- C'est bl•n cela Ne nous poussez pe.s à bOUt. . Voua 

ctee prévenu., mf'Slleura Io Wallons : ou bien mua VflUI 

inc!inrrn devant !e !ait de la séparation culturelle au 
bJen "Oil.& voua Inclinerez \ôt ou taro , devant la eq,ara1 œ 
politique de la Belilque c·eat a prendre °" a la!ase:l 

L"exeel:t":l' M VrrbL&l en prit &tl.5$1Ult pour IOtl rhume • 
Le baron h11t \'Olon•terz écharpe Il se contenta de le fou
droyer du r~rd et de lui rapl)éler que le Bloc eat.ballque, 
dont le K. V, V de M. Verbbt n'est qu'un arranJsine, me.nt 
110.S .strlcl<?.:Dent &U!<lname a tore de ne P<><itt DUCe 
atteinte 1 l'unité natlanalt et que dés Jan, M, Verblst 
!eralt alleux de prendr. •• cllqu~ et ses cJaqu~ ... 

J. Louvois \i otre BIJou tler 
39 RUE AO BEURRE 39 

i\lllances or 18 karata à partir de " fr:inca. 10 ~ .IUmbe. 

Rien à faire ! 

c·e. al• • que Cyrwe Van Overbergb, le sage de.'I aa11c1, 
tenta de meti.re un !rein à l uœui- dea !loi& de Nli•e :Un 
sl!<nœ se ht. On l'écuoh1 atec ddèrenœ. D &unira alln 
d'éviter la caaure publique de 1a:s.ser le vote libre, ttant 
mtendu cependant qu'U Kl'&lt souverainement nWonriab:• 
de retirer l'ordre du )Our Vcrblst-Van Oleren et de a'at. 
tenlr gur l'ordr• du Jour ror et smap!e proi><* par Ica 
Ubéraux. 

L'honorable M Yan O<erbcrsll av&tt à peine acbe\'6 le 
demler mot. que !OUA 1 .. verb;st. Orban, De Vae et autres 
ll~an tts.IDnea se mirent à crier et à &estJculer : 

- Neen. neenl ... Orue daaoroe! ... ZwtJ11 u. Notllambl ... 
Rien à !aire• 

On leva la séance . .Et l'apré.f.mldl. le scrutin l)UbUc tra. 
dulslt l'lncallérence et la conl11&lon de la Droite, oQ Ica 
Flamands sont plus que Jamais le nombre ... et la 101. 

puAt-.-j&-1-"' U P.L 
PAPIERS PEINTS • • 

TaU.'1 les article& U. P. L . Au Dtpôt., 2S. rue dea Boprds. 
CollectloDI l vue IU: Simple demande. - Tél: li 84 11. 
La 1DJ1ban ae cbarr• du plaœment. - Prix modirû. 

Politique et voirie 

en ex-combattant.. un vrai de vrai, qw se remtmol'9 
toutes les chosa déplorablea qu'U a w s'accompla aur le 
terrain poUuque, depw qu·u a'est fau amocher sur lea 
champs de be.taille, noll4 !ait part d'wie ldee bien ori111nale. 
n propose de dêbaptJacr un certain nombre de noa rue• 
et de leur doMer Ica oonlS des scanda.les lea piU& mar
quants et des peuonna;ie.a scandaleux les plus marqu•'• 

Alln que le pt'Uple n'oublie p&1;l 
NOUA aur1oua al.n.'11 • la rue du Boerenb<>no ... traat, la 

place de la Cainotie; la rue du Plan: le bOUlevard de la 
Conjoncture: 1 F.olpla.na4e du Suréquiljbre, la drén Aloi& 
du ~f&rcl< ; le lk:' <!dètt de Lophom. " lminsa<' de la C l L.; 
I• square de la ~va111a•1on 

Mais arr~toru-nou.s toute la l'Oir:~ 1 pa.ssen.m 

E C H E L L E S ESC A 8 EAU X tous modeJQ 
S .\ U1;ne1 llCOT. COUL t: RS 

1310 à lJlf. cllal.wée de WaHe, Audtri;llem. • Tel 33 Oô.O. 
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,\ CH A'I OR e t BRILL.A.:\TS 
JOAILUER OOLLU, 38, n.. du !'d!dl, 3' 'Bouwe1 

Le baron Maurice Houtart 

Le b<lron Mllurtœ Houtart, qui v.ent de mourir dans 11 
bonne '111 • de Tourna~ avait été ministre dea l":nancea en 
un terno:is ou noe ll'•nda ~nuers ne .. croyaltnt pu 

Obi.lita de ne parler que de oon)oncture libre et 
coarbc ucendante et descendante, de connr· 
llœl libre et <l'alltp>ement monttaitt. C'ét.&lt 
un hBbll• homme et d'une cla:t.<! d'HJ>rlt ~u 
t'<llJlllll1J>e Chl!Z lui, un ch&l ttalt un chat : 
mals ce char., u le décrlnu a"r<e des mou 
Il hannonleux e; pltto~.. que tout le 
moodc ~t que ce ne !11t qu'Un chat 

Le o.uon Houtan ~\ une ca:nm po!!t:q:>e saru fclat, 
1'11 e6t cntaldu que ne IDllt 6cla!&ntes que cella-li q\11 
1'aee0m~t do cr1&, de hur:~lll<!ll:a, de tapqe et d'l:n 
nombre ut:ooomlque de maroq'Jln.s. Il oe tenait au-desaua 
de la ~lé\ Qw.nd Il a.-a!t quelque cbœe • dl:e. U expri
mait 11 ~ a•rc ~ance et mesure, au moyen de 
phrases magnlflq••=t balancées au rytlune de l'accent 
lourna!Qen. L<:a cl10&ea leo plus compliquées le devenaient 
btlluoo.., moJllll pAr •on Intermédiaire et c'était cllarmant 
d" le volr, aa b<\lle téw Inclinée sur le c6té et le braa ar· 
rond!, ex1>'1q11ct au P&l'lement l'état de nos !lnancea publl· 
quea Il n'uaalt point de iiranœ moto bumétlqUea ni da 
cons.dératlom apocalyptiques; le p!u.s bete comprenait tout 
de aulte. 

Oela ne veut pu d1tt que - Judlc•ewc oonae.Jll furmt 
IO'J,lotml ~tés OOllllZle li• auraient dO l'ftre. Lei -u. 
e:lte3 kçom IOll \ IOU~nt penlues et les min- ee auJ. 
wn\ sa.:u ae resstmb!er Aprés • ~ de ~. Maunce 
Houwi rontlnua œ ~ qu•lqu• tempo au ~t. Ma:a 
on ne l')' Tlt rutre c.-t homme &!!ab!~ et <OUr.<Q 1e aen
ta!~ de pilla en p!la ~ au personnel politique i..u 
du aullrace unlTerael pur et slmp'.e ... c·e:...:t un leUzt, wi 

budU et un bOmme du m~nde. 

Troii argumenta 

Le caté du Coni10 eat un prodwt de (jU&llté. Le calé du 
Oonao cot\te molllll cher Le caté du Conr<> est une produc
tion bclw• Exl11e;: les cafés oontrOlés et garant.la pe.r l'OnJon 
d.a Produ<t~u111 de Cale du COngo. lb sont en vente à la 
M:>lson COlonlalt', 4, chall*.'O de Wavre; à la Cue du 
COnro, ~. 1>v. l'iWI de Jaer <Salnt-Gùles1; t la Malac>n Con· 
comota, 30 rue du &rttau. à Anvers et à la c Borult 
EWne 1 ::07a, cl~ de Helmet, à ~le. 

Colère rentréf' 
Oran<! branl<-bu de combat, l'autre .. ma:ne, au &1~ 

de la LliU• des 1nn:Lema tre:> chré~em RJk Heyman, 
pJntlte et i'.ollcur, etalt mo<1'é dan:> une épouvantai>:. ex> 
l~r• P"rC<J quo dilf:a c atandn du B:oc catbo:.lque an~nt 
Olé ruer dam les ranp: en d'autres t.ennee. parce que 
tout le monde ne le ?renait pa.s . lUl, Ryk Hey mal'.I. pour le 
'"per man1\oU du parti de feu Charles Woe..te. Rylr. -
aux actes et en1oya aux Journaux un communiqué au IUI· 
n\lnat• 1~ y e!A.~ dl\ que rien n'allalt plua dans i. part.I 
,A1toll<11>< rl qu'on n'y était p.!U$ d'acoord sur ntn. Dt.na 
ces oondit1un.s. Hi·k dt-clarait reprendre sa liberté et faire 
bande a PJ.rl aHc "" ~'~· 

Tollf &énérnl ! Quflle mouche p:quait donc cet U\Slllu 
kur qUI vou:ait Jouer Il 1 ~ce gr~ 1 Qu'il 1e ta'...,, 
D °''""' pas, c: 1>lua vt•.., que ça ! s·u nt me~talt pas ua 
pou d'au d&N aon ltl'OS , • .,, roule de démoerate, les con· 
"""a!eura lti •Pllttlldraltnt • Tin-e. lDdiaelpl~ petit 
coq d'an ,...., ~ !Adil!Z donc d'é:tt con•~nab'.e ' 1"' 
PU$ P d i.rn r est qu'on apprenalr.. qnelqu.s jours 
p1'1> 7d. por 1 canal olliciel d'un sous-H•.;man. <iUe le 
d1 M Il •man &'1llt ~é un P<'tl nnveux et qoe le oommu· 
nll:~ .:.rt !OUI luman• <k aoo sty:O Bayard POUV&lt htt 
o=:d n! coonœ nul et non avenu. 

Lli ;;iorcc>alno eat donr r.CO:l<e, pu;sgue R}'it •t rent.r• 

Restaurant CENTRAL- BOURSE 
ru A,. cu.•tc Orla 

Sa. Ji~ cutri11e da•• ura cadre charmant 
Se• meniu ci pru /i.ttl ri à la curie 

Sa cote" rtnommt'~ 
vous procûrent l~ ma.z1111um de aatlJ/act.ion 

RENDEZ VOOS DES HOMMES D'AFFAIRES 

dans • coqU!Ue tt que 80n flA.mincanUs:ne cxa«rbé a 
NçU d'bonorao:es com~••tk.na D est poo.s!b.• qu'ü y de
meur~ que4ue:i. sem.a-nts t'IlCOtt l3!lS montrer à nouveaa 
- oorna. Patr:.t. le OO"Jhal'.~ prélen"m1en:., car a'll tal!JUt, 
une bonne !Ol.5 pour :outes, le rtmttt.re t. a place ce ne 
aer&lt ~ dtt>:e pour l'Unlté tant d~ioe par M H<l}'lU 
et tant .. l&pff p&r le VerblSI du K V V. 

Le •Uitable uuce de la p.arole hl d• oenlr la •éritf 
pour romm.inde.r \~""' charbon..~ .a. 

J. MOSTINCK et Fils 
rue de 1'1 Gare, 30-38, Ellerbeck. 'lel•pbone 33.ll 8& 

L'affaire lmia 

Le eu • lnuaru • vient de rebondir d'une !aQOn t:res 
~le pour M. Delatt.re. Ce:ul~. on ;e aa.lt s'&;t 
tmP«J&Sé de déclarer <;Ue l&!•>Al.5 J>erN>!ll'Ml ne l'a,'111 Dlls. 
dlrect«nent ou lnd.>recternent ei: trarcle contre le co.pta:n
docteur et que. d'ail.leurs. œlw-cl n avait ja=ls été cbf..-gé 
que d<! boec8nes ~ .-..na lml)0:1a.Doe. 

Pl&uvre Adù1le 1 
Le Collètre des M~ publle ll:l<l m:ae au po!nt c:n-

11ante. Au mo:s de Juillet 193$, Ddal.lze aval: rd"'°" de 
.._,_ le Dr J.-J \'an der Chlnat, pro:_..tt • l'Uru•er· 
"'té llll<-e de Bruxellel. menbre du ~ OU\"rier beJee, 
amJ ~I d'Emile Va.nden.-.lde, mandaté par le COJ.Jege 
des Médecins pour aturer l'"ttentlor. du m!nll;tfe ...,. le 
CM Imla.ruto!r 

El. le lll'OdJileux Acb.1lle. dans 111. fo.llnie bowJlonnante. 
écrtvalt à œtte ~ q·1~ oet att.aclM! â eor. ca.bmet 
c avait toute sa ooofWICI •· 

Le ministre. avant de !&!l'e renvoyer par un hu\$ler œ 
prof-ur d'Onh·enitë. l'ava.11 fait polNJauter pendant trois 
QWU1& dlleure ! Le rencontrar.l q "e:c;uea Jours plus tan!. 
au OOW'I d'une cérémonie otllclelle, le mll1b ....,, très excité, 
kil &llnllla 1 qu'il n ·aV&lt rien à \'Oll' avœ le CO!lège des 
M.édecuia .. 

Quelle mu&IQue g; un ~ttt quelOOnque tralta.lt alnsl 
wt déleeu~ de syndioat ! 

Et le Dr Van der Ghbw. ln.lls'..e : 1 Le m!nl6t.re a é>:é 
~ et moun~t U 6crtt le rontn.lre d1 la •érttt! > 

Lei lnt.erl>'!llauoœ annonct<.cs promet:.tDt bsoooui> 
d 'açement& à M. $çaak Mala )>OJrQUOI. diable l avL:;.U 
~ Delattre daas s>n tqulpe lori dU clenu<'r rema
n!Mleit. leque! eut lieu aprta la dkooorerte du ~ 
rœts? 

- Je ne sa vals pu, <tint. ill\lla duute M SPe.al<. 
Nœ mmlstre:s, décidément eont ~ mal Informés l 

Du nouveau pour l' Albertine 
li est qu~uon d'1~rer dans le cahier <lœ charges, que 

doh·ent OOil$Ulter les arcbltecta QUI ~trent oonCOW1r 
en - de l'édlticatJon de !'Albertine, une cJa:iae aLpulant 
QUe toua les a.pjlareila d'éclalraee d8 aallol de lecture do
vn>nt ~r• mum• cl<' dlsposotl!s 11~claux tv!L nt tout éblOUlS
M"ment 

Suaerora aux candidat& une vl.al~ documentaire &'-"' 
llalla d'exp<>oKlOC de n<lS maluu luatrlén FI.set Frères. 
108, rue œ l'Inat.ructlon •• B."W<dlM. ua lrou\'e:'Ollt ~ lO<.lS 

les mod~lel de lumlnAlrea conçus S't!""'I"'- lei dl'.rnltte. don. 
n~ d .. lR f°'f"hnJQUf' rt 111~ .. n·k ~ '1.s:.teJ dt~ plu. 

~ lecteura. Expoemon t.oua lcia Joun1 a.. e t. 12 • ci. 
2 •• i....r, 
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Sur 1m vieil almanach 

... Or ça, Il eo:.o;i; cUt que '8 Roy, tout joyeiaement. eolJ&udl 
dl.I re'..our dot 80<1 m., !Ill voulait !a1re feat.t. D Ut ID.MldeJ' 
à IOlia bouriwlll ec. rect.llb<lmmœ do a·en Venir o6l.ns qu'il 
1ea \'ou.lOlt tn.n.er &l dicncmrnt qut- oncquea ne se verroat. 
ftnt.nle al b!en tend.us P8I' repae 11 bien &rTOS6. Allri<s moo.1-
llea ohal:r8 .an.. "' v1a.ndœ rOtlea u leur .... lui mêm• 
oette liQl!elD' dlvme d' ArmaCnao dont I• Al:lb6I de i..._ 
alnil& J)<lli6édolent Je secret, et ce rut rrande U-. 

Au.Jourd'lw1 ellOO;'e un ~· • r4cal ...,.. 6eaL 
Onll 1 ll4. VQPllanr, M. <~ lldec camue de ?Oire .........,.,, 

Le benjamin de. bour&mestre. 

du Graod-Bruxelle. 
J2 ll'&p,pelle Edmond Machtell.I et ~ 111.1 populo.Ire 

M. M.c.t.ew:e qu'ent.oo.lrtJDt la dé!6rence, l'flllt.lme et l& 1'6-
~ de ooux qu.I, pendant t&nt d'~. turel>t. 
- admln!l>três. 1.& 11.d>o du nou,._, boUlllllleotre a'&nD<>ooe dl!flcu. : 
• ··~ d'œsme< la dlrect.loo de l'Mlm.lnlatrt.Uon d'\me 
OOCllZnll!le de 65.000 habitants. t. 1 &Ide d'lmo ma,Jor!!.é ~ 
~ Mals M. lJadltcna a :n a.na t. peine, un 6 
Où. - un peu de Juseot:e et ~ de d6llr de b. 
t.tJ:., OD n'a P"'lT de r..en. 

Oo ~e de b C3?'Pe et du la~ rWalra-!.-11 mJeux • 
Mol<::!leck q. "!! na rêassl allleun? L'a''enlr noua l'ap. 
prendra. Dam tous..-.. eu. :e ~"""' bow....-tre J:'llW"IL 
pu lo<lJC>Uns la part c belle, llO~t Ql-.od 11 •'actra d<a 
p:-oblèmœ d'o.'"drc liil<lJlele:- ou eoclal : c'est c:<ie °"" cmn
des communes sont p:-iue toot<e fort pe.U\"N!S et que 
l.lolmbeek n 'éclls.pre pas !\ la loi oomm un ... 

On dit M. Ma<:htens plein d'allant, de ~ pour 
emp!oyvr le mot a la mode. TouJoura eat-U qu·au coura d<a 
dhers<S 1nanJ.:ffllatto1:.1 qul ae sont déroul~ à l'oocaa><>n 
de son i.nstAIJ&tlon. U a fort déc<'llun<'Tlt Lenu 900 peroon
Dai'ft. 

On dit aussi qce, oonune tout • acl! mad• man •. s& cul
liUre ~ pré.sen ..... oerta!nœ laeun<'ll n a i.. bon esprit 
de ne i;.>a sen cacher. l a. cenai de famblt!on. M&l.S U 
n'Co't ~œ défend~ * persor.M d tire amb.t:eux <;<Wld 
l'o.mblt.lo:l. 'b!en oandw:e, oonU'lbo.:c • !'ln~ eenhl. 

Et pull. dam le milieu 90ClallMe molen~ on n'avait 
pu ~ de cbo!x. 

A BRt'X!:LLES. poi:r Dl.Dl lotA.'.;QER à p:Ut ~ 
alla à i'hO:.el -re&t&W"ant cA LA VILLE DB LIEOE>, 
10, rue de Bni.b&nt Dêllcl.eux menua à 7, 10, 15 tranca. 

OO-ZUT 1 

~ Outt., l'autre &emalne, a C&6IÂ du bols et aon bel 
os.au rouae a mordu la pou.sa!U.. On Nparera oet olaeau. 
Octave D!Uax, lul n'a rait que ou.....,. lee vitres e• u a un 

TIMBRES l Aclla!a U. Williame 
~~·$ 5, R. DU MIDI, BRUX . 

nouvel avion. c·.at là, aéronautlquement parl&nt, t<>ute la 
dit!érence qu'U y a entre un ancien mlnl.stre et uo mlill.\tre 
en tonctiooa : !'Un &e lalMe tomber avec J)h!IO<Ophle. tan· 
dia QU& l'autre se cran>ponne au manche à balal 

Ocl&ve-Auruate Dlerci<x fréquente depuis lollllt.emllf k,. 
r~tona ttbé.._; c'&t un ll?&nd 0&V141at.eur mlnt..~r.el. Un 
jOur, li &e br.u. l'apptncûoe nasal en tq>rtnant contact 
avec le eoL Maa le more! demeurait bon et Octa>e conunua 
de t..ir. del plrouett.os au..ieasua de la plaine d'Evtrt' • 

Un zJnc maarut!Que t Brillant comme eoo proprlltalu 1 
IA ~t&J.re ··~ue Octa\-e-Aucu.:e. ce qw eet un D(lrU 

~ pour un bomm• p.:il!tique, Noble .. e obl1"" : rom
ment bapt!S<'r l'appuell d'WI part.cul:er Il ~ du 
dancer? M. D.erctx a de l'tmallnatlm e~ u ~nit loO'Jt 
de llllte ce qu'il Callalt. 

- J·r.t tniuvf, wlfpbonll-t-U JO>-eusement. • la p:a!ne 
d'aYl&l.lon. .. n a'appell~ OO.ZUT ... 

- OO.ZUT, monal•ur le minlstn ? ... Comme f!Otot f 
- C'eat ça .• oomme na ...... 
Et chaque tala que M. Olercltx aura de& ennui., rue de 

la Lol u attnera OO-ZUT et Ira taire un J>eUt toor clan& 
le& alnl. 

Bruxellea autorise le port du masque 
Auul, la R(J ~ ·r .• Ard•nnalse, à Bruxel:ta-Nord. fer&
~ revivre Canuv..i •n orp.nlsant 1"6 19, 21, 2S !evtier 
et 19 mara, un rrand bal t1·uea!.I et muqué. Il y aura 
conœura de tza•catia, do~ de prtx et on da.n&era clana u.. 
<Moaz' de clrcom:arict au ry".l1me d'un )"22 endl&b:•. CoW· 
lona. om.r. raia. • prtit llxe ou • la car .e. n mt prud.ent 
de re:.en.r - lablea. 

L'éloce de M. Van de Velde n·.i 
1)lus t r~•. a:tendu qu'U le rr.tt 
ui-m~ ou le !r.lt !&!re •ual IOU· 
vent qu'il ~n a l'occaaion. Cela fait 
rire lea rens averti. ou bien cela 
crée, panru eux, de> mouvementa d• 
stul)('Ur ou d'm<IJinaUon, suivant le 
ttmpérament du patient. 

Maa 11 faut croire - &inon cette 
rarœ publictu.lre ~t - qu'U 
t xbte encott, en Belalque. qu~:quu 
tm~s &llllC>:e.. qu.1 cro:ent quo, chft 
noU&. lbl.s'.o:tt <le l'arcbltecture 

ClODlD>eDCe avc te pn!lréer meub:e ou la J>"emlère malio:ln 
d·a. Van de Ve!M. 

Noua t.rouvona eo •!f•t, dans un t<>ut rkent et tria 
bel ouvraae d• YUlpna&Uon artistique. SOUS la plume d'Un 
des IUllW'ea QUI 1e aont donné pour lllJl:>lcn d'klatrtt le 
publlc et de lui taire apprkler 001r.me U oonvlent certal
nea œuvrea d'art dont lea qualltk.s oe sont pag tria appa
rent.u, lea llcnea IUln.Dt.ea: 

c Dea deux architectures anUnomJQue.s qu.I 1e aont suc
c6d6 en Be!llque depuis 40 ans - on poumiJt dire pour 
almplltler, architecture d'avant.-ruerre et archtt.ech!I• 
d'ap~erre - Henri van de Velde apparait le mr.ltre 
et en quelque faQOD le c meneur 1. A oompartr sa mabOD 
d'Uccle 0898) et sa c Nouvell• Maison• de Tervueren !1927> 
oo aperçoit i. chemin parcouru et l'on meiiure la dt.tance 
du point de d~part au point d'arrivée. L'evolutlon d"H•orl 
van de Velde. quJ vient d'ache"Ver la B:bUotMque dl! l'Unl· 
•enltf de Oand. « btl!rol moderne aux allurœ de c akr 
scraper 1 - l't'J)rodUlt ou plus exactement, d<!ttrmlne c"lle 
de nottt archllecturt: elle en Illustre les deux k?llJ>$ • 

n 1 en a ainsi plusl<urs p&.(es. 
n·aprt1 ce thur!Urel"' du Gran1 Homme. revolutlon de 

noue archll<'<'tutt, depuis quarant• ar.s. est donc mesu
l'ff. d<!tnmlnH pAr los matsor s c tf.,, 

Sur en d ux m1 taons n·pooe la e<!~brit• de 1 >lltfrr&S6. 
On 01 parle paa de sa B1bllothtque-BeJ!ro1-0ratte<:el, de 
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SIRIUS rAVEIDo'E RESTAURANT, 3 &&1Ja P' 
rtanlonS. IH. Bd. Ad. J.!ax <Nord>. 

aon monument à Peter Benoit, ou de telles mallOn.a de 
l'annue du Notlona. 

La ra!IO:i en ait. peuwtre que tout 1e monde co:ul&lt 
plu. ou molna ces c chefs-d'œuvre • . alon que per90nne 
ne ClOIUlllt les cieux • célebres • maisons. 

Ce qui en ~ la louanae moma dangereuee.. 

P 01 L 
d~trult pour wuJoura en 3 aeanoea. • l' ln1111u1 
de ~.out~ de Bnueu.. 40, !"Je de Mal!Dea 
l'lùrurcle ülbrUque des l<!lna e\ du Vlsa&e 

La comédie de I' Albertine 

~t archltccu qui cannait dans les coins la ~ 
d1Jenrt Van de Vt!de, nous <crtt: 

c Dà que 1 llUe d élevtr l.llle b!bllotb~e oatlOnale fil\ 
,mlle, le Oonsd!lcr An!stoque H. Vao de Vtlde 1·l1.a1t. 
c dans I01l cœur •. adjuge ce tra't&il 

Oee runi. ié~ avalent. de-cl de-la. dans la Prcue, ou 
dana des convusatlona bien choisies. emls l'a>-U que cdte 
œuvre d<'Valt être le couronnement mérité de la ma11nkllque 
camer• d'arUat., - celle qui débute par la ma.taon d'UOC!e 
et qui atl<'Jnt son npogre avec la M&1son d<' Tervucren. 

Mali vutlâ., aur 1'5 tntte!:ui.es, qu·un minlltre trop preesé 
promet que la blbliGtMque sera mise au concoural 

A usalt.61. la com~e commence. 
Elle ae ,IGUe - ou plutôt elle merui.ce de ae jouer en trois -
~ RIENS IE 18 NE• EN T .!!!!.!!..!!! 
WYS MULLER & C. 

Premier el deuxième actes 

Premier acit. - Le conseiller artistique qui • conaellle • 
déjà au Mmi.~rc des Travaux pabUcs, se lait oommer 
cotuelller du Fonds Albert l•'. Son gendre en devltnt le 
secrétaire. 

On dé<:ld• que dc11x tmplacemeot.> i.eulcmrnt com1cn· 
ntnt: le Mont des Arta et le Botanique, alors qu'H eOt fallu 
d~der q11e C'e3 deux emplacement$ etaltnt préclMment à 
~er a priori. 

Dtrattmt actt - On Ofianl.se llJl concou:a a)'allt pour 
obJtt la c:ormrutilon de la blbllol.MQue au Moni-dts-Arl&. 

Le COnadl:cr ArtlsUq1.c en dr- le p.-o;:ramme - pro. 
tramme Il 'vldemment absurde q~e le concoura oe i>e"Jt 
donner et nt donne aucun risultat 

L'Art Floral l\ilARIN 
Pace A< Ch"'1llrrle <ClllqUt.ntmalre> 

One adreSse o rettnlr 33 35 97 
Un numtro t tonner • • • 
Snvlc• Fleurop ~'leun monde entier 

Troiai,me acte et épilog}le menaçant 

T t acte - NowHau concol.!"~ arant pour objet 
la comtru<Uon de b blbliotheq. c su Botarùque 

Le Cuoac:lller Artistique contribue â en dres,,cr le pro
it=C:. Pl'Oil'tlllltle et emp:acement BOuleu:nt une al 
\1Ve e: al totale rtDtt>biltlan qu'il est tmposs101e de ne point 
tenir t'Cnllll~ dé cette m:lnllcstaUon de 1 oplDIOD publique 

La lin du 3• acte n'es! l>lS enrore ,lclutt. Mali voici corn· 
m t r:lr ~ d roui -. st en haut U!!ll on n'r orend ll"S 
prde 

Dabord Il laul dae que tand.s qv le public a tnen-au 
el qu~ le mlnl4trc tt Io Fends Albert petaugr:.lent dans 
llncohfrtncc, notre Con6elller n·a,.Jt pas perdu de 1emP6. 

INltttlt par les projeta des concurrmta qu~ p... une 
gn\ce apkta:e. U 1111 a ~ perml5 d'6t•idler à lolslr, U avait 
dr=é un projêt; Il en aralt tait faire une maQèette q•JI, 
scc:tt:emcnt. ar.ût Hé d~ dans les bureaux du Pf"' 
mler nunlstre. Les amis ulés a ttalmt ~ tn camPB1De 
avec une telle adresse qu~ls t'.a'tnt l>'U"l'eJ\US t. si:rprendre 
la bonne fol m!me dC3 plus avcl'\ls 

ta Vll!e de Br .:xellea. enclut.nl~ qu GD la déllarTaaslt du 
cauchemar du Jdonkles-Arta. a.eralt bien près cle s y rai
ller, le Gouvernt'Illent. qui ne volt que pnr les yeux de son 
~r: y e5t bien ra:J.oé d·avance; les amla du Bota
nique, à qUI l'on promet de sauver les serres, a·y rallleron~ 
!>"Ut-être par la.....itude. 

Et >Olci r~piloguc menaçant qui a'annoncc si l'on n'y met 
le holà: M. Balthazar. heureux de voir a'élot,ner l'orage, 
concluera au plus pr~. 11doptern le projet sec:n!t ... et le 
tour sera joué. Le calamiteux Conacfücr Art'J1tlque sera 
charg6 de la superdirecUon: t• de l'urbllnisaUon du quaz-. 
Utr; 2• de l'amtnagement des m~ et 3• de la constru ... 
uon de la btbllot.bèque-mémor\aL 

Une rois de plus, l'entregent, !'""prit d'lntrtgue et la téna
ci!é aoumo1se d'un hAblJe peraonn:icc aunmt rfwlll t. r ..... 
su lta tœUX d'un pei.'IJIC artlatc - t. bafou~ les effort.a 
de toUte la CO!'PO:i<' on de.s a."Ch!tec:es. t. gàchtt à jemalS 
le oœur d'lme gr:i::de If. belle 'l'1lle l 

Mala ro:Jà: se Wssera-t-on !~d • 

Qar t~l!gramme: c NORMANDY 111 PARIS• rfwrvez .., 

lllm00~[i]~lil00îjll 
7, rue de !'Echelle, PARIS av. de l'Opéra 
Ch•mbrn 1 pe,..: uni b•in dcp. 45 ft.: nec b1in dtp. 60 
et.ambres 2 oert uns. bJii" dcoui• 65 fr.: avec bain dep. 1 OO 

Le loup et les bergères 

Il y a de la Joie! U'$ Bn..xclk>ls po-.:.rront ~r le rnasq:ie 
au cuna7al Beaucoup, ce aolr·lt., auront la langue s~a
le:nent !>!en pendue . Mau Mme la baronne de Penenu>da 
de Pranchl:nont n est pu contente Elle 1 a dlt. hindi. aux 
cOn.seJters commtmallll réunls en ae:ui<:~ pub!lque: 

c D ne faut pas protlter du loup pour croquer les ber· 
g~resl • 

Un éche·•m s''°'t pfuné, 
Et plu.~ieurs conse.:llc."a ont ri aux ~ciata. comme lis font 

quand on leur en conte une bien bOnnel 

En greco-latine 

- C1tez-mo1 un soolopuold~. 
- La béca....e, Monsieur, qu on appelle awosl o.seau~ 

met. parce qu'elle adore la fine champ:icne. 
- vo-_.. •<>a!ez s:ms doute parle de 1A b6c&&Se !lu chsm. 

Pl\iDO d, me.eu à ~ rra de la R61~ d'Alsace! Pu!SC;<le 
•ou. g~ vers la gastron.imte. \'O"Jll dt'TTicz euasl anter 
le =nu à 35 !..,.. & ce reslauront f&mt'UX du !(){. bd. Emile 
Jacqm&ln 

Voos potir.-:e>: p;irler d<' la fin~ df>! hulttts qu'on y di;. 
.tP à t<"o; les ...,;ias dPIOn M"J'\'ICC' pcl>i'lit et de l"empla.. 

ccment qu'U réJene aa \Olt"1'ca de ICS cliœ!.s. D taut 
êt.n: compl~I 
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Que vaut le cinéma a.nglais ? 
L""'°'8 an, -ae d1. cimm& D'est IUère co:uiue eD Belll\

qi.a, lllXl<1 par - c.be!...s·-....... Henri vm ,, • o..va1. 
cade , tt c Le :lfa.lch&rd , IO<lt des fûml qu'on n'oublie pu 
facll.emc:1t.. Ils d<lluleot W>e tria b&ute lcl6e du cmâna 
llll&lalL 

A. oe propos. dlsona louL de lult.i que • eo ~ de 
Ololn ,, i. mm qui pa-. actuellement au St.uatt, ne le 
oède ec rlœ. à e«a Qu. DOUa vciooa de clt.er. O'ett Yral
l!Ddlt i. cbe!-O'œuvre d'Herbert Wllcox. ou. plu\Oc., un chef· 
d 'œuvre l<JUt ooun, qut penzwt de .. rendre compte dea 
«>mpo111ntcs de la ment.ellté d'un ll"and peuple. 

Une découverte à retardement 
Dana la .Crie dea • Dâmolree • de l'Institut Royal Cok>

Dial, Ylcnt de pe.raltre un curleux rapport, 11an• pe.r deux 
protceocun de Uége ~ qui f\lt pr~té à l'une dea der
Dlèrts ~ancu. On y llt que: • la pho~trte ~ 
eet appel& a supplanter li plupan dee ~'8 acwelle
m<m~ en usage ei qu. Je moment - l't'DU d'ectrer ~ 
Ill.ment dal'.a C<!t:e YOie DOU"'1Je », bref, C qu'U - \lrWeDt 
de ~cr t. Urer parti de ceu.e menoellle- lnHDtlon. la 
pbolqµ'amm~ thlenne. pour hàl<!l' l'établl.uement de 
la œn.a du Conao •· 
Qu·- que cela al&'DUl• f 
Leo auteurs du rapport linorualent.-11& que, depula dix 

an., - procédéa «>Dt util!Me par notre 1ndll.lt:1e prty~ 
et ance a la collaboraUon d'avl&U!un apicJalJléf? Ian<>
ren:.-lla la m!slaon rè&llMe pe.r 1'6qulpqe Mahieu - D'Hoore 
au-d- du neuve Cooao. ent.n mbu et Nouvell•An•era. 
mlsllon clQn1 lee rél!altato pboc.oeram.métrlqu.. ont p&ro au 
Bullctln dea Sclencea de 1·1nautut Royal OoloDlt.l Betae lul
méme 7 

D 1 a doue de.i ~ que, cntce à l'aviation. lea anciens 
procédi. ont 6té uupplantn • par la photorrammétrte. 
Mala lell auteun du rapport votent cran<t. ri. priconl.sent 
!'~ment en Belll!qu• d'wl oeotre photocramm~trl
q1111. ce qut serait.. reoouna!ssent..U.., tria ~ .•. Oisons 
uu mJllJoo et deml rlell que pour le maténel qut • dewalt 
&:r. colllDWlllé en A.Uemacne • 

QuJ paierait le mllllon tt d•ml tt le rœte ? Lllona : • D 
parai\ lndlspensab;e d'onvlaai•.r l'amortlaaement dt ce 
lllAt~rlel par des travaux part..,.,,ll•r1 qui lut aeralent con
fite fl\U centre> pnr cert&1nca admlnlstrattona publiques, le 
Départ< ment des Colonlta ou des sociétés coloniales•. 

Port bitn ._ mats notre Indu.strie. qut a pourlant fait ses 
PHU....,? PUurquot cet:.e tor:tatJve d'ét&t.ls&tloD • aUl:iltl
tuant l """ Mt.-eprls<s existantes? Pour amort:r un matt
r.e achelli unlqnement à 11 du .. ~ .. du R lM? 

As-tu vu la casquette ? ..• 
D<'pula <IJi'lque tempi1. le c.n$na et les phOIA)a DOUa 

montrent le Duce re•~tu du • BT&llj unJfe>rme de chef du 
1ouvcrnement lascist.e •· c...- Mu.sol1nl a J~ '*"'...aire 
de ee ooinpœer une tenue a~lale, à .son ~e exclu&!, 
llfl<t tt nue qu 11 est seul • "°'"'' ! Grande capote. noire à 
deux ~é<s de bou:ona, cuquette à l'•,:Jemaode, copiée 
aur celle ~ son grand ami H1Uer 1 

Faut..U qu'U èI1 Ill~ de l'adm.ratlon pour le Führer et pour 
tout ce qui t.st al:clllllld Apre .. &\"air lm~ '.e • pu r<>
ma\U •. nllas •pas de l'oie• Io '"" uoupes volcl que. renon
çanl oc.n wiuorme de capornl de la milice. Il ad01>1e la 
~u~t "· 11 M lat re::!<' p:us qu'à tai=r pou,.,..·r sa mous
tache 1 

Précisions 

Del famlllera de notre YI.il ami le aenUIJ ~ ont au 
recoanal~ oeluk1 dalla 1·omdu re:Z&llè dont p:>r!al; !Ille 
mleti. de DOt:'e dernier Dumho: •Une ~tic &VCC Ull 
mllU&lre•. 

Dlaoaa qu'il u·en eat rien et que la couversa:.lo:I recueillie 
par !'Oreille de c Pourquoi Pu? 1 - converaatlcn qui 
u'&v&lt d'allleun nen de conlldentlel et neu non plu.& de 
aib\....U - a'""t ~ entTe ln:erlocuteun qui. dt IOID ou 
de prtl, n'ont auCUIJ ral'QOrt avec S.. ~él"al Mel.Ier. 

Lu étangs de Bieraea-lez-Wavre 

HOtel·Reataur&Dt 1" ordre, - Bel sp«:1t.lltéa. T.: Wavre 378. 

Le aénateur scrupuleux 

C. oenateur aoc1all5te a..uon &'obsti!le à appeltr les huJ&. 
alers du 64mat • ~ l • Ou de aes coU~œ de la 
Haute uocmblét lul cbt boDnemcnt l'auttt J<JUr : 

- D ne faut pas appdu 1 .. hutsalers mom:eur. 
- Pourquoi ça? 
- Patct que ça ne .. fait pa& Ou les appelle par leur 

petit l:IOlll ou OD leur dit : • Mon ami », ou simplement : 
• hul.&alu •• 

- C'est W1 homme comme mol Comme eoclaltstt. Je le 
preD& pour mon ëaaJ. Il ne m'appelle P8ll : • Moo t.mJ • 
Dl par mon petit nom. .. 

Il n'J eut pu moyen de le IOrtlr de là. 
Le ~ truste oomlJ8CDOll falsnt parue d'Une comm!s

alon ~Je d'agr1cU!ture 1e plaignit de ce qu'wt at
nat.eur nouvellement Introduit dans cette commL"'1on fa115-
sf.t 1'6quWbre des pe.rtls ttpn\oeDtéA. Le presldcnt lui fit 
obeerver qu'wle commlsalon agr!cole devait avoir &\'Bl\t 
tout pour préoccupation l'agriculture, que la queaUon poll
Uque devait etre écartée. 

- N"em~e qu·avec ce nouv .. u. rlpogta le fruste eocta.
llate, oc M"ra l puche et paa l clro!te. 

- A puche ou à dl'Cllte, ce n'est pas une qJ.,.+.1<Jn de 
oomm.llalou. ça. c'est une qumton de pantalon.. 

Le ~teur socialiste eourtt à cette fme plal.E3nterle, 
acquleeçtl et ae tut ... 

• RENAIX. c Cou.r Roya!e et Restaurant Llaon •· 
Od Ptace Un des bons re!llis de Be:ilque. Ier ord:e 

Manneken-Pis Sans-Nom 

Sou.& ce utre te Journal c ~ Sans-Nom •. bulletin om
clel du Cercle Roy&I, choral et phllanlhroplque ks • Sans
Nom • de Bru.•elles. publie le filet que vo1c1 : 

Sous le parralna~e de 
radmllUStration conunu&ale 
de Bruxdles. Manneun-P.s 
\'itn:. d'ètre admls ~mbre 
du Cercle. Vota TOW de
manda ...,,. cloute dau 
g;'~~~t~.: ~it,~ 
dOJte parmi les e><trutant.51 
~te':i~ ~"uzog~s J':'l:t~~ 
de J EtU\'C ne pe1 mcua·t 
pas d erreur dana la dé$1-
sœt:on. 

Cette OOU'lll• r~ t:o
nore le œn:le et noas so:n
ma très retlODIW!Smt.5 à 
l'ndmlnlstra•100 communale 
de l">Uto11sa'lon accordèe 
au plu~ ' f' u boUJtro de 
Bnix•llcs 

AcJMI :itir. que toute la 
Ville.' c<mna..sse J'aubatnti qut 
1iOU.!i tch01t. rmm1 nvona dit-
l".lde de falri~ partir p<'r no
Lre nou\ ellu n cm rr n tre: 
l!<'rtlt> r'<' Ca 1 

Le d'n::r. hr , re ... 
M.J.DL.e .. en-P4S lt!\ ew.ra ~ 
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GAND - Les deus r.o<u.ee OODDes mal.9olla - Le chaland qui pane •• , 
au Sud: • Oam11nn11.1 t. au Centre 1 WU.On • 

~<.!Ille de pierrot et. vers S b~ iout le cercle Ira i. 
eall!llllmtlltcr et chantera ttJelqU<a couplet& ea IOD bon-

=· 
Lts boDnel ooo.-elles IOQt r&rC1 par le telllJ)S quJ coun. 
Alllll. &l!4t. celte ~ tnl'ormatliaD l)Orth a no<n 

conn:Waallœ. nota l'a>-om ~lqrapbjN au cadg, le Mann~ 
ken·Pl& de OO!ma.r, ln&tallt clam la Yldlle dt<! aJaacldlne, 
depuis 1921, par 1es &0tna OOOJuao» c1• c POurquo1 Pu' • 
et do l'11drnlnlotrauoo munictpale c1e cette k)C)8.llt<!. 

JJanridteo-Pi.. a fret Ulé sur llOl1 eocle et s'est ép&ndia 
av~ Wl rCDOUveau d'entralD clam • naque ~ 

Emile Bernheim 
JOAlLLIER-HORLOOER 
U RUE DES FRIPIERS 

Et quoi encore ? 

BIJQwc dt ebolx • M.ontros de 
quallt.6 (t"' 111&Z'QU"9). R6pan. 
Tralla!orme b:perWea. ACHAT 
B\jous llllC1erla. • Tél. : l l..17 54 

On ait c;ue les mJnJstroe Boudlery et Ma.rclt oot r~ 
ment lntrodUlt, d&Ds lea aervloca de l EtAl.t. à Bruxelles, dm 
diu.ln«I d'emplayés deattnes à entrer en rapp0rt avec le 
p\ll>l!r~ tnAIS ne 88Cbant pu un mot de frança!Sl Oontralre 
à b loi ? B:en ell'ten<i'U. Et. J>.ill ~ ? 

Pourtan!., le dép".rt.! V X V Bol'i\00!:. qui &lme les cb.
ble:I r&1:os. a tnxné qu'il falblt mettre la ~t<! du~ 
d<s ~ D a dOlnc dépœé un pro~ de Io! i:ittvorant le 
pourœn!.aie des lonct!mnalrti1 eeloo leuc réclon Uncul6ll
que. 

Les Flamands recevraient 63 P. c. dm fooctioo.S, i.. Wal
loos en aumlent 3'l p. c.; les Rruitello:a, r:aturellement, de. 
Yni.leni l'e OOD\ellt.er du re!te. aolt 10 p. c. Voua vous ren
oo comp,.,? Les Jflun<'$ gens de la CApltale ser&1ent d~ 
e6dâl, danll k!Ur propre vUle, de 90 p. c. dea postes o!t!
c!ds qui pourTai<'m leur revenir en leur <;Uallté de ~lfm 
.,yaot lm ml'm<!a drolta que les autrm et capables de ~ 
&lr l!'S ~ lm;>Cleés. 

Au GRILLON 21 ti. <&. r. Ecu1er-Place a&.onn&1e>A 
______ Jean Labc>rcle et lea CbamoDillel'&. -

Le résultat 

Lra Bruxellois ~ent o"6tre pu contlngeot6s; !la 
œcnt <Ure que le:; tonctlOll.• doivent aller awc plus mérl
t&n!A. 

B:t-n entendu, pu un Wallon ne aontJt œ la rourt:lde e.d.. 
mll() à Bruxelles, les rlanuneants r&ngee.nt Bru.œlb dal:a 
b ~ ll:lmaOOe du paya. Bieil entendu. les Bruxellol.I 

un11ui."UCS fl'ILnça:s -3lent illmln61. ie.. nammsanta œet
tant la ~:Ion d'~er k3 candJdt.ta brulœllo'..s non 
b!lll:c"-ca, et n'est ps.s '11',niue qui •eut. car, êttt bl.UneUe 
llcnlfte ~ ux.e ""nnal.sance approfood:e de la lan
rue Me.-l.u!M:3e. 

Dca œn!a.lnea de .leun"" cena de la capitale resteralent 
«lit Io p:ivé l aers.lent r6dalt.1 à cbttdler des pœtee dam 
l'IDdustrle privée. clêJà plus qu'encoml>~. De& cena venua 
de la pnttle thlolse oooupera~nt ll'<ln place8 et ce ~ 
raient d'a.ùleurs à la cap1!4lle pa.. un 80\1 de leur Q1Utb

m•nt, lm m<>Y""3 de communication lf>\lf pennett&it de 
gard=r leur donuc~ à nombre de ltllomMze:s de leur bu
rmu. 

Le conseil de la semaine 

SI •ows avez comm1a t'lmpr1..dence de IOTtlr la nuit trop 
peu vêtu. ayu au mo:na 111 volon~ de IOlgner sans tarder 
œ mau\&ls rbume qu1 n'en finit plu$. Et contiez voa 
1>r=r1µt1ora médicales à la Pharmacie OemevWe Cfaee 
Pork' Lo111SeJ, 65. Bould de Wa~rloo, - qui lea exéQJtera, 
<!Ana le mtnlmum de tempe. avec <'• produits rtgoureu
IClllcnt purs et t.ouJours frala. Tél. : 12.03.94. 

On UQ-e de la.ble? O. n·eo • j)OUl'(ant pas i.:>e, ~n Ml 
ooatl'alre. llUlllqUe DO!la en prenona loea é!~ot'a do.n3 u:.. 
lnforma:ioo parue dana loes .)ouraaus de Samur et de Bru
zeller.. 

Or donc, oont:ralrcmcct t la oout>.une, ;e gao;Da.'l! du Groe 
lot d ·un milllon de la lre lranebe l939 de la Loce:1e Oo:o. 
nia:. a·- ~t <Xm!lal~ O'- un pjld ... de b&IMU 0..1151, 
Clemeurant à Jambe& ls-Namur, qui uppe114. wtant ~ 
c'.- pui.iue tlOIA 1 .:mmea, !.foœleu:r Joeepb Beœera. 

Ce brave pilole, ~ de deux crands fil$, ca un ....a 
J)b.llœopile. si l'an en croit 111!8 journ&ljste.• qJl l'ont lnte\'. 
mow6, le magot qui vient de IUI ~otr ne l'a paa fil>IOIU. 

MOnllleur Beclœna aw.it ét4 ~ à ce ~ pir » 
pin, à dltfèreota repr1- de quelques 1<>t.I de ~ 
lmPOrtanœ et, l'•Pllétlt v_,,t en __,,t. ll nit .,.... 

pèl'e pu d'en -- 4·a.ucne, car a preml~ ~ 
api9 al'Olr eDC&lft aao l41Uloo. -.-a, a.-t-l! dit, poar adl&
w un DOU\'e&U blllA!t de la 1-Je ColocJ&le, 

A. ceux qU1 s"61.onnmt de ce que oe pilote \flll'°'l:lalre 
d'argent, et pelJHi:re Mflllonn&:re de l'eau. n'ai\ pu ~ 
t·exemple de aes OOlll!rtnl en obllenant un pruœnt. ll>CO

cnlto. noua cl1rona qu'U a trou-.. un excellea. moyen 
d'b:b&ppar a.ux ow1euS et aux 1c>Wc!teu:ra en continuo.nt 
tout aimplement 1c>n métier de pilote 1 Allez ooorlr, an ert.t, 
de b&tœu en batar.u à • l)OUnU!i., l 

Tout de ~ Qa rait WllUr l'eau à la bou.cbe er. DOW1 al
lom, de oe pu, - DO!re ~ b!llet. a.1'11C r.poi. 
que la ci.noe ee la:saera plloCer cbts :nous Pourquoi put 

Le cadastre sera flamand cent pour cent 

o·.ut.re pan, œ est en en.ln de biootet-, a r~ 
tlOn du Cada.s:tt, une cWsUle dOllt l'arôme dœt ê:Ze un 
cWloe aux nannes doa !la.mlnaanta 1ee plus dura. Le8 wo:.
lona vont être Pt'OPl'ement arraneœ. Quoi? Ils le eont df>. 
J&, et oommentl 

Remontons. st vous le voulèl blen, à l'année 1980, oela 
DOW akler& à Mlalt la e&n.&lllsr'A qui lJIJJoWI ~ neuf 
ana et qui, main~ -. tout à !a!t au P"lllt. 

En 1930 clocc, l'admlnl8tr&tloo qtJ noua OCQIJ>e ~ 
&Utooome. On c:ft, par la ~ ooewœ., '.e R!-..cle de dN. 
énat.eur. On verra. ~ la IUJte, à qu1 Il eta!t. <l"ores • 
d6jt.,~ 

Le d-t.eur. stlPulalt-«1 a cet~ époque, fab&lt pan.:e 
du cadre t.ecbnlque et d~t. pour y aœéder, ~ da 
connalasa.noe.s spéclales. 

Le c Bulletin • n. u du Clllda&tre stlp.Je que oe vad• 
d<> a-.•mateur • eat conr~ allX commla am ~wres 
comptant quatre ~ de 8el"Vlce. qu. K.nt ~ du 
dlpl&me d.e géom~tr...a~eur ou ie t.>Jt &'11,... $lui..-... 
lt!nt et qui ont aa.tls!ait a un eumen de ca~ltJ,. , 

D n'eta.lt donc pas sndlspcns3ble d'être g..'<lm~--e-<>~ 
t.eu.r. D gU!!1sal~ de produire un ~lcat • ~le:lt •: 
i- esemple ce!ui QU1 prouw.lt que l'on afttt ~ a 
"""°"<le ac:enur:que, tnllllW:nt Où ron a vu. pour le mo:ns, 
autant de iêomécrfe <;U'un ;6om~teur. 

Doa 1932. l'adml?Wltratlon. a..•lmllAnt le c Bullet1n • ~ 11 
à un chlffon de pap!er, ne r=nnal.-1t p11JS aucune 'Mll!Ur 
t. un certificat d'at.Mn6e oomp:eot.. C'était de\'el\11, pour ~e. 
quelque chœe comme de la arotte de blQue. On 1'lt alor. 
dta .ioounil< aux ~wres retourneor à l'école PO'.tr dl)ero. 

cheor le d!PlOme de e6<Jm~tellr. 

Par moins de ts• 
La température a!btttmne de la nn Mcembre a cl8QIM 

m&:nteo cbauc1i~res .i di!go01' du cba.Uf!age central blm d• 
occupant.a de grandll Immeubles. Or. par lea plus sranda 
rrolda, toutes - parfaitement, IOUia - les chaudières c Sa. 
brulec • ont tonctlonnt! aam dé.!atlla.nce, ~t une tem
pérature blen chaude e~ COIUltant.'9, aam brOler autre chMe 
que le petit cb.arbon k>onomlque bebltuel &lbrulec, avenue 
Ve.n Volxem. 197. T~L: "4 70.17 eat t.oujoura à votre dl&J:M> 
ail.Ion J)OUr voua c1ocumenter. Detnandes-lul !A brocbare PB. 
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Un coiffeur 
gêné par son ventre 

Comment il a maigri et rajeuni 

O't.n vrntment gênant d'etre trop aTOa Quand on eat 
coureur 1 Ce brave M. Jules M ••• en et.ait tort ennu1é. n 
l l'OMlasalt l&D.$ &ITêt depuJa plualeun annéœ et cela luJ 
rendait aoo tri.vau de plus en pha ~ble. Dea am1&. heu. 
reusement, IUi conseiUercnt W. &la K:nachen. 

c Voilà b!eDt6t un an que ft'D prends et Je m'eo trouve 
trà bien, écnt-U. car. malJT6 ma qWlnlnlalne, je suls 
redevenu in-dte. D me acmble avoir rrtrou1·6 la Jeuneaae de 
111.r.5 20 llDI. • 

K.ruochro tait lo:ld."e la ouu~ (ra1s!e ~ l'em~e 
de ae reformer """"" qu'il obt!mt de tom oo. crcanea d'6ll· 
mlnatloo - Iole, re'.iu, tatest1D, - uno actl\1~ et une ~
larlte parfaites. Décl:ct.o et ré!ldua ~t balar~ expuJ3â. 
Un l&Di pur et vtt va porter darlS toutœ nos tlbree une 
Zl<>uvelle énergie, un nouveau blen-ettt. K:nachen, c'est 
dea annéea de Jeunesse en pl!!J. &la Krusrhen, toutes phar
mac!ea: flacc05 à 7 !r .. 12 lr, 76 et 22 tranca. 

Lea malices flamingantes 
Où est le mauvais coup ll:unlni;ant, dana tQute cet~ his

toire? li res:de prk!llement dana l'ob!lsatloc d 6t.re POt
to'.ir du dlplOme de gromètr~~ PR!lelard qUJ n'a 
6te ttclamé qa'atlx Wallona. Ceux-cl ~vent maln:U.ant 
a'Ol !Cn'lr oo:ome torche-chœe. 

E!lect!vement. ce mol&-cl, a l.eu llJl OO<MX>llra oo d....ina.. 
~ mAls- P«ll' c.lnq-.ante em;>lo;s tlam.u>d.9. m pa.-alt 
Q'Je les d=!m ttab!:s t'll flamand ne pc:noeni ?"'3l"mb:er en 
r!cm t. ceux c;o.U sont trac<.• en fnlnçab.> 

Et QUI Y IOllt lldmlll? Tot.s Ica commla au.• 6crltmes 
comptant quatre an.'lées de rrade. du moment que leur 
! t'Ullle de Qgnajcment P<>rle b cote 2, ce QUl qnltle cbom. 
D D't3t plua ques:lcr, de dipl6= d• cl et de œ:t.hcat de 
là. 14 cote et r!<:l <;le b cote. On ltllt ce que cela \"eut 
dlro, J\ -'llSl, les gail)ar<ls ql.J or.t donné des gagea de lld#r 
llt6 t. la eau.se na.min~:.e se trott~t-lla !ce lllllln& Fol.!! 
dt'S coDMlss:ulœ.s techniq~cs; on e:>t c vlaamachgezlnd • 
et an-c ça on est CS&' à co11p .sùr. 

Dana c•" conditions. les Wallona rl'llteront des 110U&-<>r<ires; 
ils seront déJXlS.'6 et surcla.l;sé$ PlU' leurs oo!lt;u<o .. lla.mands 
q tll \1Cnnect, pour la P!Ullert de l'Bdmml&tra:.!on des Doua
nes où U.. ~.U.ent eni..és cooune pr~pœéa. 

L'admllllstntion dl Cadastre U nt en ~rre le relra:n 
claso:que c ll n'y a pas dJ place à cœi!~rcr dans la pa.-ue 
'"'lloonc du pays. • 

Pour luJ é\lter de loumtr par la IU!te cc:tte ~ 
l la DOlx de coco, = !E'l'lmS rem:u-qurr, d~ 1113lnt~r.&n'.. 
C1U<! ka cadres y wnt à ce po:m ocompleta que, depuis 
tn>b ans, des OOIDm!$ aux écri·~ r rempllllscnt !ea !one. 
Ucns de dess!n.1!e\1."S. 

On <'D a bel et bien beooln, lllal.9 b lbmandl.""t•on à 
outnu1ce Prime. wie !o:s œ pl~ lea néccssltâ du acrvice. 

Et Il les W;ù!o::,; >e laL"<'!lt !aire, on auru:t bico tort 
de ae ~er. 

P anez vos Week-End au Zoute 

et J~n. la deux dolg\a de la main. P'aui-U voir qu<J. 
cr.ie cbœe de aymbollque ~ ce cho:X? Pa!lalt-U manuw 
aux popuJauom que ce Gouvernement c'est le ~ de 
la carpe et du IA:>ln ? 

Hu Gourmet sans chiqué 
Placo Alberr 1", 8, Cherlorol - R. des Fort1fico11ons. 3, AoYOr1 
M.-au-Charbon, 87, Bru .. llu - Rue Ste- Borbe, 15, Str11bo•r1 

Marcketterie 

L'unm~I M. Marek. qw coottDue à aboter lce Tta
PON au nom de la myaUqt:e flamande, a ~ d'Ull 
trait de plume la 1Jine atrtenoe Bruxelle&Scandinav1e. 

• L'~mle !mm~~ rst très faible, noua dlalt uo 
de nœ mellleun d1plomatca a~ dana les qUtSUon» 
6ccnoauq!U!8, tt le manque à pgner eat conaldk'able. • 

Lee paya »eandlnaves ocnt eo effet u.o d'3 mtllleun, 
Siiion le mel!lcur débouclu! QUI nous res:e. A tOU$ les pc1n~ 
de vue, nous avor1S lnt#rft à nouer avec eux lea rrlatton» 
les plt1$ étrolta. L'établl&ement de la llgoe ..:andlnave 
avait lait la meilleure lmpresclon dana les capital.. du 
Nord. Sa aupprt'SO!on y a surprla tout le monde. Mala qu·1m. 
porte à lot Marck? C'e&t le type du potentat IDcomP6teot. 

1NC1 NE RATION Pour tout rell8e!Cnement, 
•'adresser aux bureaux 

de la Soclét4 Belge pour la CttmatloD, A.S.BL ., '7, N e 
Montlll?IHUX·R~rtie..Potagères,. Bru:x_ Te! 1H9.~. ~m. 
brochure P i 61 r dflll&llde, un délégué ae rend à domlc1le. 

Orban ou Orbaan ? 

M. ~ sénateur 01'11&11 e.i. comme chaCUD ait, l'lln d .. 
tlamlnp.nta les plua rabtquea de la Haute Auemb!H. 
M Orbe.D. dont Io oom n'a nen de tlamand, est un d<!n&
t.innalisé. Il cat originaire <lb Virton. et on ne sait Vl"&lmont 
peur quelles raWn» U • &!lé ee fu:er en paya tlamand. 
où u e..'ercc IA profession d'nl'Ocat. 

Pffll~tre a·ea:..u dlt qu'il fallait renoncer à être Wallon 
pour arriver Pl>t• afirement aux apb.ere11 mlnlatér!elles. Or, 
M. Orban Jl"rle mieux le trançat.s que le namand et lora. 
qu'll ne s'observe paa. Il IDterrompt tcuJOW'B au Sénat en 
trançat.s Les lénntloura wallona s'en amusent et ne man
quent pas de lul rappeler de temPS à autre qu'il est tlam1D-
11ant : chaque tot.s qu·u par!e trançats, on entend de ~ 
ves • c Spreek uw tall! • et aUS>ll;/)t !\.! Orban parle namand. 

On se dmuinde d'aWeura peur quelles raisons M. Orban 
n'a Pa& enccre 1oll!cltt l'autort.satloo de donoer à 500 nom 
u.oe allure mO<dertullenne ll au!ltralt d'lntercaler u.o c a • 
sup;>!émentalre dalla $0ll ll<llD. et ~la lui &Qllrrra!: Ion 
des é!ec<Jo:u toute les rob: des ac:hi.s:es. 

M.i.!.s en ruonte qu'tn dehors du Parlement, le aél:!.teur 
catho!Jq~e tient beaucoup a Orban avec uo c a •: u as> 
parai; alllal, dana le monde, comme u.o descendant autMn
tiqut cl<! Frère-Orban, qur les tlamlnpDCM!mes trad~nt 
d"allle:iu P'1l' Broedtr-Orball .•. 

11 f41 ctW{ll{q 
Le Lmb HoUl \'OUS c!1re le m-unum de e<>nfort à des F élicitationa 

prix tria modérts. r""taJrant à la carte •t cnve très renom. 
in~ Orientation sud. garage Tc!Jépbono 618.73. Nous sommes Murt'WC d'anllOne<:r que notre amJ PaUI 

Weyetlberg, juge de pa!lt de Wavre et l'un de ooa craodl 

R:::~:t7 a~u~:u::::: oà la C<xnédte 1 ;~~=.:: ::n~·:::.:~::::: 
Jl'rançalse et le co:pg de OOilet de l'Op&u Be Pl1ldUlslrent au da: à la cuerre. U nt un """1&tnt dor.t les JUiemalt.a opi

prollt des Oran& M•1Ulftl de Outrre b<'lges. Le Roi Malt rlrueb et hllllWlll foot autorité. 
prbent. a1nsl que !'Ambassadeur de France Le Ooll'feme-

1 
Jll""t était représenté . .Mals 18 ..,n par qui? RAIT(' r nui TffiLF,rO,'TOISE - TIRLDJO)'."l' 

Paz le général ,,)eJ:lyg, Très blen. Mtb aUM1 lllll' MM. Murit Exli~ le aucre acle-rand en boites de 1 Jd.lo. 



POURQUOI PAS 1 

POUR :.U."iOER COMME CHEZ 601 
Me11u à e 60 Ir. 27, r. r-4 aux Loupa 

La chanaon de la aemaine 

C"'.! ARCADES 

1M ~u tvtne:n>MIUpe.rlementalrelmtdleW lt11 rlm• 
~.... ""6 plUa qu'aux ent-. ll ne raut faire, awt 
rlamlnp.nta, nulle peu:e, m~e Mllère :· &lM J>OUJT&lkm 
pe.n.phra.ter lit ..... ~ tel dl8oo<ira Jll'ŒlOD06. la -me 
dernl6ra, l la Olambre. 

D ne faut !alre aux flamingante, 
i..-uDe-.mfme~ 

Ill ..,,t Il clOW<. - lnnŒ8DC.. 
06cblrN>t :., oem de litUr mjre; 
o....a ~ dam :lall'& rewi: _. 
0cmme un r&JOC de a ~I 

~ O:s:cmem .-en Ta, b&rboulllan\, 
CJlaclm • 'Incline julqu'l t.erft, 
Van Oaunlt.«1.. e11 W. l'07"1lt. 
ATec orsudl • dit leur pèttl 

On leUr Uent del propos ctwmant&, 
On ltll ~ au m!nllltère, 
Et Jtnn!Men en est content, 
Pulaq•J'aajourdblll Spaak le<1 vénère. 

n dit • c ou~ ce IJOllt des t}1'Ula. 

t Mali l""" enptre est alutaire, 
• X:. a'dellt mon eoaverne:ment; 
, St.na eux. p00r mol. plus rien l t&lre. 

• Leur V1"'1lt lloo. m ~ 
,, Pait l*D' l toua :.e.ns lldveralrftl; 
• Oe .900!. eux qu1, dcftnavant, 
• Mm.-rom la Be!PlU< enl!~I 

• Aus.'4. 10Ter.-leur U:dul&ents. 
• Pour wx. nulle po1De 1'6cM. 
• C'est dan& un but d'apal.lement 

' , Qu'U !llU'. tout !aire poor leur plalrel> 

Plua penonne n'ignore 
que M. R. Gulllaume. ex"ihant du café c ~ >, a ouvert 
le l"lortan-BOune. 41, rue Henri Mau.a, oil l'on u.voure une 
culalne lemUlale dana un cadre accueillant. 

En regardant la carte 
In~t. co ôépllant rtpandu pour la. propacande de 

la procllAlne fotre CICllllmerclale de Bruxelles. ll tire l'œU : 
fond noir, lmpttSlloO Dieu. blanc. rouge; un srand B l'firl· 
reant lace aux b&nCan du B•Jld; c·ea 1.rè1 publldt&ln. 
ReùNl'll"" la brOChure : apparait une c:arte de J'Oue.t eUJ'I> 
~ sur lequel raronne la. c pu1ssan<:e commercl&le • de 
la. foin; oc 1 '-oit que daD> un rayon de troia cenu ltl»
mètzu. la. foire mtëre;sera cinquante milllona d'habltanU; 
c'm ~lem~nt trne 111nestif. Mala la c:arte eet curle\181 
l un autre point de vue La frontière est de la. BelclQue 1 
~t d~pi'e txact.cment oomme elle l'&lt U y & vloit-
doq ana; l...i CAnl.Ona rédlmé3 ne nous ont pu eooore re
Jotnl.\: ou bien ta IODt d6Jà retournés au Oeutechea Reich 
et, pour ce qui noua concerne. le tralt.é de Venaillea eat de. 
à préol'nt re~. 

A considérer tes tndle&t1ons Imprimées sur la. c:arte, on a 
d'alll•.i.ra un nouveau 111Jet d'étonnement : si 1.. mou 
• l"ranoe a et • Nederland • aoot bien à l'lnthleur de leun 
rrmu~rœ. le D et le E de Deutsches Reich d~bordent t.. 
ootre et 1·~1eo~ la.rl'ement dam l& province de LI~ De 
!!Orte que Spa., ~J>tDS!tt. TOltt R~cbam~ IOl!t en All .. 
magne! 

l'ttparaUon au Drang nach West? 

Bf.'1JA.'ID1 COUPRU! 
!<• Portr>lla - !"• lflnbtur .. - s .. Ealampe. 

U. avmia Loulle, Bruxe:t .. <Porte Loulle), - T61. 11.11.29 

J'l:iar ~ .. m.:daa. 
Voir BEA.m.ŒUBLE, 
Ill l 116, ~"d Anai-4L 
Le ma11Aur P'-
Le melll«lr menbé. 

lmouciance ou incocucience 1 
Lee traw.ux de vo!rie, rue Nell'N, tcolcbcd l lwr ~ 

Oo 11'el\ pu trop tOT.I .Pend&nt prt. d'Un D>Ol.t, la rue J\ 
plu.o c pMMDte •. la prua commerçante de Bruxelles aura~ 
ffen~ et lmpra.t1cal>le à l& dl'C\Ù.tlœ au!<lm<ll>l1e, aoq 
S!Ntexte que Je ~t d• coodUli. de su J:'aS 
c-lt. 

ll:n f&lt, OD peut b:en le cllre maln~t qu'il 11')' & plu. 
rl8que d'&ffoler per!IOl1Dlt. CM '1'1.n.ax om __._, faft 
oourtr à oeux qul ae aoo~t rue Netm1 dee dllDl'!18 
9'r.eux. 

et un tncendle avait 6cla:.6 do.na un dt11 IT&D<ll ~ 
qu1 bordent l& rue Nl'lrt'e ltll pomp!ert aaraleot pa dm. 
cn.1'11"1t amener à p!ed d'œuYre e\ -.lapper leur ma~ 
rtel. Le ruveau moyen de la oba- étant deeoendu eau. 
deux et &lx metr"3 aoua la rue, on ne TOlt pu bien ~ 
trajet &u?'&lent pu gUIVTe Jee &uto-pompee. la rr&nde 6cb<mt 
et les volturu d'&mbulancel 

Le plua tort est tait; m&lJI ce n'est paa 11111~ lt pe.vase, 
daoa 1 .. parties de ch&UM6e enJln termln~. flllt d~ m&lzl,. 
tell&Dt dMonœ de part en part; u faudra eans doute le -
s oudronner, Je rrl&lre compltt4'Dlent ... 

Vertus et dangers du Yoghourt 

Le J<lCbowt. à condltlon qu'il aolt oo:isom.a:I fntJ8. esl 
uoellent pour l'orpnlsme et prtnclpalement pour les at
f..UOO. eas::n>ln!er...lll&lea. Pour aTOlr ta~te ~ au 
point de TUO de I& 1'ra~ur, laltQ.le TOU$-ID!zne en que).. 
- mmuus et au p:1X du lait. ~ brocbn..-e sra
IWte n. ~ aux lal>oratolrel yalac'.a, 2. rue do la Botttse. à 
Brux. (Imm. Monlec>-Bourlle). T, 129'1.!7, ~~ 
et ~tlon gratultœ. 

Un quartier d'Ucde menacé 

D est question. pe.ralt-U. d'abimer d<!plorablement, pe.r 
l'éreotlan d'Uoe aorte do moDlltre, tout un QU&11!er de la 
jO!je oommw:e d11ocle. Lee obemioa do fer ae propooent. dt 
rM!laer, en surélé ... doo. une courbe ~t doell% 'P&T'
tMll de la )lgne Sc:ba6beel<-B&l. Un pant 9eftl~ 6ilflo! a
nue des T!lleu!.11, &u ôel8l.IS d'Un de œ\IX c;u1 enr~t ~ 
Et oela n«:iess!tenLlt J'~!.W>ement d'~ talus fcr
m&nt krao et OOllJ»,n~ tolJt.e ~.:Te. 

I.a roo:.e ~ &iml ao<:s un tUDMl dlmt la -
nulr&!t lamentablement l l'atb6:JQue dU qllll."\!er et Q'.Ji 
d<!v1"1ldr&!t, Je aolr, à cet ~ ~ un tt:ltable 00011&
IOl'&e, ll&DS oomp~ qu'U ne """'1t pu MM da.DgW, la 
nuit, paur la dnlulatlon des eu~. 
~ J)OU?'QUol ce gnie tn.\"&117 D n'a d'aulll'O ralsoc. pemlt. 

U. l;'\le de donner un peu de !ad:!~ pour J'~en& 
d'un tm.tlc dont l'lntieoaltA!. t.-ès rel&tJTe, n'ex".ge a~ 
ment des mesures spécl~ les. 

Une fête pour la vue et pour l'ouïe! 
Lee t.nldlboos de ~\<, tan' !\cl~ respectées 

dam Je tUm c Le Mllœdo •. male &'l'CO un luxe de d6cora 
lnl~le à mll....,. au tbütre. 

Le publlc de la v'.s!on de ptt:o<e a rëserT6 - llPPlaud!lo-
8tltlt'ats les p:US re:ent..-..U:.. à la c:bans:m du • Petit (Y.. 
~ •. ln!.trl>!'ét<!e d"Une man!èe pnrlal:e pe.r MSO'tYn 
Gttfon. Les dko:s aont -v~dce. 

C"'8t "" spectac:e d'une l!l>lœdeur ~. 
0e mm ra111era tous 1es .u."t-. ceu."< dœ p::is !anstf. 

qua. 8dmlra!eu:rs de Ollber1. et SUll1mn. &UA'.11 ~ 11'.Je ceœ 
del anw.tclln de dDma. 



POURQUOT PAS ? 

Carnaval allemand 

~.mple ooir.e d'une lettre d'Un Allemand h&bu.ant non 
loin de Colollne à un PM'8'"..t tw>1tant la Bell~ : 

c Tu d...-ruère lett.re m'a l)('iné ; je 9Ula trial<' que la vie 
1<>lt 111 d1/tlcile Jà.baAI. mala elle doit tout d,. mm• 6ttt 
nv.~h<'U:e que œlle qu ·on m~ w:1. dana cette srand• ca· 
aenJ<• pnissenne qu'on pourrau o.,n plutôt appeler c mal. 
aon de COll'eCtian •. C.. QUI n\'tnte:esae p..ruculllnment 
<l;:lns ta lett.re c·es: la ~nd• q,;• ront cils "°"" !oo 
N. s. au 6t1J<r. d;i cam:i\"1LI de Coloen<-. 

1 ne ttste pJua tl1IOt' Id de nottt anclt-n meux. b';eo. 
' t !Ulnt. lnol!en.;lt et &Ptrltuel cam&\'3.1 colon~. Dans le 
gr:IJld cortège œrnava.l~ue. nJ e&!)rit. nl anlmat.lOr., nl 
bumv'>r, mu; un dcCU<! pr.aque entièrement mlllt&lre -
<>Ut. Je >Oill d 1c1 ton etonn•n1Pnt. grenadltrs, /uaillers 
mo.r~ • "°!data de la /lotte aèr .mne. dzqons, ublana. ~ 
~:da. Jaun ... \'erts. roueœ. le toUt an.cooœ comme 6tant 
c b=o.'1st.q-~ • œ le tout mlllt&lr•\ pruaalen. l"ICI~. mu· 
cllanL par groupes. Les noma ~ • P'udlrer • de - crou· 
pes eo:it to:i.; notm,..ux <'t au....i P1'U-'&lm& que le premie. 
boJl'illle<".re de no'.J'e c libre ville baNé<l\JICIUe •. par la 
grAce de lùtl.,.., Qu" cette p&rade militaire MIMI ~ 
th~ll aux Rhénan$ que la dk>lanltloo c Je eUla un Prua-
8len • .soit présent<'<! comme le carnaval de Colocne, est 
une \û1ti.l.b!e Insulte 1 

A c:z:q m!nuteoo du centn de o.s r .. t.lvlt'-. U 1 a lea 
d:.3mbr• des s-JP;>l!cœ de la Geslapo. U. d .. l'!IDa mnt 
to."' m'a A IDO!"t parce qu'ils "" aont pu oonronnea. CUlQ 
m.nutœ encore et l'on amve A la pn.'IO(I On 1 ~l.ellalt 
J3dl.• lœ 'o eu,.., les ""'roai. les a."8SSin$. ma1a cette l'8CaUle 
mtne auJourd'bUl rort bonne vie ; IJa aont llbrte et bien 
l>l•i·ta . Ils sont à la "''Id• dt Il\ Chstapo. qui nt t>rot em
r>!o,cr Cité~ d"S élém•::r.i.. d• ri·tte =te pour ~ l>Mognœ 
~ pr!IJ<>N ~t maln•man! db~<S et ~t&
bl:t cl~ oou(l&b:~ de ne Il&.' renoncer l leUr ~ 
ù rooec!f'nee. 

T'lttt p:~ ~ du ·es Costiv.!éa on trom~ &u.$SI 
la Karnmt'Tga>Se et la 'Pa ou ,,,.,.lent d,. hommes 
c; cnt....ialent d<'!lll'll ,.., l la rot dt !tura a.nœtreP 
li' 11'8 propri4''és or.t ~ d• 11".s ou vol<'es. quan! à eux. 
Ils ont ét.S brui"-' vivants d•ru leur synagotrut. 
~ t"OOvera-t-11 à !'~ranger d"" gens qui voudront vl.&lt~ 

oet•t cll<' de 16 t~ poUr .,..,_.ter à unt t~lt qui n'l\ ~ 
d<> comm in a~ l<0 ca.-nar.tl de Co:l)C!'D<' e: Cl'Jl n·a pO<Jr 
b • q e de faire en:.rer d.e d"'1!r< ~~gkœ ? • 

L'Hindou 

ACHAMIR 
h~ plua celeb,e tpiu tuaH1t e H1ndow, dont 
I• rtnommh est mondiale. pr,dlt votre 
Avenit •xactement et lit toutH vos ,.n. 
•étt .t•wne m•nière incroy•~le Il YOUS 
(uÏdt'a YOUI IOt'tira dt YM l ftn UÎI et 
"""1htun de toutu tort" etc: Con· 

~· ·;~~k·~1.!1'à0,~~:11~~'"1~' r%i' l1~1Z~'5 
Van Cauwelaert académicien ? 

N .lî~<! qui_, n· PO où ..• n'bnporte oommentl 
iVldcmment. ce dlc:on peut à lut Mu! surtlre pO<Jr justt

tlc la d~.gnation de l'enfant de Lembeek oomme man-

BELLE AURORE R~tall!. JO:le gal]t P' llanquo:. 
. P:ate d"" Manyn T lT ~ 

ln et mo-:n comme • or6.ld<nt de !'~ ,,,,..i.. na. 
mande Mala. tout de m~. •pan œla. on "" 'POlt r~è'e 
ce que. au pOlnt de rue klentlfll;Ue ou &11Ztlque. M. Van 
OMl•-eloiert a biec pu produJN pour m«lter œ clio!x. A,..,. 
- et )url&t.e, Il n·a sulft plJlldli, n·a 11Uére eu de onntaot 
IV'OC le Droit et n 'a guère connu la Jwrtiœ qu•• Ut.ce Pllr
aonnel. comme demandeur ou d~!tlldeur ,. dea ~ 

U a ~ banqWer comme U a t~ avocat. maill on ""' lui 
ooruvJt cuere ~ travau~. nl d'ét::dftJ d'on!n ~qt.e 
ou lln&ncw. Docteur on philœopble, a 11 eirt d 'Ol'k'::!Atlcc t.orni.-..,. Il n .. ta.it que llltn. un ID&ltn lll.attt. "'NI nen 
aJouwr • !'oeuvre de ce srand aTllil', Pro!"9tUZ' dan. une 
i>tUt.e Unl~té étrancère. U n'y a~ aucune~ mu
c;ute. nJ aucune preuve de ~pttlorjté SI*:~. n f'St Vl'lll 
qu'U tut mlnlstre, bourgm('S1.re et qu'U est en00tt MJ)lllé .. 
Mata U en ftft encore d'aulne qui ont sub1 i.e m~m•'I \'o<:l&
sltud"I. ana P<>Ur cela qu11a alrnt fié aœd<'mlciena ou ~ 
slrent le d<'»enlr. n fll vrai ..,_.. QU"en .. mettant ,. la 
tét" del proecrtpte\lrt du tnulçala en S.-. Bclg'.que. !l a 
rélial l obtenlr la oommander1e ~ la u,r.oo d"llonneur. 
Et cela- c'est lnconteS:&bleme::t une perCol'lllAnOO peu or
dinaire qui pourT&it rtl<"..-r de la classe del ad~ :mmc>
ralt'S ou m~ de la elaft d,. Beaux·Arta, l'ln(l'Rtltude 
du peraon1U4ie pouvant ~tre oon.sldfrée oommo wi. oorte 
de dépravation artial.tque. d'un modemlsme à faire lo>tcber 
~nntkel 

BA NQ UE D E BRU X ELLES 
Société ILMllJ'lll• 

Comptes à YUe et l terme aux coodlt!ona 
1 .. pllia avantaaell8ta 

Garde de Titres 
Ordree de Bourse 

Van Cauwelaert contre Max ! ... 
Le vl00oro1 de la .Flandre Ol)l>nmée - doot ".t lllnlatce 

clown Bcrm8 est le 90\IVeraln - le préMdent de l' Ao8<11!rn1e 
royale flamande. M. V&n O.Uwt•laert enC\n, pulaqu'U raut 
l'a~lcr par son nom. 1 cru de """ d<"1>ir d1nt<TJ)CD.,. 
le COU\'emement &u au.Jet del m~ de poUcc J)rl:!rS pa.r 
M. Max lors do l'ou»e:wre du nouvel o:;anlan• cul:urel 
flandrien. 

L'ex bou~ d'An•er.o a m.i d<'\'Olr cr1tk;u..- ~ 
-rbemer.t le mai...,. llJ;lJxeJlots paru qu11 eat pa,.,.•nu à 
feJre ~ l'onltt, ce jour-li\ 61 M. Max &'<'St oon·~tê 
d'ur. rJ1r1de baUIJO!emeot d'~paUlnl, Il ne DOUA ""t 1)8& .U· 
fendu de rappeler l l'andM chef de la POii"" anven1<>1M1 
que IUl moln.s que t.out aw~ &PP&ralt comme quallr~ JlQUr 
lndlq- ce «;ul doit ~ fa!\ pour que c1eg manl!estaûona 
pubilq1* ~ d•nerent pu en oobu.,. en tiata.!:Jts ou ni 
~ A+ll oubli<! œ qui ae Jl&SSl r.u l<a bards de 
l~t. A l'amv6e de la prlnc>eis3e A.str.d? Qui tttnatt 
alora l An•.,.? Ne se o10<J-rlmt-U p:U. de la ~ ot diGho. 
DO!w.llLe atl&Que dœ lr.valld<'s « des anc~na oomb:Utant.t 
par d .. m&tea d'al<tl~ amen~ à Annn •n eamtom 
automoblleo et de Jeun jete d'œufs. de plm-ea et m~ de 
boulon9 et de dé<tleta mêtalllques? Ne alt-U p:US qui ava;t 
~ le 11erV1Ce d'orore d .. tel~ façon c;u<0 oe rreta1mt 
pu 1 .. fl<r~ aoldal4 qJl ka:ent P"Y.tiél <'<Xrt....,, ka 
DM!Ul• de """""' ~!lftl, ma:a bien IM ·~ qui 
ei.1e11 l l'abn ~ tc<re tt&cttoo des < c=es detr.m 
r~ del aeenta de M Van C..uweiattt? 

Non, oe r:·est certes pu ru bouJ'llllestre d'Antel'I qu.I a 
de& ltQODS à donner. nJ dca oomJ>t<'S à ~\amer A M Max. 

Un événement gastronomique 

ProclwJnement, ouverture du R•·•= Grand Va<.e:, 
à la Pon. Loulle. 
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De PARIS tout tissu nouveau 
Oraua 1uxe. or1&1n&I. .. ni ou na.te fantawe, le uou\'e l Ill 
~ ~. H. Marrltt-aux-Htrb"s. Bruxellta tBo<Jnel 
1C11 tout Ump1. lr41 ~!~1 eot.J><'I en dtlJOUI du prtz 

Flamands de race 

An•m a '" connu dlm&Dcbe deroler une ~tian 
annr6e et aolsn~en\ préparée de l'œune de Oram
mens : en ;ilelD midi, aveni:e de ~,fltr, aous le.\ feux 
ftonni!I de nombrnll: cltoyena et d'~aera !Out aul&I 
nomb:'<r.IX, des ~ ont pu &tl'éte: d!ll volturea de 
&:nunwaya, f recbercber _.., p:a.;...,. d'~ bil1ncuea e<. 
lu cuser l pnds coups cle m.aillet. Le publlc. plia amllH 
qu~. avait CN l.OU\ d'abord à quelQ'le manlfestaUon 
can::avaleoque pmn&tur6e. P,P. U s'est. tt.oané de oc qu'il 
ait 'M possible de U'Ollver - Juste à Ill sortie du meellDS 
akUVls'e - dea tramways t plaquea bllinauoa. D'ou let 
a-kln ao:Us. oœ ""'1culal l'WloBlm'"' et comment ae eoot-
115 troutta là le\ pu aWeurs!) exactement au moment 
voulu?. Voulu. ITl&la oui pui..que la man!!eatAtion &>'1lit 
t te talle aous la menace 1 Clrammen,, libre.. ou 1... • 
Ce 1 ou • c'ftAlt l'atlaque dea trams! SI nous avlora quel
que chœc Il dlre à la Direction de la COmpagrue dta Tram
ways, noua \'Oudrtona aa voir comment la coïncidence a pu 
ac produire. 

A part cela 1ea au:e~ra de cette farce stupide aont, t 
ne psa pouvolr y ooritredll'I!, de vra:s Flamands. ~ pun 
entre les pura Oyei P1Ut6t lews Dama bl'11 nordlquel, 
thlols ou 1ermanlquea : Le Hembl'I!, Lagrou, Lturtdan. eic. 
Il f a mbne un Fraluman. c'est-à-cllre le Prançalal Dtcntll 
trtn& des Orban, des B~ des ~~ de! Picard, 
des 8'.Jl&ye ~ mime clœ Méry. d"5 Conx:-nœ et dcs 8<!
DO!t. IOOs de la 'Plus 11'.JT'C l'8œ "amande 

HOTEL-TAVERNE IRIS ......................... 
37, l{UE OU PEPIN. Tél.: 12.91.5 9 

f Porle <k Namur) 
Cf!AMBRES l:ITUOIOS GRAND LUX!. 35 f 
DERNlER CONFORT PRIX UNIQUE r o 

Conaommatlona de premier choix, au pru normal 
AtmoapMro agréable Audition mll.'llcale 

Anvers-Esthétique 

Norze ciootwnlère l>"OOlenade du clJmancbe ap~dl. t. 
An• tra. nous a amené, tout moemmen: â 1'l tombée de la 
nuit, d:uls le p1"°1'clqUe quartier qui S'éta-.d denlênl 111~ 
Id de Ville • nl"8 et ruclloa etrol:.es b&u•.<!ll' ~ dQ. 
tel~. U>Jrelka ~~i.e.. g\rOUette9, i>etltes fen6tr• a 
vltnr.ux, c:.:.. Atmœpltère de calme et de v <'WC03!, al proche 
e: PoUrtant al lo:n de la gr&nde a1<.ta'lon trépldante oc 
.!!tematloaalo dœ qu:'lla de l'Eacaut. 

Tot>t bon AnrenoL• a un faible 'POUf l'archlt<CtUl'I' dtti 
XVI• "' XVlle l!ll'Clcs qui est, pour lul, comme le rapl)<ll 
de leclatant,. splendeur d'Anvers la Marnlltquc ,..,.. l<"e 
memes 'l>"":\lts Et atr..i, Il rtv" de volr re&laurer tout le 
Qa.'\rtler de 1 H6tel de \''lie dans ce mm<' d/>oor 1"'a P"l'
tlcul1<n tt la vm,. ont fait dans oe lil"M. de ~néreux 
e!forlA 

P<>W"Q-OI ra•1- dOD<' que cette mëme admin~Uon 
eommunale vlcnn< de commettre à oe po:nt de '""'• Il"" 
fa~t•. llll atm• lmpardonnablo • voici rr,e s'èl~e. au ro•n 
de la rue d-.1 J.lrdln et de la V .e!."J<o ilo'Jl'lle If> no ''"'u 
bl ;ment d<> b ~ e oommuna!e dar., un &t,Yle 111 es...-..ll
tlt lé:nmt d 'f<'T'rnt de IOO\ œ cr~! 1'"1l~e. c;u'on en l'f":<' 
!rappt d abord de eurpr!S<' e: pu!> d'lndlgnatlc.n du qU!1$\ 
<lalslQue l!"k<>rom:iln en J>l<'rl'e de taU!e ble'~~ à gmn~ 
ba.ea et co:onne.s droit.,. et 00'.IJl'.Dtes. 

On avait l'occaalorl de pro!l'er de la ~Da'X!X'tlon llO\l:' 
M>Oentuer er.oore :e œn.ctère spécial de l'anclenM \'!l!AI en 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-

a'lnap;rant du style œ. v!e"'cs m •la<ma du quart.Ier. Et on 
l'a ratée, peu~t;tt même à d<SSC n• 

Aml lect~ur anrnl'801S. allez.y ""lr •'OUll serez '41!:~. 

GLOBE Menil! a 12.60, 1~ et 20 mma UCCLE 
621 AVENUE BRUOMA~~. 621 

Ostracisme stupide 

l'IOllll 8\'0DS. deptas lon;ttmpe.. 60 - t~ l'Admlnlstrat1on 
communale d'Anvers d appliquer aux arbres et plantes <let 
P&l'C6 publks du Cl rand Parc cen ual et du Parc du Rœal
IJDOI, des fUquetteS lndlcathes du nom. En Insistant sur .. 
pwn\, nous av!r,ns prtnclp:ilrmcnt tn vue une mesure d'ln
atrucUoo pour les entan~ et m~me pour les l!l'lllldee pe,... 
aonnee qui apprendra.lent am.•! à eonnnltl'I! les lndlvldua 
et les espkes. 

A force d'1nsistnnce, nous a1·ons ob!.enu saU!Jactlon, en
core que ce lut sur Wl rythme ttts lent, donc trèa adml
nbtraut Mals par la m~me occaalon. la VUle a encore 
une toig maru!e&lé avec utèIISlon aa balne du trançe.Ja: 
lea plaques nominatives sont 10-..i•c:i tn flamand et en ... 
lat.ID! AlDSI les enfants et le. gens du pc".<ple d'All•en1 
peuvent savoir qu'un c El!< • "'t un Q =us un • Beu1c • 
un Parus. un c Unde • un TUia M~ ce &eralt faire une 
CNel:e lnJutt à la Flandre Il'\ Pl&ndre t. Allnnll que de 
touroi.r l'occaslon à '"' slmplt3 de connaitra le nom fran
çata des arbm. Ils pourrai nt le retmlr tt. plus ta."11. a'eo 
servir! Tand s que Qu rcus. Pagoa, 'I\lla etc. voilà qui 
leur viendra bi~n à peint dans la pntlqu• de la vie. 

R4pprocltons de cet "'5tracls!ne 1tup de b !>folle carrt~re 
que purent taire MM Van Ca welae't't. et Huysmnns - et 
tutti qua.nu - grâce à leur eon"Alsaancc du !rança.1.11 
Cralndratent-lis la concurrence? 

Louis XIV et Fagon 

On ~lt en c;uel'e tutelle oe dnlllettUX ~ qu'&lt 
Pncon '<'nslt le Roi Sol•!.! C est alnal qu'1l JIU a.,.81\ ln~ 
cm les !>="'llne'I a~ chocolat dont "" Roi l!alt !r'.and. A 
\l d• RoqueLlure qUJ 1111 ~ offrait, U dlt un jour :DU\ 

b"8 1 Cllchon.s-nœ Mc:IL"1<':- car !l Pniron nooe royatt, 
U ne m;inqutm • pas de me d""1Atlde: eon!tt voua une 
r trr de cachet- 1 

• Q'Je \'o:re Majesté 11e l'LWl1tt répœld t r.. oour..i..a. 
ce aont des choco'.a•.:s de Ma!n>My ks plœ p;m et l<la 1>1'1>1 
d '< <' , qui soient • 

c·~ta!<'nt $3ll.S aucun daule del anrotrœ de Ja«;uee. ~ 
tre Mtlœ.al Superchocol:lt t 1 mne le ~ bltcn. 
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On consomme en hiver 
de plus en plus de menthe 

Quellu :sont les ra.15oJU de cette conatAtatton que clla.
cun de noua peut faire ? La voaue de la menthe eo lllver 
est Incontestablement due aux multlplta et b1en!alsantes 
vertua de cette plante. F.lle ravorae la dl11estlon et est 
oouveralne contre les embe,,... sa.o1lrtques. En outre. la 
menthe atllnute et reconrorte quand le !rold ut. vil. 

A la veWée, prenez une ln!U$1on de mtotbe et votre 
1JOmmeU aera léger S1 \Ota n'avez paa de feuilles de 
ment.be, un tilleul bOUU\ant e\ quelques 1outtes d'alcool 
de menthe de R.lcqlea. lea l'f'mplaeercnt avec avantqe. 

Le Royal Vieux Liégl' 

La BeJg:qoe est une YU~ • cllQc'h•~ • Cet amour de 
1'&.!00C1&t1on <>> en ellet ~vtloppe clle:t noua dllne façon 
•xtraonllnaire • Vogclp.ck • mmiq~. arcneo!og.e ou sun
ptei1 ucurslOllS :sont dea pret<xta à 1zvupcments. 

C e.t ainsi <;ue le c Royal V 1rux L.éite • organ_..,, depuls 
quarante-cmq ans. dei1 • l.$lt~ ruldr<>a et eo>mmenté<• dans 
toute la Wa.J!orue. Ces promenadf'lll; ont un charme et un 
lnt~rêt dél!cieux. Elles contr!butnt pula5ammeot a !a.Ire 
auner le VlSaie d'une réllon, Au titre du 1 Vieux L•ége • 
..,;:. attaché le nom de !eu Ch..J ~mllaf,,.. C'etalt. comme 
oo dit, un type original li i.vatt battu !• Condrœ. la II• 
baye. l'Ardenne et le Paya de H• rve Il en COllllrussalt les 
moindres recoins. Arctléologue ro!klor!al ... Joumau:e. Ch
J Oomhalre donna pendant des annêea à • La Meuat • des 
chron!ques ac.~ ;;>hrll.se! n p<'U comp .QUM$ ma~ comb;en 
curieuses. 

Le 1 Ro;al Vlem: ue;e • est ptt3l<te aujOurdbuJ par 
Rodol;ibe de Wars&1;e al'Oeat., !olklort&te dlxUngu• auquel 
on dol! par exe:np_e le • Oalendrler OOPtlla~ 1&"&lJOD •. 
ouvrage remarquable et trb comp et 

Cetc. val: an:e soc1e:t qu1 a fait du tourume 01en avant 
q oc ne do."lne à oe de.-n1er le camcttte o!!:c el qa'll a, et 
dont tout le monde s'occupe un peu t>Caucoup par sn<>
blS!ne. pœs<lde :son buUetln oo s<> mene le t>on combat. 

En 1933, le 1 Vieux Ll<ie • a 01'11anlu la • Journte des 
..,rbrts • et la 1 Journee en Por~t •· venant s'ajouter é. la 
tracLt!onnelle • Jouroee en P'•rn• • qui date de 1905 

n y a, au • VI L:dJe • une équipe de mnrcbeurs peu 
ordlualre. Os n'ont r.en de l'Mpe<:I du 1port1! eo vogue: 
mAl.s Us laisseraient lotn drrrtere eu• dan$ leur oourse 
vrn I<& panoramas les calvaires l•a êiJL~"" et IN vieilles 
demeures. bon nombre de Jeunes hurluberlla qui ll&rltD! 
de tout renvér,.er sans rttn .sarotr 

KASAK 
Le caoaret iwe ce Bruxc.:e3, 23 . ..,,. 
~·a.ssan à ta P... .S:unur Ta ~es sot:s 
dls 9 h et )lllQU à , aube. Orch ni

ia!lC e; d.Te~ attractlona. dont Mme Tarakanova. ete 

Splendeurs de février 

La preuve que tou, n'est rou,ent que con1.&g100 et sn<>
biame réside dans te fait qu·acluellcment. en Ardenne. sauf 
<n quelq'JC$ endroits oo l'on peut lit' livrer l du &port d'hl· 
Vt1", il n'y a personne sur h.& routes 

or. re1·r1er. dam sa lum:cre rona111Mnte, donne aux pay-
1a11cs de la Bau~ Belgique un ~Ile! exlraord1nalre. To:it 
c;1t jeune, rra". sple0111de ~a lolntains oont b!eua M'ec des 
11.\ti:t., de r.dge ou de gel """ 1 alpages• des réilons SJl'l
dolses IC.n\ adorables et 'IUr les colllnes o:i vol• monter le.< 
r~ux des bQcberoos 

Qciant Il la vallée de l'A.mb'~"• c::e l'St rouleur èe lél>eod• 
IA rh ~re bouill•mne. bond!L li faut aller la •·olr aux 

Fc.nds de Quarreux. llllllS surtout à la C.l!alde de Coo En 
tte. notre plus lmposan~ chtr•• d "" 1 es• mi."' se<a '" &ane 
d'Un 111lchet et d"un tOUTillquet.. On pGye pour vo!r !e 
gpec~~ QUI .... beau <ertea. M•t. que \'&Ut-U .. ~ de 
celu. de la cascad< . .,.., h v" alors que l'acc6 os: IP'&tult? 

L' Amb:è\·e, aonr.ée pa.r la crue, ae Ne sur le c!~ersolr 

dt$ rochers. c·~ une cboee •:>:end~. ~·e. On ,. ... 
lA. entre la palte n la cn.nœ CUC&de, confondu d"adml
rauoo e\ de crainte La poualèe c1·eau !orme une pe:pe. 
tuelle nP:œ!on et ka bu!SSODS auapendus au-«=us de la 
chute cona\1\uent avec ~un ata:acutes d .. lu.r.r.io d'llr.• 
li~ lnloUPQOnn"e 

ARONSTEIN :::e ·~~~ ~~~Dtron':':. 
eo 1892. 14, AVENUE LOUISI 

La vie secrète de feu Monsieur de Paris 

Feu M An&tole Dclbler t>o""""u de l"r&nœ, B&Tal"O'..a 
d'ona'.ne, reprhtntalt la quair.eme C~rt<l.loo d'Ur.< r .... 
mil:e de coupeurs de tetea pro!fSS!.onM;a Alnal qu'on i. 
&&Jt, M Oelbkr, !rappt d'une em1>o::e. eot mort aubl~I.. 
l'autre Jour comme Il a.llalt sor.:.r du wt.ro de :a ~ Cie 
Salnt-Cloud. noo loin de oo:i.. dom!c:~ L'embolie aocompla 
son œune plua rap.c!ement encore que ne 1·eat 11.lt la ma. 
chine oont M ~lb:er cepeDdant se vant.alt d'aTtllr au 
cours de quaranc. ana d ext!l'C'ce, por.t le marunnmt Jm
qu·a la ll'!rfe on 

AUBERGE DE BOUVIGNES 
ou .. rte toute l'année. 

D1ner1 3S et 45 r.,.o.,... W«k-eod à 80 franCI. 

Un recorc! 
Fils, petti-nls et a.rrte~peui-ru. de gulllot:neun. dont la 

dYDUtle ualt •~ê à celle deo S&Iaon tQUI d~p:~rent 
sueoeo.s!reman l!OllS l'Anelen IUglme et oous !a Rt•olutloo 
!rança~1 A.Da:ole De:blu. <ICI aon ~· le plus I~ 
connu~ dts sentlmm:.S htllnlllés. 

A !''«lie primaire acs peu:s cam.anr.des de ttcrtatlOo 
se dt!Ollma:ent de IUI On ne fraye pu rt on ne )ODe pu 
unpur.ément •• .,., Ir ms d'Un droo:Je<.;.r! Dans la maa:on dU 
bouneau. eon ptre qut menait une vie tamillale exemp!&lre, 
le Jeune Ana~o!e deux1éme du nom. trouva.it une collllOI&
tion à acs del>Olrt11 d'enlançon A la mort de 1JOn ~re. n 
sucœd& tout natu,,..U~ent à ce dernier dans aes roncUol'l$. 
Les fonctlona d un 1 chtrUl'1lleD SOClal •. se pla!.IA.t-U par
fois à dire a 5tll amll MaU! au ronc!. 11 n·en tirait pu nnt• 
du tout. en tprouvaa m()me une certaine hOnLe. mettant 
tout ron amour·propr" a pertecuonner sa machine rt l 
battre au cours d,. ~œ executtons capitales. le re<:ord de la 
vitesse 

Un record comme un autre ... 

ouuu~iie n •CCess<>lrell d'autœ 1 ST ANGO 1 
259 rn de Cnarlttoi Brux 37 !>S. 78 .,.,.,.,.,~ ...... .,.,.,., 

Le bourreau était aussi ... parfumeur 

Ce plus que &('ptuaren&lre Ana:o:e Oelbler Ul an..: nac
tement septantN!x ans quand U trèpa.S$&1 twt fort ~ 
nome. \O.re mem. avarie.eux U ellt mort, alnon r.clle du 
motru r<ntler proprt~ta.re et relaU•ement aae ~ a~ 
polntemenll etaiont modestes; 18.000 trancs annuels po~1 
recemment a 2.1000 rranca Plus des fra:s de deplac<'ment 
et de rémuntrntlon pour ae• aldu Ma•• ce casu,.J n'et&lt 
pas fréquent: en moyenne le pere Oelbler n'op('ralt que 
deux fois par moi.. cmala calculez, ce qu'au t>out de qu ... 
rante am, cela reprtsente de têtes Il. 
~ !onctions lu! la1MA1ent beaucoup cl• Jo!SJr&. L<- • p('re 

Coupe Toujoura • employall ceux-cl à placer de.< prodwta 
cl<' parfumnle 

C'..r. "°"" ur. taux nom, bl.en .nte:>dŒ, qu'!l 000001pl:..la!t 
ce S"<'Ond mH!n Qu'eussent dlt tu co!eeur lrt leur cUtn· 
~le doncll a1la aralen' au que c'e".alt )tOD!leur de Pana 
qui. 50111 les ~ de ce Yle~ t blanehe barb me 
.-enalt leur ollr!r &es &<rT!-? •• 

Vln.S. AptrUl!a Gal:M!e Cie. 

LA BOURGOGNE ~i:~:~:; 
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n lui arriva d'encaiaaer dea affront& 
Paur •:n bo<Jrreau. oo o·en es: pu mœn. homme. AM.-

10>• Dtlb!<r prlalt lei pla!S!ra de la ...ulég;ature ~ •'r 
9'!')1lllll.lt de pr6fhenoe en lamllle. daDs les pet::.a trous 
pu chus ~ la cl>?e bn:.onne. n c1C3Celldaü naw:·ellemeot 
lllCOIDlto d&DS les petlta aullnl<a de llOD c~ 

Or Cftta1n jour e&t.ival. un reporter parisien trè> repandu 
de1C~tt. pu ll.a.sar<1. dar.$ la wme aubefie que la famille 
Delbl«. Et. tout de suite, Il eo reconnut le chd. vers lequel 
tl l'avança en 1'1Dle11>ellant pu aoo oom. n o'eo te.llut pu 
plua pour mcltre toote la petite hœtelkrle en émoi. Et le 
IOlr ~. à la demand~ des aubel'll&.,., tollte la l&ID!lle 
Delbl« dut ~erp:r. Dame. ce o·~t pu de plié de cœur, 
qu'à uoe t&b:e d'bbte. oo accepte le ~u pour 90la1D. 

Clemenc•eau et Deibler 
Cl<'meDCf1t.U était un ll(lvertalre ttllolu de la peine de 

mort. Dan:. la c àlê~ llOClale t. qu'il OODll>06& au cou.ra 
d'W>e .._. longue ècll~ polltlque, Il écrlvtt d'ar<lentea 
pq<!ll contl e lu ezeaitlooa caplt&les. A la SUlte de • 't'lc
iorteuae car11pqne eo faTeUr d:i capltAlne DTeytus, tl ttn· 
tl1t. dt.na la ..,., pub:lque et rut tiu .ena:eur. c·- en cette 
quall~. • l'Assemblée nat.Joo&le de Vusatllee. quU ae fit 
le pnnctpa.I aruao de l'tl~oo à la pc~.dence de la 
Mpub!Jque de reu Emile Louœt. Maa ce dernter bleo qu'il 
tut dut beaucoup. o'aimalt pu du tout Georges Clemenceau. 
et. duraot aon 1epteonat, le tint ~101gné de toute oomlll
nalaon mlDJ.'lléleUe. n t:allut l'Ac«&ton à l'Elysce du bon 
papa Falll.eree pour que C~menceau devint mllllstze d6 
l'lnW'leur et. quelquea moa aprts. Pmtdent du ConJd1. 
~ c'<!llt à « moment que 1e pœa. ~=t lt. Cllambre !ran
çalle, da.na d<!ll CODdlt;ons b:Cn rtnantn pour C•emenoe&U. 
la q1,... JOD d.u malntl.ell de .la pcmc de mort. 

L Ropsy Joalll..crf. moncna. Aldler transt. ttp&r. 
• achal or bUOUX. occaa. ~. Mar.-aux·Her~ 

Clemenceau dut céder mais il... eng ... Deibler 
Durant lcJ deml~e.s annm de aa Pr<!$idence, Emile Lou

bet i;ricil\ systématiquement toua l~ condamnes Il. mort. 
" aon auccœseur Palliere. sulVlt aon e.remple. ce qui, au 
moment de la re=e de pe!ne accordée au momtrueux aa-
1,Jre SoJdll\Dd aouleva, au aeln de l'opinion ;mbùque, W>e 
"1olen~ ~nctlon; un député radical 1e fit Lnterprtte de 
œtte lndJSnatloo et obunt de IA ~re le vote d'un ordre 
du Jour ral)l>elant que le cbàtlmcDt cap.tel llgu.-a.t to\1JOUl'8 
au Oode ptnal... 

Olemenett.o lall!Jt d~mls6Sonner. Mais n·a;ant pa.s pose 
la qu~tton de confiance, Il .e sowrut, :out en m&uaré3nt. 

c·eat al<rrs que Deib!er eut l'ldte boroque de se rendre 
t. la Pr~Al6ence du Con&ell et de df'!nander tl êt.re reçu J>l\I' 
~"' Clemen-u. n lut tt<;U. b•m mtendu. mals comme 
un c!Um <!Ons un Jeu de qutllt- .• 

Suite au précédent 
C'est que Delbl<r fort du vote de la Chamore. avait hâle 

de ttpren<lle so.. lonctioll$ .. , t.ranehantc.s. A cause du casuel 
Durant lle8· ann~œ d'inactM\6, Mons.leur <te Pana n'avait 
toucb6 f!Ue tout Juste son traltement et avait dQ prendre 
• M clw1Pl les •trab d'entretlcn ~ ~· macl!lne. 

Bien sp~cifier le tarif No 62 
••••••••••••••••••••••••••••• 

- Qu'est-œ qu'il ?lent t. tel, a'écna Olemencee.u. qut.Dll 
un bw.<..'l!er luJ présenta la ~ d" M. Delbler. n cW~ 
vera le bourreau. quJ at~adalt dans l'antl.chambre, un d~ 
at~ ... de son cabinet. 

- Je viens, déclara l'exécuteur des Baule& Cl!:\rn'el. me 
mcttze à !a dlspœ!tlon de M. le Prœideot du Ccnaell. ~ 
nlstre doe l'Intétieur. 

Quand ce.; propos furent. repéta à C:emenoeau. U enua 
dar.a une Yiolen:e colère. Emlllte, 11 ~ nY'.sa: c Je ~ 
rais 1~ ~,·oquer ~à qUOl bon? Autan: hl1 qu'Un a~. 1 

Apprenez les Langues Vivantes a l'Ecole Berlitz 
20, place S..inte.Cudule. 

Schacht et Monta~ 

Voici une pç.ite i... olre que ron raconte • LoDmee. 
Avant d'ê:;re déboulonné, M. Sdulcht, dl.recteur de la 
Re~ etait allé à ~ at'.n de sol!lclter, dl~ de 
M. Moo:..cu Norm&n. couvcmrur de :a Banque d'Anl:&
ture. un emprunt. 

M. Mootagu Xorman ec<iuta attentlTtment .M. Sci1ac.b\. 
LOr8Qae oeluk:l e11t formule a& dem&ncle - un miprunt da 
~ mtlllons de lines aterlln;;, nen que ça ! - le eouvcmeur 
de la Banque d'Angleture demanda; 

- M&ia quellœ garanuœ. ch.r Monsieur Schaeht, pou. 
\'ez..VOU$ me donner? 

- Il y a d'abord la Grande Allemagne. PuLS lea mlnereJa 
du sou.s..ol 

- ~ tout? dem=da M. MonlaiU Nonnan. 
- n r a encore notre Fllhrer, r:pœta fier.mena 

M Sebacbt. 
- St voua pOUV:e& retourntr la s!tuat.:on. meure 1'I Hlt. 

Ier dail$ le sou.s-..t0l et lts mlneralS à !:eur de tenc noua 
poun'lo:-., sans doute nous entend."e ... 

L 'h!stolre ne <llt pas ce quo répondit M. S<:baàlL 

Le théâtre est vaincu! 
L't<:ran se montre soment bl~n su~ au tbetltre, C8.I! 

Jamais on ne poumi!t '1 ré3Ll3er les decon quJ llOllt ~ 
bles devant la ca01cra 1 Voyez la célèbre opérette c Le 
Mikado • à l'écran. 

La premJèe sensa.tloa c;u'an ~. c'œt l'adm!..-au.:in. 
O:l l'écr.e : Com..-x-nt UJ):1mer ce!a 1 Je o'sl '8ma!.s rlt1l 
\"Il de pa..-eil 1 C'eoot la féale des ~. l'encban~ 
des oouleul"s, la l:Tb dœ l~ la sP:endeur &a ~ 
rar.s. l'h.arm">nle ~ ensemblts, l'éclat des oontras'."" 

Ce lilin adO<"able b:llle dca plu.a jolis re!Je~ que l't!cran 
a.lt Jamais \-US à ce Jour. Lœ d~ sont wie manJ>re dia 
IJ"GJlSl>OMtton d'a.utbcmtquœ ot. très anc!ennes ~ 
Japonall!es. R.i«l 03 aa11ralt ~1er les déllca~C'I t<"ln•1 d.i 
porcel&!no de ces ~ 
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2 CLEFS Comr:iletement t.nUWormè Rt'!U.arant. 
à la carte. Porte de Namur IXELLES 

La tricherie au mariage 

Lo CoUcge des Bourgme.,trt" d~ l'ngglomérauon bru· 
xdlolse s'est mquiete du nombre de m>1ru111e11 contracrés 
entre Bc~es et étrangers, Je l)Onjou1t élra.user chercha.nt 
aunplement à s'assurer aina! la sarantie de séjour ec 
B<•!g>que. 

Pa.relis mariages ne sen.ient donc qu'Wle pan questlOn de 
forme ... ou une question de pur"" !ormes. Pour le surplus. 
on r~enct le fond .•• 

Aulremant dlt. U s·ag-.rau là de martagc.o 1>lanca. Aussi 
nœ bons ma1eurs \'Ont-Us chan;cr IOut celai Leur de>'..se 
e.~t · 1 Plus ou!:n- • - et 1la ex cent qu"on passe aux actes.. 

l\lala qui charger de ce coatrOI• d<'!.cat? L'œll de la 
poUcc! Ce aeraJ.t louche .. Que dlrtrz-vow d'un acte 
devant notaire. !Equel dt"'50ttlllt constat de l'entree en 
posoesslon 

Le taut ocrait sa= ensuite, oous Ica ~œ d'un mm. 
t. l'appr.,.-.atlon de nos êd!IM: li ae déroulerait en pre
nu~re vision devant :e Colll'ge d<'s Boursine..tres et E<:he
Vl!lS Ce seraient tes pems ~net 1c .. de l'edlll~ ... 

De Wallens ~POUTS 62. RTJE 
DE LA MONTA G NE 

Hl 1240 os - TOUT POUR I.E ~PORT D'WVER 

Les histoires de Peck 

.N~ avor~ conté. l'a~-~ Jo~. que?quea iJ:M.'Cdotes. O:.en 
l>Nx~ au su;et d• neu madlln.l&:e Pllclt. Qtll fut 
de 1 a!le!t'n Alcazax de l:I rue d ~ ti qui fait par. 
tic actuellement - ce que DaUS .i;noncna - de l'eq11.1pe 
de ecti:e du Théâtre f'.amand. de la rue de LaUen. 

Cn polnt.re décorawur de Bruxc!Jes. f.t Van doo E;'den, 
pére. ll<>.JS conte. au l'lljet de ~. de ... ,aureusœ W.. 
toltes, d<Jnt nou.s avons retenu ccll<"S-d : 

Le ThMtre oommunal de la rue de J..11ctcn ne pœséde 
paa de ch~\'a.J pour amener son Cüm1on à decors au ma
i'oaln a.ttué Chaus.5ée d Anwrs ot vk.,.vet"'<I a.u théàt.re. Le 
1.r&Jet étant P<!tl long et ~ nl\'e:\U, c œt PocJ< QUI remplit 
Jea !onct.ion.' de mot<.'Uf ; avec un courase c de cheval •, tJ 
•'Introduit deux ou tro:.. fo:s p.ir &Nnaine duJl:; lœ bran
e.uds, !C'I em~"De d'une m..1tn rob~..e et . en avant 1 

Maa f\>clt ne connait p..a 11.ussl 1>,cn l<"I' <mbCc.b"' de la 
c:rculauon d!'S \'éh~Je.. dans l(S n:e.< t>ruxcllo:ses. que la 
manœuvre du ndeau d avan~ne de c AO.'l 1 théâtre : 
U a quelquefois dC' prloes ~ boc &\'<'C l'll(Cnt de polloe 
de> la P.lne d'An•=. ce qui 1 ~ttve et lc met en rogn~ 
Sl bleo c;u'Un Jour, le caml<Jn c!l~ ~ prft à par-.lr du 
th~tre au m:igaQn, f'l)ct ~rusa d~ a•a.t.•ei.r comme 
d ~e. 11.~1 tc'œt le e~r machll'..stel a·~n étorul3 • 

- Eh b!<"n. Peel<. qu'est-« qui ro-J3 J)l'end ? 
- 1\.1"..rcL Je ne .!<>'le plus a V« tlt Ptck c est too.)ours 

Je cheval qui attrape le ~verbal 1 
Et 11 s'en rm, plantant là cnmi<>nneV1• ~t d~cors 

Un nut:-e Jo11r J)')urtant, t:t a'.oM' que Pl"Ck avait oon-
91 ·nt1 à n:prPnd~ .les branrnrd.A, Ir dlrt'("k'!l.lr l\\'ait loué un 
cheval pour trans;>Orror d•'ll Mr'lrS à ~· <l~Jll lo!ntalne 
MaLo.nn communale cl• Laekm, nnixrllell Il Mai$ Peck 
!n•ervlnt. 

SI Je la1sala le e.htval. dt'cla'11·t· on l'?'.lrr:< t. awoe 
l'arg<'tlt qi: on pale POUr ce:tc ~e. bo r~ to\la =nb!e 
un bQn pot 1 • 

Et I• • "" • che\111 l't"<tS à l'k:urle 

L'Hôtel u A la Grande Cloche- 11 

f'lace Rou~. 11>-11 et I?, 4 Brurtl!et 'Nl~phont 12 6140. 
.., rtc01Il!11ande p!ll' san eocfort mademc. 

A.sccnscur. Chaull'age central Enwc cour. chaude, froide. 

Vins fins et spiritueux 

Uon GIRAUD. i Pul'lac !Girondel, France. 
Al t:.Jon 4 con/tance 

Suite au précédent. .. 

Une pM M l'l"•to:re A O..tcnde. 
• Un Joor Qu~ la mer était démontée, continua !If, Van 

den Eynd<'ll, nous ell<>nl< allés. Pedt et moi. la b<miln• 
finie, déambuler sur ta dJgue pour \'Oir la tem~e de 
pres. Noua noua en?ilona 6'.tr l'œ:acade oo le ~· 
des lames balayact le promenoir et.a:: e!!rayant. Ai:ria 
~ COUp de mez-, no'.ls noua rlsqulom un peu p::O. 
J>rM. Tout A coup, une l'l.i'.le nous ren~ to• doo% : 

Je ri:-. une main ""' 113'S.t, ~ malnt?.l~ au ao1, -
re:èTe c·&1: celle dt P«:k. c.:>n:ttt de m'avoir ~~ la 
ne. u dtclarn avec tru.nqu l!~: 

- Monnam1. nprde un peu ma:nter..snt ton beau P8J1· 
tak>n bUoc 1 

Put., ayant rH'.échl. U ajouta : 
- M<:I01l:llnl, a:tns mol, t•1 ~ au rond d• la cracdo 

Jat~. cl'loz ~ orn~kes t • 

CECIL HOTEL BRUXELLES • NO RD Il 
ses chambres conrortablea 

Repute t>0111 aa bonne cwolne et ses bona vin& 

Les caves de la aalle Malibran 

Vers la !ln d~ &ltoclc dcmler, la • So>.!l.e Malibran c rs
ta.:t chère aux vle-.u l.xello:S. 

On 1 donœlt des *IL~ e!!rant des ~ fort 
di!!êttnt& Oœ cerck's drama:lques, a:rx """':ew-s fameux, 
y an:ma.m~ la l'oCtlle. 

A:ix co.'l!lns d'lxe!:<'S et d'Ettcrbôel< exista, phis tard. mie 

salle du même ~ C'ét&lt, ""' du Sceptre, le • 'Ibé&tn 
Varia •. 

Mal$ la aalle Ma!lbron ldor..t le nom rappelait la cil~ 
cantn:.nce. e- dé Ctlo.:':ta de BèrtotJ POlllédaa del 
oaves aua&l lllYBlùleusœ <,i:ie ,.,., __ Le tenancier - l'ld6e 
<ie !es utllJ.scr à d·aut.rœ !IM que d'y conserver .,.. t.ori.. 
nealUC, Il en Ut un cabaret a.rtl.st!que. C'éte.Jt un pe<i chat.. 
nolre3Que. un Jl611 <!Ana le ~IY!e auSAI de Broant. Car. en ce 
tem~lâ. :o.\ Wallon.a d1-'.h.ll~'$ avalent tendance à 1mttn 
a.'<S<'Z acrv1Jrmtnt les cab1uot.'I montmartrots Da avalent 
POW't&nt l~x0tllent •'1<<mµle du • Diabl~au-Oorpe 1, dt la 
nie aux Cho~x. Q;ll ckvatt les Inciter t. de\·erur or11tntux 
et~' 

READY S~alc.tedelach~<l'll<>mme 

(( )) 
Prix et q·1all:e un1>&tta1>l<a. 
15. rue Ze.-tzo. ~ \NORDI 

Suite au précédent 
Il arrt•111t d'nillcura que :e n.s:e • cavitje • du ~ 

devwt. un Hal ccub:uet ~.lllon1 ou ron ch:ullait ~ d11,,1Jur 
!& ro:nollCe'I du llm>ln l'a,)-a et ou on dar.sait !oh• follœ 
larandol1œ l lt" cmmlgoons :.e;;cots. Ur. <ilréle y ~ 
pcnd.u\1 c;uctqu, .. 8atA)IL" 

Il •'intitulait c U-.. l'halenes • ei comptait pannl sœ 
arumateurs qurlquœ chansonniers dél.Jcat.'1. 

L'e Ettnoe!.:.: 1. au D111blNlU-Corllt>. eut un <kstin pnttU 
à œlUl d"" r Phal 11<'4 • d .. c C<l\'es Malibran •· Leur vogue 
lut troP ~mi~re 

Le ton r é:alt 1.0Ut a:i:re q'Jf' le ton •plu.• m<>c:lem<!) de 
la • l'l>ttn l'1'e • . œb.\rct Q<U l1t f!orb r..:e d'.l BœUoc. 
ble!l avam l lnstcl:..a• on m = Cld:'oit de J'Y N R 

Ces! P< ·~tre l\wœ, l.Cevre charu10nn!er bruxe:iou 
d" c ai&t No.r • d" Par13, q remc:r.onitt Je mieux. U 1 a 
peu, le genre d C'6Pr•" "'"' L'e <"Jltl\'alt dans les • 0o.1"S 1. 

~ quelques pro;:œ .ub~. d<>s allu.-v de mata. 
m°"'3 et des tJds rncts de bobêmes bren 1"&lloool, h Plll· 
PIU't dèS h.'\blt.l:ta d: cc sous-aol sonore demeunalcnt de 
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ln- prQOC&, ami. de Ir. pipe et de Ir. b'.m. et plllll in.. 
quoi qulls eD wn' d.(L, des l<'llttment&llt4 1 )& Detrf>. 
cbeux Cl'~ dee c m<>..,. • <en toc> de Je&n Rlcbepln. 

Col\Tr.:!Q TANNAOI!! PEAUX. - T'l. 210'1.oa 
J , \;.J BELKA. Ch. de Gand. 114a, BruxeUe&. 

SPWIALlSTB - RŒTILES ET POORRORF.ll 

Autrea cavitjea 
Bruxe:lf9 a oonnu d'aua.s c cavttJea • 1 ~ 

notamma!L, 1"1.1<1 de l'F.cu1tr, le~ du GrtJJan. ~ dJ
r.,it Andréu, BOii& l'œll lroruque et jXA>IU.nt blen•~;llant 
de M. .EdolWd o.uvi.te C'él&lt. dam la IOUMQla d'Une 
laftml' O<lllDUe, .,.,. llO~ 80lml1t plelnell d'.-1l 

Le 1oœ1 p!~ 1 t~ Prolper-Brmi DrvO& et. J'aut..ur du 
c JJICOb!n de l'All œnt bw • y lœ!alla ..., Jofl!WC club de 
culcùun de boll!!anie. • La P!pologie >. 

Plpo!OllU.S et chanlonDlen du ..,.......,) de I& rue de 
l'Zcu1e:- rappelaient ,._ bien les rapina et les rtmeun dee 

~- M&llbnul. 
8&Da dou~. le stYle aftlt-D quelque peu ~. Et puJa. 

n y avait lei c r1tla • dee pJJX)lorues qui ra.ppel&lent un 
~ les rites des c A.pilon .. •· Or, ceux-d avalent tenu 
quelquee ei'antee. c mmorablu autant que ~c.. t, dana 
1-~ aotll'«>I de Ir. ~ d'Ilrell.ea. 

Octave Maua (qui bablr..lt rue du Berger), EdmoDd Pl
aud. Mor1dlar, Henri De Groux. vingt autres pe~ 
brux~lkl- dHcend&lect. Ir. Duit, dans lei oa- Malibran 
na 1 applaudùtt de Jeunes débutants et de YI.eux cabota, 
MINI d'e:xœllen1' "1rtllOllol GUI. &pria 1ea ooocerta ex6cllth 
ec publlc, oe ~ 1 Jouer 11 <et ~ 9dmlral)Je. 

-'Il ~le 91111 ~des babituél. 

NAMUR - Le rela1 du blm mancer -
RelWlrant du Park Hotel 

t,. cadre k!~ pour le 'll'eelt-end 
1'.tllK HOT~L. 14, a""lle de 14 Gore. - Tt~: JOJl-JI 

Synthè1e aociale 

Lee deux act«n llOoilt deux OUvrlera bnllœllols. 
Le lonr mlJICe <• lqnelach » oe ~ L6opold et 

Je peut 8'l'09 (C d!J(evet t) Polydore. 
i. Jonc m&ICt"! pleure du llCbDlk et &e. lr.rmM. 
Le petit 1PU dem&Dde : 
- Poorq\lol (la 8"t que tu pleurea, Léopold' 
- Je pl.ure p&rC<! que ça est auJord'buJ lundi et que le 

IUDdJ c J'ai ma ioq\ie •. Al<lra J'ai ml:s de oouleur de plan. 
cber IW' de )ll&t<md et de oouleur de pla!ood MJr de p!an
~. Et If' pstron, U m'a L.1 la part.el 

- Tu !aut pea pltourer pour ça. Q-J&a!t.e le pa>pe1 IOU'l'&
raln n &:lra 1;, ""~~ llDh'enlel. eb! bien, iu ,,_.... 

en tr&nç&!s ~ en flamand sur la de\'anture de I'~ de 
lia Yi::r!De : 

c Ici on demaDde un patron 
!)OUT faire lei ODUTSOI\. > 

Oeta 1'1ntltul&lt c SyntMee IOClale • et c'jtajt, Wllltrt 
de d_,. ~tante, un •et.dl d' Am6d6e LJt>ec, ....i 1bM.
tre d'Ombrel de la rue aux Oboux. 

AU MIDI, un ~ bon hOtel avec - 32 jc)Uea chambrea 
Prllt unique, 20 rranca Ouvert toute la nuit. 

Téléphones : Zl.2607 et 06 
BOTEL DE L'INDUSTRIE - MIDI 

Pocharda 
On J;'&lle <ln bOlla pol't'?OI.&. 
~0..llRanMlODte: 
c Un pocllard, 1<>'..altmer.t lvtt, a &T&'l'I aes quatre ~: 

mali, am~ cha luJ. pn. d'ull noient be9oln. u Unlte. par 
la ten•tn. le ~ ~ l'action du plus 't'l&x bcJl11!0il de 
BtuuJla 

t OD paaAllt IUI crie : 
t - !'apke de Molaud 1 OocboD 1.-
1 - Ob l tait le pocbanl. U 1 a qQelqu'lln dAlll l "Pot 1 > 

Un délice pour l'oreillel 

une merveille pour lei reux 1 un 1!%1Chant.ment pour 
l'orell:e 1 Quoi dœc ? UD film Q'J'D oe faut po.e nommer 
l>OW' que tout le monde l8dle de quoi U a'aelt. Des millions 
d• ID&ln3, eD Angleterre, battclt \~t ctwou• 
80lr ~ eouJjgœr ea Q~eur et - men'eilles mu.s!
œlœ 

A;:iràs l'lnterpréta.tlon Ill ~lod1- de c Je ne llUl4 qu'un 
'I'Toubadour •. Pll" Kenny Beter, le a;mpaUl\que Pl'O':ai<>
Dl.Ste dee Oo!d'WYD Poll!es •. le publl<: <le la J)ttmlàre mon
diale klata en ~eni.. o..cl de la ll8l1. d'un "1-
btc de Cinéma eat M1IBI ~ que <l<'.i t.lrer dee 
!Mmes d\IDe sawe de-.."""". 

Au ooura de Ir. ~~ du c MJbdo t, les ...,...,..,.ur• 
tmUtrent Pll" U0'.3 !<Q d'a:reter la p:ojec:tlon du !!lm pour 
cb:.enlr un bis. 

Du polDt de voe du color'.a et de Ir. eomp~ llP"C'.a.
culaltt. aucwie Pl'Oductloc lb.~t.rù n'$ oompe..-ab.'e 1 
~bande. 

Simplicité 

Ouellll dans un ~ vieux nwn6ro de c Noe Lolalnl t, ex
temeDt du 20 eeptembre 11)09 : 

on a souvent pla!Mnté la lonrueur de oert&!na mot.5 al!• 
manda; le flamand, en sa. qualité de 1.11.nrue germa.Dlque, 
M le c6de eD rleD aux autres Idiomes do mtrne orll!1De 11 
l'on en ~· par oe Joli petit mot cueilli en Hollancle : 
1 AlblaMerd&mmer!a.Dd.ereDopat«k,.,...,e?lfaderlDJOU&l t. 
Ce qui veut dll't! t.oUI. slmp'.ement : ...:e dA! J't!anloD dee aUu
meun de réverbères d'A:i.:..erdam. 

D'au!re part. on not:s alcnale èe DOlD d'Une rue. l Bl".llle!-
1- dOnt la pronaDC!a:.Jon aenb!cra ~!.tt ptnlb:e aux 
penoDDel DOD !Dlt!ee& : 

Le 'fOlc1 : c ODgescbupentn11veroo1<1<ernottJes~~ •. 'l'OC&

blea qui, tradult.s en tranç&Js, al~'lent : rue c1e la petite 
no: d'~t non ~luch~. 

Pour noua oonao:er, DOUS & YODe Ir. rue dee Prf:ree-5aint
Cl«'ma.ID-l'Auxe.-rol$, qui De s'krlt pu aV« molDs de tren
te-clDQ lettres et. qUI eat, croyon&-nous. la TOie perta!enn• 
dont le nom est le plus Jons. 

ABBAYE ROUGE-CLOITRE ~:0:-~:: 
TJ. bien cha.Wfé, bien acha!&Dde, bien !requenté U'établ. 
est pelDt eD BLANC). Prop • .Mme V .. Dupret. Tél 33.11.43. 

Sciencea naturellea 

Papa explique la structure dea ftn. 

- A quoi qu'on recoruialt :e mlle de la femelle? 
dem&Dde Tolœhe. 

- L& dame-ve.-s prend touJoun 8'!11 Ylr&(es ean.s averur, 
répœtd papa en ,Je:&Dt UD coup d'œU mallc!eux 1't!l'tl 

ma.man. 

Location sans chauffeur 
Loues u.ne voiture mod~le 1939, au Gar B. BRAIBANT, 
36, rue de Slal!Sart, Porte do N&m.ur. - Tél : 11.81.88. 

HiErarchlo 
A lia caaeme, 
OD emeliD• aux eo!data :es moyena de 1'or!enter la DIU\, 
- Voyons, dit 1e Ueuteoam 1 l'UD d'eux, poor -~ Id 

la !e9oD a él.<! oomprlse, quand '!'OU ava l'~..oi:e polaL .. 
deunt vous. qu·er...oe que TOU& aft'Z <laD6 le dOll t 

- Yon... mon aac, mon lleu~nan~. 

P\llaqU'OD YOlll pr&Dtlt lea rilultata, W~bonn l&nS dila1 
au 37.lS.40, rue da la Bon~. 11. Brux•Ueo. 

DEurro a.ssècbera détln!Uvement votre lDA1san 
' ' &:.'- bamlde 9' ~ • 111 enduit ·ni palllaW. 
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ô(Jfj 

Un bock avec M. Suske, 
emballeur et 

à l'Académie 
candidat 
Flamande 

LES COMPETITIONS SONT OUVE RTES 
Panru lt$ e.tre:.a en .. 1: .s que pro\'OQUt • •• •.hin,.a.. 

tion du ,-ahrr M. u1"\. rkl de ta med t. -2.-
am! du baron von Fall<enhausen. U faut comp·l'r la •"1Ve 
t»cllatlon qw s·m tmp:ortc dea ~ch~ moc1es1.,, de lôl 
population ètrangèrf3 à la nouon de science pure. e: que 
I• 1pectac~ o'une cand.claturo couronntc de aucces en Gep.t 
de Utrta extni.-IDÙlce&. incltto • e•10cr d'W'ienee .in ê.ar-
1-ment du goU!ot acodtm.que Notre .:ontrtrd Où Blas. 
de la c O:izrtte de Ctuu lero1 •. pretend qu une abondante 
pubhclt<! es: en vote de d>lluslon. el qu on r.'<:lame. c1·un 
peu part.out des condamn~s poUtiquea PQur lea la:re enLrer 
dans notre Institut. Ll.'s condamnra e. mort. paralt-11 fe
raient prime. Mals Il m· E tn est prisl'nté Jusqu'à cc Jour 
aucun. car nos condamnts à mort •• P<irtcnt pour la plu· 
part fort bien, ot Us rccloutmt l'ennui acadtmtque depuis 
qu'on leur a dit que c·ctalt un ennui mortel 

o·auLre part. le problème du peuplement dea academles 
reste 11r11•nt. n n·y a en Br'glque quo qu•trn œnt.s a<:ade
mle1M1S C ut tMdc:nment rort peu pour un ps)~ ou Il 
exl.fte tant de eit.oyena blm dou s otaarnul!. b qut't.on 
n est pas S<'Ul~nt <le sa..-1r a J faut admettre dan.5 .es 
aect!ons cx;stantes. un plu.s rrend nombre d t!W!: dune 
~r :nt<!!le<:tuelle plus mode&"e que 1 on cb«sir.ut parmi 
IP.8 .Jurvh·ant.s du zatttku;isme tlJlhtrs ta;r. et 1 usoc1at1on 
d ... l"fCalés d'oct.obre: b .-raie qurs•lon c·t'>t d• dt'C der 
a·u n·y a pas èeu de crècr dr- nourtll<"I arctlons cl ouvrir 
Je C8p!tole dea honneurs olficielll fl de DOU\'tllts t~hntqUeS. 
l dt.a protesruons non encore acad~mtstrs On r.e voit polnt 
par exemple, pourquoi on ne er~.rall paa une tla.'50 de 
notre ln$\1tut en laveur de• ad<Pl'n .d~ la marche à pied. 

pul.lqu"on vlenl d'~~~ ...... ,,_ un bJbt dont I• principal \ILre 
est de- a•ftre prcme 1u C 1@1'1"'r"Ul du D&r"',... 

LE POINT DE VUE DE SUSKE 
C eat tri'• prollabl ••·nt t• QU a dù ,.. dltt mon . 1\1 6uake. 

de Scna<rbeel<. &•CC uquel j'&l eu hier une UM• curteuoe 
converut.on qut Jr vuudra.e vous rapport~r. non aana voua 
avoir au pr<•l•ble I• t ll' porl.1"1l1t de Sus~e: 

Suske es· un ttn P..Xtrtnu.•ment <toux. d'une Clouceur bum· 
ble qu· lait dr lut IC' pl113 d:lli«nt de& emballeur1. le plus 
modP.8le. :e plu.' duc.Je d ~ epoux Il ollre à la lunllfrt un 
Vl&&i• QU~n dirait 1111 de bol$ gr:sàLre. d"' ort1llt1 In
quiètes de Uène dt:1 1•11X candlde& et v1dt.1. dont ll raut 
chercl>er l'•xpreu on. tnnt à> &ont peu dtsuewt de brt;ler 
sa lan.."'llc mattmdlc doit ttre le pai.o1a du enYlrona de 
Bauchout; maia daNt lord1n11re de la vie c1t&dlne. Il M 
art da l1111111e de Slachc, que -" bon Marcel·AntotM a 
papu!ar'~ • 

Bru. oncqu.., Je no via d'homme plus •trace; et 11 Je 
n•avall un jour appna par hasard que SUSl<é ttalt ane;en 
comba:i.ant Jamais ;le n eus.e pu lmag.ner qu'Un homme 
pa.rcU t'tlt pu parUc pu â de grandes acuoru. 

J entrtprts de lut extrllrt sea souveDJrs de auerre. Mais 
Je n en t:rat pu rrnnd'chose. n me parla d'une marcha 
longue et penlolo cita des nonu de vlllag.,. du paya mail· 
DOIS, expr,mu par d._, QCm1r.sementa l'lmpre'310n U'rMblt 
qu'on oprouve en t'ntendant le fracaa des obUA De& quatre 
anntea aur IYeer et d• la victoire finale, pu un mot ... 

J e reapeotai ce mut1ame, et rompant les chiens. 
c Alors Suslcc, de quelle Fraternelle taltea-vou• partie? 
- Moi? Mali d aucune. m• ttpondit tranquu:ein•nt 

Suske. Toutes C"3 d'hl!IO!rea de combattà, ça u m·en 
lluce • 

L:!Hlc:osu.s la contersat.on t:.a1t tombe<. et Suai<• qU1 
t<nalt ce jc>ur·lll bou111ue il la place dt • funme lai-Je 
dit que ;a remm• de Smte l&lt dan& l'ep:certe tànd.J que 
le mari est emballeur au a<"lte d'un• grande 11rme, comma 
Je :·ai lndlq·~~7 I SUSl<e donc me llc•la promp:ement une 
Une de sucre et un paqutt de •unl:ght. 

L autrr Jour c cst'4'1-<llre le lendemain de l'affaire J.toer· 
ten&. Je VA:! ocheter tlJl• boite de etrt.ae e~ dca allurnett<s. 
c·ttalt le ao1r Suake menu de son travail tenait encore 
la bouL.que •. Je Je trou'e dans un élat d'excitation preaque 
febrHe 
li est ai trouble qu'il a petne à nouer la ficelle de mon 

paquet Au ll•u d·une cocarde. Il lait un nœud charretier. 
Pour tlJl cmbolkur. c'est iirave. Et tout soudain, se décidant: 

c Qu'est«? que Monsieur pense donc, de toute cette h l.a
l.Oire avec l'Acadtnue ttamande? 

- Je pense. Suske, que les natlonall.stel fiamandl ae 
root•nt 1y&ttmatiQu•mem de nous. Je pense que le dcatln 
d• la mal..'lc:tttua<' Ilclclquc . 

- Wé. •é. b Belg:que. la Belpque. DPJ.De Sustc. elle 
ut malate . Mats IIIDI. ça m'lnteresae pu • C. q•~ ~ 
voudra:& 11no1r c'est ai 1 a pas JlOf":bet qut :·Aca~tmle 
f"~ 1- •· C une .ttt!OD pour l"6 m~ · " '. fa 
sc • ...-n 

LE POINT DE VUE DE SUSKE SE DEVELOPPE ... 
J'avou <• ~ J• "' lb! d< mon haut. 
c Mal$ m •n pauue Suste. rlpostal-Je. l'emballaCe n ·est 

pas une srient't', ni un an. c·nt tout au plus une techlll<(Je. 
Je m'en •·oudralS de vou.s pt>!ner. li raut cependant que Je 
vous dlae que l'empaquetage ~ tlJle .spécialité extra-unJ. 
versltalre. et qui n'a OU<:tlJle place dans l 'histoire de la 
pcnsee humaine .• 

- l'<>Mlbel. poulbel r~pêta Suslee mail faire un beau 
paquet. ça ut dltllclle. Tu dol$ connaitre i. paplua l 
employer, l•.J man•eres d" plier bien comm• U faut. Ica 
~rtr.s dr: flc<"Ces et tout TU dots connaitre les fottqulf"UO.. 
Les ét·quettes ~ U y m a b<-aucoup. ça .,.t un monde 1-. 
t<tlque tu. Ecout<! 1110"" ~r · dan.• les blllUoth/>q\1<"1 Il y a 
dea b.bllo:hk:ltrta. m bltn pour les et.lquettn cnix qui 
savent c·...: df3 ~ quettoth«alrts. Et tu cUs que ça a.! 
pu une ac mco ' l\loJ Je d:s · faire un beau paqut<., ça est 
auasl déllcat que d'c:mO)tr d'Astene à Bruxellea. l)O<l.r Wl 
qui a mal ' son pet. un. pommade pour suèrtr lea con. .. • 

6 \llll:e ét.a.lt lanoè Je re pua l'arrttu. 
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• Et 1 a pag que lei ttlqu.U. Y a la oo1le L& oolle elle 
-~ bonne, ou elle eat malrl'a!M. MAia, pour ~ Il la oollo 
eal booll<'. ça Mt aUS5S une IJ)éclallt<Mt .•• Y taat ~ du 

elum1.s!e donc!• 
Je 'fOulua obJe~'.<>r qu• dan.\ ka ~ ~. c'él&lt 

la ....rtœ dca achat& qut tl&lt reeponable 4- la qualit6 de 
la CIOlle Mais SUll:c ~outra moo ;ntcrvpUon ,......, un 
rlc&nnnmt ~., 

c Lee açat.&? Qu'est c·qw connait.? c·~ noua """"" qui 

oo!:ons qui étucL<nt la colle • • 
Pula n W.... là les paquota. n aborda le pnibl6me del 

oalSS<ll J'tnt~ndla un" oontér"""' .,,. 1,. 'bo:4. au:r 1,. ciou., 
aur le8 pell'('fl. aur l"" bourrm. 

L<>l'IQll• oo fut lin!. Je t.AchAl de l'tl'lenlI à la questuœ. 
c Boit, dl!·Jt. )'admets qu'il y a d<'S cbœ1·1 lntéressantea 

d&."1.< l'tmbRllage Une classe acad~mJque des emballeun 
pourru &"<>Ir aa raJaon d Mtt. Ap!U •oui. c'eat l'h&blt qui 
tait l• mo.:ne et la tolle~·e du col.la QUI f&:t le che.rme de 
la marcb~ Embal:tr n'ost peuW.~e i-a une aclence 
comp:~:.io Mals ll 1 a d• l'art UMlroaDs C.CI dit, oe que 
Je comPttnd :m&l. c'<st "°""""-11' \"OUS, M 8Wllte, QUl eus 
id mo<:nte. al uni. >OUI "fOUJ.,. TOll.'I lancer d&na lea hœ
~ra Voyn M Ma""ens- Ça °" lui donner& que des en
nu;.s. Et ~· d•1 point de rue de aa clltn~. Je ne ero!a 
P&I que ça Pll!a8e lui n!olr de • uveaux lldèles. tout oe 
bruli • 

l'n'cla<'mcnt s'écria Suske, c·eei ce qui m1nt.6reo&e 
o·...,. qu~. vorœ-voua. dans oe moment. le oommeroe des 

lx>u ne n. Pft4 fort. Ma femme ae plalnt que la marp-
11~ "" I<' TtDd phlf, parce que le ltllnlmre Delattre. ald6 
du dor'."1:r lmLulltoff. a ordonné le bcUrre cttme l toua 
1111 OUTl1(:%'5 du qua:tler, •t le de.il! des œura fr&l& <m tna 
mauna d<-puJs qutlques S<maJnts Le public r6c:&me del 
œufa pourris pour usage c b&lla'Jque • · qu'y dl.sent comme 
ça Nous n'a'ons rien rrouvé de POurr1 sur ~ mt.reb6; on 
nous" dlt qU• •• n'étaJt pa.o l'en<lrdt: c'est &:nsl qu'on pe'rd 
dM clltnta! ... • 

l':t. aprù un &llence. Su.ske me liche M>n pequet: 
1 Ce que Je veux. en me fa!Mnt nommer d.&ll4 une sec

tion à crtt-r de l'Acad<'m!e flamande. c'tM l't'!El'ter le mou
temffit dft l'ép!cel'1e de Madame. Quand on saura que MJelte 
es! Io !cmm• d'un acMleaucien, le quart.in tout enuer D1t.1' 

chera Je aula au bout de mon projet. ll ne me manque, 
P<l'Jl' amver. que J roncoars ~ la o- .. J &! pens6 à '!'OUI, 

M. La Coud:ùe. .. . 

LE SECRET DE SUS"E 
Je l'a.oue. Ce n'é'.&Jt guere moo ,., .. de pistonner la 

brigue &CMlemlqut d'un e<mbe.l ·'lit de Bouobout. Je me 
retranchA! derrt<'re un argume1,. 111pttme et prenant un 
&Ir ap1toy&: 

• MAit, •oyoM, mon bon Su.'lke, \'OUI n'avez pa.o de tl~ 
pol!Uqu,. Voua m'avez bien dit une ro:a que YOua étl• 
flamingant, mal• vous avez ajouté c un P"'l Oamlnga.nt •. 
• ..-n IM-tJe 1 : ça n'!'St pe.s snfll&'Ult, \'O)'On& ! 

ôullte me regarda d'un air lroœque, preoque ap!toyt 
• Evl~nt. oanood&-t-•L flamingant, ça n'est Il"" un 

titre Mala i al un t:tre, mot, un na! u:re. Ze sw.s ~r
l<'Ur dUTant l'<'lllleml ••• Dœèrteur d'1Vant l'ennemi. ça, ça 
est quelque diooe! Ecout<'Z En quatorze. œtn. tu .ais, 

Momlrur. on a e;t battu à Z<mpst, .,t à El>peîhem. un P<'U 
partout. 111oL z·ttals avec ma a<etlon à Hofatade. Y a des 
obua qui ont commencé à tomber. Potdouml Zama!&! Ça 
craqu~lt tout IJC'Ttout. Nou5 on a un peu perdu la tete, tu 
comprenda ça <'lit cxcusabel! On a cheroM une rois à 11e 

01 .. ttre un peu a l'nbn Mon couain. qui thut aoldat avec 
mOI. Il a eu la frou.'8<', tl a <'té ,,.. oollr.r den1t're l'EgU..C. 
Le ~ri;•nt li JUI criai~: c Ne TL1 pu IA, Jet, k.s tgll...,... 9" 
c\\ touJoun d<5su.s qu'on u.>e • Mals Jcl n·«ou:a:t r:m_ U 
~:ait C'Om.me mot Alon . patate! Il ...i tombê un obus- e: 
le p&UYre Jrf a t!ttl tut tou: d.ro .:.1o1, quand z'al vu ça. 
be!nl ~·al J>".1W· C <>ure OUie, ça ça n'tat plu• de nre ni 
Jouer! • Z'al entre sans Mre vu dan.s un cabaret aban
c!onn~ Z 11.1 vite lait scare11·eg aur h1 1 est" du proprtt'!alre 
et. &Ut aon p.'111t..:on de \'Ille, et ou•t.. 11edop ! me voUt. 1!!6 
en 1.1g-uR 1cn Bourhout où z·a1 retrou•·é M•dame, et ma 
peUte Rachel qui a•-att Slx mols en oe temp&-lA ... A Bot•· 
cboot, on eet tous copains. Z'al eu Ulle kaart van ~ 

Gourmands 
et Gourmets 
SE REUNISSENT AU 

Restaurant du Globe 
5, Place Roy1le, 5 
pour ~ t.. !DGIUI à 15 fr&nca. çécialeJnen: 
conçus pour eux. Outre - m.onua de 3 pl&~ à c:bol&lr 
dt.na une oar'..e tràl Yar.te, n l9\ir -. ~:6 tata 
: .. aa:ne<1;a et. dJmanol>es un menu ~ à 2i bM>œ. 

W IAMIOI li NV111A 

min Ill sou DUŒ.-
COTI Ill vtAUPillNCI Oll.LOl'f 

l'Oll Ol\AS l!N CAovn 1)1 mtAS80URO 
CElEI "U l'Ol\TO 

COUPI HAW "'llNNI 

limplaoement spécial JlOW' t.Utœ. - TC. llAll e& 

A ANVERS 
Les _,...,.. -- l la 

T .t. VEB..'\'E QCl!l.l.JN 
I, rae Quelltn, 1 -

I• Pui~ Graa de StraalXIW'f. lta meillears 1llm, 
la b1'"' Artol9, !a d1nera f1nll à :16 tnnca eç LB 
PLAT DO JOUR, l Ir, uo. Il juStemen\ NpllW. 

beld qui pol'l&lt pu que z'6ta1a aolCIAat ... :st. leo Allemande 
1 m'ont laln! trllllQulllel ••. 

- a..n.a dout.e. M&!.t les aul«'.1'6a m.llltalns beJeea. t.u 
retour?... 

- .t.hl ça. dl\ 6ush avec un bon IOW'.te, s'al eu &lx mo11 
de dl«Jpllne l Bnlale: mala Qa • mlrttx que cnr'f'6. &'PA 
Monaleurf ... 1 

Que re~ à ~tte aalne expllœtlon ~ cti-.' -· 
SUâe me Juse confondlL n ~e aoc triomphe: 

c Al.ors. tu vola. M<lClllleur •'at qut. mêm' pus de t.lttta 
<iue MMrtoos, QUI a pu fait dJM:lpUne, et qlll a sarnala 
vu un obus. l':t oe compt.e aur ton Tleux P<!Pé pour ma can-
dlda\Un, ulel • LA OAODALE. 

P. S. - Suii. a noire tlemlw /,oc.\ aoec M. Le.oil. p.~rld<mt 
Ju s,"dlco'f. Ja dt.art.-.r•.. c.tal<i noaa prie de _lm,.. "'°"• 
.. .r r«tifoMtON et 1ttklaon1 d• d~tail qu'on o. lrre. '\ove 

-"'- o/m oolonb .... ' .... ""fr· 
c 1AI C\ll?s aont de la P=~~ de aiàteau-~ult et 

non i-a de Cl!Ateau-R .. nard. Voua 1 ll)outeru que depu;a 
•M'ITOn quarante ans beaucoup de m... contmes empl?len~ 
-alement oea cu1ra qUI oe tr0uvent cbei: œrt.e.1ns n6(!0ClAllts 
du paya et. ))rtnclpe.lement & Bruxe.llea. 

• n est à remarqutt que certalna tanneurs belges pou"" 
raient oo~ produ.lre oette quAl.lt.6 qui convient aux bol;. 
\t~N de prmûer ordre m•la le dt'blt en M>ralt lnsul!laant 
pour ~uP<'rer les l><!nél!cf!S du cap! ta! en~açè. Lea tann&

nea be~ aon• ~lal:.oks pour le lallnJICe rapide c1<; CUlJ'1I 

con•enant à l& COL!""1:1on de la cbwssure de fabl1quc • 
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Les dauique• de l'bumo~ 

Grivèlerie 
~~~~··.....-~ 

Dl.eu m témoin que Pa.narla "'ait rc..~ longtemps. 
Combien en avatt-11 lais&e &ur oon chemin. de c& c Ren· 
dez-vou.s des cochers •· de cea c Paniers lleur!s • et de 
- c BoDa Col.Ill •. aana cêdll.I' t. la tentauon d'en trr.nchlr 
I& porte? ... 

Mt.la Il 1 r. vraiment trop Cie reataW'&llta • Par14. trop 
d'enaeliW'S engager.ntea et trop d'odellrl de cuWoe qui 
a·tchappeot des sous<o0l5, pour sauter brutaloment aux na
rùlM du passant; de\'an~ Ica c Dtx·hUlt Mannite& •· Il 
MnUt s'el!OD<irer ses de:ut- rûl.ilanCœ 

- T-.nt pis, dit-li. on verra b!"'1 ! 
E\ u eotrL ~là un gal'\'On c1ttsaa!t un COO\'<'rt a soc 

lntentloo et. 006équleux, a1.nlorma!t : 
- Par quoi Momleur •eut-li commmccr 1 SI Mo~ur 

veut un conseil, Je lUl ~m!Lnde:·r.1 !es t>Oucbeel> à la 
relDo : elll'$ sont excie!!cDt<'Jl. une sptcal!te de la ma'500. 

Pan&rts aocepta wic t>OucMe à la r<:ID• e:.. t.and!s que le 
iro.rçon <:tait paru la chercher Il 1·011tcc. !! Jeta un coup 
d'œll sur la carte. 

- Bouchée t. la reine ... Cieux ll'IUlca quarante. !ut-li : al· 
lona, Je suis déjà c daIUI !ce chO\tx • 1 

Ollr U etit peuWtre temps de dire que pour ~lu te 
montant du déjeuner dont cette t>Ouchèe a !a reine était 
pour r.lnsl dire la première, Panr.rla ne ~t iUère 
qu"wul p!é<:e en nickel d'une valeur d~ •IDirt-<:IOQ ceoUmes. 

ll D'Y & c;ue le premier paa qUl ooQt ..... d&na ~ Choux 
œmme &llJeur5 • après la t>oocbtt à la reine, Panaris COID· 
ma.ndJ. une c tripe t. !& mode de Caen • QUI 1e trouvait 
ttre auat une spéclalllot de la ma.lion, pula un • llacllla 
Parmenl.1er 1, me14 pour lequel U r.valt r.ouJoura eu de l'ln· 
c llD&IJon. puJs de& ~ee de dlft~rmtea ~ Ens>.11te 
bien q1:e cela oc !Ot paa dr.na ac.a habltudee. U fit ftlllr 
q-Jelquea ~-m. appu)ta d'W> eaf~ 

- M~ ... .ll' a fini, lntcn'.nt &lo:'I ... Ca.r(!OD, Molllieur 
voudrait pe-1Wtre l'addltlon 7 

- L•&ddltlon I .. c·eo1 œla OPl'>O~ l addltlOD, t1t Pana. 
ria. a.ru enthou.slastne. 

L'addition arrtvt1. une oelle addition dont le total a'ele
't'j>lt t. trente franc.5 cln~uante<!nq. 

L'heure des sacrlt1œs étal\ venu. PMar!a atteignit son 
unique plke de v~t<!nq centlmta 

- Tcne-i mon &ml. <Ht·I! a•J ~ar...,n. voici touJours votre 
pourboire... Pour le reste. prévenez votre patron que 1e 
d~alre IUl parler ... 

- Que c%ltrtn .J..- • r 
- :Ma:s mon o:t:c· de la Lo•enc Oolonl&le 
Je ~e sa!5 p:ua oQ Je l'a! rourré ! 

........... _ _.·~·~••••AAA• ••••• •• • •••••• •••••••Ü•• ttt...Ut••t• 

Le l&r90Cl pana. Il lut -1.lli pari.. plua - p-. 
..... umenta. 

• Oa n faire du vilain 1 • • dltrll tl!s'.-1. 
Pourtant, une p<'Née le r«ioo.for.ait quelque peu. 
c Ce aarcotwr n'est peut-ètz'e PA4 un ~ homme, 

esperr.tt·ll ED .eomme. eon !ntertt est plutbt de ae montrer 
cooelllaot: un ecandale. c·est touJoura une mf.uvalae tJ!alre 
da.na le commerce. • 

MaJa le proprl~U!lrt dea c Dlx·hult Mannltea t , en per
sonne. vint olcntbt le tll'er de cea supputat!Oll.8. O'•t&lt un 
grr.nd &'l"OI hommr e&nguln dont l'aapect bOurru o'&ODOD· 
c;alt rle:I de bon 

A sa vue, Panarla, <;Ul avaJt prtpan un petit d!aooun 
tort bl<'n toJmt, perdit toute ....,u~. 

- ~!OM!eur balbutia t•ll voila: Je n'lLI PU de QUOI 'f'Oll& 
payer ... 

Q-.ielq~• UUt&DI& nooulerent, evldemmnit emplo~ pu 
le rarg«!er a NPl'lmn un counoux na.issant. 

- 01~(' mon lm!. prononça-t-11 enfln. l&VCS·T<M» 
que Je pounala YO'Ja taire arTê!er ? ... 

- Fa!~mol arrtter, eut encore la !orœ de rtptlQu• 
Paoarla: ça n• voua rendrr. paa VOIS treotA! franc$ emquant6-
c!Dq. 

o·auu.,. tnatanut pawrent, mortels. 
- savn-vou1, ~rit alors le irr-.nd groa bomm• .... ._ 

vous aUMl que Je pourral.s vollS d6mollr le portrait? ... 
nen.. Pa.nr.rta n'avait p&a peDSé à ula 1 C'etr.1t pounaot 

1'6vldence m6me. n 11\lfltaa!t, pour s'en convaJDcre, de CODI• 
parer le vol\llM du aargot!er à ce!Ul de 1011 cl!ellt. 

- Mala. &'empr.,.a·t·ll d'ObJecter. ça non plua ne voua 
rend.ralt pu VOIS trente franco clDqua.nte<lnq. 

- Voua a.v• r&llon dall!D& reooDDaltn le patron : Mllll. 
comme Je t.lena. autant QI.le poulble. à rentrer daDa moo 
argent, 1• v&ll m'arranger auiremm~ Voll.à : \'0"4 .,,.te,.. 
!cl JUAQU'l ce .air. et voua rourntrez du travail pour YOtre 
~ ... Le ch•f culsln!er a Jusi:.ement be8oln d'un alde pour 
préparu :e d!Mr, TO".:a lui doooettZ un coop de ma!D .•• ln· 
tendu. n·- paa T Voua aeres llbre t. huit ~... St 
n·-1·cs pu de filer avant : Il pounalt TO'Ja "" cuire ... 

Pt.ll&rla. dompte, 1e c1.1r1g.. vers la cuJg!ne oQ d.ee mon· 
cea\tx de va!s>Cl:e att..,,da!eot ses aolna. Peu llJ)ria, revttu 
d'Un grand tab!l-. b!MJ et arm6 d'ulle • lavette • . U • 
mettait courageusement à l'ouvrage. MAlheureuMm&Dt, 
ayant prlll l'!nltlauw de p*1ptter dans la ca1- a\tx or. 
duree le oonv·ou d .. usiettes sales. U commença preoqu• 
a~!tôt d ·encourir les bit.mes du r chet t . 

- Comment 1 &'!ndlanalt celUl<I. •'là que tu Jettea ça, 
malnteDMt l T'ea paa tout 7.. Avec quoi qu'on fcre d• 
bouchéea a la rel."J pour ce aolr, a lors 7... Et le. .,,.tea de 
pomme putt.! qu'il flanque ~ la poubelle l ... Malheur 1 
Tu oe sala donc PM que (& se met dans le bacll1a. 1ea pom· 
mea pu:tt ? ... O'eat comme des tripes, faut lei mettn de 
c:Ot.6 : c'• un truc 41>atant. les tripes, ça ne • 1&14 pu, 
ça peut raaemr au motna pendant qutnre joUrL 

LOnqu• huit neures aonntrcnt. Pant.r'.s é:a!t verdt.tre, aea 
Jel)ll U'OUbltS reflHalent l'horreur & .. .s'Om 6pou...atablrs 
c•. l'.ll' - irn1• .. dtoompoeâ>. 1e l!salcnt tooJa la arml1t6mea 
d"uo Mr' 1UJC dtrana<mmt d'....,omac, 

- Tenez.. patron. dJ•·ll d'Unc voix hoqueunte, oc reodant 
SOD rraod •abl>cr blC"U c'est fini. Je m'en vala. 

Tout autre que le patron dta c D!x·hu!t Mannltea • ~t 
prlJI pitié de !ut Mala QUI pourra Jamal.s scruter l t.me d'un 
gargotier GU'on R IA.'nt<' de filouter d'un déJeuner 7 A l'aa
pect piteux <lu ~l'll'l'lrUr , l!<lD ld!'!le visage de ernnd il'08 
homme aaflllu!n s'lllumlna d'une Joie mauvabc 

- Vous en aller 1 s'krta+ll hypocritement, •OUI ci &llu 
c01T1me (a 1 Jama!a d~ la v!e 1 Je ne sula ~ un -.u••· 
moi 1 a ne ,..,. P"6 dl• q·J'un homme qui a travaJ~ pour 
mot tout un aptt...ml !l a·en .,., r<toomé chrz lu! l JeCln 1. •• 
Voua partir.,. aprM AfOlr dln~. mon &ml 1 

Et. de a torùt po!gne. U uet~ Panaris t. UDe doea t&l>lea 
du rea-.aurant. tandis qu'AfOC u"" m~h~ Yl1lolmll\t dia. 
bc.Jque Il cammandalt • 

- Gt.l'(<'n • VouJ 11trvl= à M<>".s!e:ir la mtme cboff que 
ce matm, n'ett« paa l 
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Parce que par un procédé breveté S.G.D.G. 
e lle est b iseauté e son1 morfil. 
Parce qu'une lame e1t d'autant meilleure el 
durable que l'acier a été mieux trempé. 
Or, cette trempe, qui foit seule Io qualité dea 
aciers, pénôire mol en profondeur et ogit infi· 
niment mieux sur une lame mince que sur une 
lame époiue. 

ESSAYEZ-LA A NOS RISQUES s 
Achetez un étui de S lamea. Utlllaez une 
lame, 11 elle ne vo1tJ aemble pa1 par• 
faite, renvoyez le tout à Gll~IS qui voua 

remboursera. 
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,te,, 
~llJn.f.) 

~&--C.A~~c tl>,., t,, 
tà"-t 

PROPOS D'EVE 
~loge de l'éloge 

De qu1 me dit qu'U détt •e felo,it qu• 14 lOU<lnge l'un .. 
portune et qu U n'a qu .. 1tpn. pour tout ce qu'il englobe 
1oiu le nom d<!llatgneu.z de • Jlattenu •, de • compl1ment1 .t, 
;e me méJlt • f• 1ou"°nne en lui un mtthant org,.eü. 
beouœup dt 1tcllere11• et d uldllt Quot de p1,.. prtc1<u.t 
qu'vnt lou4nge IH'nut dune bovcht admirte .r rtJptClte? 
Quel 1out1<'11, qutllt main tendue. pokr un cœur timide •I 
pudique que le mot d clope d'un ami, d'un frtr•7 

Il n'eJI pa• f<lcfle de louer. Encore 1'11 1'ag1t dt gros va-
111teuz, point 11'e•t bt&otn dt se mttlrt tn peine. Toute 
nourriture lrur ell bonne. et la plua /adt et 14 plua gros
''"'· lb la tiennent pour régal Mols Il tlt des vanltau.z 
plu.i dustmuU. at~ qua l'on pttd d'abord pied • Il• ont dt 
si grands air• d tnd•flbtnet, fl.s planent Il ou-dtslUI du 
petzta Jalbleuo humaines/ Cnu;/à, ron l'aperçoit bien
tôt qu'apri• rn lie détoura 10Uterratn1 et compl!Clflt•. 1Z. en 
r '1llt>in.,,t tou/ours d nu-mtmeJ, qu Us nt iont point n 
d11Jlcfltmen1 contente• qu ll.s en ont raar, tl qu'une {lat-
1'1'1• bttn apint}'tt 11e lu importune gutrt, 1'111 pnrenl 
iouer !'tire IU~r C1flt, de aon 'IUaot. l'odtur dt l'tnctm 
n'incommode plus 

Mai. le• drl!C'aOI l.a tà"11e de lt& louer a ltur mtlUre ••t 
plu. ardue. Trouvtr le mot qui touche 1an1 tl/aroucller, 
le trait qui porte sam blesser . • Q..,1t1on dt poldl aUJri: 
nt tTt>p µni, ni trOP. N1 trop l)(u: 4 -xrta1n1 •CTUl'Ultuz. 
lt• lilenct1 1"'7Wlent du réttcencu, dt• non acqu1uce
ment1 .\'I trop, à frapper à droite, à gauche, A tort et 
d tratu1, Ion rUque dt manquer le btit. Oui. l'art dt l'tloge 
tJt mbtil et demande de 14 """1tnct et dt l'élan, de la 
retenue et dt renthousltume. de la 11tntroaitt ausli, et dt 
/'zmagi.'Ultlon Pow admirer et tradulrt ion admiration 
U Jaut n'ttrt ni Mlricuz, ni avar<, ni PQTtntu.r 

Ces réflezlona mt ~tnalent A l'r•prlt tand11 out it tisau 
l'eblouls,ant prrlrzd• que Colette 11ent d't<'me au c Trio 
pour //enrj Mondor • qu'Alain, Dlllaamt/ tl Vall'r11 ont dé
dié à l'émtne11t chirurgien pour Jët~r ton tzrcllon d l'A.ca
demle de .l!tdeclnt Un ptlude, et variait, au""' arptges 
aineru. iouunu.s par amt basse gra t ~t 1.r.l1d~ ae.s rtprt•~s 
&e.J po rit• d rgu~ et ''' b~au.r ll'J ampta MCOrdJ l1u1a 
porte tntT'ouz>ent Cc P"lude tJ' un portrait, un portrait 
d1< meilleur Colette, more.ou d°flnt t~paroblt maltrt.st 
ouc "' btUt coiutructton. "' 1uste dutrl!nlllon d'ombre et 
dt lumltrt .-1 ''' mille dét !1$ lnd!t/1 dllfb, pltan.< tl't• 
prit tt d~ fantaisie • 

Flatteur, aari1 tire flatté; atttnara. au'u /ddeur. amical. 
3011.S complauance et d'Unt malice Jratt·rntUt, Et tTaCt 
avrc c•lle acu11~ f•'mtntme, doublée de lo11autt maacullne 
QUi donne 4 c• 11111~ unique de Col(ttt cette L1Qutur déll· 
cc.te qut :ne ceue d,. nous PW'htJntf'r Out'/ plu• -orécft'fU' 
'1oge qu"un tel partratt' 

Il umble qu',.,llrt tant d agrtmait. dupa"'' d• la rit 
de soclétt. rarr rk lou~ arec dlltrotu" 101t en tram dt 
•• ~are. Q~lque1 mot• pauc.partout. comme ~ c lor· 
mldablt • qui a rwxlll' au c dt'l1C1euz • de no• mèrtJ, qutl· 
QUe.t fltl'•crt J tustn.tt.s rans nuantta ou plus tnl'Uppor 
141>/eJ encart, qutlq~• conwUrat1ons hle!I ~danttJ. 11e .. 
trnée' â prout•n- lt d"fl'~ de cultur.e ou 11:1 f1nuJr. cl#' com. 
pré~msfrm dt ctllt QUI le« prononct. rt no• contempo
ratnt1 sont ~ hout. Que ne leur apprend.en cet art pro
prement /é1111n/11? Taine disait de la Pari1lenne : c .CUe 

Q i .1 t. 1\. ti)( 
n·ttale P•ll son approbotaon, ellt 1a dumrtule Qll4nd 14 
loll4nga lui •'•ent IUT lt• ltvrti, tUe "' rtttent, et on volt 
'lU'ellc Io rttf"1tt; ce 1ont st• act1cm1 qut '""'' admirent et 
non "' paroln Elle entrt don• '"" ldtt•. 1., achti:t. t>oUJ 
aide 4 lei dtttlt>p~. L'OW rend , onttnt d• rou1-mtmt " 
Voua rendre content dt voui-mtme • L'OllA A quoi ~Toftllt 
tendre tou• 1., •/Jort. dt U1l.r C11tt trultnt tntTe parmi 
ltuTI 1tmblabk1 

Je pe111e C111t ctltt <"<lurotton itrall Oftn nt'ctuGirt dam 
cc PGJ'I °" famit•t. l'af/rct1on mtmt •• dlsitmultnt aoUJ 
dt1 fogoll d'tpintJ. 1< troduue11t pcr dtr • ~"' • dure
ment tuatnttl, des bourrades dan1 lt.i C<ltes ri dti raUl~1t1 
•ani doucevr: ou il semble si souvrnr QU 'admtrer soit •• 
dlmlnutr, tt traduire •on admiration unt o//ense A 1< ne 
sol• quelle PUd"'lr qui n'e-'l Ir plu• 1ouvtnl que faUJse mo
dtstlt 

Il tll vrai qu'il est moan< o!.tt dt louer C1llt de dtn1gr~. 
tt C1llt le bl4,,.,. ••t plus tactle qut l'tlogt 

TISSUS DE 

NOS CHIFFONS 

Courte ... et large 

LUXE 
COUPES SOLDEl!S 

39. RUE GRETRY 

Alloia-noua etre toutes convertles eo clochettes? Les JUpei 
devte~ot de pl~ en plua larges et de plua en plUJ cour
t• . Oo noua 1'CC>Dte oommuotment que. du temps de ooa 
mtr.._ uru1ns meu:.eun qUJ ava1<0t du tempe à perdre M 
poo1aleot au coin aea rues le& jours de pluie, pour voir l• 
cbeV\11 .. que le. dam .. decoumuent en relevant leur Jupe 
pour pe.aaer le ru-u 1 Ce ne aont plua seulement des ch .. 
vtl!e1 qu'il• apercevnlent auJourd'bul. POUr peu qu'il 1 ait 
du ventl 

No0 Jupiia .·amtent presque au 1011011 Quand elles ne &0nt 
paa pllaaèes, elles .ont froncéea. et quand elles ne sont PM 
Irone<'<'•. ,•llr.-; sont • en lonne • Brel al faut qu'il y au de 
l'ampleur . °" n• .. ,n· pas les roœJ1 de prtotemps qui entra
veront noue d•marcne• Méme pour leJi tameurs. la Jupe 
etro1'~ a \·tcu ou tou. au motns elle eat c en &0mm.eU • dl· 
oeot 1- coutill'tera Ce qui semble sienlller que ces m.._ 
!lleun m lancent la Jupe large qu'avtt' une ruta.ne timl
dlU.. Ce .era &tilt femmes de dklder Là(:heronWl!Jea la 
Jupe ttrrlte? La Jupe t~ larie et tr~ courte 1 ble::a d .. 
~uctlona et tout d'abord. celle de la nouveauté. Ma·• n 
laut bien dltt qu'elle ne ronvl•nl pu ~ toutes les ttlhou•t
te.. ni 1 IOU3 le.a pbartts Elle exl~e du Jamœa Jongues. une 
taille Cine et a. mollet rona. COmbl•n aont le.a femmes qui 
remplissent cea condlt Ions? Ctcl dit noua ne nions pas que 
la allhoueti. nouvelle peut avoir ou charme, et que teUe ou 
~!le Jeune femme en courte tupe p!lss~e. ~vaque bien plal· 
aamm<nt un • eTZOne • pour OJ)l!rttlP Mau œla convten. 
dra-t·ll l otllea out r~t txactemrnt les ~nons de la boai<!<! 
W'Ttt'!Ot:e? 

Pour lea commerçanta 

l"aatca transformer embellir, modenmor '°" magulnl 
par l'entrt;>reneur-spéciallste J. V ANDEZANDE 
H().HG. l\Venue Flmlln LecharUet. - Ttléph. : ~.10.il 
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Crinolines, et paniers 

e~ pour ie .Io .r. 1a JUP< 1&11e •t -• hhltanu. le 10lr, 
e.!e l'a c=p1etoment emport6 aur le lourre.u La cnnollJM 
rt;i1e ...,. p&ttare Kt dite qu"ll 1 a quelquea année&. Cil 
J-11 qu'ete ne men<lral\ Jama15 i cauu de l'tt11Ul" 
dtS autcl modaneal La crtnoll.oe \et mm>e ;e Jupon l œt· 
cln.. que noua a;ana ru re;;>araltrel, lltnt parfaitement dalla 
la p!ua ttrO!t• d .. DOltea tOUJMltel N<>U.t n'irons pas Jus. 
qu'à dire qu'elle .1 tait aUASI bOll e!ttt que daos une Dau· 
mon! OU dalla llit Victoria I Non n 1 a mtm<!, à l'entrêe 
ci.. llltAtrea 0,1 d•' n!cepuona quelque. actnes ._, comJ.. I 
qur.a, mouveci par J'elttractlon de la dame et de sa Jupe! 

La crln<>llne devient de plus en plus omte. A noui, lu 
P"llA. les ftharl)<$. '"" branchee de neunl Le ruban êtant 
à la m'l<I<', on •n 1011 d'•norm"" r:ichrs deo nœuds 1!'1f&Jl· 
tesqllftl qui a'ttalent ,ur les jupes comme en l'an de srtce 
lie$. En!ln. et c'M< la la dtmltre nou•eautt on pmlt leol 
crtno!Jntos avec dN pouts et des pa.nltn L<! pouf er. plua I 
souYPnt un i;rœ nœud a loQltll pana qu'Un .....i pouf. Celul-
11. on le volt 4UIWUt ''" ea r&1111 robes collantes qui sub. 
a •trnl m~ à cl-_j df"S ct'\Jlollne.a Quant aux puue1", 1 

Ils 'IOnt almplemmt ronMI par un double YOl•nt qui d• 
cr.nd un pou au-de-us de la taille. Il faut, blm entendu. 
tl"" tr/'a mine< pour supporter ce volant: &UMI le volt-on 
aurtout sur le. robes Cie Jeunes !llltA 

o:..r on rf:falt dea robe!'I' dr je1in~ futr1 N~ n'y etto,'{, 
pl~ habltuu. On paasa!t, .an• trana11ton. de la robe de la 
prtlt~ n:1e à ~M Cie la lemme 1 a mtre et la lllle pou. 
n.ltnt. aans lnc<>n<tn1ent.a. s'hablll• 1 d• mme Etait-ce que 
la JtllMI r illes porta.imt des robe> rop li'et'I. pour el:ea ou. 
au conuattt, ~w:.ce les mtr-... qui t>~blllalf'nt u-op Jaine? 
TouJoun est-Il que les JtuDCI' fille. nt. dt nouveau. une 
mode pour elles. Cela tient, œut.f11 ~. • re que la mOde, 
aprtl! avoir tt.t si i<>ngtempg aux cos• urnes .obres et mtme 
sl>')rtl!a. eat revenue aux ornelllt'nll. au• fran!reluches: bref, 
à t"ut ce qu'on appelle c la f6mlnll• • Tout cela est un peu 
lourd pour de Jeunes nsaaee. 

La mOde pour Jeunea tu 'el co1111'te donc en robes apor
tlvea pour le jour <même pour l'aprù-alldl) et Y&poreuau 
p<:>Ur le eo1r, Cela aUSll eet nouveau li 1 a qullllle aos. au 
b'late trmpa dts robea-çilenuaa la Jeune rwe. à qui on 
aurait pari~ d'Une toUette Y&poreiae, 'fOlll aurait carnment 
rt au n02. Alljourdbul. tout M\ au \Ulle <!\ à la l:l>O<a
ae!lne. On parle ~e de ..-taclter la tarlata.nt l 

CHAPF.AUX 

BRUHHEL'~ 
CHAPEAUX c PUR POIL t 

N"llre cher bleu-marine 

Quelles couleurs portaol!l.llom au pnntemps? Voilà une 
quœuon qui peut sembler prèmaturee, attendu "'1• 
l'hher acmt>le s'etre .alldemtnt Loata:l~I Cti>endant, ne noua 
y uons pu : le prllltempe arm-ere tout d'un coup. et 11,.om 
n 'aurons rsrn a nous met.tre que noa trlstea \'êtements d'ht· 
ver qal. a'' oo!eU. noue eembleront rt.~ et ternes. 

En tOUL raA 1nnt es debOrd •mtntJJ d~ co11!eur! tend.ru 
qu'nn no\11 RnnoncP piuur I~ vrsla t>taux Jours en cet avant· 
prlntempo lt bl•u·m•rine rrn plactra le noir On s'en aper. 
ço:t aux tol!rttea qui oont .x>rttt• aur la 061!! d'Azur C'eat 
(#:ltrelml•"' • f!'oll'"llr> OU• la mode d• OtlDttJDl)I 
1°HS&:e 

Ncn 11,-u ' .. '\.Ir"" ch,. bleu·~ en t\Sau .uu.. ovus 
tee tL'ISUI mttsnrcs "'°' à oase dt bku-ma.nne Naturell~ 
m~nt. c'est avtt ,. b.anc qn•ou .e marte le plus bab1tueIJ&
ment Maa les ell!<·mb1t2:t m..'lriu rt Jl't'nat aan1 presq1J1 auM1 
nombrtux C'rst une barmonl<' qui "t en train de devenir 
cl!IA.'1que, birn qu'elle n• •oit ou to•1Jours tr~ neureu.e. li 
tau• lnflnlm•M dt tact dans Ir choix du rren t. !n dehors d' cta d..ux coul••1rs on mtlanae au l'!larint à peu prèa 
toutœ lee ttlntee qui vont a\·te .. ou qUI ne vont pu. Le 

~~~~~~~~~~~ 

rouie vU et le jaune eltr0n ae volent beaUCOQp. entre 
aut.rea. 

Lea lemmes qui veulent et.ro pr&tlqueA et ~éiantes. auront 
une robe bleu-manne. avoe lkS ornMJenti de oocJeura. ini.r. 
chancnb:ea. E'., dans ce 1'&10Q-là, oo n·a vraiment que 
l'embatTU du cbolxl P<lrml la demltreo nouveauté, daDI 
cet ordre d'IMes slimalma une ceinture de cu!r de couleur 
c•mtt, aur le dtT&llt, Cie PtUtea cloche:tea de mttal. C'eet 
·~ Inattendu. mals cela appcl:c rrauntn: un peu trop la 

n D'l ion î"ec 1e! ·achea .suWes ! 

VOLETS 
REP11RAT!ON8 

JALOUSIEb !:>'TORES IUND008 
J V~ BUYNEOHEM ET PILS 
101 rut Jourdan. - Têt : 37 JSIO. 

Pour que le lecteur aourie 

Oomblen de ~U'es d'ici au village? demandait 
l'a~•.<llnObllJ.Ye à = vil~ 

- œi 1 Mona:.e• .... on cro!."Blt que c'est p~.a lo1:l Q1ae oa 
n'est ma!>! ce n'est pu vrall 

' ' ' Iiacent. - Eh là! ''OU&. !>O'JrQllOI coore.z.vooa si Tite? 
L'homme - o·œt pour emptehe:- deux lnd!vldua do • 

billtttl 
L'•nt. - Quels lnda·!dus? 
L'homme. - Mol et un de m"' oomi;>e.gnona. 

' ' ' - on roi \ient d'6tre commls • Vldly ... 
- Pourvu ~e ce n• EO!t pu quelqu'll.n q.111 &1' pria IM 

•UXI 

f ' ' Tol.o, ~. - c·œ: drôle! P- n'est pu OOll(Ct 
parce qu'on lm donne aon CODI'!! 

MSON V. WEHRLI Beirlaen Suce. 
10, boulevard ANpach 

sert un LUNCH exqw.a. bien servi, à Ir. 12 et lUO. 

' ' ' - Tltr111. Je lis dans k' Journal qu'll r a eu \i.D ternble 
tnmb1"ment de teZTe en Pologne, à P:mh.IOW*. 

- Comment .s'apprla!: la ,1~. annt le trembleœtct do 
lierre? 

' ' ' - Ahl a·écr.a le do<lanler tAndls qu'll re:~ un naooc 
de marc des tré!ondil de la val""'· Et ça? VOU& pn!•~s 
eooore qu'il n'Y a que du U111t~ M'.e lè-<ledans? 

- Meb c'est mon bonn,.t d~ nuit, voyons! 

1 ' t 
A l'Institut de beauté : 
La cl'enu. - Je V<l<ld:'ab taire modittor la formt do man 

ML 
t~ spéelallste. - L'optraUorl telle que Je la prstlqut 

coOt«a 50 llVTI!S, MJldame 
LA cl~'..<. - C;.nqaar.:e Uftts1 Vowi n·~,-tt r:m de mou _, 
Le ~lal!ste. - SI- V008 cogner le nœ contre un ttvc'· 

blftl 

F IANÇAILLES 
Grand choix 

VOYF.Z: NOS PRIX 
38 rue du 

solita ires brillant& 
JOAlLLERIE BOLL'O 

Mid 1 38 Bruxelles 

Lendemain de ma.nifutation 

Smite et van Poppel 800t au bloc. ou à l'amJ&O, • >otaa 
•ouln, !>0"6 rl."<e dANI un cale du • be• d• la vllle • Ill 
iônt antl4paal<lSl(!6 e: dame• 

9e toumant •ers Smlt.a. le commlMalre dit sév~ 1 
- A- vot.re a.ml, V0\14 avez lrapJ>é le plalillant, 
- Pardon, rnon.sl~ur l• commbsal~. fait obocrvcr po~ 

m•nt Sm!~, ce n'était pas av«: mor. amJ, c'était avec) le 
Pied d'Un.e cbalse. 
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De l'argent de suite ... sur simple aignature 

• tous aouscripte~ra d"unt "" ~e d'usuronc;e ne mixte. 
a ptta d~ des Compagr ' do> 1 ordn n'D n·t ~ par 

SOBELGECODE. S. A. 
Cap!tRI 1 oOU.000 francg 

BRUX!iLES · 
16 avenu~ R.nglf"r 
47, rue Fœowux-LouPS 

22. U• de• ranneun. Al'iVERS. 
31 rue de la C.asqueite UEGE 

Buttaux de 14 • ID beur<:. acmedJ de 9 * 14 beure. 

La pipe de Joseph Bouchon 

Miur.atchou, le Jègendntre pécheur à la Ugne Jtègeo!s, qui 
m ott.:llt 1(:0 n.st,.:ots en bouche pour los att.éd:r avant de 
l<"S enlller aur le ham<~. atm <le aueux appâter I• J)Ol$
&on. a la!W des dcsoendant.:I qui. pour etr .. plua fa.elles à 
d~Ol.=. n en ont p:u moins dea ong;r:allt~ blfll mar· 
c; ~ En're r.u'res. un ~~ln JO!lePb ilaJc:bon, qu1. pê
ctiant un Jour dan.• une ptoche rtservée * d autres qa'à luJ. 
même, vit. de bien loin. rentr à lut un garde-p+che. Sans 
hé.slter, J. Jlo'Jchon ntt..cl1>1 a.1 p;pe à son hameçon et re
J<'ta SA J:gne à l'eau. l.&1<-11 ··lié par le garde, Il lA retira 
aana mot dire e• soorlt avoc doore ir del"llnt la atup<'faotton 
de 1 a ~ qui voyait pour ;:;, prem1ere fols de ., v!e c pê. 
cher Il. p pe •. C?o;ant avo.r à !aire à un almp!<! d'~ 
prit, le garde le laissa bOnnement. se disant que le pauvre 
hO!ru:'.'e r pourrait faltt de tort à persnnne Au .'•o!r tom. 
ban• 1" ~ b'..lTa t "" rout•e au café de ta Oue avec 
d a~tre.a v&tie-r.s. quand Il Tlt t'ntrer le pauvre ty;><' aperçu 
k' ma•ln D.im !<' dw;eln de rire un br1n. Il a'f'll'I~ de 
l'ù::.Crl'lltlcr devant toute L• comllftgnle. 

- Eh b.en! e<lltY.l"3de a-t-on pr'.• du powon? 
- Cerla.n"'Ilen' n'pandit I\l>uchon. fal QU•l<;UM btlles 

truites 
- ~li-On le voir ? dem:inda :e garde. roruenard. 
Bo-..;;:bon o;..,. t aon pan tt et mont:a .oa J)ldle 
Le p:de e:t fut <O.'J\!CC deux ronds de nan 
- C"est avec ta p pe que tu "" attra~ <>·ta? 

Oil! non, MoM!eUT repllq JI modcstemrn: Bouchoc. 
c· 1 vou q • J''I .ittm!>é avec ma pipe ... Lrs polMon& 
c·ci i\Vtc d('.s ven. 

li! la r ' t O'.:' du moment lntél- touta les fem· 
mt>& n •~t de la d tù<1 e a<'ntloo de la grande marque 
c M !l'e Ile 1, le hlmeLX bas c Mlre!lle R~n la tlôn 1, t;Mé 
mai 1 t\ l'cnv~-s. proc~• n ~n1t'llx de tt.'1<1\~r qui con
!tr• uu ""8 c Mue 'lt lt ' latlon • .oe tt<>nnante rés!s
tanco t\ l'usure 

Le bn.s c MlreWe RnêlaUon • est en .. nte • 
Malaon Jacoba Albert rue M&rle-Chr'.-'tine, 192. Bruxelle! 
c Au Palais du Bas •. rue Marc'.nelle. 27. Chari~ 
Pour le gros • E!abl.lssements Wadlh Ma.naour. 451, ave-

nue Loube, Bruxl:'lles - Têlfphone : 43 2$ i9. 

Au guichet 

Ut' VO) &gt!Ur, i"a!r a!!alt~ frappe dU d<>ict &U rulchet du 
dtaU!bu~Jr de tne·.- : 

- Une pttm.om. Mor.sieur. pour :>;amur_ 
Le dtstrlbu·rur <;UI dispo!le """ tJmbre, le falt allf'ndre 

W1 C: U\nt 
- Une prem ère,~~ le voyageur affa1rt. 
- Une 8"CODdc 1 d..t le distributeur. 
- Mala nor: ., m<· iyt'Tnt~re J"al dlt ••ne preinl~re, c'C$t 

UM pretnl~re QUP ~ veu.•I 
- Mona w dit le dtotrlbuteur. en sart&nt p&r le sut. 

chct aa """'l' eue galonntt aoi·n calme. Voua au.rez vottt 
prcrrutni dan& une seoo:lde. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

Lea quatre moyenr 

Parmi let nombrNJt mo)'t'Da de ae taire détes!« en 
IOCJété, Il en e5t Q\i.• IC lnfaUllb.e&. NJUa a!flrmt·t-on: 
parler haut. parler com!amment, avo;r wop d'esprit ou 
être trop~~ 

Vou.a a1me·t--On t 

DES ORAMBRES rRES LO XO'EOBES AO 

MIDI-PALACE. 21. 8° Jamar 
20 
tt 

25 rr. 
Humour ardennai. 

On bork!n ava.it aq'té à l' foire do Tchetté ~ botete 
du drogue po r'!alre pou...,..r lM lch feu.'<. I l'av&lt P<>Urtl 
avou oncq du S<'S camarades ausal ~lé dolle u- qu'il. 

Qucquf'& moès apr~ l 1' l'UCO'JnLurent nu. 
- Ell btn. d:.s-ti l' œmarode au borlan. ~ !' bot...tet 
- Tald\' t.u. d" ju n'&l poo olu d' ~ D'J'al n.nu 

sau et d'J'&I ~·e l'IJo(~• d'so m'tipe du nwt. Au matin. 
QUM'.d d'l m'ai rawayè. 1 rrn'avaJt d .. tcll!ewt d' dix OU>ti
m~ pcr.IMM d'au l"mart>r. Et loi'? 

- Mt, d"al boot ffiÏ)&wt. 
- Mln. c· .. iatt frotter qui f•llalt faltt. 
- Tu nTa.va!s nlD dit. Aat.eure, d".lu ale bln sn~té. lei 

tdlfeux m'powœnt p&., pa l'aute 000tê e• t.oe i. ino4la 
d'Ju ale oblldaé d' faire OOl>"f one ~. 

MOJON 
La fofolle 

n. rue du Mldl. n. ACHrI'lC AO 
MAXIMUM OR VIEUX BIJOUX. 

- v.,.., pouvez m'en croire, dit le facteur, c'•t une cor
vée <!<' monter ju.5que là-bu p<>tlr apporter tout 1!mpl'11n«lt 
quelq1tfd lmPl".més :sana 111'\PGnance Ca me !ait un ~t.oura 
d\D: kll«n~tre! 

- Au fait, c·m na!. dlt la fofolle. l'oonluol c• r~ ne 
lont.-llA PtU Yftl!r ça pu la pceu? 

Anachlusit 

Raconté pnr le c Luati,er Kolner > : 
i.. mal:.nue de ta mallwm apeiçolt. en AJ\trant, a 

femme d~ chambre êtro:tement 9enff dalla *1 bru de .., 
fil& 

- Anna! Comment ~ P"Ut-tlT Voug embra!..ott moa fùl 
Et AnM rfpondit tranqutll•m•nt : 
- M<\dam•. c'était pour ol>"rer l"811$ChlUM de. famUlea. 

SAVEZ·l!OU~ ~ut HUH~H1 ao Kotxortt • «Prl• 
la VHte oi..ncbe et prèoldr 1 .. cocktalls • I' A SCOT 
CLCB. 87 boulevard Emil• Jacqmaln 17. Brun lloa 

Le chien révélateur 

i.. llfOtM dame était déjà venue plua1.eur1 fola l I& 
çllle de aon petit Jardin. pour plonger un recard le lonr 
de l'avenue. Elle perçut enfin un bruit stnruller de chose 
trainée sur le pavé. pulo elle vit le c."Uen d• ta mobon. ID 
~rrer l l'œll Vif. D trlmhellalt un morceau de perche avec 
une truebrne c Au Coq Tou~I • 

- !hl c·ear donc là qu'il est! 1'kr1a-t-elle. 

Le canari connaît l'usage 

D avait installé une petit.<• baignoire dan.s la ooge de l!On 
canari. Qu~lqu'un !Ul dit : 

- JU!S<lu'à présent, votre oonarl r.e s"est pu en«n bal-

~ PaUenc:e 1 O'est ae~ment dema.ln Mm!di. 



Au restaurant 

LI". OUF.NT PRESSE. - O&rç<ll'I. 'l'lt.e, Je su.la preose 
Serv.,,..mol un ;>l&t. rapidement. 

LB OARÇO~. MOM!eur tombe blen: l'.IOU& avona Ju. 
t.emcnt &Q)oQrd'hul une Uttllentc lancu• de bœu! auce 
ra~ 

LE CLIENT Merci, Je ne ~ '""' a~er de œ qui 
Ylen: de la i.tte d'un anJmal. 

LB GARÇON, - Alors. m~. preneE un œu! 1 

POUR oie. NETTOYAGES PAR.P'AITS ET LES TErn· 
1'URF3 IMPECCABLES, ADRY.SSEZ-VOOS AUX 

GH.\ N OES TEINTUR E RIES ROY ALES 
TtllphonN IU3~1 - 4439.11 - 48.3991 - 1507.84 

A la cuisine 

Le ~/ aK flC'ç<>n. - Enle•-ez les rosnœs de Morweur 
Lti garÇ(lfl "" clie/. - l!:n~erulu, ~ potw.ez le ilCot de 

Mad:i.me. 

Méprise 

A Charleroi. un mo~ tr6I ~6pnt mue à !'"""~ 
alflelelle d'une marqlM! tria oonnue de voitures e.utomobllN 
K eiwnlne atttnUvement la voiture de l'étala&•. 

On verid•ut a·emprœae, vante lei ciuallta de l'auto 
1'911 e.l)<M. 1 ... douz bommea Ol4nt en voltutt de démoD

alntlan Pointe de 'l'lt-. 1\11Pft141on sur maunl.sea routa 
tcut est partait. 

Le \•endeur, aOr de l'effet prodUJt, atoppe macattalement 
d.,....,t l'"'tnce. 

Le patton. aux ~14, a·t!w.c. 
LE VEND!'UR. - lt\ &lora. Molllleurf 
LE OLI'!NT (cand!MJ. - Veuillez me donner un blllet de 

Jot•rl• - Bta. 

LUNETTES "PPROPRIEES 
A CHAQUE VISM.>E 

7 ""~~~~"if ori0~~Ro 7 
Une histoire de fou 

D t!tal t tard lorsque le tourtate prit à travers la pn.lrle 
po11' piner un peu de tempa. A ml-dlenun, U rencont.ra 
un chevnt Cclul·d le regarda et. à llOn Indicible horreur, 
lui dU: • J'ai i&ané le Derby l'e.nnt!e dernl6rel C'est un 
temùn pr1v• lei, Ocbez.mol le camp! • 

HolTltl6, le tourlat.e courut vera un vieux paysan qui 
t oma.tt "" pipe l>rl's d'Une b.ale 

- Le <h•vaJ """" o. pe.rll! be!n? dit le fennler. 
Le malht'l:Teux. tetTOt"lSf, eut JU&te la foroe de rtpond.1'9 

c oui• 
- Calm.,,..,oua donc, dit le paysan Qu'estrce qu'U vous 

a 1'11C'Onlt? Dt.<:e qu11 ne \'Oils a pe.a dit qu'U o.valt gqn6 
le ~rby? 

- Oui. ftt rncore faiblement le tourllt.e 
- J~ m·en doatals. dit le J>l'Yal\n •n ~f'Couant sa pipe aur 

""" tAl<'ln On ne peut e.votr a11cune ronf\ance da.na cet. 
anlm~I Il n·a J•ma!s ét~ au Otrbyl 

M~t l'i V WEHRLJ Bc lrlaen Suce. 
• 10. boule\'llrd A.mpach 

s. T E\ ROO~l 
s P \TISSERIE5, exe1us1vement au~-

Oh ! Oh 1 

- o,. donc! Ta lemme ne c""-e p:ia de suoe-r des pe.e. 
UU<"I !lalmlo. 

- Tu aA ao:ntl on? 
- Non. IO(ltcll 

T 1 s s u s DE 
11NOS CHIFFONS• 

Inimitable 

L' ~tt-Her <L· au cl!mt : 

LUXE 
COUPES SOL DEES 

38. RUE GRETRY 

- V&.Jo p&ra.;.S68 ne paa croire c;ce oe vin soit nattncl. 
- Oh t sll Pa.r aucun ~ &?tl!lclel on ~ P<l'Jl'l"A:.t 

fabriquer un llQ'ulde o.ual &ll!ft. 

Le. petits enfanta d'Hélène 
Paul ae promenait au parc. li Vit •entr Héléne. 11& voisine, 

a•ec le6 trol.!i peu~ enfante. 
- on. madame! Oomb\•n Je llJla oont.ent! 
- Et pourquoi donc? 
- Je su!$ content de votr que ..,. ch~ petite n'ont Cl''' 

doux p:edS chacun! 
- Et C<Glb!en pens!rz-'V'CJUI qu"Us en &Valent.' 
Paul ae mit à rtre. 
- o·après le bruit que j'cntt-nd6 au-dessus de chez mol, 

cMre made.me, Je croyals ciu'lls en avalent au mo!na vin l'i. 

L'automobiliste novice 

bloque eea freins lonqu'U dérape et ne s'&rrfte, éberlu6, 
qu'aprie ptusJeun pirouetta. 

Le bOD ooaduet<ur, en pareille occurreziœ, n'llM du t:.-n 
qu·anic prudence et partola ae ~ d'Un 1611« OC'olP 
d'M:«:mteur. 

Le conducteur pe.rfalt ne dérape Jamais et &Cbète au 
aoceuouu cl>ez Frén>J', 18'1, boul Maur. Lemonnltt, Brux. 

V eraet du Coran 
Le verset SI du chapitre XII de ce Uvre sacré ae trftdult 

Cl tra.nçe.1a par les llinN 9111\'&ntes : 
• A quoi reoonnaltres--vou1 que Y0\14 tta alroé de C<>lle 

ci~ YOua avez pr1"e pour fpou."'? 0 croye.nt, tu le recon
naltraa lorsqu'elle se troublera à te. vue et nxta.slera sur 
t.ol; lorsqu'elle se ooupera lœ doigta par c d:stractkn • en 
a·~e.nt: c Mon épolJx n'CS\ paa une créat11tt humalr.e. 
• c'est un ange ravlaant 1 • 

Combien de fols. rrlœdamea. le cout.eau à pain eet-11 
ent.ré de cette faQO.n dans la tendre chatr de \'O. Jl"IUa 
dolata? 

Suite au précédent 
E1 voici le •e™!t 19 de <:(: ml1ne Coran : 
• Le. femme est une creature lmp&rta1te. V1vant dans 

IN ornementa et les paruree, o.ouJours p:tt.e l d11pu•er 
...,. raban. ciue l'an doit traiter avec bon" et be.tt.re à 
l'ooculon. • 

l!:t voilà 1 

CECIL HOTEL BRU X ELL ES . NORD Il 
~ chambres contor•atllta 

Reput• oou1 •• bOnne cuisine et ses bon. vins. 

La bonne réponse 
Une <!a:ue for' ncll~ •·enal: de taire !aire &0n pcrtralt 

par un ar.!.5'.e en renom. Le. toile tr6nal~ au milieu de la 
cht mbre où elle dlacuta1t avec sa modls:e ren~e pour ~ 
i:er un oompt.e. Elle lui dlt 

- J'ai retulé de payM MademoiMl!e, pe.rce que je trou .. 
excet'll.'U le prù: de mon drm:er chapeau n n°y a ... qti. 
quelques centimètres canés de motlere. 

- Made.me, répandit la modiste en dés1gnl\nt !;, por
trait, n'a vez.vo113 J>l'Yé au peintre quJ a tait a., table&Q 
qQe l• oouleura ~ la t.oOet 
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Le beau pyjama d' Annette 
... TU verraa mon beau pyJ!llll'1 boone·mlUl\M 1 Un PY· 

Jama avec des pet.l'a pol& .•• pas pour mlUl&'W··· Ua eont •en 
rien du tout • sur un fond bleu.. c'est maiJllflque 1 

Vous pouvez acheter à long crédit 

QU prix du grand comptant 
vous avez rf1·e de fn:re des a~UOl>I muJt.lple. et dans 

tous les domaln~ . vêtements. cbaussurea. Ungertea cheml· 
sertes. cbapeau.x. lmpermt!ables lalla.&e& uaua. soieries. 
m eublea, tapi& 1ustrea. foyers. appareils de photo et de cJ. 
néma, radl06. 1·e1œ. artlces de sport. artlclc.t de m~ge et. 
en résum6. tout ce quJ est nécessaire à la 11e moderne. Mals 
au révell, 1ous vous apercevez que votre budjet n'est pas 
assez larçe pour donner satisfaction à voe désirs. et vous 
TOUS d~lu. Cependant. vous pouvez réallur ce reve car 
dans plus de CUlQ cent.! magasins de premier ordre, vous 
pou•ez achettr au compt.aDt tout cc QUl roua plaira en 
payant au mort.n de bons d"achat. dant rous ne rembOur· 
M!rez le mon~ qu'en dlX mensualitb sans aucun lntérft. 
ou Jusqu'à vlnK'k!uatre moi. de crédit. morcnnant ouelqu.,. 
petits frala 

Soyez donc 111telll11cnt et dtclde l)emande2 au)ourd'hW 
même la brochure gratuite QUI voas donnera tOUS les ren· 
aeignements conctinant l'obtention de cca IXlna d'acbat 
et la Liate d~ magnslns au COMPTOIR DES BONS 
D 'ACHATS 56 boulevard Emile Jacqmaln Bruxelles 

Un jardinier 11 côté jardin " 
C'est lll1e poUte hlG.otre de lhèâtre qU"C)ln aurtbue à IAl· 

clen Guitry, et ka c blst<llM! • son; toujOUra d'actUAl!li.
Donc, Lucien Guitry toua!t en toumee avec UM troupe 

qu'U avait levee IU1-m~me 
Parmi les actcura etalt un •1eux com.e<11en QUl lUl deman· 

dalt depula lon&tempa de l'augment.allon.. Oultt'l' promet
tait to'1Jours et ne a·exccutelt Jamala. 

On soir, en ec6ne. le Vieux cabot )ouaJt le <Oie d'tm Jill' 
dlnier «U1 u-att QU~IQ•lel! mots d• dlaloeue avec Lucien 
G ul:.ry : 

- Eh Dien, 1UJ Clemancla:t ce1u:-ci. comment cela ra-t-ll 7 
~ Paa mal, momleur le ~!&rQ'Ul.s.. Seul.,,,ent l'&W'ala 

une petite cbœc 6 vous dire •• 
••• Ges4.e de surprise de Gal:t; ~ut, cepenaant, cencbalnu. 
- Eli 1 q.iol donc mon amJ • 
- Eb b en. voll monsleu1 ie 1.WQUll m'avaJt prol1>1a 

une au•~H!Iltatlon et ne me IA donne ilJùe ... 
- c·est entendu. pere Antome .•• Je voua I• l)l'Omet& 
- C'est que j'ai lttStement prép~ un petit écrit : sl 

mons:eur le M•r .. ut• voulait a'l'Olr la bonté d'y mettre sa 
lll1P1atw •. •• 

... Et Gultl'l' du• •'exécuter 

Simple recette pour maigri: 
Faita Wl usac~ rtgul!er du STE:LKA et IOUI perdres 

rapidement •otre i:raWe •~perf!ue. sans dan~er pour 'l'Oll'e 
ean:é Prtx : 10 rr. d!lllll toutes les pbarmacles Pbannael• 
Mondi•!• ~3 bd •1 Lemnnn!er. Bruxelles <Ra;ona Xl 

Le fond du déseapoir 
Il es. &<:UI. U rum•· U rê1·e. r ooille; tout en lut d~le 

l'ennUI et IA m&ncolle au mil.ieu du lwce 
Entrent deux amis "" figure •"anime Otlre de c:Jit.rea. ne. 

turelle:nent 
- All I qu ie suis cnarme dt voua rolr 1 J 11 vais un r'\o 

fa!"dl. C r:st un lrls'e moment dans '• •~e de d~vrlr 
que l'amour t Ir SU<<"~ e vslent DM seulement un cl· 
gare\ 

- D acconi d,t • un d<"S v!~it.eurs, mata combien n est 
plus deso!Ant rncore de découvrir ... que le cl~ ne vaut 
rtenl 

Pour la canalisation 

- Le Mlut eat gratwt comme l'e&u du cle1 et la Oeur 
Clea cbaml)I. a dit le pasteur. 

Quelqu"u.o fit remarquer qu·u en c:oOl&lt pourtant parfois 
aseea vœ 

- Naturtllementl M.al3 U en va de mtme C1Ue pour r .. u: 
u raut bien faire 11&rer 1a can&Ua~ 

J Mêch·in 11b, ru. ~ux-Loupa - Pour - œde&Ult. 
Sa Uncerte.. oea mouc11o1.n, 1011 Unre de -. 

Les huit béatitudes 

li a paru n-lre de modifier lei tex~ pour k 
mettre t. l'ordre du lour On noua a propoaé la formule 
au1rante: 

HeureW< ... pauvres d'esprit. ·ar lia no ."&pttoolvent PM 
dea IOttlles bumatne&. 

Hewew: ka eco~ car iea eot.Lttnncu d'au1nll n'at
trùwit PM leur cœur 

Belll«1X lea orsuellleu:r.. car 1ea eo1& le& c:otent 111r pa. 
role quand Us •antent leura propree vertua. 

Heureux l(!8 méchants, car de peur de leura monuree, la 
rortune. les bonneura leur appartiennent. 

Heureta lea pygmeea lest.el et habllea, car leur pet.ltease 
leur aert à a'élever ... en montant aur le doo dea autnia. 

Heureux Ica Intrigants bouche.d'or, car lol'IQue l'hon· 
nete bomme mOWTa de talln Ua ae rouleront d&na l'or. 

Heureux lea bo~ t. double Yll&Ce. car a'lla trompent 
les autru. Ua eont ~ de ne Jamata ae uomper ewr· 
mêmea. 

Heureux ceux QUI ont du aaW!r·faiJ'e car lia krasent ceux 
QUI n'ont que du ••o!r 

LA COTELETTE -Restaurant 
SON MAONIFIQOE " MENU A 15 FRANCS 

et 1ea ~&& mtrldlonalea 
SO. RUE DES BOUCBERS - TEL. 1%.1&78 

Le sena des mots 

8ob el&lt -:a aur un bacc. dana le parc. Son am1 Robert 
l'aperQOlt: 

- Hèl que !ab-tu lt.? 
- Je conald~re !es beaulâ de la nature. 
- Et Il Cil est paaae beauaoup? 

La philosophie du maquillage 

Une vteWe dame • un monaleur qu·~ a connu tout 
petit: 

- PaUI. pourquoi lalS8e2· VOWI •otre femme oe maqulJler 
ainsl Comme Il elle avait beeoln de çal 

- Mal,, chez mol cbùe Madame elle a aa ~ 
natuttlle 

- C'eat Clone pour le debora seulement qu ·eue a recours 
a l'artltloe; et voua 0'1 voyez rten t. redlre? 

- Au d~ cela a eon utlll~... oela empeche une 
femme de se l&l&'!er regarder de t.rop pr~ 

DUBOIS-TAXI • 11.12.13 
Le singe 

- Alora. dit le petit Ar.hur &Ion mtte. tu aa acbe~ 
un alnlle pour mol? 

- 1 1 l 7 '7 
- OUI. le eoldat a !a cuisine, dlaalt, Iller, • Mari. : 

• "ren f&la paa, aola genUUe.. . et, oe IOlr, OOUObe ·~ li 
&Inge. • 
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Pu gentil 

- Ecoute H~. lu n· .. pas ft'lltll a•ec mol Ja:nala 
tu ne m•adre.ua un P<ltlt mot d'amltlt. Le mari de Jeanne 
•t bien plua atmable I n •PS>elle aa femme : • ma petite 
perle •. • ma !>"Ille CUie en or •· c mon bljou •I ..• 

- Oui 1 Tr~1 bien 1 Maa ça lul eiit naturel J Oe 110nt dea 
moll qu'il emploie tout le tempa. .• Il est b!Joutler 1 Mol. 
c· .. t i- la m~me cbooe. Je 5Uls marchand de fromase.l ... 

HUITRES 46,-48, rue de la Fourche 
4 , c11 "c M .\1, 0 , Tel 11.18.42-11.18.43 

!T-'B.LI E orPt'I~ ~ A.'s LEJEUNE Ca VJar · Foie Cras 
Homards 

La fable 
Quelq\lt'a convlVl'S sont r~nla autour d ·une table : pe.

ttnta. ami$ et Lulu. rentant de la miWon. le pb~~e. 
le 1tnle en herbe. Un vtewr. COU.lin pique de petit& 110mmea 
entre lea plata. 

.\u dNM!rl. on reclame eq cbœur la fable de Lulu. On 
m•t l'entant debout aur aa chaise et 11 ee met en de•olr 
de d~lamer c La !altière et le pot au lait•. n 1'6chaulfe 
et c'est d'une voix pointue qu'il lance : 

- Adieu! veau. vache, cochon ... 
A ce moment le •1•wc COUSin se réveille. 
- Dieu merci! dit-Il t. aa volslne, ce que lea enfant.a 

1<>nt mAI tleté de nœ Jours! ED vollt. une fl«>!l de dln 
bonsolrl 

MSON V WEHRLI Belrla en Suce. 
• 10. boulevard Anapedl 

om a:· LU 1' CH exqw.a, bien ~m. t. tr. 12 et IU O 

Un chançard 

Pendant un moment de repos. deux torçata é<:h&DiCnt 
quelques mot.a : 

- Oui, dit l'un, une Iola j'ai eu de la chance • le IT'09 
IO\ de ln lorerle nationale ellt &:>rtl par mon numéro m ... 
trteu~. 

Le mendiant 

D avait IODM t. la IT11le d'une Yllla et une t~te ava.lt tait 
IOD appe.rtUon au premJor ~ta~ : 

- Entrra dans ~ jard:n. IU! crta+on. Je deec~ds dans 
deux minutes 

- Je n·~ pul rtpondlt le chemineau. J'ai la.1!186 ma 
motocycle .,. bel, e; Je tr'.IUIS qu•oo me ra •oie 1 

MURY •ous pr~nte aa demlère création 

ETE FLEURI 
lu plus auavea parfuma de la pl1a belle ...i on dans un 

rtacon - En vente partout. 

Bo,, camarade ! 

Un &lmable .. udevllllate dlaalt un Jour : 
- Je D'&&lllte Jamais aux r~~tltlons s~néralea de mea 

contr+res; parce que. •l la plèce est mauv"1M. elle m·eo
nu~. rt li elle ""I bonne. ça m'embête • 

Ironie 

Le Jase. t. l'accuM qui ~ : 
- Et fOWI penlatn t. vous pr~ten~ Olricler de marine 1 

Dans le battau que •oua -yez de lllODter au trtbunal, 
an.s CIOlllet 

La vie dangereuse 

- La vie d·un homme ne Uent qu'à un W. dl.s&!t un 
ptulooopbe d 'occaalon h :unam IOD ct;are •i>"e le diner. 

- Huml !1t un •~tre phllosopne. elle ùent au.asl parfois 
a toute une robe de soir 

Seul un spécialiste d<>nnera à votre tailleur la IJin• 
1<>11ple e! pov.rtani l.D'lpeœab:e que la mode Douvelle exJie. 
BARBRY, 275, r ue Royale <EgL Ste-Marte) 

J usqu'à tin férrltr, ion co1tumt rtrlame SIS ftsoca. 

Curieuse conséquence 

- n me semble qu"IJ 1 a un ctrtaln !rold entre vouo, 
•·~ que j'" me C'Om'P'! 

Alnal parlait un père l l().!l rus, ~ drpwa quelqu .. 
moa. 

- Oui, en effet. c·ea1 la wlte d'Wle dl3culslon un peu 
chaude ... 

MOJON 22, rue du Midi, Rl!:PAR. D'HORLOOERU: PAR 
SPECIALISTE SUISSE BIJOUX D'OOCA.5101(. 

Méfiance 

Mme Smlts et Mme Van Poppel causeot et, naturen. 
ment, après avoir parlé de leurs m( nages. ellea parlent de 
leurs maris. 

- Au Paradis terrestre, E•·e a\'&lt do la cbanœ, dit Mme 
Smlts, qui aime plaisanter. U au moins elle ~tait la ...W. 
lemme! 

- Oui 1 Voas petl!el ça ? répond ~e Van Poppet ~ 
l'esprit •'if n'est Jamais l coun.. Mol Je oe ala pu tropl 
&al-« qu·e:le comptait les côk3 d'AdAm le aotr1 

Explication difficile 

Le Juge d'instruction. - qu'A. dlt l'accu.s6? 
Le t.émoin. - n a dit qu'U &\'ait prla Io tramway. 
Le Juge. - Oui. mals pe.rlalt-11 à la trol<lème personne! 
Le témoin. - li n'y avait pa.s de troisième pe!'l!ODDe, 

monsieur le Juge nous éuora aeuls. 
Le Juge. - Je voua demande ucl : A·t.-U dit c J'ai pria 

le t.ramny 1? 
Le tmoln. - Oh! Non! Paa du tout monalnir le jugel 

li n'a PL é•l quesuon de TOUS d3ns notre cui.-ersat!on. 

Maternité 

- Sans cœur, petit tnçat, dire que rat noorrt ça de mon 
lalt! Du lait stértlisA à fr. 2JO le lllrel 

Roméo Dumoulin 

le maitre des scènes plttonsqurs et tolk!or!qucs. expose t 
la c Galerie des Carmes •. 9, rue det Petll.•·Carme.s, du 10 
au 20 !evr!er, une sene de - dernières 1.i:wvre3 to\11& 
plelnell de senslb1Ut.é et d'bumour. 

Nuance 

Les langues allaJent uon train au oocktall de Mme B.-
t. propot< du llrrt un peu tr "P apparmt d'Une amie com
mune a\·ec un mi.!Sielen trb m vue. 

- Ce que voi:s dites m'éto~. dit une aimable femme, 
une dca rares personnes bien lntenUOll.ll~ du groupe. Etes
•oua aQre que cette dame trompe ef!<Ctlvemeot aon mari? 

- Peuh!. •• c EfttcUvement ». •• c'est dilllclle à aff!nxlerl 
mala c moralement •· Otùl 



••6 POURQUOI PAS? 

Ignorance 

'l'l.ù:e a Jeté une pierre dans un carreau de Mme Van 
Pée et elle est allée ae plalndre chea l'auteur du déUquant. 

Celul-el est aortl furieux de aa bOUUque pour appeler 
Tlake et lul admlnlstrer une correction Mala T!sJte se 
doute de ce qui l'attend et ne ae pr- pu d"arrlver. Le 
boutiquier lui crie : 

- Voutos.vous venir tell DeugentetJ Eat-ee que Je &ula 
\'Ot" père oui ou non? 

- J's&l.s 1>11& llQpa dit T!ù:e en rentnant. 

•• La leçon 

Un mon.sieur point Jeune et compl~~ent chauve. suit 
de pria une Jeune femme él~te et llll murmure dea pro
pœ plutôt gTOMlera. 

La Jeune rem.me. Impatientée. se rer.ourne J)uJs. d'un 
IOlll> de son petit parapluie rouse fait tombtt le Chapeau 
du morl8leur et lul dit sèchement : 

- Vous devriez bien prendre mod~le aur votre crlne ... 
au moins. lut. Il est Poli 

Tourisme 

lia tuent a toute vitesse aur la route 
- La cathédrale de Rouen tu dia? Connaa pt.a"". Le 

Palaa de Justice?... Connw pu. La LOur de Jeanne 
d·Are? ••• Connais pas que J'te dl5 Connall paa tout ... et 
Pourtant j'oonna.ls bien Rouen. flnu1 lts veux fermé• 
chez n1mporte quel marchand d ewntel 

Histoire américaine 
OO l'on .-oit que les &\'enturea de pocharda ne aont plua 

,pécl&llté ma&eufuie. 
li était tria tôt. Bien sllr. li est dtagreable de dlr• qu'une 

charmante Jeune hile est IVTe. mala c"étalt le caa. Elle 
condu.tat.lt aon auLO avec une rantaLse telle qu'un s•rpent 
aurait eu peine & suivre lea mê&ndres qu'tlle traçait. 

Survint un ljlltJer avec oa charrette chargée de lalt. n 
mit toute aon appU~atlon à esquiver la caprlcleuae auto. 
Cela ne dura J>8" lonstempa. Le Jeune Cille freina. atoppa 
et Interpella le !altier 

- Hé 1 crla.t-elle. voulez..voug bien finir? 
- Plnlr quoi ? 
- Oe oondulrt un cheval Intoxiqué 1 dlt la belle avee 

appUcaUoo et dlsn1té 

AUBERg~ CANARD SAUVAGE 
12 1.mp de la FldèUt• Crue de& Boucherai Ttl 12,54,04 
Une question de principes 

- Mala enfin pourquoi ne te remaries-tu pt.a avec ta 
femme. puisque vou1 voua ntmez malntenr.nt? 

- Pal'Ce que ma femme est devenue ma maltreue et 
épouoer ma maitresse. vol&otu. c'est contraire à toug mes 
principes 

L'apparence 

- Ce poJaaon ne me dit rien qui nille: Je ne lui trouYe 
pu bOn up«t 

- SI c'e&t pour le coup d'œll dit le marchand. "'11a 
ferlez peut.f•.- mieux d'ach•t.eT des pol.ssons rouge&. 

B IERES DE \1ALMEDY LE TAILLEUR CHIC 
Aetnt ~na! • c COPPENS. Il rue Fral.IUD T& 15.77.27 Homm•. Dame& io rut Ant.olne Danaa•rt I• éi..,e. 

Le petit vicieux 
- Qu'est-ce qw vous prend de vouloir 11répouser. Guy 

voua. le coureur endure! qui aviez tant horreur du mariage? 
- C'est.. Je puis bien vous l'avouer Janine ... je voudrai• 

ttre atmé par une femme mariée 

Le froid 
- E:.U-ee vnJ. docteur. que le froid rend t>eaucoup de 

1em malades et qu·en ce moment Il tnurt un• Yllaln• 
rrtl>l>O? 

- Elle ne court pas •I •11~ q~ ça 1.. Tout le monde 
l"attrape 1 

Pourquoi remettre à demair 

l'uaurante sur ta • VIe 1 que voua pouvez aou.scrlre aujour
d"hul à L4 Mlneroe de Belglqu. 113.U. rue Royale. à 
Bruxelles tél 17 7812 

J .a rcq11ête 
L'employ6 demeura un 1natant tndecta pUlS ae décida. 
- Moiuleur le directeur. cllt-11. voilà qulnzt ans que fOC> 

cupe Jcl la même situation 
- Oui. oui rêpondlt le directeur. Je aall J"al la rêpu· 

tauon d"<!tn- ll&ttent et oleln de oonaldéraUon 

Au téléphone 
ONE vorx - Je recrett" madame. fat un• manu~ 

nouttlle pour vous Votre mari a été renve.V par un canuon 
LA DAME - Ah mon Dieu f Et ça Juatement le Jour de 

IDOD br1dlO 1 

Daru les couliaaea 
LtJI (à une • 1lrl 1 lnClll!erente. qul a•apprête à entrer 

en scène). - Ecoutez.mot bien ... 81 voug pouvez me prou
ver qu'elle me trompe, Je voug donnerai tout ce que voua 
voudrez. Je ne vous refuserai rien ... 

LA OIRL. - Le corne d'abOndance quoi 1 

Un drame 
On quotldl•n a relaté le dramatique assassinat d'une ren· 

t1ère et de sa tW• dAOI ce> termos : 
• N"ayant tr'OUvé aucun• trace de fOl dam le& armo1re., 

oQ rien n·avalt èti' d~rtn~ on a roulllo! le J)l.ssé des dewt 
ma~ureœ,., • 

tralUettns a nthracite, <:@> 
300 rr. les 1,000 kUos C 
rendua en cavea • Brusellea par 
Quall1~ •' ool~ carant.b - 1 rue Dante T6l U&2 S&. 

Les beaux à peu prèa 
A un Jeune abbé : On ne peut contenter tout le monde 

et le Saint Père 
n y a quelque trente ana de ça 1 On annonçait : 
MM Tristan Bernard et Eugme Brieux oollaborent <l'un 

apportant ea verre humorl&ttque et l'autre sa rot ,.,.._ 
reuse et tlumanltatrei i la confection d"un volume i la 
foia plaLSant et "°"tre. acttabl• et uUJe Titre : C Lea M• 
moires d'llll Jeune Ho.mm• Rongé 1: c Pour nœ ru. quand 
tla auront 20 tranca 1 

AJour.o111 & t<!la un eou•entr d"ttudlant vteus d'une qua. 
rantalne d"ann~ tlélu 1 n a"allsSalt d'une grande reTUe 
estudiantine lntltul~ 1&\'0\lreuaement . •Le ~· 
dea Vieux•· C'~t.alt au ~ du wagnûlsme rab!Qu.. 



1 POUR AVOIR UN TEINT RAD~ 
• Dana c: :!~=.: - oblla• d·tcnre à ses !)&-. -il ;fA! •X• J ~ ( ~ 

La lettre de Toto 

ttnta 1• d1manelle. ou ainon on ne reçoit pU à IOUper aprta C ' d b · · d. ~ 
re1udl' Au•t Je rtcri. ces quelques mots. Et maJn1ea&0t reme e eaule tou1ours ra IO:~ChVJl 
la cloc:h• 10nne pour le 90uper; c'est pourquoi Je me vota 
cant.."&lot de tennlner ma lettre. Au revoir et bal...,.ra • t.OU.t. Monsieur d e Paris 

• Ton Toto. • 

MENTHJODE paatl!lea iod- pour la SoJ'lle, Phcle 
R WO:!a. 72. r. Mooi.cne. Bruxellea. 

Le jeune gaffeur 
ALBERT - Esl.<e cit:e 1'0lla etes amoureux de ma aœur, 

monsieur Jules T 
JULES. - En .om une qJIS1Joo ? 
ALBERT - Ma tœur a dit qu·ene dollner&lt blen œnt 

IOUA pour le AV - e· 1 voudnW lui~··· 

Le service médiocre 
LS MAITRE D'HOTEL. - POOrrlez.\'OUS Identifier le 

1arçon qui voua a manque. me65ieurs? 
- Nous avo11a ses empreintes dlgltales JUr nos asaletlea 1 

La fofolle 
- Tu toll - artree ? lut dit Gontrand. Mon crtt l<H)ère 

les a plantes quand U ètall encore entant.. 
- Ota paa de bê~ •orooa 1 Comment •eux·tu qu"uD 

e<>l&nt ait pu planter de srœ arbres comme ça' .. 
Les tartes au s u cre du RA \'E~STEl:S 
c dêe\la!a Uoo • 9Dll UM '1tpot, IOllt toujours un ~&! 

oour le. a ppréclatetn de pà:.!Mene llne. 

Suspicion 
.,_ Marle, c'est un <le vœ cheveux que Je trouve 111r le 

veston de mon&leur? 
- Ob 1 non. madatM 1 Paa apm une permanente qui 

m'a coOtè 75 tranca 1 

Choses culinaires 
On ballquei. • l'heure du homard Tbermldor. 
Le aernur a'lnclllle • la puche de ~ Van Poppel 
- NOD •. merci 1 c·caW-dJtt .. plus de homard. Mata le 

rt'J)!' ~ 1 11 P· u de Tbennldor. J'ai= ça l 

AU COQ TOURNE, au Luxembourg 
S.. ch mbrea cor•fortab:ea, prix trèe modéM 

42 rue du Parruuae. - TéL 11 40.4~. 

Dialogue inconvenant 

Alltlclpam aur l& date consacrée. les cloche& ôc Rome 
ont appo"-6 une bicyclette p0ur Annette. Aprk un nombre 
Incalculable d"ftlllla plua ou moloa fructueux. Annette. un 
peu endolorie. dit : 

- c·eat curieux comme cette selle est dure 1 J'ai uon 
mal .•• quelque part l 

Bonne-maman. avtc te p!u srand stneux : 
- C'est trb sra•e.. Aurai.tu des cloches. paz naara 1 
ANNP:M"!. - Commmt.. . des clocbes ? ... De Rome 1 . 
BO~'Z-MA!.IA."1 - Mala non. ,-oyons: enfin. ne t'ln· 

qul!ta poa. elles se tn.na!onneront en durtJlona. •• 
ANSET'I'E t&a02 lnqulttel - Qu'est-ce 'l'•J cela? 
BOSN&-MAMAN - Je ne aals pu ttt4 b!m t"e:rpllquer 
ANNE'1TE. - Ah l J"al oompna : j'aurai U. dea COfl)S 

r.wt pled&. .. 

Non, madame, veuillez m'ee croire. 
c Mo!ISleur de P&r.s 1, non ~t, 
Bien que TOUS vous p!qU . ..., d "hlStolrtl. 
Ne fut ,lama!s un preteodanl. 

n fut bourree.U. !:Il QUOI ! ma belle. 
Ceci am voo_. je'.er de& ncura. 
Ne fll~~ous. ~tant cruelle. 
Sooven• hélas 1 bou.··~ee:i des _,,. t 

&.n$ b8Mes 111 V'Jes manCllll.nTel. 
Et çuo! que !"on !ut dml&Ddll. 
Il accomplit de ba~ ~ 
& exécutant... 800 mandat. 

Ce dévoUé lonc:!ocnalre, 
Au budget ion peu 6maraeant, 
Avouez-le. ne pou\'Yolt gum 
Se pœer en bourt'enu d"arsent. 

Je saJs. je saJ.o. qu'en etrllle. 
Il est des condamnh • mm, 
Dont un tautatU d"Aœdé:nl~. 
Ven~ adoud.r le trlst" l!Ort.. 

M2.ls penoe:.œz que Je tnmlne, 
Madame. e; Q'Je jé oeoac Ici. 
c.... ce su.let do!t, J~. 
E:re traité "" raccourd. 

M:;os V WEHRLI Belrlaen Suce. 
• 10. bOulevard A.mpach 

Son T E A !?OOM 
Sea P ATISSERIES, exch11lvement au beune. 

Humour liégeois 

LI v1Je Babette qu'est en tT&ln d6 • lacher l'&lwe • ao 
l'qual del T~eux à Lltche, aporçu Il v1x salant Ble...U 
qu·tn ~ !ait ottant dl l'aute oost4 d'MoO-. '° !"quai 
d"Maestrék. 

- A vœse santé. savez Blelm6, Il brait-elle dit tot 1e1 

pu fwut. 
- A rvœoe, Babet:e. respo!ld B~etmt.. mals dlhez donc, 

1 o'choque-t--00-n.n? M. P. 

WALON FRERES 
Amour 

Garde-~eublea aans tranabordementa. 
P:•ce de B?'Ollekère •• T&: 17.11.18. 

na se tenaient enlaœs sur le 10ta, pm du feu. 
- C!lérle, dlt-U. n'est-ce pe.a que le premier amour est ce 

qu'U y a de plua déllcleux au monde? 
- Oui 1... mals Je suis tout de m~me bien beureuae 4• 

f'avoU' tu sais 1 

Firmin Baes expose 

a la Pern ... Galer.e avenue Loul.!e. 3) . 
On aalorux: des œ"""" les plus rècentel pelnturea a 

pou+.et• ae Flrmln Baœ sero& ouvert d> ~ 10 au 23 !6-
vrl«. 

En aemaUle. de 9 h. 112 a 12 b. 112 et de 2 • 7 heure.. 
Le dlmancbe. de 10 à 1 heure et de 3 • 6 beurs. 

Nul cloute qo., cetû exp.i&Uon c.e reml)œU, œ:.+.e ~ 
comme les au:res, aoo tradltlollllel aucol& 
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Paa de petit frère 

ni de pet:.. sœur non plua pour JojO D a dlt l'autre 
t ur au médecai qw na1>ite la meœe rut que lw ; 

- C'en •ou.s n e>t-C• paa QUI a"ez appont un bé~ 
d :s la mal.son d'en l•oe? 

O•I FauHI que J en ~pporte un aUMl chez t.01? 
- Ah 1 Non merrl' :-louo a\'ons d~Jà toutes les peines 

da mondP ' 1em'Pf. "" la.u•r 14' etùen. 

Trop bon pour etre risqué ! 

N t'ST.-Ce pu <1-e Je tala d.s pI'Ol:Jts ni cuiaine ? 
Incontestablement. 

- C est grâœ au manuel que 1u m·a.s donnt e1 ça 
m aml.!le. tu sais 1 Que vnla-J• t• prtparer ~main paur 
dl .,. ? 

Tout ce que tu \"Ot.Jdra&. chênf'. ma •s P'f\S dt filet sauce 
bhrn Ise i:. <.'e rognon& marchand de \1n. Ce sent les plats 
que te pr !l>re 

Entente commerciale 

Ht'slgn~ le bourgeolr a'etalt lalaaé dépouiller par un rc>
d ur arme. plus fort que lut 

- Tres b!m 1 C'tl>t tout .• Mala l)Ourquo! remettez-\'OU.S 
>lnt: francs dans mon 10115.'!el? 

- Parc. q~'tl 1 a le Pr!M! au ioumant J'ai de$ embl
tcments avec IUl quand Je ne lul l•L"'~ rien. 

Sardines 

Saint-Louis 
les meilleures du monde dans 
la plus fine des huiles d'olives 
Nouvelles coloniale1 

Ma~ enant que les Coni;<>lall oommenrent à porter plu.s 
d v~te:r.cnta. i.... p.ck·pocketa cro,_nt en nombre, now 
dit.on. 

? 7 7 
o colonies o .umnlques: l'lnstnlctlOn en Sé repandant 

n:ul loi c les cas de fa•lJC et d'=l;e de taux 

' ' On remuque eaalcmcnt que la dlspantlon de !'anneau 
d:lna !c nez !arnnse 1111.liltude de fouITer ci-t &ll'l)endlce 
<t".uls e-s affo.ircs de$ autrr-&. 

? ? ? 
Un missionnaire éclit que !a rèwrel61on du canntbaJJsme 

f. eu. par comre. p0ur effet. de diminuer les coup.! de dents 
RU ... 1odu1m 

Le Chevalier au Pilon ardent 

S.:. "' uu:;p ces O• l;i f'~Crnllun Beli• d'8 Femm .. 
Unt,ent•aires et au prol t du tonùos de Bourses d'étud .. 
et de rech<tehes. le Jeun Thtàtrt de 1 Unl\enlle pr<!aen-
tera t raordir.a l'."Mle fltm •!thalne de Beaumont 
et Fletcher. • Le C.. au Pli~ al"dtnt • traduite pour 
la prrmhe fa. s en lrunçal>e per M Paut de Rall. 
owntée à la man1ere de l'époque. le Jf'Udl IS f~vrter. au 
Théâtre Royal du Parc. à 20 h. 30. (Locat!œ au tb~tre.) 

La lutte contre le tabac 

- Combien de clpreues fumti-\'Ou.s par Joar? 
- Une vlnJUltne. 
- A trola fraoca. cela rait 90 francs par moia en cnllrre 

rond. 1.100 lronQ par 11.11. Avec les !ntér~ts accwnulto.. cette 
somme. en vingt-deux &NI, vous aurait permla d'aC<l•Jtr\r 
une Jalle malaon comme celle Que vous habite< 

-.. Ma.~ r-UI" t ~1 ti mol Rtnsl que tout la rana:l'e J 

La vengeance 

Exao~r· P.•• 1 man!frca d'Un oouveau riche. oQ U dl
rigeaa le sc"lcc d'un crand dtner, un maitre d'h6tel rty111t 
d'une HD,;t:ulCC L occaa.M oe p~ta blen~t.. 

- !>~ I• melll"ur champacne 7 demand& IAI baron 
Zttp 

- :-ion. monsleur, rtpondlt i• maitre d'hOlt!I lrolC:clllt!Dt., 
mala c·m le mt!llleur QU\! > ait !Cl 

Wl:tJM;) =tl li =i (•]I• 3 
Minimum et maximum 

- Combien pe$CZ·VOUS? 
- Qu•tro-vingt..qutnze kilos. docteur. 
- C eot beaucoup trop' Q·tel a éte "otre pot& mlnlmumt 
- QJ&tll: livres. docte•Jr. J'etals aunuscute quand Jo 

sul.s né.. 

Les gens du voyage 

- Eh t clltca donc 1 Q'J'el',.q que YOUI Ialta dana '• 
cage du Iton ? 

- n a·est khap~. mor,.teur le dlrect.eur. C'est le aeu1 
elldtott où l'on 101t tn sQreté. 

Amabilité 

- Ta lemme va bien ? Le dernier-né ausal ? 
- Magntttqucment 1 Le pet.lt coquin m'a recarde! ce ma-

tin et a'e•t mts à rire, comme un çand 1 
- Ah ! çn ne fait rien : U s'habituera ... comme tout le 

monde 1 

Moderne 1 

Rentra.nt de promenade. Janine avait ~é lmpr-1onntt 
par une afflche de KCOUrs pour l'Espa~e rop"8entan.t une 
paysanne tapqn<>le donnant le sem a uo bebe. 

- J'ai ni une atnrtie 1ncMocnt.e: une d.lme doMattt tcn 
sein à un pet:t en!llJlt. Comme si c'est propre. quand U 1 a 
dl'll blberoM cxprts 1 

BERNARD 93, Rue de Namur 
tPORTE OB: NAMUR> 
l'ELEPHONE 12 8821 

Huîtru · Caviar - Foies gras • Homards 
- Salon 1• d~l!UIU\t!on ouvert apréa les soectacllll -

En Congolie 

Thele, le aervlteur noir, eat le crttncler de l'impudent 
Mounda-Jean. 

• c·œi ne paa une rrande Questl<ln à voua demander 
écrtt-U à soo i:-tron. .k Ylens TOUS écrire quelq~ea znota 
au auJet de ma dette (li.li 1e trouve dans un type a'appelle
r.11 !l&Oi<An<b En a 25 franc& à lllOI. • 
L'~ est p1t'.Ore8QUe t!t !on ~- Ne ~ 

pa.s : c Thele, 1D01D p.rçon. tu aa l'&!90n, faut te taire 
cracht!r • • 



POURQUOI PAS f 

a Self made man • 

eur 1& snnd'roui.. un Joune cl>emlntau est a~ ~ 
un ~·· Celui~ IUl demande - papiers oam- 1:1 
o'm a polDt, li l"emm~ne a la ~e. Ici la conveTM
tton suivante a't'..abUt entre Je caplt.alne l!lt. le Jeune !Oque

teux: 
- Quel est i. nom de ton phef 
- Je D 'al p&I dt p6re. 
- Alon oollll de ia mmt 
- Je o'MI al pu. nco plus. 
Alora un feDdarme coupe court. A la coove<11&tloD et dit 

m a'ad,_ot au capll&lne: 
- D doit 6tre oe qu'oo aJlP"[le en anclala c tel1 made 

mazi • • 

FAISONS UN TOUR 
A LA CUISINE 

voulez.vo"'· dit Echalote, Ure tn.oqUlUement oette i-. 

cette aaoa po~r aueune eiu:lAmaUon, aaœ accwnuler 
oontN la malheureu.ee un Himalaya de preJu.geo? n a'tl(llt 
d 'un: 

Ragoût d'hiver 

Mette& daDa une ~le W>e ooix de Deune; ~:a 
tondre à leu mo1eo: pull ta!._ dorer ciuatre ou c!oq ollnooa 
et aept ou hwt carotta coupés en roodelles tria m.tooea. 
Quand iout eat bien clori. YenM un Yerre d'e&u cbaude 
partum6 de Boml. aJoutea du thT<D. du laurier et 111 P<»' 
llble du persll tralil. emulte une livre de marrons dkortl· 

eounn, fait"" cuire doucemenl Au OO\ll'S de ce•te 
o, aJoo~ une livre de pommes de te=: aalez, COU· 

Yl'e& et Jai-t encore mijoter. Cette ~o doit durer deux 
.bourea. Apré& la preml~re heure de ~o. vous aJoute
h" au ragoOt quelquea ollvee noires ou des champlgno111 do 
coucbe, ou encore du c~lrrl·rave Croyez.m'en. dit Echalote. 
C'est boni 

Gâteau de marrons aux amandes 

Réclul • en pw'(le un lr.llo de marrons. ce qui fait 900 SJ'. 
de marrooa cuita t. l'•u. Ajout.es trois c:ullleréoa t. ooupe 
de r&r10e. 100 sr. d'amand .. douces srU!éoa et CJ'(lllllmment 
pUéel, 100 sr. de sucre en poudre et OO gr. de beun-e, trol! 
Jaun .. d'œu! et llX cu.Ul<'Tfee a aoupe d'eau. Ajout.es lei 
tTOIS blancs ba•tus rn n•~ •~ places le méla.oge dans un 
moule beurré Faites cuire t. tour doux. One ploctt ou deux 
de Bonrlcl<'a B:Utins POWder ajOUt.ffs t. la tarin• !ont le 
m•Wt'lll' ertct 

Confiture d'ananu en boîte 

R.EOETTE RELŒ3L\NDEE 

Il faut une bOlte d'un ltllo, POl<ls compris avec le alrop. 
Pour cette qulllltl~. un paquet de Poudre Zett <Comptoir 
Boml> >era n6c..atre. alllll1 que deux llVTes et demie de 
sucre rAp6 et le Jua d'un IP'OS dtron ou de deux petit.a. 

Dévcraes le lllrop de l'ananaa dans une caaserole ayec le 
Jia du citron et amen<'% t. ~buil!Uon. Dès que tu .oullloN 
se !om>"'1L dkttatt la poudre en pluie. faites boullllr v1•• 
mont pendant une minute. A.Joutez alors l'ananas coupé en 
peU~ dts et ramenez l'tbulUUoo. Ve= pe!1t à pe•it Ir 
sucre tau> en :ouroant. ~11 est ..nt:ére:nent d:MOU\, Il 
taut encore c.nq mtnut<s de me tbullltlon Eteignez le su. 
a•tendez cinq minutes puis mettez en pots Vous aurez en
'firon 4 ll'ITta et dem.!e de oonmure. 

T. S. F. 
1 1oooooooooooo~OOOCHI099 

Originalit~ 

Oc poste pdvé par.sien, en mal d 'Orl&loallt4, a mvtnt4 
une ém3Son desüD6e à amueer un Joreus public. on ~ 
ter a•empe.re du t6lépbooe et. d9Y&llt .le mlcl'o. - un 
owntro quelOODQUe. 81 l'alxmM, qU! W.. alml a~. * 
oroob• en .u.ant c Allo •. u • perdant. ll'tl rdpond Clll 

dW.ot c A !'bulle>. 11 eot pe!>&JY.. 
D pe.ralt que c·-. trls dn)le. N<ltl8 l"OUlom !>lm le °"*' 

mals en ;>eoant tl.mlclemf!nt QIU<' al la rMllo doit 6ttt mlae 
au l!C:v1Ce de pare1la "lver~~=enta. oel& tait beaucoup 
de bnilt .i d'argent paur n.n. 

L'agenda de l'auditeur 

Q.ielques ~oœ totért!Mlllltee annooœea pe.r l'I. N. R.1 
Le dlm&ncbe 12 février, à 14 h. 30, radlodlftua'~o d'Ull 

concert donné pe.r la Société de Mualqut de ToorneJ, -
A 17 b. 20, théâtre pato!Mot. - Le 1$, à 20 h. 10. c DaOa 
~ ooull.eAes de la Rlldlo 1, ~ d'une ~ dil 
théàtre radlopbonlque. - Le 14, A 20 b., c L'Entant pro. 
d.lg'ie • de Del>llMJ. - Lo 19. ôewdbne ~ d'b~ 
A AdolPbt Sax. - A 2Z b. 10, c AD~oloc\e du Jazz >. -
Le 17. t. :io h, commémœ'at:on du cJnqui~ alùrlT<na1N 
do' la mort du roi All><'r'-

On dit que 
One t&Xt de détentloo d'appa....U vient d'Otre ~ 

aux auditeurs luxembo>.i.-geo'..!. - On crand OOOCOUl'll dt 
pl~ radlophOlllQues est orp.n~ ec AUemacne. - Le !!OU· 
'~ daookl V\eo; dt d<'cld..- la COlllàuctlœ d'W>e 
DOU\'elle Mal.$on dt la Radio. - A !& tin de 1988, li 1 -
~ r.&!loœ d'émts.'lioo en ltal!e. - L' L N. R. pn<pe.re une 
grande soirée dbommage dkll~ à OUlU&ume Lekeu -
C'est oette année que la radio t!'anÇA!.se enreg'.str«& J'iJ:,. 

aor!ptloo de son c!nq-mDUonnlme auditeur. - On 'flent 
de po8el' aur les m\ll'S de l'~llse du Oe.lve.!?'e, à Plttallurs 
<Eta•.&-Onllll une plaque oommlmore.tlve ra~t que c'est 
de cette élfli'le que tut radlodl!lue6 pour la J)mnl!llre !ola 
·m ~mion. - Du 15 O'J 17 mal. ee t:endra, t. PaTla. UD 

"''"'.m. d'a.~ radlo]lbonlque 

Radio-Luxembourg 
l.undl 13 !émet : li b. 22 : On aveugle parle aux aveu

siee par M Henry Marcx; 22 h : Ptt.ea du Cen'.enaltt d• 
l'lDd~ du Orand-DucM de Luxembou.rs - Mardi: 
20 h 50 · ~ depua le ~tre Municipal de 
1.u.~•mbourg: c Les Pêch•Ul'S de PerlH • . op6ra de Georges 
B:zet. - Mercredi: 13 b. 30: Concert tllttlLl!re de mu.:que 
ancienne: corelll. Baendei Orétl'l'; 22 b 20: Ftiee du Cen
teo&lte. - Jeudi: 31 h. 40: Oonoen aymphon.tque par 1'01'
cheatre avec le vloloocelllat.e Aodn NaYarra, - Vendredi : 
1S b. SO : Récital de p!allo par Herbert Scherer; 22 h. 40 : 
&!auce de mu.s!ciue de chiunbre par le Qu11tuor Luxem
bourgeob. - Samedi : Con<>ert eymJ)honlque par l'orche<>
tre aveoc la pianiste Ulla OollMH.u MU•lque belge : RJe
lAndt. Ra.ae 

Lu Souvenirs d'un Rt>vuiate 

O..S lect.eun nom demarident oO lia peuvent ae proctlld 
l.rJ SOM!Y111. d'1m R ...... 1.r •• de~ Gamlr, aT&Dt l:J'a.'t 
aux quatre caueerles que Clt fteelnmmt oe ~. A 
l't N. R, = ?es revues d'avant-cue?T'e t. l' Aleazsr. la Scala 
et '.e thf!tre des Oalerles. 

R. - A la llbrall1e du Bon lllorclkl t t à la ~ 16-
_., Nt 01111w1n111a. ~ 



450 

Miettes d 'Histoire 

Quand Monsieur de Paris était 
Monsieur de Furnes 

Le 18 ma.rs 1918 déba.rqat.lc.nt en ......., de Purn• <;uatn m-..Jeun. en parcle6$a& tt chal>f&U melon. Quatre PtiCllll .,.... :e rroct ou tout au moln& l'.i.r l &rr.êre du front 
Pittsieura personnes les attendaient, sur Je quai. ac:a c1· Tlla mai. aUJI! dN mllnalrta dont plu..1eura portaient au 

collet IN ~"' a" l aud•wl"llt mlhl&lr1' De pan et d'au· tro. on ao ;alua correctement. sana plu.. et. tous enMmble. Jea nouveaux arrivants et ceux qUJ lea avalent accuellhs, se dirlrerent •ers un C:es warotU> du c.raln de Dunkerque Il 1 eut un bref cooc:habule. Le waroo rut d.;crocM, con
dUit sur une rote de garare et qW\tre gendarmes Cl\MlUés. 
arm~ furent commls à aa sarde. 

LM \'Ofl.lt'Ul'a con~plattnt. aani entbou.: 1~m1 . let; ol· ttmenta de la gare kon>œ par lN obus. lte entonnotrs et les ralla arraeht!e. Sous la conduJt.. d'Un auditeur militaire et de& orrtctera et rendarmu. Ua se rendirent dans un h6•f'l de la vtlJt, où deo chamb""' avtn<"nt él<' retenuu Le patron com1dh.• avec C'Ul101lt6 ces étrangera. pour le qement deaquela il avait C:Q raire déguerpir plu•leura de 
- cl.lente n ooulut leur faire remplir la f!rhe d ld.,ntlté VD m•mb<'e de la aQre:é mllltnlre e y oppoon 

Apréa a étre solidement restaures. les quaue •'en turent t. la prllon de Fumes et Immédiatement tntrodulta. Ils parcoururent lon1~m~ la cour, ou l'un d'eux p&rfota s·ac
crouplaa&lt comme pour vertrler l'hor1zontallté d~ pa<éa Le plua Airé avait oortl de aa poche un niveau d'arpenteur, \Ill m~•re et prenait de. m<'Slll'f' F1na'ment Indiquant 
\Ill rndrolt li d lt Co 

'6~tmet 
VOTQE QADIO 

e1t ~ADIOGRAMOP~OHI 

H 1 S MA STE R'S VOICE •c0 tt s•§1·11•·Ji•t1·1• 11a :.•-••e•#l!!•M 

Et li •'en fut tuec 50a oomp"'1><>n&. O. CZ-o!alent cba. que roll qu'é<:Jawt un obus a proxlmlW l\4ao.lfeatemeou c'étatt La un bruit qui la1r 6'Alt ttn.nser Leo AJ:ornanda, ce Jour·ll. l'W'ftlt r&lS>DJl&blea et ne marwleunt la TUA que Juatt oe qu'U talllllt pour rapl)tler aux babltanta qu'U 
y avait la llUetre. 

D&OA le courant de l'apres-mldt, 1es journaw: arrt<e:r.it a Furnea Dana le 1 Nord Martume •· Wté à OunkNque, un rtdacteur racontait •voir reoconttt. dana coti<! vllle, 
~I D<Jbltr. sca aides el """ mat.ttlel lt tout •ma.nt de Pana l:.xécutrur dea Haute1 CEu-.- 1·éll&lt retuu a toute déclaration Le Journalate, OOJllClencleux. lea avait suivi$ et avait constaté qu'll4 prenaient place dan.a Io train de Fumes auQUrl te wairon CCl'ltenant La Veu" &\'ait r.6 accroche 

Et c'eAt •UUll qu. ll'S ClVlb •t les mllltaire1 apprll't!Dt que Mon•ieur de ParlA. obll«eamment prtW. - bol& et JuJ. a la JùSttce ~J;e, se trouvait t l"u.meo o(I il avait t. ~ céder, le lenckmatn. a une ollé'1lllon qui, pour luJ, éi.tlt d une banalité absolUe, à torce dr s etrt répétée. 
Loraque les bonnlch• de l'hbt<I •urent qu'ellea t.uraldlt sen" c De Beul •. •li~ nnt111ttnt épouvantka. reN

!.<n' tn"111quement do ae trouver aoua le mémr toit que l'Homme Rou11e. Le Patron voulait évlnett ces h<ltes Ir.de. '1rablea. Il fallut une lnten·entJon de l'autortt' mllita~ 
pour ~ M [)elb:,,,. el - &ld<!e ~~ à lll.lllC'« et t. loger. 

? ? ' 
D.ul6 A e<llute, l'ex-mart'chal-des-lo'1S-fourrler d'VUllerie Emile vorraiw., vivait sa dernière nuJt. 
Traduit devant le conaeil de ruerre de La IV 0 A., il avait ét6 condamné l mon, pour un crune crapulewt de droit oommun Dans un rapport au Roi, qu'on rellralt avee curiosité auJourcl'hul, le mlotat.re de la Guerre. comm• le mlnlatre de la Justl<e tns1a·•lent pour que le oon<!amn4 IUblt a peine 
VerfaUlte courtl&alt •ne Jeune fWe quJ était devenue sa maltresae. Blentt>t. Il oonatata qu'elle étt.lt encelnta n tenta de maladroites manœunu abortl-; a)'&nt 6choU , Il la tua et enfouit le COl'l'S dana un J&rdlnec, o(I il d eT&ll étre olen!A)t d6cou•·•rt. Le crtme, &!na\ que 1'4tabllt l'lni' stn1ctlon. avait eté pe~t:ré dam dea clrcomtanCM pe.rtl.i culltttment odieuse& 
Le R<>I refUM de faire usage de son droit de rrt.ce. non seulemrnt U tallait un chàtlm<nt exemplaire, mala en même ttmps renouer <n quelque aorte la a-adJUoo. 'tabllr 

que le droit de ~ .,. a'exero&tt pt.a automatlquemenl et que IA peine de mort t1ruralt toujours dana notre Code Pénal Sa.na doute. le mlnl3tre de la Juatlce. alnal qu'on l'a dit ralsalt-U ~arquer qu'apm la rentl'M de9 U"OUPee 
au paya Il '1 aurait d9 téta t. faire tomber. 

LA Justice allait auJvre IOD CQl.ll'll. Le condamné dev&lt avolr la téte tranchée, 1ur une place 1111bllque de Purn-. 

? ' ? 
Le irouvemem<nt btlce ne ~ait nt bourreau, ni ,pnllo' me 11 fallut s·w-r .uut Français qUJ_ trra atm,.. blemrnt llllrent a notre dlSl>Olo · 10n le ptrsonnrl <' le matel'lel nécessaire Et c'Nt ainsi que le 17 mars 1918, avant l'aube M. Oelbl<r et ..., aklea dr....,,ient la aJn11tre ma· ch.lne dans la cour dt la pruon de Furceo à l,.ndroit ml· nuueusrment c.'101Sl par luJ oomme permet.tant d'as.uttr une norizontallté rigoureuse aux madriers aur lcsquel& la ll\llUOtlne dotl se d?t.W"r Vertlcal•m•nt comme Une perpendtc'11alre sur un< droit• La '110lndre ert'e'Jr nacr•e de raia.er le ml'<:ani•me 
Et cr tut le r~vell cl11SSlque du condamné, l<'a exhorta· rions au COW"ale. la mes._~. la drmtt>re ctprtttf" la toUe'.te tun~bre Comme M. Delbler émanerai• la c:Mm;sr du m\Mrable «luJ<I hurla d·epouvante c Ma\4 on ne VIL 

PM m• rusillrr! • w aldr• durtnt le matnt~n1r JU""IU't la dem~re seconde Il hurla d'êpotlvant~ n acce.P'·' t la men par le~ armœ. U ~ tt•'O:!al' à 1·e><oratJon de .a «UUloune 
n fut port~ plus qu·amene par l~ aldt'I. Au moment oQ le groupe antva.it df'Van\ la llln~tre ma<:hine un ~U•.r. d'aprt!I ll<I ordrel qu'U &l'ait roçua entr'ou'tTalt l6 pon. 
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POURQUOI PAS 7 

ET UNIVERSELLEMENT CONNU 
par VIVIEN DE SAINT-MARTIN et F. SCHRADER 

80 CARTES DE 33 x 45. - UN INDEX DE 150.000 '1\0\fS 

-- Reliure iuTe pleine toile rou&e, dkorarion or. --
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IMPORTANT La reliure.claueur perpftuelle Youa permet 
d'ajouter dei cartes et de tenir votre atlae 
continuellement à jour. 

PRIX : 
7 5 5 FRANCS 

45 fruncs 
PAR MO I S 

A RENVOYER A 

l' AGENCE DECHENNE, S. A. 
MES~AGERIES DE I.A PRESSE 

RUE DU PERSIL, A BRUXELLES 

Je aou"iitn<' M•ir.- r.-revoir !'ATLAS Œ'il VERSEL de Schrader, au prix de 755 franc., 

•1ue je paierai 45 franr1 par moie. 

'l'Ortl tl "'''"'"'' ••••••• •••••••••• · ················•••••••••·•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••·•••••••••••• •••••• ··• ··•·••• ••••••••••••••••••••• 

l'rolt•lion ················ - .. ·--················································································· ··························· .. - ................ . 

Rkof ····-··················· .. ·-· ································ ·-··· ······················ .. ·······················-·····"••••H••····· .. ·············-····-·· 
l.o<'cll" .................................................... ........... ....................................................................................... •••••••• 

Gore Io pltl.! proche ...................................................................................................................................... . 

Foil cl .................................... Z. ...................................... . .......•.••.. 111 . 
111eoature du chtt de ramJlle : 
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doa,unt sur la rue pour réallller aln41 la ttctlon d• I p d'an"'Lo(og"1e 0 • • place publique • exl&~ par la lOI age 1n UI Une camlne d'une dii:llne d'années qui -Il par 1& , - ••• 

~~~·~ ~:t;o ~. ~.:e~~~~.~:: ~·;: =~:! ::,: Mai·" Béraud hab1· 1 ·1.., m1·eux ua Ma, sana trop bien se rl'ndre compte de ce qui.,. passait Il \. a · ne-eut on d'un condamné a mort Il et.ait 11x helll'e:' 
t:t>n'e 

i.; Jelb e: tt .,., ald<'S demon~rttat la madllne •t apru 
u r t~uche le montant du c teux • le pr"' du aang us 
r<'I u:nertnt d'oU i.l$ étaltnt i,.·ems.,. Mlu~.s par une sa.tvt 
de 15-0 loni 

? ? ? 
Au suJ•t d• cette extcuuon. on a tacooté que M Oeibler 

c ne poU\ a:t pu arrachtt aea retard& de la ll&Uto du oon
d•mnt Jamai. 11 n·avalt ~t~ au.ss1 emu •· Et 11 aurait conne 
à un ol!:clt'r belge: c C'tst ~pouvantable comme Il rrasem
bl• ;. mon 111&, qui tst •n ce mom.-nt aur le Iront a 
Vc:dun' • 

• de la fantaisle 
L .u.er avait 01en '1J m tlli, mab QUi mourut. a pem~ 

A~·· cie qaelqurs mois, 1·1ct1me de l'erreur d'un apothlcaln: 
q~ s'était trnmpé de bo<'lll rn préparant une potion oon:n: 
la croûte de lait 

' ? ? 
Et aprea b ill< rre. l}stemauquement grac:e de la 1·1e lut 

aceordee non seulement. aux trait.reis mals encore à ceux 
qui pour de l'arcent. ava.lent vendu leurs compatttot .. 
aux Allemand!. 6 ceux qu1 a•& ent lait rus1U.r d .. BelCea 
du 11tn1c.- de rtnseignemm•.a denonct• par eux et a dtvera 
C'r m.ne~ dt- droit commun dont Je.a rort•~t.i dtJ)&libaleDt de 
bel\ ucoup en horrrur le crime du 50\l,&oo()t1 el notamment 
dns aisassU\8 bf>Jges tt tltangers qul prom~ a la tJUUlOtJDf' 
tn France ae rffU&1t>renL Chez oou• •· s:e-mpre&t~rent d~ 
comme•tre un crune pour evlter 1 extrad1tlOD et 1 entren1e 
mat n~e avec M ns eur dt': Pans 

L txtcutlon d• V<r!a!llle àecap:tc a FurnC$ u·aura pas 
c r .. noué la trAdtt1on •. 

t:dm. u. 

lu c.:h1ussurcs jouent un rôlttnent1eld1nslt fini 
de >totrc ~oitene; En1re:ccnc-z·les 1u c NUGGET • 

J\IOGGET .. 
POLISH -

L~• lt: · ·t · • d~ roqMeU dit la pre Jt tal1t11nt. ClJU.11 or ·n C011lrc ~ Fra .... ~ tn. .gtntral ~ cm!!rt Le pf'é.sideJ&.t Rootewlt <'~ r>artk:sdttt. 1<>111 lUUr~lr<111tnt /'11 t pcu1rru. Cei r>amp/tletarr,,. ul<Yl/.f/lb fttaknl mtruz dt hr. c U .lttttJgal/o • d'Alf1m. lt pattto grlnc/1tU.z d• Io comteuc d'Albanv • 
b,fr:, c:;acz:a1,::;~.""~~.arg;:i";{.';t '8." t' ,,n:r:'n:r:t.i 
hal'Jilù mtru.r Son. artkû dt c Gnn.oorrt • _., : 1 • Crcsclult.r dM Te~re • t1! d'llnt ldle "'""" ci.;: ~ 0111 n htsltoru 
PIU cl <n rtJ)TOdrnrt lt lldl•llfl• ""'""'; C."tJI une pagt 1 anthologtr jo11rnnl11ltqut : 

Le c Teverc • "'""'t ça Sur quJ, cette •ois. "1rt;.-1-U aa 
iance d'arrœaae ? On le devine : IUr 1.,. Français encœ-e 
•mt.. de l1'al:c, aur lea ll&hms encore lalll ® la F11U1C9 
l!:nlm, sor tota ceux qui. a·etlorçant de· sauver •~ qu1 m<te 
de la fratcrrutA! latine. men11C<nt les <'Spt'ntnccs deo 
aboyeurs au massacre et dea Thtnara.rrs de tou.• pays. 

C'est l.W'i dire qu en France on peut •e 1rouvft' aa,,s 
11C!rs d'ttre OrJtraléo par le c TeTUe •. A.!l<Z ll•rs. ~ 
f.'U trop. Si l'on doit CODVtnlt QUt 1 orgueil Be m<ll\ltt &U 
danger. lea man1te..tat1ona du st11nor lntcrlandl 1n1·1tcnt 
l'unlv.ra à IA modestie CAr 1 .. torlantertes de ce bravache 
ont une Port"' tout JUii• éga.le à la traJeclt>!re de -
crachat.a. 

Tant d oœttnaUon do.na 1 tn8Ul!c un al natf tt al srouler 
apPtl aux polcrntquea. doivent cependant cachM' quelque 
chose. Quoi ? Le désir de taire conn••"-"111Ce avec le pUbllc 
haiiçais? Qu'à cela ne tienne Enrore qu·on ait d'autreo 
chats a touet'tt ~ voulons Olen ptt><-nter ~ pe"*"1JlllP 

et le meilleur mo>en de le la.Ire connaitre Id. c·est auu
r•m~nt de dire ce qu'on pe~ lt-bft&. Rien de plua 11mple. 

Tout le monde sait en Italie. qu1· lr nommé Hinterland, 
dtt lnterlandl. est un All•man<t dOUbl~ d'un lmll'cile et 
trip!~ <t'un &eent PtO\OCateur. Un Allemand~ Pu meme.. 

Sur le vu d'un nom qu'il n'a PIUI TOl~. U faudrait Oktl 
plutot <lln: que c·m un cnoycn de nulle pan, un helmat.lœ 
d'entre 1 .. tranche<'$, quelque cho.•• comme un champienon 
des ch&rDJ•rs. pou.sse dans le c no man's land • du bu 
1)-rol pendant le combat de V1ttol10 Veneto 

Le cert.a111 rat que. lt'lon la rtsle e<nnmWlr • IQlS les na.
UOl1Jlux d• peinture rralrhe. le ~r Hlnterllllld-lnterlan<ll, 
ce <!Oyen des prtsonnler. de 11Uerre. ae croit obi.JI• d'incar
ner le aupemat!ona!Wn• ltallon 

On oonnaJt le genre Il n'eat malheuret11eawnt pao ,._ 
.. rv• a rautrt clM dn Alpe& Mals U r a d.ana l'ordre 1 .... 
CiSt~ un emploi de :.a main..c! ·œuvr~ c;:ue noua /tTtcina 01m 
d1mlter A "lvotr qu~ nouo d•vr1011• occuper n"9 para.o.lt-. 
tlU'.": tAchea qui nous rl"pugnent C'f'J\t ce qu~ tont avec an. 
noe voi.s1na Hmterland-lnterlandl c·en le cracheur natu· 
1'$lc<e VoUà tantôt 11nin a.ns quo paml au téltbre Triton 
de Ill place romaine, t• 1ewr d• pnoUil<>cs oe balcne la n,.,..,. 6e ,.,. propres eaux 

C• n·est PM un brnu opect.aclo Tflnt d'ardeur clans la 
b-• •t tant de lt'rvtlM dan• la vtlenle donnent une 
llOU>f' 1dét' de la OOll<IJtton hwnalne Sl pAUVtt e: s1 amtre 
qu'un jo•ir Je n'ai po mr l't'tentr d·en exprtm•r mon ~il 

A qui' Oil? VOtu< ,·0111-.: le &a\'Olr? 
C'ét•tt Il y a dia ans. en mal 1928 Dix ona deJt ? OuJ. 

d~Jà le boueux du c Teverc • falAAlt aa bnog11e. Je m• 
trouvais u. Romt da.ru: rtttt ''L~te Mil,. tt df'rvant Cl'l hommt 
tant ,,.. Iola decnta 

- Commenr tut dwa 1-Jr, comm•nt un P.""'fl lndMdu 
peut-Il Jouer cher mu• un rôle <rJ•konqu• ? /\ Quoi bon ? 
A nuol r.-la ll"'•l-11 !<('rvir ? 

Le ma1trt de J"Italit f'Ut &Jor.1: Cf' aourttt aux ltvt'e6 st"f\o. 
rtta q~e conza!!Sent bien tous teU< qui l':tpprochtrer.t Et 
t .1 lançan• la U-tf' avtt h:nt,,..ur 

- Dana un m~naqe b1•n rait drt->I tout dott 11erv.r. m~e 
lP..s ordures .. 

C'est P"•t~tro blrn co Jour-là QU'aP1"s do. anntt. de 
vovar ... d• n:portages, d"mqu~:,,s tt d'tn:ervlcu. J'al n:çu 
ma J>hla belle 1..,.,., ~·eÇft1mce p0!ltll!lle. 
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c On en 11 toujours pour son argent , dit un 

lorsqu'il 

gnifique quelité vous assure 

Achetez donc du Superchocolet 

pour vous 

répondent tous les goûts. 

dégustez dans le gemme de 

quelques-uns de ses 

1mmédietement voire confiance. 

gros bêton de 

~urrnrnocolAT 

453 

proverbe. M11f1 

c Jacques ._ 

qu'un franc. 

réalité, et leur ma. 

il Il 

Achetez eujourd'huf même ., 

Le $uperchoc:olet c JecQUes • 
a édote, ou fonnat 30x40. 1111 

nO\lveau portraot en coulNt 
de Sa Maiesté le Roi l6o
pold Ill, dû au• talentueva 
portrailisles Damien et Ru1telt. 
Votre fourni>seur habituel d9 
Superchoeolat Jacqu• t 

tous remottra un e•emplalre 
de ce tobleau en ~henge de 
50 emballages de !lfOS balont 
Je Sup~rchocolat • Jecques •· 
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LE GOUFFRE 
___ .. _____ _ 

les mlé~ •=P 1'11Jent d< Pl}or aa,lourdbut CllX fi"Yfta. 
demam <inrt Dar 4 Uvtts convenu~ IO:a du contrai? 

A la autte au courairu• _, ~rononœ au 5er.at. I< 
27 d~mbre dtmlu, par te M oatrt d"' Finances oeau
coup se IOt:t ~mta de' ant le 1out1rr stparant es mor.!&nu 
d'3 devla approu'fta d• ~ " d• la rtA!Uatlôn de.• cranci. 

Les apratt!la de Pl'tclslon Cie 1 lmlnent 1ngtn1•ur Van 
der Hae;:h•n ont décelé l ln""1stence Cl• tout c1.&n1er pour 
1'411ae d• la Cllape!;e 1"&111 m na 1 Ne POOmllt•ll I~ 
appliquer m.alctenam • œru "' bud:tta l>OUl' nous rasau. 
ter compl~tem..nt 111 IUjet de IOut~ ~tualltéa d-.itai. 
s=eni.. ou dt tultts ? tranwc pUbUcs 

l~ntl• ou r•nes e ae 1a pan dott.Clds com~tent.$ et 
d'ac\judu:ata1rcs 1 ·~ drmandé? Que Cé3 Mess:eurs cho~ U unpone d• •dll•r 1 laut d:'& rompt .. rt d~ ~pUai. 

• r 

&JS!tnt ou qu'il> cumulrn ' car on n• prut admettre er uons. bo'&ucrup d'npllcalloru Et que us •xpllcatlcru ce 

tuplt llllrr~~ o 1L'$i'n1 • lrucr tP au compt. ~... mo!"hl cher au tond da antr"" mlnl!•érteb ou parmJ le d~:t on n'admettra paa que d.., d ll'trrnc'3 du llmpl• au qum 

1 

''"""' po.n: a 1 US3(• du C<'UI! le t 6s quJ ont t·~ les ctur-

111>1'"" du ec<nm!aalcru ou 10U•-c<Jmm1 loru perL"lllentalrtt. Ellea 
Concem.am Ja Jonctm1 (ename vresst: u1aeµencta.nle .t de-vront ventr toutt3 "St"ula rlattt11 •t S3m d~tours. for-

t•nu a nou.s ra er l1D de OQ rtdacteu,.., ayant enectue '9Jlt l'atttntl<>n du pUblk par IB voir des Journaux ou 
comme par haurd un• p t. e promenadt de d.gœt1on dan• / oar <t'llt dt Publl<ntJ"DI llltvtment dlll'u..tta Le P1Jbl1c 
J~ vtntrt- dt BruxcJJcs. f'D revltnt con,·enl m1Pux encore . P&1f' ~t li doit .savo:r c·~•t son drol• lnd!acutable tunout 
'bloul Cot?ro.;r.s so1.rt::irmt-nta rabatttmC'nt'.f. dt nappes lorsqite Ir- malaLw va a•acc:r-~·uant et QUP. de pnu\·tts btJu .. 
aqu1tlr<s pr~~rvatlon 1lphonna11,... d'egout~. etc autant ~res . .,.,gn~• à blanr onr I• tttx' A phynances, tr~buchent 
d'ôbe•-1-:'f':I v1tnc1.1& autt1nr de Just t c~u.on.111 Ah çâ ' Nf')U.$ 'JOIL~ •rur chaore 
prend·t-On aotJr '1•~ nt~l\lldl? li \' a l>E-11~ htret.rf' que fe@: ? 1 ? 
conditions. '11 <lit1115-st>1 bruxf'llot" nr c1r'\i ra1enr IR1SSf'r place 
à •11rune &utprt!ICC apprk'tablfl non plus que les précau 
t10n5 lndt~ornsohlrr. au mn1ntien ctr~ '""'RllAtlons de ser 
V1C'I'& publlr.c ou • 111 'ltlU\.'t.gardP dt,. monumrnt~ Oe t-0u 
tr_, C<'.5 rxp11r-1111nns. N>Ulrl' trJ1 hn·11;,tt11. dt• prix eonsé<'utlves 
à la /"ft"vah1Rt:on rt è l'An1 t'Uor1ulon de la conJoncture ~nt 
à rr'tl'nir F'1 tnuu•11 nrnoorfltln.ir l'nrrtr"" ,.,. ~nt-h\ r!i-ux 
1'11111 .. 

'-'01&.1 oon&eiUt"rion!!Jo \'olont'•'n a uotr• Jou1naJ1.st.t ri·auer 
tcla1rf!r !'& lantf"'rne è Lnndrea où I<" pour .. ua·Pnt I~ exten 
1uons du \'Uttt r~~u aoutcnam dr.s compa1tn1ec. df" rrang. 
poru motropol1tn1ru On n'v trn\'Ulll• poln: a ciel ouvert 
m•ls IDUS d'lmmtnscs Rgclomtratlnns sans t• moindre ter 
raln vague, parmi 1 m .. •r rabl• toulUtA du sen·tces J>Ubhca 
La pro•lmll~ do 1a rntniu <I Cl"" doek, n'est pomt d• 
nal!Jrr ~ tt<11lt•r 1,.. ch°"'" !''lmairlnM-cn """' ...,.. eu• 

roua 1es acnat.&, tou:r.- l•s naJudkattons publlqllt"W d&o 
mandent un ccntr61• ind•pcndant d•s plus ll<'rrés. Oo11Ver
ner. c'est prévotr - prob:tbl('meut .nu~1 pr~vrntr Un 
comptable un comrr11ua1rf> comrienC"ttux Pourrnlt·U npprou. 
ver sam r<'srrvo. un bilan 1 P.I Qll< et lui de la !QCtétê Btl
~Qu•? Ses lmmobtl111allona de rendrm•ni lnrrrtaln et 
de valeu1 •11rra1i.o? Son realloablo indéslnbl<'mtnt alourdi t 
Enfin. ""' C(Jmprrs dt r~s11!1atg •!teinta, d'abord par 1'tn
~utf1~11nf"r· 1rs ~nt'flctt.. ~n.sultf' par ltur <"&ractrrf' pliu 
ou moJn.~ r~cur' A ce tra :n-là uor eoc1~t.1- commtrciale 
irau tout drou ~ la ral!Ute Heurrtwmrnt Que d1113 ce 
cas-<:! on oeu1 PUiser "'"• trop rompicr dano la poche 
de'$: e1tô\·tn~11rrtonnnlrea bon r:rl- Dlr l'emprunt mal IT6. 
""' l'impôt 

Ball 1 dlra-t-cn paurquo1 ce pu lenner la rewr. du Dl<>
rnem que la victime .., IAl!.s<- taire ? OUI Il A œla .. 
llOmalt tout te mal ' Mals <e ll<'ralt contempler lta ehe>
Se$ oa.r Jt ~ t>ot:" df" a lorrnrHri et r.it tenir au~n 
r.ompi.o d• rra•.,. ~u•ne"' t:n Pl'Mll!'T Il~ non sen-
1tmtnr 1.,. ex~ dt dlptl\S('I! •lrtc!Ull dlrtckmrnt IN 
'll))Ô:s rnai. ceux-.. all'ttt•nt • prb: d• la '1• et celui<! 

.on tour notrr apt 'ud• • '<'nC'U1renct"r l'~lranitt 
En •erond lltu rnut "" PL'St dan.• un pap txChmTe. 

a~t tnl\5ft:1rmattUr • s•ruetur .. ikonomtque rrat•onn,t•e.. 
Ct paya "' d'exportation.• con-cpttta ~ de'f'1lllt lequel
'~ la pluper": dts tnlltth'°!t. !'tranirn: w œntractmt ou ~ 
't...~"'nt l"un ep~ •"Antrf· PoU1 ra n1o t"' Vf"J'SCS autarch!'9 

• -:ontrtll• 'I~ <ohan,,.. équll brr """"""' tl• I• b:llAnce ..cm
rntrcial~ ou dft la bn la.ne,. tjf"jo compt~ rlkrlopl)t'zr.tttlt dt.a 
1ndU"itttes: nat1f>nar~~ rfaru 11'::!1 ~ n~ub ~ftnt quelque! 
~l'bnurht. ltbr.. M• ' û\ .aur •XC<'lltl 'n5 nos &VlllltAg!'ll 
1e i>r.x ,,.. .. df'nt l t1 a~Jt,.... ,, •rop ut.-nr notrr 1n<"U· 
rit dPpa._~ ... lf'.c bOrn~ alnal QUf" ,,. uvrn1 ceux qui 90Dt 
'utft!'lammrnt 11rJ courant tff'!ll rhose~ d,. l'~trtlnier ei de 
l'eJ<POrlatton 

' ' ' 
Le8 ch.lll'res sent a1irrur1rat1t• L'tndtee de noltt Produc

tion métallurtrtque mtnsu•llt n'e.t plus que 54 p.c. de 
celui du tonnage bUIQue dt rH~rencc, tandis que la Suéde 
atteint 140 pc le Japon 17& pc l'All•m•Rn• 127 p.c., la 
Gr nd.,.Brttatrne 114 p.c. •t<: 

En tex!Ues l'!ndlcr productln11 n'•"11 Quo d" 60 pc. enYI· 
r= Pour la PMductlnn rMustrleUe, •n général. 8$ p c. 
Pour le trat1< mlU'<'hand""• la moyrnnt mtnautlle. de 
699 m1lllon• dt ronnro-kllom~trtJI tl' 1929 n'était plus QU• 
de n5 mllJftm~ ftO fUIJIN 1Qi1J flll t1kroh r~ft'°l'rm~nt 
dt"Puls 

Qu·on nt' .s abU&C> oaznt u.1n,. 1 oond:uoru acturllea. 

LE SEUL !QiJ. brr 5'UJ cuntre-po1Q.1> 

et qu• PUISle ~ll't' P.11Ultl 
~rkrrsement. 

I< ph~nom~n• n'est Pll• ~'"" ble et en d~plL de rbct ona 

I 
tortmlt'~ dfo\-.luation1 armm:a,n•a. etc lP llC?r r;r~~nt:t 
acce·uu•ra sa chute ren l'axe d!'I &blelssra. 

D n• s'atrlt donr plus d'brquUler 11!3 yeux donn IN 
pontifes ergotant 1111' 1"4 aurp'1s<s d• la coa,J<rnctutt. ou 

J.111111•-------......... ..,,...,. ... ______ devant le3 r_tJ.,. a11.< dent. CrellSell encore boun'MI ct. 
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a utant de bonnes soirées que l'hiver vous apporte 

11.~~~/'1.~~~ 

LA CROIX BLANCHE 
~lme m•l1hes et dov'e1.1n et vous rend 

tr1l1 et dhpo1 

MAUX DE T~TE1 NEVRALGIES 
MALAISES PERIODIQUES, 
GRIPPE, FATIGUE ET D~PRES
SIOH NERVEUSE, DOULEURS 

RHUMATISMALES 

C'est pourquoi ayez toujours quelques 
" CROIX BLANCHES " à la maison, et Il 
vous sortez n'oubliez pas d'en glisser quel· 
ques unes dans votre sac. Ce faisant vous 
pourrez toujours calmer rapidement l'un ou 
l'autre malaise inattendu qui sans cela voua 
aurait retenu chez vous, ou chasser une 
migra.lne {Tlalencontreuse qui vous aurait 
gO.té tout votre plqlslr. 

LA CROIX B LA.XCHB 
A.~ qu!. ~ ./ 

PR~SENTATIONS DIFF~RENTES • COMPOSITION IDENTIQUE 

lA 8ôfTE DESSAIDUPOUDRES. 4Ft. LE T\JSE !)( 24 COMl'RH-1U1 11 Ft. 
lA IOCTI OI 2' POUDRES , 11 r.. 
LA llOITI OI ~ , 20 Pt. 

U TU9E ALU""1HIVM DE 
12CA~· ~J,. 
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dMtus U~re«han1t1stes 193~ aur&lt dQ 6Ul!ire • nous 
~lrter sur l'opportunlame ou l'!mpulMance de - &Ull\JTN 
&U mllleu d•~uels M Van Zeeland dut pouraul\-re aa IJ.cbe mtrltotre 

Mallltenant.. pour tchappcr à la c finale crenillon i"'oou1lltre ». 11 faut on finir avoc lu dllapidatkma, l'aasletteau-bturre. le favoritisme, lea cumula. la polltlquo. le aol
~t lnd1\1dua!Wne qui n·- qu• atupide lndlactpl!ne, l'l;nora.nco et. l'incompn;hen•lon btotl•nn .. dos conditions du commerce avec l'ttranRtr .. tou.s maux qui nous tuent 1 n faudra eruul~ remonter la pente, en talant. neuf fol.s 
a>IJ' d;x, le oontralJ'• ~ ce que l'on a lalt.. 

Point de vertu ni dbypcxn•le 1 soyons ég<>l&tu pulAQu'll le taut ! Mals que notre ~U<me aolt lnwJUcent et ta-<ae un• large place l l'ftQlsme d'autrui . 

' ' ' Après llDIU on ~: rt quelque peu ecartff, rtvenons &U pr.M1pal en tenrunant par quelques vœwc. 
Pul.5Que M. SP&Ak vient d'ol!nr, sous forme de mtnl.strt, un c battha>ar • à ces mè'oaleurs du bàtlment et de l'mtr.prise, nau& aoull•tt•rons au nouv .. u venu de mtrtter largement notre confiance et n·accepterona POlnt d'embMe l'aUA'l•rt d'un nom plutôt malencontreux. 
Aux quatoru p<>rteteuUlea. nous en adjoindrions bitn un q. • ~me d1"'1U c•lul de la Con>el•nce l'atlOD&le Mieux en• ore, un comm~-sartat lnd~pendant de ronlr61e dont le per110n11•I l!<'ralt exrlus1vcment recrut<! au aein des parti.a d'eoppt"1tl0n 
En attendant. dormu •ur \'OS d••Ut oreutn. o proprtétalru de crrtalnea vlll8$ httorales de ~.000 tranca 1 Mals st d'llventurt. quelque manant d'Ooetdulnkerke ou de Cadzand vou• chipait une demJ-dOlll&ln• de tullM ou un -u do clmtnt P"Ur r+raror aon poulalllPr. n'alertez point le garde-champi'tre. Soyez Ir~ premiei·1 à rire, au3St honn~tem•nt que vous le pO\lrnt, de ce simple fpisode d'une •DQnne faree. J. D. 

/ 
, 

8aw• do Change 
801110 dt Prix ... 
Ouallt• toulours •gC>lt 

Demandez à votre fournisseur 1'11 pplic11tion 
dei nouveaux prix en baisse 

de 111 plupart de nos 11 rticles. 

BOU RJ 01 S 
PARPUMEUR 

POUR LE GROS EXCLUSIVEMENT : 
BOURJOIS -BRUXELLES 

p • _ .. ....,.. - WM_.,......_11'1 W 

16 ,.. '• o. •• (tiot 
IRUXElllS 

LiVT« nouveaux 

CHARLES IX. P&r Pierre Champlon <G...-t. 6dlt.. 
Palal. 

Ceux d'entre nous <;ul ont v6ou leur ~au t.empe 
paism:e de l'a•-ant~. oct quolqt;e pOoine • 1'b&b1iu• au -:ant tumUlt.e de noett ~. Quand le& dlCtAt.an et lellra ,,.leta ont ~ de 1Bnœr leours Jnvf!Ct."'ea • traVft'I te monde, œ ..on~ lei homoun de la gu..,-e civile eripe.anole 
qUI nennen~ noua dhanc..,. dl.na DOO'e q<11<"1Ude L Ulrope, 
et non le'Ulement l'Eurôp'. ma.-.a • • l!IOCde, pria <M l'rén6sl., 3erllble eon prole aux ll\Jt'l'1'e$ M relllr!on. Pour retrouver cette abno$Pbi're de troUble et de contllAl<ln "'- ftlP!'ll4 li !au• mnont« &sœz loin dallll t~o.,... ai anclant e• mactlll>Que aeweme sJi'<:~. c·est l'unpr'feS!or. cao!·uelle> que 
donnenc, les remtU'Quable& ou~ de M. Pierre Champlon 
IUr lai dernler$ Va!Qta. 

Sou4 ce tl~ . c 08th~t1ne de Mé<OO» prèsen:~ • aia.r-1 .. IX aon royaUllle •. M. Pierre Champion nous racontait 
!~,. dObuta du liisne que la Salllt-&rtil<'l<my a ni&n;1J6 d'un sllDe l!&lllllant. c. 1tt>Ond volum• eat ooDN<:l'ê au 
mfme ~e Jueciu'au fameux IJllù'i&6Cl'e dea Huc\lenota. 

M. Pierre Champton Mt un dlartls!e dont 1'.-Ud!Uoa 
t.n 1>Uf&lt.ement lllQn el consc~. male à - QU&llta d'érudit Il Joint l'l!DM'.n.t!on et le ~. Mna quoi l'œuvre de 1111St.Onen œt à peu ~ 1111\bordable J;><Nr le publ.kl letttt. Son récit. ex~~ment vl\'&llt, tait revivre Je Ml
~ ali'cle l~ dans loot "Oil pa•~·:que fi' .->n p:t-
tore9':j~e oolori L. D. W. 

L'ENVOYE DE L'ARCHANGE, par JérOOle et Jean Tharaud (Pion, Mit Parla> 
Les ~\·t<lelnen" qul ae aont prodults en Roumanlc depwa 

la ree!Aumtlon du rot Onrol, d'abord écarté du t.rône i-r la volonté de son père, de aa femme, la rtlne Hélloe. et du mlruatte Jean Bratlano, aont ma; conoo.s. On -.lt oon!Ulé<Mnt que, pendant dM annéN, le.i q11erelle& .S.. pan.ta 
et des polltlciena ont rrnctu le eou,·ernement lmPOl'Slble. 
c;ue toute la p.)lltlQue a ~ domlr.l'e par la qu<etklll JuJve, une vkltab:e tnv&&lOn de Julia d~ R.,_e, de Pololne et d'Allemaene t.)'8llt pro1-oqtie UM tel'rtble ~ d't\nt~ 1rutlsme , que ~ cbet de l'antlSémiUS!ne roumain. Ocrnellua Codreeno foodaleur de la Carde de Fer. 1·ènt&l>i.> dl.6Cl• :e de HJtlft'; a tente d·emrainer la Rouman:.. dan& l'axe de l'Allema;r.e ; que Je roi. aus.•i oxoédé que lui du déalr de parlementer, mals nul~ent ~ l sul>ll' la die"..,_ •ure d ·un ma:tt du Palo.li à la Masllô!dll, l'a la!t ccadam· ner à dlX ans de tra1'&u>t !Oret'& P<>lll" complot oontre 1& sQreté de l'Etat ; que, P"'U aprèa, le.i ancletl$ mem.tll'e$ de la G&rde de FPr dJMOtlte ayant manlf8'é d"" •~ll#,'o!ls d"acltatlon t«1'(11i$te, Je œpiaw Codl'ft\IIO ayant """"}~ de a'6chawer a.« ""' oornpllcm, avait été abattu par l• 

cez>dartnn. 
Oi: a1'&1t. ma!s ce drame polit~. ronnu l10oll' rrncmenlAI et dont on ooml)Te'llalt m>I ;es d<'ISO<J.•. ~t pour beGuooup M3œ lntxpUeuble. 
Jén)me et J<Sn Tharaud n<>Cl& 1 expllQ~nt dans un de ces repnnage.i PO!:t;lqu<la où U. .. xœ;;..nt, ~t de la 
c~ ~ lea lmbrogllOC lei plua oontua et donnAllt aux roma.na t.en'lblem<'r.t vrai.a de la politique oon«m1poralne. 
la ?le, .le p!~ ~ la ~ de l'Olll&Zll -* 
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La Bonne Adresse c'l GAND-SUD ..._. 

~ R~~~~l DU TELEGRAPHE 
f 'lleolla dt cnou a 10 14 et 20 Fr BuJlet-frold et 

C&rte T~J 141 12 tiallQ P' Banq"et.s Reuruons. etc 

L'é!nutae n~to:re du e&;ltta!ne Codre&no, eruu de fül..'e:
ID&OQUé c;ut .., lll'll l>01Jr l'eol'oye de !"Archange. eot Mw! 
IJUSlonnao•e que le meilleur rcmao d"a>eziwre. 

LEs PAOE.S UIMORTELL&s DE J . ..J. ROUSSEAU, 
cllolSles et expllquét-s par Romaui Rollaod •Corre&>. 

La DUlaoc OOrrta, conUnuant r~ueo;e a.!ne des gn.nd.s 
clc .•• ~ues dea lettre& el ce la phll-phJe qu·.ue vieot d'1DaU-
1urtr, par le ttmarquable c Voltaire • de Ma\ll'Ql.s, noua 
donne uo cJ . .J. R.o~u• ~alement rem&rquable. NUI 
mieux q•.ie R<lmaln Rol!:l.nd, ~Il<!. o·éta.4 P1ad 
pour knre unn tntrocluction à ce cbou. Il l'a fait avec plé~ 
avec mNure auul di'aag~ant uoe parfaite synthèse des 
I~ directn~ de l aut~ur de l' c Emile • et marquant 
avec aù~té la corr<lation cxl4tant eot~ l'œuvre et 
l'homme. 

Lee o.xtralt.s ct1x-mt!mta que Romain RoUand a choisis 
ont le inw avantag<• de donner une noUon tres complète 
d• l'œuvre de RouMrau et p"tticuJ1ercment, U a ~ de 
façon COl)lOU!M! dana lt"ll C DIBcours » qu'on ne lit plua gu<!re 
et fait connaitre atn.i Jea termes exact.a d'une i;erte de p~ 
po&ltlona que l'on commente al aouvent, mais dont on n'a 
pu le uxt<o aou .. les Yeux. C.. choix a. oomme de Juste. fait 
aux • CGn!œston• • et aux • Rt!\'etlN • une part quelque 
peu eonsrue n du point de vue du pJalglr facile que l'on 
Pt'Ut tlrtr de la l<-cture de Jttn.Jacques, on peut Je r&
eretter, 1>1111Qu'U e.>t tnwndu que le J.-J . Rousseau, piquant 
ou l'&!Alonnant, ae do'<oo"re surtout dans ~ dell% derniers 
ouwa,.._ Mali du point d• vue de l'tnronnauon profonde, 
le volume y rame. et la notion d'enatmble qu11 conrère 
ut aUMJ aubotan::ellc quo P<lM 1>:e E. F:W. 

tJ/11) 
CONGO-COCKTAIL 

TOUJOURS POUR L'rNSTRUCTIO\' 

DE .'\!M. GODDING, LOUWERS ET CONSORT& 

~'EGRESSES EVOLU:cs 

une N~ nue ae su..e 9COl& un.. ~ oa l'at
tend un Blanc, dans Je beaotn .. Mala avan1 d"entrer dana 
la case, eue a qU6lque peu tratn~ devant la J)Orle. 

- Pourquoi? IUl demande l'!:un>J>ttn. 

- Mal$, POUt accrocher l l'entrée mon chapelet et moa 
ac&puJ&lre, patœ que Je luil Chtttlenoe. •• 

' ' ' 
UN E.''TERROU:.''T 

Prèa dta mtnea de Moto, le chef NombllllrJ memi. 

La coutume lnd!J~ne veut qu'on ~orse sea femmea et 
les mette avec lui dans une commune f.,_ .. , 

Mal.a l'admln!stratour territorial, qui n'eat p&a de cet avis, 
~là le Jour des ~uee et l'on n·enterre peraonne avec le 
cad&'fre. 

Qu.tnu Jours ap~. l'&dmlnl.strateur repaae da.na le .,u. 
laie et s'informe : 

- Oü aont les ~uaee de Ncmbl!Jld? 
- Ellea viennent de mourir, ~d-on. 
- De quoi? 

- De maladie. 
- •• oa sont-elles 7 
- DUl4 la tombe du cher.~ 

' ' ' 
DE L'ENCENS ET DES FLEURS 

Aprêa banqueta et re.banqueta <came, ~loquence et pi
quette>. M. Reladorf. ancien chef de cabinet du Mlnl.stre. 
repart pour l'A!rique. n y exercera lee !oncllona d'lnsP<Ctcur 
d'Etat. 

C'est uo choix beurell%, car. J•dl.I. M. Rel8dot1 fit car
r!U. dans J'admlnl.stratton terrltol1&!e de la Colonie, la 
vraie. la seule anoature du C.•nco. 
z:n QuJttar.S l'E'Uro~. M Rela<'ot1 y lal&sera de bona 10L 
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[lRIUM,, CONQUIERT DES MILLIONS ... 
L'IRIUM contenu dans la pate dentifrice PEPSODENT 

a conquis des mllllons de personnes par la nou
velle et éclatante blancheur qu'il donne tous les 
matins aux dents. jamais auparavant un éclat si 
resplendlssant ne pouvait s'obtenir au moyen d'une 
patc dentifrice d'une Innocuité si absolue. En effet, 
vous ne risquez rien avec le PEPSODENT c\ 
l'IRIUH ... Il ne peut en aucun cas attaquer l'émail 
si précieux de vos dents. 

#e oontlent •uoun •gent dtJtoralf 
pou.,ant rayer, "' ••"on, ni orale. 

Yonlr1, car c'est lui quL i la dlrectloo du personnel, a rtm
ptac6 la mu!nerte et le caporal.LvDe par la pollte.sae et la 

llNDYelllNloo. 

' ' ' ET LES EPIXI:S ... 

Suite • mes coctal!.s, l'lcoDOcla$te que Je d~ eue, subit 
urA fT&Dde otfenatve. Bombardement uphyxlaDt dana un 
ca"6 de leullles de cnoux, pa.r la proue coloniale, blocus 
par certalm cènacl~ sape par quelques copains Cblen 
entendu 1. HeureuSt·m•nt. POur parachever mon extermlna
Uon. let troupea de choc manqu..nt. Il etl. en effet, molna 
&fffi\ble pour la nar1nea délicates de relllfler !'Odeur de 
la poudre q.ie le l)&J"lwn des t•nceruoln. 

Le molll de cet auaut serait mes campagnes, que J"on 
trou\'e abolllinablea. contre le gou,.emeur-Kenèral Rycltmana. 

Il convient donc que Je m'explique â leur sujet. Voici : 
•I M Rycbnana, penionnage dl.st1niruè dan.s l'lntlml1', a 
al~ ven le Conao •n nageant dans un be.ln de •rml*
thles et d"espou c·en qu•on croyait avoir trou<é ~ luJ le 
l'i!lormateur de grande a:ture Q'JI at:alt retaper notre Col~ 
nit. Ht!aal celle-<:t reste dans :e marasme, et la balr.nOlnl 

est vlde. 
Elatlame suraigu !'crlll!Rnta Impôt.a. Idéologie tngénue. 

mU!Upl"' tntnlvea à la producilon, Jurll<me paraly<ant : 
<•lies &Ont ~ cara<t< rlsUques du proconsulat de M Ryclt. 
mana AUlll. en dehora dt• lonc•lollJJJllres, les c.>lonlaux 
rf.lcnt. 

Q Jant à nous. noua panemeron.t de rooca la route lrlom
phale de notre Boula-:.tatan avec autant d'entrain Que noua 
l'avon1, Jadl.s. Jonth•·e d"t!plnes. 1oraqu'U se sera lmpréllnt! 
dN .llmµlet;, n('luoru. &uhnntes: 

l l I.e &ros pa!\SC ll\11nt le deta1l; lt.a t!tudes avant la 
déclllon 

21 lA' boa ~ prime le Jurtsme. 
SI Un ltllo d'or 1'11Ul. m aomme, pl<13 qu'un ltllo de ooton· 

mine. 
tl Une mllaatlon ut plu.a utUe qu'U.n dlacour1, 

Effet trH rafreloltl••-t I 

5) Un tlena n.ut mieux que deux tu l'auru. 

a> on ne tue paa I& 1>0ule aux oeufs d'or. 

Et aurt.out : 
n Le Coll10 t$t tait po1a toua les B•lies et non pour 

quelquee fonctlonn&lnlL 

' t ' 
ml SOUVEAU.:-0'1'! 

Une nouvelle ligue colooJale vient de voir le Jour. 

Son ))ère eat le Major Cayen. qui n·eat pas ~lement un 
lndustrt•I et un llnancter, mai.. aussi un patriote. 

Son but ~ dt !aire connaitre aux Bel&ea lear OODgo. de 
les y lntt!reeser et c:renrober al.n.si notre CO:onle da.na un 
bloc de bt!ton nauonal 

Mals U y a que!quea ombra au tabloau : la nouvelle lieue 
ne sera qu'une section de !"Union Colonlale. 

Or. ctlle-cl e•" une ledératlon lncompl~tt dea cercles colo. 
n.laux, car d'lmportan~ ~rou!>('menta n'm !ont paa parne. 
De plus, elle est peu populaire chez lea CO:oniaux modestes. 
on prttend, en effet. qu'elle& est l'tnstrument seulement 
d'Une cbterle et. qu·entre cop&!Ds. on s·y repuse, de la 
main à la ma1n les nonntura et !es avantages. 

Mala. tout ceci, petit • J)l'tlt, s'atténuer& devant le but 
poursuivi. Aussi. tout I• monde doit se ramer et 1>0usser do 
tout.ea sea forces au succ::ff de cette ligue d'utWU publique. 

KATARA NA TUMBO 
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L'INCENDIE 
par E. Verhaeren 

DaM un 111pplhnent au n• du 17 tullltt 1904 du PeUt 
llleu de otrord Harry, un 1141ord "°"' o /a•t c:Ucwvrtr ueu 71DUetllc d"E. VtrAturt>l F•vi.r•·t-tJ~ da•u qi.dq..._ ,...,...., du œutTU du c~tr grand poètt1 Nous nt le pemons 
J'AI. C'ut P011r11110i, 4 titre de tun01it4, 4 11tre docu,,..,.. taire, nou.s l'ultumons. 

8. Vtr/14uen <1t<1it·U tcrit œtle page iptcialmient pour 
le IOIU'll4l de '°" ami 0 Ho.rry1 Fa1t~llt partie d'tmt nou
oell• plu.s Ut•elopp«7 Quoi qu'il en 1011, on 11 dkouvnra 
lu qualltü IU force, la " pattt • pénttrante. l'«rlture Ili<> lente tt drue et la vtilon @tque de fautew de• CamPBCDea 
Ball~ 

Alora, dana le silence nocturne, quelque tonnerre ernnt 
autour de mlnuJt ~ta. s1 tl'rrlbl\ et s1 bre!, ~·on eut ~ qu'U -~t en cku" le villa~. a-un crut IOD tolt, ll'Uoné. Les Ut~ apparurent aux 
f en.6trf<!. OU&t L<lec, le dlarprntier, et Thys B!Okker le roml)4Ulleur, lea preml~ virent de. lueura au 80mmet de 
la tour. Ils en ont co~rv~ de l'OfSUell Le aonneur, pteda 11.,., en dl-. s>tœtra dall.t l'~!lae. Il grat1t l'escal><'r 
de pleJTe lUIQU'&ux abehsono, avec deux -ux déborda.t:t.o, mala là. d•ns l'obolcur1t~. U ne put treuver les kbe!lea 

~ 
c: .. paE.v.~ 

conseiller la plus haute valew 
expertlsable pour votre dë· 

pense. que tant d'horlogers, 

tant de bijoutiers, recom
mandent Io montre Ery 

man~ Toute • 'Ile, l1 a·~ errt:.t t. ml~ Le ro.ao1tur le sU!va:t.. D renversa lea 1taux. IJa 1e disputèrent 
pe.rnu 1œ t.énôbre.s. moullrulnt <\ta llOJteS vua la Ioule d'en O&s. 

Tout à ooup la ~ de l'!llceodle qui 1'6cbeYelaJ.t au
d- dt';a ~ qu·ewt ~ ne poll\'&ient 1'011', le9 unit dans la fwl<!. lia d~iI'inao~rent. boueba.nt 1'19Caller à ceux 
QU! mor.ta:ent. 

O.. &em l>C~t dam le cunet:~. On krualt ie. 
t<'!Vea et les c;rou: <H-Jà l:nnla.lent. Au kma des ruea i.. """*"'" accounuent, IM temmea &el'TIUlt dea entan~ en leurs bra.s, dea bommea avec del fouzebe& et des ~ 
"°"1me pour t.uu i.. bftea c;Ul a "llt&lent ~-

On b:oueaalt les toruitaux vera le neuve; mals l'eau 
~t.&!t !Z<>P loin, la marée baa,,e. Lee ~"' a'en ~ 
raient, tar.dls QUA' :e maitre d'école. traJ:1qlllllftnen1,, - le aeu11 de 1& sacrlatte. sana qu'on nt .. :t.ent...;11, expllqtl&lt ta fOUdre. 

Le clother? n datait d'tmmélnorl&lement. Peniocne ne 
l'•Y&Dt vu b&tlr, Il apparajM&lt oomme ayanr. ~ tou
Joura. lllA901lDé ~wt..-e PM' D'.eu lui-mime. Lee ~ d·o1eat l'&ftl<!llt ~de mowoeea men._ pareUJea t. du stvre vert. Ses quatre œdran.s a'am>ndl&l!Uent, rloneux: Jea pierres de sa bue aemblalent lnvuJn~rabl ... Oertea, !'klalr 
qui le toucha fut-Il ~·· 

c ~~·oc dép6ohe àiercher seooun t. nmiae et à Termonde 1, cna le sonneur, revenu de IA·h&ut. 
Et le f<J11.10yeur, pendant que lea eloches ~t el1oOOl'e, 

le mit t. battre l<J toc:s:.n. 
Lea .ana s'en allaient. lea pauvrea IOD& baletanta, !amen· 

18bl"' t. bue, à dJ&. avec ~ deux '!<lnlel~ iMm<e ootee. que chAeun, depula l'entu:ce, avait entendu .. et qill. pour 
C«talnl\ 6t&lent !®te la mUllque. 

Le reu. llllPMSlbl•. ~ndalt. Toute la carapace d'u
do;se~ •'e!t'l'lta.lt et dl3eem1na.it au loin comme une tol.6e 
d'écalllM rouies. De &TOI moroeaux de poutre et de Char
pente okla!ent.. Les ~W..S fU)'alent avec des en. t:ro.tû 
et sau•acea. i.e.. hiboux. lei yeux awu1161, i.. tJJea bril~ 
rel<lmb&lent dans les nammea. Lo eoq d'or du fa!te, depuJa longU"mpg, éta.lt fondu. 

EvelllN brwqutment et retlrls de l'kune, deux monna 
cbevawc, monto!a pa: des caro so:idea. tn.veonllrent en becrus. .... nt. la rou:e. C'êtalcnt les mraagera d'alarme envoyâl vers les vllle3. 

Le CW'é. on ne l'apercevait po1n~ Mals i. maitre d '°'>le pensait qu'il était !à-bas. près du bourimeatre; le 10T1neur 
croyait J'a,·oir vu causer 1.1cc le maitre d'~le et le boUr&
mestre avec le sonneur. Au reste, de quel Sl'COllrs eût-U pu 
être, p~ue aa ma~"On. t. lul, sem.bla.l: bra:er aussi. 

Deux beur"" eonnèrent, Ob! les ooupg rai.b!ea et Pltewt, les deux coupa fêlé& et pauvres au rond de la vieille mar
mite où bOut le tem)l5l .Décidément, c'étaler..t l<'l! deux dern:ers boque:s de ~:te ~P<>tJJJlOl>ée dbor;ore. qu1 a1...it m°' 
&Urt tant de Ylcs ~ tant de mo:u et c;u!. znallltawit, t. oon tour. se ttclamAlt du alleooe. 

Le forgeron et le cbari;cntler ét&lnt montâ aur le toit 4" l'éel.ise.. Au !Ong dfS écbclla; on leur pass&lt de l'eau. lia la 
W:ça'ellt de Join Ters :,. nanunes. au b.uard. le& attei· snam q·,elcpelol5, préoocu~ surtout de x:. point paralt.re 
lnut11t .. et d'être de<> 1rcstlculateura. Oe.i; fe.m?ne$ à molt~ 
juponnées, de$ pmlns et des vJ.eJlards !a!Mlwt la cb&lne. 
On reinpl!Malt les -.i>; t. de. c•!f'rnts pu'.rldea, en d<a 
étal>ga ~ueux e: Jn~!De dana les mares aux f\IJJlle'& Et tout cela mont.ait d.c mAln en main vers la tour. 

Le brasier se creu..""'1t en entonnoir. Les aicumes des -
d.-au a'é:&!ent arrêtées.. QJe'.qu'w:l cr<.a : c Lea cloches 
vont tomb<'TI • 

n y em une 11\lnute d'afll:O!sse folle. 
Fn.aa'IC\nte, avte h•"lrt.S et cboca et se.ut& et boDd-. 

ment.a. la pmn.ee cbut. 
Elle éWt à ~. qu·on 1& croY&lt enoore euspeodue et 

entra,'\'• parmi 1"3 POUtms d~ ~"'Cl'll. 
On traJ énorme béait e• vom!.<.S<lit de la po<J8Slm Quel. qUe&-uns a'app:'O('htrent. La seconde descendlt d'aJ;lklml> et 

i... tua. 
Alora ce furent dœ pl<'Ul'S et d.. cr1s. T0\13 vou.lUirent vo!r cœ deux cloCbe:s martes et dewt llalllDM ÇUI m tœ-
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m&J<nt plaa qu'Uc aeuJ tu d• ..... .,.... Il fall&lt ~ 1 

1a foule t. ooape de poJna, 1·t;+....- ellHDolme ttall. mmacee. 
Des f1&mmcs bllu'.a et Yloknlt$ cxmm• dea cri. bruxb 
a arndlalmt œ 1& l<l<l? u en ~t :..JIN ci. cb"""91u

na de brai- e\ d<S IOQllel de -· ParfOI&. l• au4elà 
d'J neuve a'lllumtn&!ent •t ~ arbret, au lmn. ~ ~ 
IOU<lalncment roucea. c·~t un ronflement continu une 

n.«• 'Mlo.nte et saur.ar.t.e au clel. 
OO ctiucba le c- pour qu'il a·en vint aau•• Jee -. 

tlm et ,,. rell~ Nt Io !J'OUVl.llt pu. on courut au _. 
~La ~ <n ~.Alt f~. Tout 1 ..nb.lalt traJ>. 
qu1lle; .. u:e taU f<Sl6Ctt tclalrff tndlqUA!t qu·œ fflll&l\. 

c .Mœsl= le C'lft po1oo et 1'e"~I rrrrte: le\ll •. ~ la 
d<mc:s._Jqw. 

Le boursmeatn et le malt.te d'êco1e n'en purent croir. 
Jeurs ott\llea et ae reprdl!rent en b&uaa&nt 1eo tpauJa 

Oertaln& murmuralf\Ct "' voulurent entrer de force. Ils 
n·~t.. 

Le forreroo et le ctia.rpente a~ qultt.t le toit.. 000-

.-!::cua cr.ie la clo!Jooc cr;I ~i>ara!t du cloohtt l'~i..t et • 
MI all&lt a't1lfiammer t. llOl'.I IOUr. 

D!'Jà le feu la -lt de ees mllle 1'Ulil* dol llainme et 

les IXJ'.1'..roa crépllalelt lllala. ~- un s\JCCNll!t ertoo
d rtmftlt .. tl\. O.. la IO<lr. Tld~ une colonne de tllmff 

r r.-e tt lmte mor.t.a, pul.s on >t oecllltr i.o mura et i... 

b!""8 ent:<'l'I de maoo""""'"· 1'1m aptt& l'autn , dans le br&
~r tonlh/'rffit . 

.Et vm l'Est Je jOur pe.rut.. 
Oo rut alors aeulemmt c;ue l'œ vit tDUi. la mJaère du 
~ .. Le 11llage .eenbl&lt aVOlC iù ~ : ~ mal9oM, 

~ <!t :..œ-""" OUl"ert.ea, ttaia.1 là. ... ,..,.,_ œ diJoor. 
d:re. mu•Uel d 'aba..">C!on; au ~lett. Je pson ttalt broy~. 
l<a rrsncs et : .. crou< .-. comme en un 't'IO) de ~pul

wre. d"' ba<lue:.-. dea -"" et des tonneaux 'talent culbu· 
t6' paz taa. et tout au Ions des dlemil:4. on pOUvalt awvre 
w ttn.,.. dea orourea et dea bouea a.vec lel!Quellee on ava.lt 
ttvé d t:~'1ndre J'!nœndlt. 

l!!tlfln. on V:t po:ndre 1111: la route les !INlOIJn au.endul' : 
l'•t~I plopant dts pom~ de cuivre 1 .. c:aaquea et les 

6rlltllea. 
n. arm-è:Mt.. On dboUla à b nt.te w. muJtlp!ea et mor

mea tuyaux .erpentlllS, et 1"Un rueW"" comme œl}e d 'une 
bt'>'e plong6ren1 dan& r .. u lolntaice. Flmeuaement, cba
c1111 aida à IR manœuvre et !<'8 b,..., et lea main. a'embroull
lmnt. D fallut chaMtr 11'8 gens. Mal&. au moment où les 
lanc<"a furen~ p01I1U8, on &'aperçut que la ohul<! meme des 

murnUlea an.!~ ttetnt toutes ~ 
Le C1ri appcut. TI ~ 1·enqui1 pas. Suivi de c;uelques 

!=mes e:. d"en!&nta Il J>én~ra dan& !'~!~. H re>~U~ de 
aes habtt.s d'or .-~ toumam ~ la foule, peu t. peu srœ
alM:lnl<! ! Intact et trtomp!>!lm nstenoolr du tal>ertlM:le ou
vert: 

c Puisque, dlt-U, Il ttSt4' au Cbr1.st une volX. la mienne. 
et un• dl'mCure, œ ~rnM:l<', rien de Dieu n'a d;gparu 
d.e p&rml nous. 1 F: 88 m•.- Il la e<'l~ oomm" à 
l'otdlnalre Et r&1'<$ fUttnt ceux qu· s'~tonnmnt qu'J n'eOt 
pu mme parlé œ. mo:u. 

ARROW - .--:.5 
(.JHtRTS 
~ 

CHEZ BOUVY 
5 2 AV. D E L A TOISO N D 'OR 

{PORTE LOUISE • BRUX ELLES ) 

ARROW 
C HEMISES - COLS 

S O US · VETEMEN T S 

La Chemise à Frs 87.SC 
Ainsi que Jes auttes arttcles ARROW 

sont en vente chez les bons chem1s!ers 

A. VANTAGES DE LA CHEMlSl: 

ARROW 
.:'œte dans des tissus garanti~ 

I R RETRECISSABLES 
.;OUPE MITOGA \Cintré). 

MANCHES : 3 lonqueu;s par encolure. 

:::oL AROSET demf·roide SO'.l".s amidon. 

F INI IRREPROCHABLE 

Déposllcrlre pour la Bolq!que et le Grand-Duché 

de Luxe:nbourv : 

BIOT Frèr•, 98. r. de la Lol. Bruxelles. TéL: 12.08.48 

~·················· 



''Pourquoi Pas?" . "' au cinema 
MISS MANTON EST FOLLE 

Barbara Stan,.;·cit ~ait bteo 1 a.rt.Jte qu'L ••llalt pour 
condulr• cette lllstoue. Joyeuse en dep.t dœ cad4•Tes et 
des situaUona STandgulgnolesques dont olle est sem~ Nous 
dlsom c en dépit •. mats 11 serait peut.ftte wat aussi Juste 
de dire c en raJ.son », car on ne les prend PM plus au sé 
r1eux que le rrand mkhant loup et la oorclt're d• Blanch ... 
Neige 
Q~ est-ce qu1 ta!• penser que ML'll Manton nt lolle? C'e:>t 

une jeuio perronne '1lra\ll.p.Dte; e!le apparlltnt à la cllqu• 
des m!lllon11.11:rts qui ront parler d'eux U'OJ) IOUTent; aa.ssl 
la ...,,1ce ""'" la~u< c elle a partola dea lrlct>Ona exces de 
Ylt<'~. tapace oocturne et.:. la ~~le d~Ja pour un 
personni\ic loufoque Or, un "°" elle a ,.,. l'un dt ses ll!Ill$ 
sortcr prklpltamment dtme maJ.SOn en lalMant la porte 
ouverte. Commr: elle rc\ 1en1 a un bal cœtum~. elle cache 
sous un long manteau un rld1cule pt"Ut costume pe.!Ueté 
Fort 1n1r111uée, ell~ ptnetre dart' ta maison qui semble noon
donnée: •li• erre dnns IP.8 '8lons. pub. tout à coup a·arrête 
et po:l.SM! un cri d• terreur! Là 1 Près d ·un divan 1 Un ca
davre enaanglant<!I Elle .,. précipite au dchon. "°" man
teau se prend A la poignée d'une porte elle 1 abandonne 
e~ coll?'t briser la • tre d'un poste de accoun Police! Au 
nom du c.eJ• Loonqut l'auto arrive. les pol!clns uouvent 
Ml'-' Man'..On affolk dans son oomlQue i>etlt costume 1• 
b.'I mals le cadavre a cllsparu 

C"e t trop rortl Vo!là que ?e. petlt..s toila de la f'Uth 
A ·enue ac moqutnt de la p0Uce maintenant! El!e repondra 
de son Insolence. I.e lendemam ta pr•SI<' tst au courant de 
l'aventure et Ir~ r~acteurs se font un plotslr d• ralller c ces 

............................... ································ 

····························································· 

a- de la bau te• qw ae croient tout pcnrua, MlM Mt.nton 
•a ln>u•or le plu.a lnlolent de toua, tlD certain Pe·er Am .. 
et te eourn~te, cUJe qui 1111 eot d'a1Ueur1 reamuêe •ur-1&
champ 

Mab " n'est pas une nwon, pnrce que IA police ne 
prend pu Je r<lclt de Ml.sa Manton au .. 'neux pour que le 

• ff.lt n ·uiate pu Ah! l'on ne veut po.1 pourautvre l'aUatrel 
Elle le fera. elle, avee une petite trou!><' d amies :sans peur, 
slll<>n wut i fait aana reproches Par une frnêtre lea vote! 
~Inuit Clans la maiaon du crime Homurl One cour
mande en voulant m•Peélèr lt' lrlgo pour •olr a li n·1 
re&talt P<IS QUelq~"-' lrlADIUses P<JW' le cnt. dl'cotnTe un 
~me cadnrel C.,tte Iola te ccorpe du ~ut» est là 
aoua la main. ai l'on peut dire. Quel est 1 auteur CP ce 
double meunret Miaa Manwn et .a a.:nlftl la pouce ~ 
Pet<"r Ames se lancent a sa pou111ulte l l! brouillent e t 
<lébrOOJU~1u le11 Ill• de œtte aventure, mai.. c'"'t MlS5 Man
t.on. P<>lnl du totll <I folle qu'on le dll Qtll dé<:Otl\'l'e le vrai 
ooupobl• 

Tout oeJA e:it tral~ avec prest,.. et un sena hUD'IOl'l&
tJque ~Uneel.ant. La sœne ou Peter Amea. qui a éte légér&
ment bl~ leint d'~lle à l'aiOOlc pour anacher à :.usa 
Manton ce qll'•lle a dkouvert Ml? le dme. eot er.rtm~ 
ment r;!Jùlll.ssante Hmrt Fonda 1 montn qu'U eai capable 
do rtu.. ... lr dans la <Ome<l!e b.en que 18 nature semble 
tavoir p!u!Gt dt11t1né au ~ Barbara Stanw;Cli: eat 
douêe d'un taltnt fougueux et aouplc qui lui permet d'abor
der toua les rôles -.:ous "'n;eons • elle. noyéf> dans les 
brumea de 1 Irland• aux ootœ de Mao l.n&len dans une 
"llntatre ht.totre d• sédition. ou bl•n enoore sur une maison 
nottnnte P1trml les rude< b•telltrg ctu MIABJMlpl. 

SUEZ 
Ain.si que l'a Ion bien fau . · ::iarqucr M Emlle Vulller

tnOl dana • chronique du c Tunp .. 14 fêvrlerJ, la crttl
que cl.lltmatoiraphlque a été de»an<tt par la critique Judi
ciaire dalll l"appreclatlon du film tntl''llt c Sun•. Elle a 
condamn6 la fantals~ QW a régnt da.ia la fabrication de 
cette bllndt\ fort belle d'ailleurs. mata C'à lea évo'nementa 
et IM c&raet#rt'!l aont vraunent P"1 trop detorme& 

Noua voutons bien que tes rcc<1nstltutlo1~ ~· l'écran soient 
plus ou moins romancées. encore l•ut-11 qu~ la stylL<allon 
ne serve p1a A raus . .er oomplè!<'ment l'hlsto1re et que les 
personnages apocryphes n'y de•1ennent Il&! des éléments 
rssentlPls 

Telle est cependant cette jeune Antoinette, peute fille 
d'un vieux i;r ~ qu• le hasard celW du fJm s'en
tend - met S'.lr le chemm de l'erd1nand de Lesseps à 
""n débarqut m t:gyp:e c est tilt' q 1 ra le soutlal 
moral du jrune França:s aux reves crandlœea Ce lt'I& 
sur RS tn'l.tances quf" tou.~ tes obstaCJt"à ceront \atncus J 

Peut-on Imaginer con.,..ptlon plus slmpUst•? C'est une 
roncrMlon à I• sentunentahté POPUlalrr amér•ca1ne. soit, 
mR1s c·r~t l\U&t une oft'ense à la memolre dts disparus et au 
bon scn!l dr <"t•ux qui ~nt mlC'ux lnscrmt" dr l'histolre. 

Pour en Ctnt.r A\'E'C Ja critique. noug 1woutrons notre décep
Uon à l'•pllogu• du film ~urquot l••s .,,,.mt~urs de Holly
wood n'ont-il• """ pris la P<'lne de fllmor le canal de Suez. 
au ueu dll"' nous mon.:rer Ql vague Cl mtsQuln dtt0r de 
•tudlo ? n y nait a pourtant, m tl~r• l d'aém1rab:es 
ru ons et a dt IJOf"ttques ronrmatt.s M..l ~ Jort.sons.là e: par· 
ons des r~tll!'8 qu&ht.!s de l'ouna~e 
c=me toujours. l<l! ttthnlctre. de RoUy.lood oru !Bit 

preu•e d\me- tneonlt!>Ulble ~up('"rtor.·~ ln mise en scene 
est admlrAbl• et certalns mor<enux. ceux qui ont trall à 
la cona\ructlon du canal. sont d'une Nounant<.• v!rtuos1té. 
Sii:n~lnn~ rn oartlculler l'etfondremrnt des mont&Jnes de 
AAble mtn~ts pftr Ier Turc.s et la tornade qui emporte les 
~br1S. les machines et les ouvriers comme fetus de pallle. 
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André Brulé 
et 

Nadine Vogel 

VIDOCQ 
forçat et chef de police 

A L'ELDORADO 
l!N?'ANT! NON A DM 15 

Séances : 2-4- 6 - 8 - 10 h - !amedl et dlmenche : Prem16re séance à midi. 

~ .. .alno TUIS panoramlqu!S eoot d'\mt m~ 
b8utf lt d"8crt IOlla un IOl~ de leu K : .. 1ansu .. ru .. de 

tra1-allltun rt de chameaux ae dt:ldu.nt nett<"!llmt IW" le 
lablo. 

Il faut aj0\1ter à cela le i.Jent des lnterpttt.es : TJrone 
Powrr l"un des plu• sk!ut ... nt.~ Jtunl'a premlt~ d'B'olly""°"· ftrJre ~Joroor:.t un Ferd.ill8J'ld M X-ps roman. 
Uqu.,; Loreua Young Incarne avtc une aupreme gràce la 

btll~ Eui~" Io dt Montijo et IW" et chapitre, nou,, ne voyons 
Plia qu·on ait J>llrUculterem•nt otltl\16 la mmnoire de l"lm
peratrlct «n ce QUI ooncerne Jec m<rur&, car tllec appa
ra!Mmt en somme fort honorablta dans lt !llm 

ADDAbtlla repttstnte avec Ctnl!U- AnlO!netle, la .l&ll

vare tille du rtctmmr. 
ln autres r<>!ea aont iotu iptlodlques. à l'nceptjon de 

celui de Louis Napol<on. asan lndltrt?'fmment ...umê par 
~ Ames Qu&Dt à la !ICW'aUon, e:le .. t lnnombn blel 
Noua ne poum: ns Jam&l.s - !outr la façon~ 
dont •Il• est conduite et les ~tonnantA etrets que le met-
leur tn ~ne, Allan Dwan a pu en tJ~r. 

Bf'!. li a'aglt là d'un ouvraae ronald~rable qui eut pu 
dt>\'entr t.Ou"'-(••t excellen• a.ne un plua frand llOUcl de 
la vêntè hl •mque. 

DES HOMMES SONT NES 

L!s jOu...- ' no;a •P!>'•n.or· t qu'>n vtent de d6ooUl'l'ir. 
m Amb1que, ~ ~e noun.:. de Caniat•ra : lea ~ 
pap.~ de ! trre typbolde pour hàter la !1D dea ...,. 
rtchemmt ururû ! 1 St l'on •Joute cela au c r&ekettttrlnc 1 , 

au c tldnapptng •. au c hous<-breaklnC • et autres formelJ 
du bandtll>m• amér1caln, on s'tXJ>llque la hanUae des bon· 
nett>i c..na et leur délir de faire plt<:e au crtme de toutoe Jea 
laçons. V clnkna étant COMld~~ à Ju•te llttt ccmme un 
pulMant moyen d'lnnumcer Jea t'Pr1!$, nout voyons ··~ 
llOulr une q·.iantl~ d'œU\'ret o<i l'on _,, de d~mootrer 

quei:.. eoot Jea r&em. du mal n comment on peut lell 
anéantir. 

Lei pblloeopb .. amh1œ1Da penaent comme Jean.Jacquea 
~u : !la croient t~mmt à l"lnnocenoe orlglndle 
de l'bomme et a1!lnnent que le mill& 80111 "l' reepon.u
ble de aa déch~ce. C'eat ce principe qui a -,WM dan• 
c L'Eool• du Crime •. et c'eat ce qu'on soutient encore 
d&na « Des Hommes sont ~ t. Ce !Um œt, au ourplua. 
liu.t.olre d'tme mabOn de redr-ment pour ,leunea gn.r. 
çona qui tut !ond6e par un authentlque l)t2'e Flanap,n • t 
qui lll1:loll.lte IOUjoura. 

Vlnnt a u aeui d"un qu&rtler ml.lhallle ~ J-<ew. York. oe 
bon pasteur oonn.ai-lt 1 .. raftsea de la paUTrt~ Un jOW', 

dans une prlaon. U reçoit la oonlca!on d'un oondamn~ à 
mon. : c·ut d'amtr tDUJou.ra ~• un m&lhtun'UZ pe~: r ara 
IAM J)l'tt ni m6re ob!Jae à Tine de re.pmea. puJa ton.urt 
d&na un baene d'en!anta qu11 eat devenu le criminel d 'au. 
Jourdbul 1 La 1'6ooluUon du p6re Planacan est pr~ : oontro 
1·ent.1 et mar~. 8&ll4 argent, MM appui, U va crt er un 
une pour lei en!anl6 abaodanMI, U va tenter d'en IAUVer 
la 1)1111 qu 11 pourra. 

MARIVAUX 
104, Boulevard Adolphe Max, Bruxelles 

Le film de l'amour et de la jeuneHe 

LOUIS JOUVET 
CLAUDE DAUPHIN 

dam 

ENTRÉE DES 
ARTISTE S 

n ec 

ODETTE JOYEUX 
JANINE DARCEY 

PATHE • PALACE 
85, Boulevard Anspach, 85, Bruxe lles 
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. ......................................... 1 • • • • : A PART IR DE VENDREDI i • • Î 1 0 FE V RIE R 1 9 3 9, : • • i UN PROGRAMME i 
i SENSATIONNEL 1 i • • • • 
!AUX VARIÉTÉS i • • : Le meilleur spectacle de Bruxelles. : • • • • : Sur Scène : : • • • • • • : Refrains de Paris i • • : . : avec : • • • • 

~M ISTINGUETTi • • • • 

Or, œ pêre P'lanagan est pu&onntr!~ dans le film pe.z 81J"ncer Tracy, ç .,,t.~-d 10 par l"artlae qut tt&tt lt mlew< •pab:e de mettre <!ana ee r61e dèllcat l'onction et la :rice wpu~ d un u.;nt, 
Le !1lm aUlt tou1 lea d~veloppementa do l'œuvre Petit a petit on a·y ln~. te père Fl&o&p.n a dee amis Udfüa et bientôt. d.ana la ct.m)llllDe, a ~~T< la dt<! des - qui n'a Dl muralllea 01 berreaux, ol) l'on tra•allle, où roo Joue et chante, oll l'on Srltldlt librement : doa bon1mea aont n6a. Un drame ae tp"e!!e sur cette hbtolre. qui est au rond cell• de beolucoup d1naUtuUOOS charttabl'S : un penalm10t.1re dt!!Jcile cloot le rrere oat un redoutable pMter, !ait courir le plua muid danaer à l'œuvre du P<)re ~-1an.......,, tou· .)ours lort<ment dlaeutft par ln partlsa.M de la ~e.'<$lon 

du mal par la cc.ntra:n:e. Le r<>le est conllt au ~· Mlokty Rooney QUI eat. décldo'ment dl'Venu un comkllen de rrande cW&e. n tnterpr~te le penonnace du pmtn perverti, pw1 touch~ et enl!n conquis avec une au:rprenant.e slnœrit' Sa meilleure !don• est ~l:e oo Il a d~M de qUlt.ter l"ln.<lltut; un petit pen&lonnt.lro qu'U aimait., le poursu1t et en courant aur la routt est renvers<! par une auto; on 
ne pourrait erprtmer la clO.ùr"Jr avec "°' plua poignant• tmotlon 

L'œuvre vaut par !"admirable IJlterprétAtlon dea deux artistes. par la vie qu·apporte à l'action une troupe d·enrani. tris btm condut~ et par la thtle monJ' eou~iue- aana drclanmtlon et sans cmphaae. Tant de !llm.s noua ont tnonb·é le \'lCe et la dégraW11 Ion dea hommee, qu11 est réconfortant d• VOIT dHtD<lre par l'lffi&et UD• concepttnn ll:onb ttuse d<:s n>o~ de 1- relel·er n J a une trœ rorte <lœe d'optlml.mle daru l'h.lato•re du père Flanacan. IDlll.S combien nous en avons be- 1 ln' 

LA DOUBLE VENCE.ANCE : et sa troupe de 30 artistes : 
: 

: Spenctr Tracy Virginia Bru<""' Lot.~ WD mettair t D : A l'E : ldne dbpœe de <leu i!l~ni., do cette quah~ Il e6t œr· : cran : : ta.ID de !aire du bon lra\/llll, même sl le lllm n•eot pas de 
•
• LE FILM LE PLUS .,...0 UV • ~- DE L'ANNEE •. ceux q1ù a'lmpos.-nt d"eux-mêmea. Ainsi cea brUlantff bro-..... nn • dertes oriental• travalU~ aur de simples tlS5UI de coton. : : Spenctt TnM:J ttpréstnte, dana re drame, l'bumme qui a : : cruellemrnt soutrert, à cause de deux l\nanctm de mau-• QVeC • vabe fol Ils ont ruiné IOO père et l'un deux 1uJ a pm sa : : lemme. ceue-ci. aédutte et aœo®nnff. a·eat Jette à l'eau • SPENCER TRACY • un soir. Dtputa, Steve OreJ, oon man, chtrehe l'oubli dans : : l'alcool. mals c'est là un mauvBJa conseiller. Peu à peu, une : et : hantise dODt Il ne peul Il! détarher a'IDUuste clans IOD • • cnveau "1als nous nous an+tons lei. car. ~ent l'&D : : des tntA'rets du film est dana l'enchmtttment dea • r-fiCKEY ROONEY • !ait& On cT!me f'lt commis n conduit un homme a I& : : ch.alM! fücu1que Est.« IUI Je coupable? Steve OttJ, 6:11-• • nln trt. connu po'.ll' - rtport&cn de cr\llles tttentlslani.. : D E s H 0 M M E s : suit une piste et 1• spectllttur asa~IA! à ce travail de détee-

• • tlve-Jow-nallste tntrecoupé d'abomlnablee crises de dkou· : : ""ement. noyées dans I• wlstby. • • L'an~lque 'flage de Vlrgtnla Broce triaire c:ea pénlblea : : scènes. Elle est MRry, collè1ue de St~e: c'ut elle qui tient • s 0 N T N E s • la rubrtQue !émlnlne dans llOD Journal Seule. elle comprend : : l'&me tounnenttt du malheureuz. elle l'amie et le denou.-. • • ment tait entreVOlr l'apal&tment dans un avenir m~lanco-: : ~K~ : (BOY : Cea rapides eaciuts5es permettent de S!' ~ dans quel • S TOWN) • '•'e l'om~ e$1 conçu n de quelle ma~ les deux granda : : an.Jstea dl'P<>Saltnt pour composer leura pel"SODDage&. Spen· • REALISATION DE NORMAN TAUROG • cer Tracy 1 a !llla sa sravtt~ trtatA> et aoo art dee n~ : : tort he•Jttll.Mlml!Dt pro~ lntaet. la venton ~t.ant l'""'1n&L : rn.M DU XV : Il abord• los sc~nes de tendres.se avec la IObrté~ Ql:t noua • ' ANNIVERSAIRE • avons d~J~ t.nt admtrle dans •œ précédtn!$ r6Jta. Avec: Î METRO . GOLDWYN • MAYER : ~'i1,!!': =~·!°~~~;:ir~~:1 1~é":t~~es :u>n1~ : PARLANT FRANÇAIS - ENFANTS ADMIS : peU\'ent nous ot!rtr de mo!Deur. • : Ceci n·1mpliquc pas une admiration totale peur le lllm : • d.t\ns aon ensemble Certd. Il est blro composé, plein d'!m· • Spectacle permanent de 14 h. 30 à 23 h. 30 : ~ le otnouemen~ êrlate comme une t>ombe et ce IOtlt : .

1 

.. des qualités trœ !mpcnantes. mals Il o"Y en a pu motna : Dernière séance vers 21 heures. : pour oœ meotaltt~ eurownnes dts situations e!. des r~ao-• : Uons Po)'choJoclqu~ plutôt choqu.'Ultes. c·est ce c<I~ ~ : ••••-•-•••••• ... •-••••• .. ••• .. ••••... r&121. c .il anpkhe de dœ:rur plel.De adh&:oo t. l"œuvre " 
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' 

2m• SEMAINE 
' DE LA FOLLE COMEDIE GAIE 

MISS MANTON 
EST FOLLE! 

avec 
BARBARA STANWYCK 
dcnu aon premier rôle humoristique 

et H EN R 1 F 0 N D A 
De l'humour! Du mystilrel De la fol1el 

-:o:-

ET BŒNTOT1 

Gary Cooper 1 

Tlm Whel&D et de - collaborat.eura, fort belle et fort !nib 
~~ pe.r &llleun. N. 

LE MIKADO 
n y a queJQuel Jours, lol'llQUO le • Mikado > rut prœen", 

l B':UXellel, awt directeurs de ~<a, il ss prodw..1~ un 
pbenomàoe ~ : de& applaudJMement.. éclat«ent l 
dl•enœ rePl1MI. Le 11111>1~ 614lt cha.rmê pe.r la !n.lcheJr 
- la srtœ d• .lmec<ll et la beaut6 p!tt.oreoque del dtcor'a. 

Oe rum Mt l'Mla.p\4:.lon de la P!èoe de ouœrt et 8ull.'ftn. 
dom la mua!ql.-e <et <X~t captivante. De J>lua. co~ 
ri6 -- un nouwau Pl"<>«*l6, Ifs déeor'a et la ml8t en 
a:t:ne sft:nle appiualoSmt & D011 yeux t<!ls une merveille. 
C'• ~ UM op6rei:.e, une bonne. une excelkiote op6-
1'CW!. Noua le d.Ula &1'1!C d"autant plua de ~ que c·• 
1& un ...,,.. doct D01» ,,.., IOl!Ulles guère tnand l rorc11. 
~ L'lnlrlgue a _.1 de caneves à une nacraUor. C011tl
n ue <;ul oamb!De ks meillcufS 6léments d'-'.M COIMdle mu. 
llc&le &V«: ce Plrl"!' do coni. de !6"8 qui !alalt le ch&l' 
me de • .B:.ancbe-Ncllio •. Rien ne llU.ll"alt ép.ler lee d61!
œtos ~!ni.. do l>Ol'O'..i&!ne de ce rum. 

La première -1.ion que l'on a de ce .!1lm. c'est le r&vt. 
llelllent. 
~ œune eet une cll09e a.b9olument r.ouvelle et d'Une 

almoll>hbre lwulnooac et douce comme un matin de Ptin· 
tempe. Can.No c'est le J&pon. AMur6ment Wlé oJ)érsUe, mal& 
tell«Dent dl!tmni. du • Paya du Sourire >. Les décora 
n -yent auc:uncmen~ de rénll.- un ~ du Japon 
tel QU'U est. C"tet plu:« ~ !ant&stiqUe 01?J1pbonie do 
YleO <r, d "&:1rCflt et de ~<!Il :e& r.uance& du paat,el. 

Oe 0001e cb&rnw>t, naU et lcvnc es; très bien ln~ 
par Jean Colln. une aculœ e. une cao:a:nœ qui !ait dellUlt 
i<>"..st.emps l adml?atlon ~ !oab &n1tla1-. 

Le !lis du Mlk&do. pour dN ~ lnt!me'I, S'enfuit du 
palala de mil ~ et. ~ en music:en embul&Dt. !a.lt 
la~ d:1œ "WI vil~ ( ~ jo!le jeune nue. H61aal 
cell<-d ~ !l:Ulcde au ~u de la Ville et de déeeeOolr 
SI v..« 1111 pendre, Mala Io bourreau le suppl!o d~ IO lllmar 

..._.ter par lut, le Mlkado ayant exle6 QU't. ~ dllal .. 
11t1oe l mon aoit !al.te d&DA la Yllle. Le pnnce ~ 11119 
que]Qu'UQ ~ l'a reocllDU va ~ le Mlbdo.. Cllllfo4 
orctt Ql !lia tué. Il .. ~ - ~ ailte d'~ ... 
~lqUes. 

A Wt<! de Je&n Colin on VOit ~ Blèer, dou6 ~ 
voix macnltjque et John Ba.:clay, <;<Il~ k t6le Ml .... 
ln ~W. D«1f ans. 

O'e.t l& un nou~ ti1omPbe J)OUr le ~ ~ 
oolor qui atteint ce pa!Jor de l"IL?t dont à crittqo,ie a ~ 
~ !œ pa:-lt!: ce n'est plue de la ~. C-. 
une ~ rav1-r.tè dos couleur&. UDa '*1e ~ 
tamPes d'Une ~ :1cb-. En aomme, un -. 
ment dt.na le monde de la CllD«"I et de • !enmta. 

EDWIGE FEUILLERE A BRUXELLES 
La belle arUr.e de l'écran Tl<!Dt ch•" noua .louer poar i. 
p~ !ola la • Oil le aux Cam~ll.aa >. aux O&ler1a, M 
pJa de la Commémorauon AJeundre I>~maa. Cette ter.. 
• donnh oous le Pltrona8< de M. Jean za1. ~ 4t 
l'Educauon Natlooale de Fraooe; M. 1larfetc;m. M. " 
Diercla, M. A. Max. Le bén~ aera ID~oinmt _... 
aux œuvna d .. Invalidas trançala et bei,... 

Ceu-t qui voudront a.ss\ster à cette manl.!œt&Ucm t:qDr:o. 
belce feront bien ~ louet lt:\llll i1l.e.œl dbs me'"""""* 



466 POURQUOI PAS ? 
•11 r "ltlm , nr11t •11rwu1111 m 11m111111 r11H1 ·11·~1 1111111r1111t11~ 111111 r1111r11111111111rt1mu1111;!: 

BLA NK ENBERGE 
LA PL. \ GE JOYEfüE 

Deuxième saison d' Hiver 
AU 

CASilNO ~ 
~ 

8 f i ' 0 T l u 0 

! 

V N V U 
E T 
R E 
T 

L' 
A 
:-; 

E N = 
R E ~ 
T E 1 

l'\ 
E 
E 

T 
0 
u 
T 
E 

= 
! 
1 

fETES 1 

DE CARNA V Al 1 
SAMED I 18 f'E JIRlEU 

A 21 HELltES 

DEUXIEME 
GRAND BAL 

des I.OUPS 
ET TRAVESTI 

1 
~ 

~ 
~ 
~ 
" i 
Ë 

i .. 
! 
Ë 
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Grand Cortège 
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40 CHARS t:T GROUPES -

E 
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E 

1 ;; 
Ë 

1 
~ SAMEDI 18 MARS, AU CASINO 1 
· Grand Bal de la Mi-Carême'; 

1 
M \SQV~ ET Tn.\ YESTI 

·,::;=,=~rnc:m:om:Nlllll·c,~oll::1l!JURS DE COSTUMES t'l 11ombrf'U"C prù: de nleur. 
:mn:n l'!ft11:! 

• The r11nt mtlll ln t.ne nght pla« •· Alban Colllgnon a 
e t.6 élu l l'un&nlmlt.6 'r ucusez du ~u et applllucllo.sn! -
prù.i<lent de l'Union C,C!Jste IntemS!lona!~ cc qui 11 ~ 
p&a p~ent <le la crotte de b.que1 

Cette élection triomphale noua a réjoUJ. el a•ant tout 
paice qu'elle met à l'llonlleur un compatriote. l':fre cllolsl 
par les <léletué.s - aans t'xœptJ011 - de toul"-' les l~t,.._ 
uoos coc.autuant le sroui>ement mondial pour en d.lrf6U 
l.ea dt".S~ est.. • la IOU.. une preu•e d·esume et de OOll
l!ance donn~e à l'bom~. au dirl&l"Mt compttent que J on 
a d l.stlllgu6 comme le plu.s capable et un Clli• de aympaU>Jo au pays auquel U appe.rtlent 

Mal.s à un autre point de vue ceue t:ectloD est reJOul&
M.Dte t't d'une belle morallte: 61 Alban C<J~on. par IOll 
~ gporut. ees orsani.sauons cyclistes, la part enormo 
qu'U prit au développement et au au~ des courses iur 
route et aur p1.1te, &On devouement A l'U.C L oa u remp!l&
aalt depul.I de nombreuse.. tll1lltt.I lt"a roDCUons de '1.ee
pre&ldent, si donc Alball Co11Ji11<111 etalt tout d~gne pour 
acœder au rauteull prtaldent.:el aa c:and!dature anit pour
tant ét.6 Aprement combattue par ceux QUJ précl.ltment au
raien t dQ 6tre le.s premlera A la aouterur ... par St"a amllll 
C'eet alnll que Ju.squ'à la dernière minute !I a·est uo1rre en 
compeuuoD avec !l.1 A!lred lo.l.ar'.ou;:n prt&Jdent de la 
Royale LllUe Véloc1pedlque Be'ge. dont U est 1'1111 des plllS 
&euts et dévouts collaborateurs. M MartougJD s'tt&lt lal.sS6 
persuader qu'U comblerait les vœux d'lnnombrabl~ c sup. 
porters • en ee posant en concurrent du ptre C'QW ••. Dana 
qutl but? Pourquoi ? A quelles fini 1 PQUr rten. par dll
letanto.sme pour rue U11 b1UI. pour em~:er l'autre. le • 00n 
Jl'OS », dont lee lnJUauvea. les &etlvltes. lee cam!)88DtJI de 
P reMe, l 'habllet.é manœuvnére ag&eeDt. énerv•nt. borrt
pWent prodigieusement que!Quea COP"lns tt.OUI mooeste
ment. e4 b!eD malç6 eux. dana le rang .• ou qul n·a111 
paa accéde MD< somm .. u auxqw a lis up:raient. 

n y eut donc la candidature M&rtoUIUI et bien d'au~ 
pelures d 'olgnoD !... Albt1D Co1U11non a vécu une eematne 
atroce, peuplee de cauolle,nars nocturnes et d'appartuona 
de rant0m,. dlumes; car Il T tenali. le bmigre. a cette cco
akratloD. l cette pttsldence w.omauonal~ A cet~e cou
ronne et a ce sceptre .•• un sceptre qui t".St en meme temps 
un bAton do maréebalf Pensez donc ce que ocJa ~epresente 
pour le !!la d 'un ancien o!fleler auptrieurl 

Mala Alball Col.lllllœ u~ né sow une tionne eroue: u ~ 
opumlaie. t;enace et combattif 1 Ce l<dlt ~ tt.~m &Vt"e 
'.esquellea !ta copa;na auraient dO compter.. Et pu1.1 M Al· 
fre<I Ma.rt.ougln est intt'lllgent et diplomate : une fois sur 
place. à P &rl.s. placé dans l'atmœphl're ~me du Congrt3 
de l'U.C.L. U ~ rendlt compte. U compnt. • Je me d~te. 
dlt-D à 1·.-mblee. en laTeur de mon \1e1I ami M Alban 
OolJJgnon. dont Je Cals peroonnellement mon cand dat >. 
<ApplaudL'l."'llTtent.s aur tous les 1"'nœl 

La plke 6taJt iou~: a l'unanlmlt~ te Concm acclam:i 
le nom ~ CoWcnon tandlS que ce de-n!er ttru.tt des t.or
renta d• larmts. Rul~ul 

? ? ? 

La c pttmJ~re • de Jeff D!ckson. au Palal.s des Sporta 
de Bruxell ... a été Ull d'mt..ru-.i Nous le r<IJ"'l'"'..DS pour 
le promoteur trane<>.amtrlca!n q:U mtrtta!t beaucoup mleux. 
D'..cbnn n'avait PllB rer~ aux fra!s pour llOUS 01Ir.r un 
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• 
Demande• uae «•mon.a&.rat1on au:s 

Etabl'" P. PLAS~IAN. s.a. 
i2 Cylindres en V BRUXELLES CHARLEROI GAND 

Ut, .U-0. do Wa.&wJ.e l , "'" de Brueil .. Pute S1°Kicbel 

~ tn:ernatlonal de tout prélll:er cllolx: des llOm· 

mes de cl&Me. des vedet~ aux c re<:er<la 1 Impressionna.nt.a, 
dœ llOmbata qUJ sur le papier, semblaient <ievolz et.te PU· 
lau:ement equilil>:u. 1'."t l'tt.boelue certitude. pour lu IP<'C· 

tatruni. d"&boen<e de toutr oombme1 De irroa ln"rtt.a 
~:aient e:: jeu. cbao.in ., trouvict da.na l"obll8&:ion ~ 
li:~ do délen<ire &a rtputatlon. Alora? ... 

Ce fut une SO!ttc tane ..ans relie!. QUJ le déroula 10Ua 

un cUmat pre$Que llOstue. seuJ :e comO&t Cerdan-Baker -
'"'Pt rowlda. ça oe rcmpUt tout de meme pas un p~ 
~'ramino - sauva partiellement l"lntrret sporut de cet.te 
réunion. quJ s·annonçatt POWtant conune un lfand 1a.1a 
pufl&tlque. car D cb<>o nous a fatt conoaltre. et nous 
1 tn ~ une c eto!!e 1 de premltre lll'Jldeur. Marcel 
C rdan qU! causa une trè& srœse lmpl"ft6lon sur le publlc 
du Pa.l:Us deJ< Sports. 

Pllurquol cet 1usuocea et Je manque de reu..site ftnanc:ere 
de la reumon? ... ScUJe la. malchance doit être DUM en 

cauac: 1 une d<'s vedette& annoocee• - et qUJ etait preo<'nte 
- Jo Populo se vit Interdire rentr~ du rlllJ par le docteur 
de oervl<e. le populaire pt'.lt cbamptoo franÇ&13 n etant paa 
re:nla <l"une m6cba!Ue cr\ppe; Guatav• Roll>. m.aJade depu.a 
l"avant--rellle de la ~M!. ara.lt cro•e que coCte voulu rt.ire 
honneur tl IOD engagement. et s"U battit aux polnt.s Cbulea 
Ru\7. Il 1e montra pourtant tres mlér\eur t. Ju1-meme; Al 
B•ker, tou)Ours si coni-ct.. s1 claa&•que et si éll!lant. rut 
aurclaué par C.:?dan. et de telle façon que l'on eut nette
"' . l lmJ>tt$Slcn qur le couraccux mul.'lt.re n·etalt PM eo 
~ de tous lt'a mo;en.s - U n'ara.t probabl~t 
pas • n!cupére • depu:s sa dem!tr .. dtlt.tte ... Quant aux 
ro:nbat.s Pléllmtnalz.-s Ils furent mtdtocru 

Jra Dlckson a donc une revanche à prrndre ... a prtndre 
lllr 1 ndvcrsi~e Nous pouvons lui rutrti oonftaoce. tout en 
aoUhaltant QU• '•• ••énrments servent mieux !OS projets 

' ? ? 

On Jeune dess:na•e111 1 ~eo:s. Pal!, Duoelet.. expose • 
Ll 0 e Lou Mc•nu 82 bou?e-vard de \Vattrtoo une 
s.: < croq • mtC3-l<'che.:;, eaw..rortea et !uaams, t.ou.s 
,1up.r(a par l~ .6pt,rL. 

Cet ensemble remarqll&ble, qul nous m<:Dtre des tioxeun. 
de& lut~ura dea plongeurs en action. fait bonneur t. la 
malc.rt.se de Paul Daxhel6t qui a su fixer 1ur le papier dN 
geaw d'at.hll'ta, sana commettre aucune erreur, a.ucw>e 
faute quant • la t.ecbnlque aportl•·e. 

Cette UJ>OlllJOD, que noua et111ieons vivement toU.I les 

sporula • vl&lter. r..-ra - porte& le 1r. :~er. 

t t 1 

Le cercle SportU de !"Ecole d'Aeronauuque Vlent de 
prendre une excellen~ lnluauve: celle d oraan11er ~ su 
locaux de l'aérodrome d E•ere. tous les JeuclU apres..ml<ll. 
<les reUDlooa auxquellu att0nt oonv;ea lea on.cler. de la 

re.sene et de l'actl>e. a!ln de leur permettre de •entrainer 
en commun a que;quea-una <Id sports qUl ont .eur predl
lecuon: !'-rune. le tennia. le volley ball. le b&Sket bau. 

.Beaucoup d"oltlclers de la rtMrve ont ceaw de la.Ire de la 
culture phy11que et de pratiquer l'un ou l'autre exercice 
suscepUble de leur coo.serv.r. .. une llCne ael'Od>-namtque 1 
~coup d"e.Vlateura de l'active ne P,.aUQuent d·autre 1pon 
que leur daniettw: metter. et tonqu"tls ont d• lo!a!ra. 11a 
ne sonaent PM à rrtQuent41" la aalle d'armes ou les ter· 
ralns de Jeux. C"est pour eaayer de ~ une nouvelle 
acth1U! ll)Ortlve à raeronaut:que militaire. que le capltam&
avlateur Thomaa et le premier seraent-maltre d"annes De 
Keyi.er vont faire une t~nt.ative dans le .sens que nous ID<IJ. 
QUODs et <;UI eera. espm·oni..ie, OOW"OllDée pu le .suoeèa. 

\lctor Botn. 
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Qu<.lques ..,,., • .n. •°"- st;i:u-ent de la rrand• promotion de 1939. El'e !e • t>uuooup d'hrureux. Ceux qul y part!dperont seront r:rrs comme de Jeunes offtclers, tiers de leur b<-Ue ttnue. !len d·e:re 'es htros du jour. flerS de d8en.IT un lf'&de dADS la eoc!Af. r:ttt de ~·etre emanci)>é9, 11en ent!n d'appartenir à 1& catéeone d<8 cens qui onmp. tent et avec qui on dalt commencer t eotr4>t«r. 
la promu.. TOUi l'uez d<'"rtné. ce aont ~ p~ra com. munlant.S, hier gamllll;, dema!D jeunes hommes. 
On m'ava.!t dit: c'est le plw beau Jour de la vie A «t l~. on est cttdu:e et je le crw. donc Je fus trù beureux; c·œt la seule chose qut unporte vraiment. 
D'aUleurs. 11 faut admetttt qu'll y ••ait proCfM ~là uno !ola. dOUze ans auperattnt. o:i •"ètalt réunl l moo tru.entlon; on avait bu du chomi;eifle à ma sante; on s'en •tt.lt r m:.s • en veux-tu. •n \'Otlâ, <Jerri~re la crava·e. tout Cel& en mon hO!Uleur C"•ta!t le jour d<' mon baptfm<' Pour les mvltes, ce lut. cerld. un beau jour de leur "1e. Malheureusement. le prmctpal tntt~ ~tait au réclme c Rien que du la!: 1, &\ait d!t !e Docteur Et. comme Je 

~lais au m "" d.,. r<Jou "'ne<>s un ma::n .nterprfta m... cna à 111 façon : c Ca f<ra un excellent ténor •· d.IWI. 

? ' t 
A O<Lnd, le c.henua1er de I •l1te mi Jamea. 
J- de C.uid. ~. rue de Plandn: 

f ? ? 

Dou.w ans plu.s tard, ·" c ma:.n • n'a'a paa oul>M 11& c;red...ct!on. A 'otta.sJon de 1 éli (.nel11t.:n:, L nie fit cadeau d'Un c M.:ss.: 1 • dot< •ar 1ranl'he. En m• le donn•nt. U me mont.ta que tous les text.C.\ d'hymn"" >ac<.ompacno.tent de la part.e mua.:.c<&!e Au ~rL. J me la!:u .. pour iui corn .. p:a:re. cha:l..,r un « I e Deum • en pl3m<lunt. AU début, je ne m•en hral p;l.6 t r~ Jn4l. m.11.a sur un del dernier• 
c Te •. J"'~ ur. hOQUet et Jo faillis remettre dam mon asak-Lte la creme nu cho..'O •. tl qu n Lrouva1t peu de tempa auparuv•nt 

Po.inant, en c.xnpara:.'OD de cc..""t:IJIS .nvltes. Je o·an:a pe.s pkhf pu gourmand . .-e Lln p .-m.er communiant do11 etre vertueux Je ie hi.. En mr metllmt à tab!e, Je me promis de mangtr mo~uë mo:n..'\ QU.:'! mon one!~ Henry. et J~ 
t~ paro:e 
s~ \'OU.$ mt demandiez pou:quo1 j'&\'&t• Chol.I! t•onclt Henry parmi les .iutres. Je pourrais VOU> r~ndre. c Parc• qu Il se troun • à ou dro.t<> • C'e$' la re;ion .. qu• J• l!a à mt'.S scrupu'es. '.\ft.1s nrn nlr-nanT a vlniit et quelque" annef'.9 de dtstancr. J<- rne detr\n-!t" a la v.,, e "&t.Y>n n'1Halt pas que. l cme't Hen-) av.sJt un a:Qël1t e.norme et )OU!ssa;it 

d11ne roi.de rtl>\1•at1on ~ comlre. 

VOLLMACHER. Le Bon Falacur, 211, Bd. M. LEMOSNŒR, vwa. fera W1 œau vetemcnt trattll maln tlssua d'Or\lllltl. 

' ' ' Ce rut un t.tès beau Jour de ma \'le Je n'af!1nncral po.s pourtant que mon bon."""' ru: sans mé!an;;.- Je cro:a uoir ~ oonte, dan.a ces colonnes, :e dur oomt.it que m& mod• tle dut l!Vttr à mon orcueu. collllilt!llt la modestie val.n· QUlt, cuntnent Je conqu~ la &:\ln'e r~ :.ion qui permet. de lllll'llQrter ans bonte aur de !rflea éPQW... un C<l8lUme tout frais mata pe.a ne11r. un costume qui, d~ux ana appa· ravant, avait fmervtlllè le Tlllace et fait wn entzte l 1·-~ 1Ur le dos de mon rm-e a1né. 
C'~ &eUlement deu:< joun avant le beau J<>ur que Je parvios. t c pe.rdonntt • à Ille$ parent.a cet atu.ntat t ma clllnlti et t rna Wl\tlllle ~. Flcrtt. voilà le ..,and JDG~ Ceat le pomt n~tque de t.oul<S l<a Amœ d'ado:ca<:ent.a. A dix ans. on est lie; l'amour-propre tient toute la pla<:e 

Q\WI l'amour occupera plia t&rd, Oll ~ w:ement fier. ow. Il "OUI •~z.. Ce n·- pu la faute à ln1!an1: c~t un défaut de l'éte.t d"tn!anœ et, sans doute. 1.- parent.a l'll""8-vent-lls en répétant t. toua propœ: c Qu.and tu 6él'U un homme"· 

' ' 7 En provloo# •U811. VOUIO pou ver. oomman~ sur meoures 
lea ID«\-- c:b•m:sœ ~ A Anvers, 105, Meer; a Oa::d, a1. rue des Cb4mps: A. ChArlerol, place du Bud: à Na.mur. 22, rue des OoLrmea; l MOU*=ron. rue de I& Stat n 182. 

1 ' ? 
Pour l'entant. être un homme, c'est preque être un dieu. C'e&\ une ln•ronlsatlon Tout ce qu'on IUI dHend. c·= dl que l'on ne permet pas aux J...uies. alllt enlant.a. Tout oe qu11 désire et ne peut obtenir, c'est ce qu'on ne donne p~• et que n'obtle!Ulent pas les .niant.a Avttrvow entendu par· Ier de complexe d'ln~érlontê? c·~ le oompleu normal do 

l'ado:esœnt en preaence de """ ll"ffll\s. Lc1 adult<:a qui en souffrent aont demeurés des entant&. IIJ n'oot pU eu. à douu ou qu!nze &M. ce mouvement de mol,. que le bon cœur de l'ado:e.seent repr;me le plua souwnt, ce qui lu1 J)e'mlet de r pardonner • à aes pQrt·nts. 
L'adolescent norma: es• un arrtvlste. li veut an1ver aa plua vtte a l'épi de 90n i>Ue et ~ adultea de eon enl<la
~. Tout comme les s1n1pleJ1 n'lmartnent pu un roi aana couronne nl aceptre. l'ado:esœnt croit qu'il ~ra un homme 
le joUr où Il •DdoUer .. gon J>ttm.e:- C1Ctnp:et '"":On. Il ne ra ut pas dfcourast r leo; aap!ranona v~:lmentall'<'a d'lul adoJœ(ent dont on veut raire un homme. SI <& Jaquette et l'habit de ga'., &On' dG M!n1!Ud<-a. :out <Qmme l'Uru!orme de romr~r. Us componeot au&St de la cran· deur, de l'honneur et les iat!afacttons du •ucœs. 

Lo coewme du premier ooaunuruant. pre.mler oastume de c:etttnon.e de l ado:~ent, c'U: le coetwne d appr.nu~entleman, d'apprentt-of!1c:er. d'appn·ntl·prùldent~~tou~ que-voua-voudrez! 11 
? ? ? 

- Ametld·mol """ petl:.S enfant&. 
Ce d:se.nt, I~ faJsa1t I• g\llte de c•u·e_..- la tete d'un bambln. P<-re hu-m~me. U connait b~ i.. lll'lants. U Ica aUDe; 11 sait m:eux que qu:oanc;ue <,. q.u leur (l()C'lflent et leur lait plaisir. car. cluqor jOw-, Il reçoa des dlZ11mes de pet.!14 client&. Il comprend auast :.,. mamans et i. pt.P84 à deiru·motS, 11 est ""1r COO.""U:er 
C f9t le ch~ du d<!par..emm: garçonnet du Bon M""Ch~. Papn.g et mama.na de prenue-rs communiant.a a~vou• à lui: amener-tw ·~ entar.t r en r..,.. un petit homme bbareUX et 1...-. a "°"" !en ~o:r ,.. ooll<c'..lan unique de cootumes pour J>ttm.ers O<J1mnun1anu oollectlOll la plue V1U'let qUI 901t, où ch..cun trouvCT9 txact•mrnt œ çUI OOC· 

vient a aoo rout et • .. boOne 
L'arlatoc:rat1que COt>tum• Eton tlrnt Ut. PlaOe dllonn" 1r dan.t Of't.~ col!ectlon Il y a a·1~1 d~ • ensetnb!e:s , CClflt.11 ... me. et pirdessu.. M5mf:_• g de nombttu..,,. créa•lons udu· si\'es poor l'habil!ftn...:· cérttMn "'JX d.,. JrUn<>.s Ct patETnel che~ dE- d• t)l'.l '"'temrnt \'01.i.111 oonse!P"11 ftt.:.ui P<>Ur l"achtl' rle :.OJ~ 1N: d I'...• tt C-OrnPT"mec~ 
Al Bon ~lare~ d~l>U'lrn"1t l:"nlN:tloll ii"ÇO~:S. rue Neuve et boui. Bo:.LniQue, B.ruxeuua. 



POURQUOI PAS 1 

Pour le pnmJer cnmmunlant, le coowme l!Xœ tt=ote tou
jOUnl l'arlatoaatlquc ~ Je p:111 ch!c. n n·~ pcut~tre pas a 
J& P<rl'6 de toolcs les t.ow...... Ce --.. en toot caa. ooluJ 
qu'achttttell~ l<e parenta <l<!lllttuX de d'l!1MI' a la Wé
monle un caracttn d'f1fnement mand&ln. 

St oc pe110e QUe l~ premier oommunlant eera. oe Jour·lâ. 
promu t.u ran11 d'Mlo!csccnt, la d<')>ellMl ne pt.rait p:ua nw.sl 
excCL1h·~ Avec, aon rornpWt E!on, e Jeune homme 1i-era à 
J~ ~ or:neoct d3na IO'J'4 J,.. occas:oo.s w~ du 
Jour et dU IO!t J 'entcc!J pcir la: prden p&rl.los, dhtrlbu
t!O!l.I de prix, récep:lona de J'après·mldl. soltéoe$ mond:unea 
l la mai.on ou en v<J.:<i. 

5! po.;. et :maman !ont IOlleUe pour &!Jer Il 1·0p&a, Ill 
pourront ~ o<"Jr Jeune ~ en 00&".ume lttCD et 
la ~i.te de J'M!o!aocnt oe d<';»ren nl 1 bablt de moo
sie:ir. m 1:1 robe de 11<>lttoe ® madame. 

P<Jur ka martapa dreoonleux. la coutume ..at maint... 
r.am d'ouvrir ~ ~ pu de ~es pe.ga et au\Allt de 
dM!obellea d'bonMur en mUllature. Ici encore. 1M peaM 
re<rfUron~ un F.!on. sa.-u ar<>lr à coœléerer si les hommea 
aont en ~t IJU •n Jaqu~tte. 

ai.,n n'tst plu.a sa.lu1&1re pour l'éducauon dea adol•~ia 
que d<t J~ !!Lire p&rt!c!P<T aux ccr~monles mondalnea. 

? t ? 

Vestona et 005'..wnea gport, de m&ne que l<!lft P&l'dœsua 
deml-aalaon en t,.""'4l, dl<"1olœ et Harris a'ache-Lent t.ux 
~ux guoc:uru.l .. R<>dlna •plocia~; 38, Bd. Ad. .Max 
CcO't<I Oootlnen'.al> <li. Meir l~. Am-ers. 

? ? ? 

la 4'Cal.ll de !'El.on &e ~t &5$6 <le OIWC ~e 
le pt.p& J>Or.<! a•ec la Jaquet'.e. La 't.Dge est b:ane; A m&n· 

~ cle la obcmlN eant ""1peaées, le oo1 r&:de t.Ullll est 
du modtle Eto:I lni<l<1DllMDtl 90lt an col ra.battu ~ 
h&ul.. 
la coll~ d E".on po:tent une régate llOlre quJ a'ap

p&ttnt& n:.e t.U laoct de bottl.I>ei. Une crante ~t 
ferait C<'rtalbemcnt IDQllla ~ère et plus aale. Je n!pèt..: 
e't.>• un nœud tt:ilate qu"ll laut nouer. non une Javalli~e 
bOhl:m:enoe ou montrnartrol.st. 

Lea eh&tLWttœ eont noltea; .<'$ souliers noirs au...i. J lma. 
aine que touJI les premiers oommunJant.s n!vent de 10ullen1 
Temla. Je voudrala b:<'D les .... twa!tt sur ce point ma,. ~ 
"""''t là une rra 1·e cntone au n!ilement d'E:.on et au pro
toœle VC&tlmmtalrc. An"C !"Eton on ne porte paa de w~· 
llers 1vnia •'li plein Jour. 

? ? ? 

Aa rt.J'Oll s:uite71eo da Bon Marctre. la c!lenlè!e bouunl' 
ncnt ~ JO~ plus l>dlnbreuee L 'acbet.eur oooclew< de 
eon ID\é:'6:. dojt >':&!ter oc ra~<>o de'I m:.eux ~ oc:i 
chacun trou.,. pnia l sa mt.ln et- à • boune. 

Pwr la p:'l:ruU.. co:omunlon de 30[: ma, moneloew' ~ 
tel1l P.>W' ~ le pnt SJ~ cr~l ooo;!ent l • Jt... 
qu~ ~ l toute 1 tenue • Cé'.reJnOn!euse d• mat!D. fulr 
l'enfo.nt, un cant de teinte ~ en peau soup!e et aollde. 
la pc:<:attx. par exemple 

Au Boa .M.11.rcM, ~'On rant.ene, rue N<'llve et Bd Bou.. 
nlque, Bruxellc•. 

? ? 1 

La queaUon OOU'fure Mt ooujoun très debatr.ue. Lea 6<»
llers de l't.nla!«r,.Uque coll~e t.Dilals por<ADt, oomme 
\'OUS le uves. le IU.ut-d.,.!Orme en SO'.e. A Eton, diaent les 
erltlquea, on n'app:end JlQS IJî'IUld"dlaoe. Il ce o ·...-. à poner 
dlgun1ent la coulure la plus Md.c:We qw oe puwe lma· 
i!.'ler 

Un snoo, t.ltlrmt..! un autre crltlcpe. ces\ un ~U'e app&
ranme:it oem6 qu! a IX'rdU consc:enc.. du r:d cœ... Tels 
.ont la i.'lœ <"1S al!ub'ts d 'un hat:t-de-torme qui oe m~ 
lent l b Ioule ~ oe rco.ire ro."DP'• ~ kur m=:irade 
en un objet de dtr1alon e: dè méprt.s 

Je ne &Uls 1w ~ l'ans de ooa critiques 
Le ch:>pœu hau~-tonne ~ .mt.DqUe nl d 'esl!Wt.que, n i 

d'elqanc~ l condlUon d'&trt b.~n po:-te, po.'1<! t.vco t.i.s.\bct 
t :. Je dJn.l prQque, dHIDvoltW'9, 

S II Ili IE IR~ lf O 
U, Pl...,e de la &eloe (~!be i;te-.)L\l'lt). TOI. 17.15.5' 

304. chaussée cie Wcr.er!oo <barrière de St-Gilles). 
Tél. 37.68.89. 

169, rue d'Anàer!ech1 (pane d'Anderlecht) 
Tél 12.36.65. 

156, chaussée à'Euerbeelc. Tél. 34.33.30. 
236. chaussée d1xe!'.es. Tél. 48.02.50. 

Pour ob•eolr ce ré.-.-U:tat, U raut • exetter, au pon de oo 
chapeau dès l'adolescence. A Eton, on ae<:orde une grande 
Importance au maintien. Il raut &vouer que pour ma1n· . ...rur 
un haut-de-forme en bon fQttUlbre aur 14 téte, Il ne !&ut 
paa &eattculer comme un torcen~. 

A défaut du haukle-!orme, Il y a le melon En d~hors 
de ce!Ul.cJ. Je ne ,.OlS t.Ucune coitrure dllne d'accompaaner 
e<:tte tenue de ~ mondain. 

? t ' 

~OU\"f3U~ en cra va.tes, DOUl'èa:at"- en cbemiSc:s.. nou.
\..Ut6o en robe& de cha.mbce. nouw.u* c p;Jama5. oou
Tet.UW.. et exclusJ1'1:.éa dt.es toutes i. ~ Rod:D& 
de Bnlxelleoo et de pn:mnoe 

Dalle IOUtea les suocunalos t.USl, (lt'loDd cholX de deso:r.s 
nou,....,,. en bel:e popellne a.ns:&l.se p0ur ~ SU' 

_,,., !Jla6 p!us cher que la cbemL"" de contectlCln en 
eêrte>. 

Rue TM>ora, " Cderrlm la Jloureel. :18. B4 Ad. Maz 
roO~ Oootlllent&ll; 2. t.ven~ de la ai...e; 36. cha"89ée 
de Wavre; 26, cba~ de Louvain; 4.1,b, rue Losbrou.sa.rt; 
+I, rue H.wte; 88, chau.'IS6e de Waterloo. 

? ' t 
Le cœtume marin n'est pu pour me d~plalre, mals U ne 

(&Ut pu )W dt'ML"lder d'opérer la t.ra.ns.form&tion d.'en~ant 
f'D :&do:t:.&C'ent . On conÇ-Ott que- :ta mama.n.1 qW 1·eu?en~ p.r .. 
<Ier le plus ~ p..:i&slb!e l'lllu&loc d'un tout pe;.lt, a.ient 
ce mOdè!e en prédll<ctlon R~pectons ce "'Jltlmen~ b!en 
oompr6\enalble; à condl:jpn q•Je la '"•te l roi ma:to se 
complète d un pantalon et ll(>D d'une c:ulol.te Le 6'lllc! d es
~tlque. l llll seul comm&ndt ce p&n!.&lon 

Comme compœ!tlon. la _,e de r.t.nei:e bla.ncbe, avec le 
pantalon bleu-m&r'.ne noua a i-ru lt. pku cl&alque •t. l 
Hiii dire, la plus appropr!ff. 

Nous n'avon.s ll8-' vu. ma.la sana dout.t ~w. oe!t. Ul.>le, ~ 
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vcaton nOll", iPJet noir et pantlL!on de fant.aLlle. Cel. enatJl>
blt', avec les d~t&J.;a de !'Eton pl"l!cJt.!, fer&lt un excellent 
rubstlt\lt à «•ul<I qu'll copierait avec modea• :e. u ae ~ 
ltftlt m.eux Il un U5&i• uUl!i.!re. Le melon. Ici, a'!mpo. 
eeraJ.:. en-:ore. 

' ' ' - He!Jo J&meal luiy newa to you 1 
- I>an3 no,,... métier, répond Jamœ, u n'œt pu de jour 

a:in.• nouvei;.,._ A oet ép.rd, noua oommœ un ~ comme 
~ édlteura de ~ QUI. c:hMlu• Joor. reçc>h ... t .._ 
de noi.,ellea pour remp:,,- dix Jour:.ux. 

• Nos oouvellœ, nous devca i.. eo!~tr d&tls les 
OOr.ectl0116 de nou~ QU'OQ _,. ~te et.Que jour. 
D=n~ le mo.,. dè janv'.er, J'AI ~ 174 oolleotlona de 
t issll5 pow- Ch< mi-. JJOUr robes de cham~. pour cn.va.tœ, 
J>O.lr oomp:el4. J'aJ vu &os oent.a!Me de ch&i-ux. dee mou.. 
cllol."11, dea ooTlt, del! !ou.lards et d.. IOU!.lw~t.lee.. 
A\W œ ~ J'&l cho!<ll. J'l9pàre obt.mlr uce m~ en -
~l:e, de i-wc tltna, d'excellents KUcl<a de fond. 
La m!se m......,, ce aont mai ~~es: les a:ticlœ cle fond 
eont dans ~rayon& n ne ...,.,. moie plus c;u·à ontr bien 
fort ' 1 Jamœ dMTU~ 6dltlo.nl • 

Ain&! -parla Jamœ. le dlapeller, cbemlaler. t.allleur de 
l'lll'IO«ICmt.e en sa pè'!Jte <:hai>tlle de r~ mAaCUline, 
:?OA, &\'emle de 1:1 To!.soc d'Or 1...,.1~ rue Orespeil 

' ' ' J'11.1 oouvent plaont les p~nueu oornmunJ&n14 qui ~ 
lotiL"Tit, p:ua t-ncorê ~es premtert·., oonunun;.antea dans 1eur 
toilette l>lanclle et ~nue qu'on ••POoe à la bi.>C! d'avril. Je 
6-llB que le b:<U .. t \U.e teinte «H•tt ma.., elle n <at pas 
trt.. Jolle quand elle .,.: due au trold et Hmp:ace te rosé 
n ure! du vls3îe des enta.ni... 

Je >Isse à ma consœura du c!épat'.<'ment d~ le .o:n 
de ê r chau<kment !<:$ preml~r•~ oowmunU.n:es En ce 
Q ronce me Jn<o• Jeun"" Jeet<.'\ll'li, j'a.J con.. lat.? M vec pl&l&ll' 
qi.:. •n leur offr•• cette armée du ensembles comple~pa.r~ 
d tl.5 Qûl 1f11r f\Ucront tes 1'è!ro!d:..-,,sement.s et lt-urs C'OD· 

u n IA.:heL. L'enaemb:e lct s'lmPO«&!t aoua p<>llle 
<!<' ' er .ou Mes lèllc1ta:1oru aux rtsponsablea de cet~ 
ht 1 JSe .nt• i.ve qu: fera la jo!e te mca futur» neux 

? ? ? 

? ? ? 

P ,. ~ rr roir'p!d U me.- faut. ~ncort> d.i..re- qt;e!qua. mDl:i> 
cc a&.e• ~ emtnt de~ papas Pùur Z•.r.:o hon ~ur à 

• nt ~i à a.., r i::nt• jHque-t~'°· Une 
J: 'J'e-~ere. p.s ceJle qut avvlt POUr le 
n ll u:b c. e d'""'a111e d année.a. 
L. "'•~ b .. lu up »e 'Il) li n) manque" ritn. 

mt.i:.s e,k ts' ausst •.tes n-r am'f'ment 
c P ur ra •r l .onn n au peu• 1 fa-.:t 
u 1 m n v~. un tie e:tt:lntt 
b.. 1 t .hk;>~~uu.e. un~ Ja.Qutt~t: preslilr:ut.~ .. ~.;. 

On trouve !O\l6 16& artlel1S Rod!JI& 11.11 Coaeo Ec - de 
dl!f1CU11'il, ~ à Rod!na, Brux.Uœ. QUl ~ 

' ' ' Une nou,-eue Jaquette? Voua n'y pcn.:.ez pas 1 P&r ies 
tempo quJ coun-nt. On peut mt..ux tlnplo)er son arvent 1 
D'•:l!eurs, moi, Je D<" vals plus 1 l't'llU<! et a'!! ne 1"q....alt 
que de mol, J'•O\<Trala promener wu~ œa be.liTemc.. 1 

Voyoni., voyona. p&pa, U ne s q.t paa d• voua .mW te 
votre Jeune homme. 11 a'&tflt de lui fair~ honneur n raut 
que lœ petl!4 cop&lnA •ach~t que aon papa est un ch>C 
type Mett~voua à la pla<e de votre 1111 en vous reporu.nt 
que1<1ue trente-dnq ana en amère. 

c·ee: ""1 que VOU.I d••~ avoir malntmant quarante-cinq 
ana Vous avea rtu.IQ: vous e~ • an-iv~ 1. ~ VOQ.a ne pas.. 
-'<!,. qu'une r.eille ,l&quett<- démod«t 

C'est une !mp:udtD<t' 

' ' ' - Oomment dlolble vouleo-vOWI que 1 mon col • alllc bien 
avec un col comme c.sluJ.!&? 

Pour comprendre œ ch&ral>.a, u !~ ••w Q"" celui qu1 
P&rllLlt tJDgj éta1t tailleur, GUe • ""° col • éta:i c col d'un 
comp:et à l'e66ayaae, t.andlb Q\.e 1 colmoli • tlalt le col de 
ch- du cllez:t. 

AllOUll t&illeur ne peut faire beeople proc...,. al le ool 
de cherruse eat mal aJ\181é ou si l'cnculure de Je. ol\•mlM 
varie d'un -'>l.lre à l'autre. C'e&t exa.:tem~t comme pwr 
le <Xln'Ot cle la f- La tal!;ewe recommande d'~""' 
&V<C le mime COIWt 6t Je même 90Ul~ 

La chemise sur ,,_...., si •~e n·ee1 PIU la m~ eot en 
tout C&4 aemblable. Pl>UrQuol ne pq portn d,. c:hanllQ 
aur meeurt.1111? aies Roclma le. cb~m ... ~ aur mesur'f'6 ne ooû~~~ 
Pt.a PIUa cher qu'ww cMmJ.se de même qua.ltté oonlootloo· 
n6e en lérle. 

' ? ? 
c· .. ~ une imprud"n ·e ~Il..- que demain le vieux cbet 

de buztt.u dont voua attendez :e !auttuU prendra aa r~ 
traite, C'œt à vo11.> l(Jn successeur, qu'U a;>partendra d'or
aan~r une Pttlte fett; c'e.;t \'OU$ qui devrez pronon«:r 
l'allocution d~e. 

Et vous ne ~·· qu'une Jaquett<: démodée. Qu'en Ptn· 
»eront vos sub&lt.ernee 7 Qu'en pemuon: l<S patrona qul 
\·ou.a on:. donné de ra vanœment ? 

Danal11 encore, le pro!sldent de votre IOC!e-.AI c u.a Phi· 
lanlhro.,.,. de Salllt.Jo.'lM' • donnera .a dén~'Oll pour ln· 
compaubihu d humeur avec i. f<mm~ de cour du l'1cal et 
\'O~ ~rfz nomme prcatdtnt. 

Et vous ne l><"'séd<"Z qu ·une Jaquette domOdée. 
Votre bell~m~r• mourra un Joar; on lw tera d 'unpoaan

tee funérailles: \Of.l5 conouutt 1e ~ull Avec une vtdl:t 
Jaquett-.? Votre ~n• frire épouaera ut.e r.che Mritlt,.; 
\'Oll'è vieille """'' .. dkldera fl.nalement A OOll\oler tD 
juate.a noces avec le '.t>Ux coloneJ aon voWn. Voua .&ertl 
l•ur témoin 

Et voua ne p0S.'f'd1'7 qu'une vleiUe Jaquette demOde• 
Alloru. papa n• aoy<% P"-' tmprud"1!t, prevo~ez Jea è•tn• 

men~ hfoureux, la na~s, :e.s marla&dl. et alll&l lea en• 
tenemenl4 et p.-olllt• de cette prtmlù~ communion pour 
remp:aoer ootre vieille Jaque:te demodée par une bel1" J:i
quettc wu:.e neuve i la toute dem~r~ m<>de. 

Nous repar:erons de la Jaquette au cour~ d'une proc:ha..lne 
ohrunlque sur le ma.rl•I• •t à cet~ 0<.·caAlOn, noua pr«1-
ro1w; I« det•lls QUJ ace<>mpagnent ce vétement é)tvant 

' 1 1 
Pour la toute belle chemtae, 

Don Juan Hl. 

Kt·•1:e-mont i7, rue du Pr..nc~Royat 

Petite ~orrespondanci: 

Ill d b.ati ' A'" 1 toUtt dnna.nd.t 
·u•u:t' 

Joindre un t1mbr~ Oe tr. 0.7!> pour 1a repense. 



Coin des MatL. 
Partage gantois 

Voici ccnn=t procttû M CU '" 1 Thlrl/: 
SI on reprtioente les 111r!acoa de ABC et ADO rupecuve

ment par s et s• tt por b. c et :r 1 ... ootet AC. AB et AD 
on a: 

c 
B 

0 O<. - Ul 
S• b X Z z 

s 2c 
d 'o(I <2• 

S-6 2c - z 
s-s 2c - z 

!Il 
51 z 

C.ainJne. par bypo'ht3e les prcmt•rs immbra de 121 et 
131 !lOilt tgaux. Il en ré .JI!< li < l'on a . 

2C •2c-Z 

2c - :r :r 
d'où 12c - Z)1 • 2C1 

.i: • 3c • , ~z - 4C' • 3c i c"' 5 
r • c (3 -+- "&J Z'' • c (3 - , 1 St 

Pullqu• AD ou :r doit hrt L~Crleur li AC ou c. u m ~ 
suite que c'est Z'" qui com 1m1 POUr la 'akur ''" AD. clt 
aorte qu'on a AD • AB C3 - "6, 

Oo eomtate que AB 13 , & 1 •'$1 l• dOLbl• <lu plut peut 
ae-gment de A.8 dJvbé tn mowmnito: M exLrlmr- ralson: donc 
~~ ~~~t= ;:~~n1tn.( au nartnir. d'unr droltf! 01 mo~·enne 

Ont congrunwnt ,.al.f<mnt.. 
R Marchant. llrttxolles: J utrn.a Motx-<lr\'ant.-Vtrton: 

Cbarle• IA>Cl•rcq, Bruxelles, l 0.>rlwn, Tournnt, 0 La
ill=· Llége· Claude Mtunler N.mv t.1eut Mlchl•I!. An· 
vcn, Vnlère Maes. SthaC'rbf-t::k Oct.nr Hu lr,01 C111xrllt<S. 
Julea PaqU('f, Jambl'S feoc:• pfl1 HDU\ 1rtet. roi.1nn.: Pran. 
çois Hardrlmt, Mons ~in·lf' t ., otx Amn~·. Edm 0 1es 
berg-Largl111èrc \'trvtcra Il• K• • Dr Pu> • ro mû. P 
Lnndme=r. An><rs. 1 l'oub<. u B •Y cl 1a"'1 O.stre. 
beCQ BrJx.,-1 ~ R ,. t t .x t< 1t , ,.,. 

OttliJ!lCS 
lnlé~ICS ~ " 
~ Bv S:unt-0 UH ~· k '> .-~ 
J pb l.l'hane s· 
t" "!: IyF 
A Owen. \\olu.,c, O 
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Encore un tria ngle 
lA tolutkm ec · com <:lt er rapide. dU M R09er D•· 

aut1a11: 
So'.ent :r - l. z et z + 1 les ~ d.-. Uia!lile. St l"oD 

désl.--ne 1• pl!!S petit ancte psr .. le plu. lfalld •ua 2 • 

:r-1 z - l z + 1 
Oa a: -- • -- d'ou l'on ure 

lm. s:n 2. 

% + 1 -·- ----. 
2 (:r - !) 

On a encore: (x - lP • r+r:r+11• - 2z rx+ li coe .. 
Remplaçanl. coa • J;<Lr la •-aleur preûden:e, 

<z - tP • z:t .,. tz T 1,s - x (z ~ u• 

z-1 
OU (% - l)' • :r' (Z - 1) - (% + l)I 

qui se réduit à :r• - 5.r • o. Ll vnleur O ttant tna·~ 
alble, :r - 5 

Le r.nanal• a pour cbtt• (. 5, 6 
D'accord, cUclarent la plupart du chercheur1 c1'tl cf. 

dtuiu, aln$1 que Clément T/11r11. Gan4. -------
Rébarbatif, et pourtant ... 

Cl un amu .ant probleme pa·t var M 1'111gtnl wr Chris· 
tuin aronnom. de Br:.xellts . 

e a t b g c b t a e6t un nombre dont les neul lellrN 
repr<'sen~nt chacune un chiffre de 1 à 9. a:ms l• uro. 

n laut trouver le chillre que represente chacune d•• neut 
lettres. sachant que : 

l• •a f b 11 c b id " a • a oc de! i b t 
2• e a f b g e h i d x d • e e e e e e e e 0 e 
3• ea!bgchld x gb•ccccccccOc 
4 ea!bgchld • bg 2 1111111gg1110i 
5• ea!bgcbldx b•bdflaheiC ----Original mais moins &impie 

• M Rr-dulpl:o Haurarlet. de To111nal; 
On clonn• la so=• Ullmittt : 

2 8 18 

- - - .. - + ··- .. 
!5 ?~ 

on Umlte cette SO.'Ilme. après uolr lnScrll un cert.ln 
nvmbre de tt-rrn~ 

Le prodJJt âe la somme par le nombre dl! 1crmell uu~ 
l2C :ois de derrJer . 

On clem.inde Je nombre de term.., ot la 'alt'.ir de la 
f;Ommt litrut.tt : 

f- ~~c;,~\'1~ d.e_ 
~ -tJ ~ 20AHS 
\~If' ~ , ... '" ...... ·~ ,. ~ ........ .. 

--- . Pfe"l•eH '•"'•9•1 Cl•' •0\1 """'""' 
' - • "'o'"" ••''"'• ,_·e11 cooob •de''"'''• 

~~ ~·..;:; o ..-otr• te+l't 10 f•olc.l'h• ffo,,.... Il 

~!t ~~::tÔ;,.~N;~;N't'• oppri • '"' 

~ Ufl' re•o•q ... oi,;• ow•••s• 1••""'· 14·•• 
flOI te C:• •••• d''tll.fl'OI09•1te Or 
j IC4,,,WO!oll l•'o '"' tfO d l<•ete'"'•"' 

'"' ''""o'• .S.-.i• 
•• ov·•o~ od~•ob•• • ..CO"~_.,..,..,, .Il\.•"' ..,..., r.tpl•••o cl•••• 
r 1 cc.,. -"' • .,.,,, "9••"''1 tc;ie""" Io SMOll, • '" • ..,. .ovplr, cio<te, 

• h4•• O•~•ftd•t OlllrO .... "'~ ro..,..•oc;• re1i11• ... Cr J ..... ,,, • 

1.A~ORATOIRES a· HORHOHOTHE RAPIE 
:. .i, rue des <omme rc• nU, BAUXILLll 



L'affaire Maertena 
La prolol.Allon des anciens com~llani. flamaD<b. 

Pluie de l<ttrd. """'°"' on i. p.!lUe bien. t. propœ de 
J'at'...U-.: ~· E\ la tn>; ~ m:i.jor!•,,è de ce& lettres "°"" Viennent d'anc.~ combot.ttanta fla:noondl> Les ;our. 
naux cnt ttptodW~ 7o>el dix joun, une <leelaratlon de 
M. Sl)QAJ< aelon la~;•w·e les aru:lena qut p101es:...:~11t contre 
la D01111naLlon du !allleux doct.eur etaJent toua <le.a Brwcel· 
loiS; c l'op'.nlon llrui•'Ulde tout entl~. ajout.ait-Il, et en 
PQ.rtlcullor IG erou;ements de cOOlbol\tanra flwn.md$ pren. 
nent !ait ttt œu.>e pour le doc'atr M~ 1 

• Aul<l.ct de mots. auw1t de oon\n!-1·êrltb •. nous cment 
nœ CC>tT.,.pond.'U1tt; • ce ne aont pu l<'Jlcmen< lei A. C. 
bruxellois QUI p.-o~t. mals et Slll'W~\ la .\ C de$ FJ&n· 
dres. œux de:o - .oos dœ Croix de Peu. d: la P ~. c. 
de ru F A c d<S ero.x de i-vaer. dd voi.1t1t.ures œ 
Guerre. ~.c .• qu1 forment 13 snnde ma....- d.- A. c. n... 
lll&lllls 1. 

1 Quant Il <llrt q1<e la populatlon !llllJIBDde t •ut encere 

pcend pertl pour le Màerten... c'eat uno Ineptie •t ur.e llJœa. 
t.ru061t.e; c'eat Jeter le d.l.scrédlt llW' une honnete et aine 
PQl)U1a Uoll. ... 1 eu:. 

Au ~ La aect.lon &antolae dea Croix du Peu no.:a 
pn. CS. pUbller I'~ du }our IU!vant : 

c La N<Wratloc des Cro'J< du ~ -.-;ioo de Gond. ~ 
- ~t coai.e la lnlulka aœndï.!.,,_,_ ad!'-. 
... - le pran:,.. llUl!lltre à la populaUa:t llamlu:de. 

1 !'O<IS. Cl-oh du F ... ôes l'1and.re$. 1-.!Mnt panje dœ 
80 p. c de Flaman<Ja QUl SUlV&nt la d~UOD de 
M. Sl>ult. ~ lro1n·aient au ln>nt. ne l>OUVo& <laue-.- fa,. 
QOl1 a4mettre la oornlnallon <lu <locteur Ma«~ 

• Oet homme QU~ en 1918, a vtallA! le fro1u allemand ot 
1 • 'W L6molD d'un feu roulant dit~ ...,. lea UV.es bel
eea. donc IUr nous. homme. du !OU, œt hanme n'eit pour 
noua qu'Un !Ache Leo oburs tir<'a en s:i ~""" n'ont·lla 
PM caWll! la mo,-i de cert.alna d<l n<JO Cô\ll\4111<1<'4 et ~ 
dbommea qW a:tetnt.o alora qu'ils renpllaa!ent leur de> 
•Oil de c1io7or.A, aon~ mona en dlaant · cTout pour la 
Plandre •? 

> Noua llODlmel' cocvalncua (l\lt la populab<ln ~ 
io..t ent.~ro. pour qui les ~ c bonncur • et c courage ~ 
ne 1011t PM ~ mo~ r.dm ~ eena . .e d,_,,. contre la 
ll<lmln&Uon du doci.em Maertena 

• Nous m~na l'a.llegatton · <;ue leio ac:nmient.s <lu 
11om"emement pourraient Cavorlaer certain .. t.enda.nœs pc>. 
Uttquea 

• M-!4'W'S lea gouverna.r.te, voe11 qui para1"1ez sl encltn.1 
a.u pardon, rappelez-vous que 4"" bommr.a de la 1Jene du 
ft\I demeurent toujours cour~ IOlll le po!da de oondamna.. 
tlOlla encouniea a~ l'arnustice. l'OW' ft:"e re;'.éi p:èrl de 
'.•ur m~e ou de leur ~emme quelqu.. 1<>1ra de Plua c;ue leur 
pennlu:on ne le pre.-oy,.t ou pour ttre allea les 1'0'.r u::. 
pennll6lon. !'OUS l!:XIGOO!'S L.AM .... lST!l!: Mn.ITAIR&I 

? ? ? 

Indlct>aUon, 

Mon cher Pourq-uot ..,a, r 
voua ave.. Ulle fol.\ de plua, • mll dtUUI le mille • en q. 

rerant que l'lndllference du Anch 111 ou plua exactement 
leur abotenttun de paruc:per en ranp aenes aux manlf,. 
tatlon1 <I• pro~tauon .. : due à l atUtude èe certain. 
chef.a d• groupement.a. ll ne faut toUt de même pa.s qu'lln 
ee paye trop notre të:e. :SOIOI n aunona pu d'a~tre pan. 
lei c (C'itCS • œtrnta:o.tt.s et a&M ~PfOU\!ct ~a ZllAD.l!esta.
IJolll en gtn!nl oou, h1tons ln c desctntes dalll la ru•>, 
parce qu <lies n l!5 mettent dans la trllt~ nkts8lt.e d·~tre 
op~ t. d au• marades . Je parle d.,. nombreux 
anclent dans : .. b nu~ des • gardr-vtl;e • d~ Bruxeller. 

Une atule cho! uou.s fa,t vibrer fncor~ le drapeeu, l• 
nôtre, celui qu~ nomo alloM saluer tn !•mille aux Jourllt'ell 
f'tiimental,.. et qui •-st le vrai. 1• eeu1 symbole de la 
Bel&lque 

Quant t. conn&1tr" nos sentW1en1.1 au &U)et d• la """'1te 
mlee sur le P8 vois d'un miléra ble, volet: 

En octobtt 1914 le sou;.o.,l'lê - un F'la:nand plllaqu'en 
ca beaux Joura U lat:t prl'Cl.Stt la 1 rnee • - blealsé il'l'' 6' 
m.nt 141 :IO. a "u pour tou~ et en tout un panaen::ent .,.,,. 
maltt Ju.equ·au 30 octobre. li "" .. t rkbawt. gràce • 
une forte oon..tJtuUon. mais Il a vu 1 crever• à aa< cota. 
un pauvre petit bonhomme de 17 a= Ull volontaltt bl
~rement. miu dont la ble .. uro , ... t tnflammet. l&ut41 
de tolna Lo c docteur• Maerte111 aurait pu •uver cette 
m. 1'U aw.lt iU! à l'Yser. a'll avait ~~ non pu un patrtoi. 
- on n'en demr.n<le PM tant - mata 11mp:ement un 
homme. 

Septembre 1~18 Vmgt.qwu.re patr0ulllturs oommar.~ 
par un petit aous-t:eutenant. a~uont le 1 boyau de la 
Mort •. Il en ~ietlt. sept. Le ao:a.lletrenant .. , rrn•nu 
avec une capote dkhiquettt et l>O<ll toute amie une CrœM 
d• carabine. 

Pt'Dda.nt ce t-l'mps l"iilustrt c aavant 1 se <Wlect.a.lt ctu 
epectac:e d'Un bombardm>ent a~mand sur nos ligne.a aur 
<1 .. aoldau namanda 

n est encore dJt,.on. des aoldatA de la "'"'" qui n•ont 
pu ftt rrhnblllti!' Il en eat qui nt le .,.ront PM espérona
lo. J 'en colllllW qui non seulement ont enfreint i.. toi, 



~TuHJbY L[ON 
rAUTtUIV 

tatnie t~ que Je pardorult'nl!s Il rolontler.1) mals qui 
t dM U&&&&lm Jo parle cea tranatuaes de ceux qu1 ont 

l'ennrml 1ur nos relh~ nœ chemlru de re~e. 
ce CL'l:Oru>eme2:ta. dont l'un quJ n'av&lt la.mals ét.<! bùm

•· a é~ dtt.rult deux Jours aprèa Je c l>"""'llle • de 
111ree et oîl ont péri d4' braves types qui avaient 

at.re ana de 11u.,rre à leur actif. Je parle des crnpulea 
ont reN<"liDé !'Allemand sur J'emplnl:ement d'une 

e c&mouflfoe. tntre S:ttnatracte et Boenltlibe. qui 
n'aftlt tlri, et qui, di'<! le premier obus allemand 

vu l'abri dtmol!, le maréchal dee q!s et g;x hommea 

L fill!Jl.tt c au'&llt a •a rl'Ç\I eea crepu.Jes..là en h1om;>he. 
pr'61entant oamme dta bbœl.-

AntleNOll. 

( ' ' 
D• reaa qcû oat du calot ! 

Mon cner P<11<rfll'01 P~ 1 

h reçois ce Jour un UUct d!stnbuê dans toute l'an:o-
tlon ~ par ka vins de l' c Aotw Wa:!onne • 

a".nUtule: c ùi W&llonle cxia.; le léden>U&me • et debute 
cett.! phraae rertW'qU!<ble: 
Pv 88 voix oontre 86 et 7 abstent10ns. aux app~udls

ta de la maJorl:t flamande qui dommç ce i>a>"'· la 
, en YOt.ant l'ordroe du Jour pur M slmPle, a cor.a:i.. 

l& nommatlon du Docteur Mnertens à !Académie lla· 

e • · 
Pl>ur apir.«~er la ...,ttlll" de cette Pntrée en 11\àUere, Il 

t :savoir cr.ie ,.._ Jt'lllll&oer\. notre honorab:e minlsttt de 
Sant<! .Pub!lqUe. est nwtlbre :nuuen~ de 1' c Action Wiil-

• : qu'il a •ve l'ordtt du J<><>r ;:.ur e: s:mple, et c;ue 
·es-,, ec ~!lnlt.re, aa YO!x qui a <lonnê !s major~ au 

-.-ient, car 11! &tait conformé son \"OIA! à :a r~ 
dont U abreuve le v.lb:lc dea ~es:.atlo.'l& ,"&!lJD. 

:..., i.. r«ouita~ du vote ae oen.!t ~:.abU per 87 •<>lx 
~e 17 

Plua io;."l.. le ~tus en qU<'Oltfon dèda:e que c •• d.'U\I 
pays. lta Pl:un&n<1a aont b maitre<. Ils enl.èndtnt le 
trer • Pu1" vient ur.e .Utistk;ue des parlemc:nta:.r..-. 

et •\JJons, pour "" ~clurc : c tJne s.;u;e solution • 
f édén.lianlc-. :t 

Je m'obstm" à erolre Q'Je tOUll lœ dépul<!:s !lamnnds ne 
t P86 Flamlnpnta, ut a'lla &pl)Ulent à l'w:.a.runu:(I OCl'tal-

re>·•nctœUona qui lnt<~t le sort de l~r oontz,-e 
·or111ne. J• ne doute pag Qll<l bon nombce d"enLre eu~ .,.. 

t encore. à l'O<œ&lon. vote" '""tlC Jœ W&Uoas IW' IN 
ueoOoo& QU1 b:<:<'m!f,nt l'•Memble du r&Yll-

QJOI c;u'tl en IOlt, cta propo~andlste• à oourt.e 'ue OU· 
\ la dlxl~ province bcli•. la plllll vute. p 11aqu·e1~ 

qu&lft-V\i:ata fo;a tote:idue co:nme not:e pava to~t entier, 
..-e;:x d.re le OOnro 

lS :>n. le ll-déral:s:l'e n 'nt pa.• pœg:b:e. car 1l a=n~ra 
r.nl!U •nttt I"" C:eux p:u1;o d~ l>l!·• : U tnp'lque aœsl 
dlvislon du ~ •t ~"' dern!ëre ne ae fera Jam&ls • 

Tant QU~!!<- fOll l'i-ali.tt d'aut...,. auront prol'l!;! de nœ 
pour DOUi l cnlnw. • 

OU11• wo1"'1r ~,,,,.. un ""'1 i-•·• 1n'n O'JC 1" tmnt•~e lin· 

.:u~l<;ue : <I'•~ se tt"dent compte d .. ce Q'lt notre ëOldDt 
l't'~t,. pour 1:1 Belgique. •' qu'au Ueu de dlvieer le 1'&19 
pour augmenter le nombl"e de para.si~ olfic!tla. ~ a·etror. 
cent. au contraire. de travallleT pour aon un;t,. 

Lttgeoi$ Il ron t·eut, mal! Belge cnant tout. 

Du gendarme aux anciens 
La rullloUne et.ait une bkn bellr cbooe ... 

1fOD cher POl!.fquOi P~ 1, 

Au nom de la srand• major.te dta cendlzmea, t:amand.I 
et ,..allona, Je YC>li& pr.e de b.e:> youJo!r reproduire - 1llne&. 

C .. t S<JU.S le coup du p;us l)rolond ecœurement que Je 
me !&la l"!Dttrpri•e de tocs !e.. pandore& bruxellois. C
~~dcnmer.: du cas :-.sa..-~n.s CfJ'!l 1·aa1:. Je veux .....,.... 
aux Andong COmbat:an::s notre ao:ldarlt6 franche tt loyale; 
Je me tait. au!31 un p:sla.i.r d .. leUr rappe;er lea pa.rolel de 
M De;tu. prononcees mardi ~mler au Parltmern: 

c J• aupplle Iea Anciens COmbattant.a d'tlre calmes de 
reap«:ter l'ordre, de ne p.., croU"e que la vlol•nu pourra 
servir la Juat1ce et de ne paa mettre dana une lal!Sle llltua.
Llon l~s défenseurs de rordre qui lea ettlment bien plu.a 
que ceu• pour Jesque!s llS dmvent marcher ». 

Cea porole>l de bOn sens refl~tent trœ exactement not,.. 
!aQOn de voir à tous. 

QYand un IQumal nous a appris qu"Un dea no1.rq av&1t 



POURQUOI PAS 7 

quelque peu brutalisé un des Ancleoa, t.ola noua avQnS eu un 
11eai.e de réprobt.tlOn envers oet c ~&ré », probablement 
pouu6 par l'exa.spérat.lon d'Wl at.attonnement prokml!é et 
par la r~ueur du !roi<!. 

Me-voua à notre pla<:e; U n'étalt pe.s m.t<IJ que nous 
qwttlona la caaeme et c'est à 111.1nwt ~ulement que nou.t 
l'a>0na rêin~ Douu hturea <le 1t.atklalloment par un 
froi<I oomme marc1l. Je ,..,.... Jai.t au~r <lanl qud état 
oela "'°"' me'- et pour-.. reoonrorwr l'œU KOCUenard 
cles J)aa&nta ~ 

Et IOu.t C<S aen1lces pour un condamné à mort! Le. 
l\llll«Ule étal t une b!en belle chœe 1 

AU aw;>lua, lei oervlces d'orclre oraanl.IU c en l'hOn· 
neur • <lu nomm~ Maerùn.s. n'cmt paa ooa~ moins de 
40,000 rranca à l'Etat - J'ai <lee ohlUtt11 aoua les yeux. 

Pourquoi donc déployer des rorcr. dt police dans des Pl'<>
port.lona aUlal démesurées? Et pourquoi tx.111er notre 1)1'6-
_ dk lll.ldJ. quand une manltest.atlon est prtvue pour 
ciuar.re beuzoe. et demle ? ... 

J ean d'arrMS. 

- est conslttu6e por dtuit 
feuilles de Thermog•n• cou· 
sues sur do la gaie hydra 

r.hile. Elle est tai114e de 
açon à recoll'trirle dos et la 

poitrine et munie d'ottoches 
de fixation réglables. 
la Thermo-Cuirasse assure 
les bienfaits d'une chaleur 
constomment entretenue.Elle 
pr•vient el combat toujours 
avec succès ' 

TOUX • RHUMES 
BRONCHITE • GRIPPE 
n,_,,~,t•:AL.lm 11/~.Etl/ubl,Jf 

k Cr6otion 

THERRDGllE 
i, 

Décidément il faudrait savoir 
Ce quJ se - • l'i. N. R. 

Dciu notre nu~o du 11 /a.mn, no"" oron1 publid 11 
lettre algnte A. D. qui 1t>1nal4lt qu'ttn cond1d0t <llil , . 
prhnilt devant le 7auy cû l'i. N R pélllr oudltlOnnCT, 
1adl Jt, oooit r~ (l1ICJ(/Uu j01tT1 oprta M"" ldlTe 
rt N. R hd annonçant qu '°" a11dUIOTl arod tt<I tMO 
llUV//..,nl• - e:t que la lettre él&U da~ du 18 <t 
de la pœte) 1 

NJ>Ua noua attendlmu d qutlque protttlahon de Io 
de l'i. N. R NOll.I allOIU ta1nt""nt attendu. Malt WICt 11 
noua re«oom une '"''"'"Ue l•tlrt au111 curleu$C et a 
prtclle que la première. 

Ll~t1c. le 31 Janvier 1939. 
Mon cher Pourquoi P<lf 1, 

Voici une oonfinnatlon du rait rapporu! dan. votre 
mtro 1218. page 310. 

As1.1u subi l'eumen d'admllslcn le 215 Janvier. j'ai 
ur;e lettre d~ du 25 dito. m'ausant que mcm au41 
u-a.lt é~ Jll&'~ lnsu!!lsani.e. 

veuw.,. agner, et.e. N , 11. 

Dkldbntnt. u faudrait set-... 

5 p.c. d'étrangers en Belgique 
C'est beauco11p. - Quelque. ldtu. 

M<ln cher Pourquoi Piu 1, 
On ~t constater que noue paya a.bnte enYlron ~ 

ttran&en laolt ennron 5 o;, de Ja populaUon totale>, q 
ce nombrt d etrangen ne !ait ..,.,.lli'™'nttt ~t.at: 
nombre de chômellr$ beJcea nt !&1t qu·a~enter etal 
mcM et 1,,. ca~ de !Etat aont vl~ 

Pour porter reméde â cette slluatlon desastreuse Je p 
poce au Gouvernement d'appliquer lea ~ures swvant 

l• A~t Immédiat de toute 1mm111rat1on en BelgJque 
2'> Un Impôt &pecial <le 10 'il. aera prelevê aur le salaire 
t.out 'tran11or tr&vailla.nt en &l;lque - 30 Toui.e entr 
pnae uttllaant du personnel ttr&n11tr. pak>ra une taxe 
claie 1 p. u 5 ~ des traltrmenta Pootea à œ penoanel " 
11er1. - 4 Rév1.sion de toutœ les naturalllatJ<>na aœor 
depula Je lw Jan•ier 1919. - 6" Amén&1102Mnt de campe 
concentration <laI1$ Jesque:S aeront enl.,.,,,.. <pour y 
\&U:.r durt"llletltl: al tcu.t IN ttraniora condai:nnœ 
IH trlbunauit: b) tous les tlJ'anllrra ae trouvant en ~t 
rupture de ban d'expulslon; ci Wu.t tes ~trangers dt'mu 
de papiers d'id('lltlté et n'étant paa hucrita dana 1 .. reg. 
trH de ln PQJ>Ulatlon Cet qui n'ont donc paa encore pay~ 
moindre centime d'impôt): d• tou~ les étrangers qui. p 
des procédé& Incorrects ront uni• concurrence déloya:e 
nos compa!rlotes - &> Re!uatr • to11t t'tranger la ~ 
marakhtr de coJpor.eur, de marchand ambutent. etc 

Et en mtm• temps un l>'ln CJUp de OOlal pa.mu Jee mt'! 
q""6 L'l&tal!H chez nous. ----

Contre le chômage 
Volcl d e q uoi OC<u!><'r 40,000 ou\Tle.-.. 

Mon cher Pourquoi Pas ? , 

°"'Pula 1935. Wl traité de e<nrunen:e a eté etebll entr 
te ~l111que et l'Amérique conctmant l'automobtle Or dalla 
ce 1nuté. l'tndustne automobUe bcl11• a tr«lvé de déd.lvea 
cawœ de rtnne· de< milliers d 'ouvr!ns •;>ecttllses aont en 
ch6maie alo'1! que d•pu!S t rois ana Il r>'a oontr.bne a la 
rhorptlon du clloI11"3e qu à concurrtnce d• fOO i>tnonnea 
bomm .. et femml$ pour tout le pays 

D 1ulf1ra1t de ne !>"" renouveler ce contrat qw lut et 
rMte un marche de dupes Une P<'llte enquête auprt$ d• 
cnrroulrra conct'.rnsn~ !e personntl occu~ en 1935 pennet.a
tr• t dr compar<-r avec celulo d<" 1938 el l'on seral! t<llftf. 

Ne pn.s renou ... eler ce uaut bclKU"'limer.c•lll, ne taaau 



VoUJ pouvez gagner beaucoup d'argent 
EN ACH!."l'M"T DE PREPERF~.,CE 

LES CAFES TORREFIES « D l 0 R » 
LA MARQUE DES CAFES FINS 

Pour tout envol d e 5 kg. (mêm e expédiés en 
deux fots) nous donnons 1/5m~ de btllet de 

la Loterie Coloniale 
tel S /cflog1 pn.te"t tire auorli1 d4111 

MELANGE BON OOOT ..• .le q. 16 -
lu qu.<l•lt• c1.ovrt•: 

NOTRE BUT: 
MENAGE EXTRA •••.•...••..•••.•••....• 18.- FAIT"" 
CAR.ACOLI 80PER.Il:t7R ••••••••••••••• 19.- OOSNAl"rRE 

NOS 
QUALITES 

MAISON Dl OOXFIA."CE 

MICLANOI FIN •••.. ".............. .... ...... 20.-
DESSERT ········--··················· 22.-

t.rer que del chias:& 1 nua 1, c'est ttmettre au traTt.11 
:ua do 40 000 ouvrtm t«hnlcl<'lll sans comp\8 la ttiier· 

des co:mnan<tes pour lei u.aln"4 texW.... la !MW· 
le et les U31Dt'J! belgœ d c:arroeE<'r!e. 

En outre, l'L'tat, luJ auul. 1 retrouver&lt aa part de 
u ~ 

-----
Le fantassin et le Congo 
O. •'liPOTtot l'un l'aull'e et c"eot dom111ACe. 

Mon dltr Pourqaof Piu 1, 
AlUl&-l!Ous natment ~ Colonle? 
Dl'pt:a que Je •Ula ICKla Ica azmes. nous man&e<>na. 

vendredi. des t:llnsttTOI c Made ln Jap&n • et je n'ai 
oui mes <bels ou mes camaradCI ooua entretenir 

u a·m.tre~ c!e notre .econde patrie que beaucoup atm· 
•o:it flnorer et dont on ~ait trop souvent les pro
!llta r.xpartables. Nombreux Belges se retu..ellt encore à 

er les aol-dlsant mauvais cafés, oranaes ou cltrona 
D0\15 arrmnt d'Alr\qae. Je crois que c'est une erreur 

'1'1 pu aoùter rtttmment de ces comestibles vraiment bon 
é et lea al trouvN bèaucoup meuu.urs que certalnu 

portatlona é\nu1ieres. Du reste. au plus tort de la cri.le 
nomlque, a.f,on Jamalll lnvltt les ch6meurs à partir 
lonL~r. nantlll d'un p<'llt capital que l'Etat ae serait 

rvé l• droit d• ré<u~rer? Leur travail méthodique 
rait pu élre dirt&é, orienté. contrôlé, encoun.gé par dlver· 

• compélenct'I 1 et beaucoup de m>Séres auraient alnal 
ru Au œntralre, trop oouHnt on notlS lait un vtlaln 

tablcau de la "" au Coogo Belge et les dllrlcultés de a·y 
ttndre c!"'1ennent de plus en pltlS nombttu.Ses Le Conrro 

t-U aux Belges ou aux étrangers? Pourquoi ne pas nou.t 

'1 «11mener dlt"Ctuer noe u Joun de rappel? SI pas toua 
au moins plusteun r/'clnlenta n.stre111ts à 17 moi. pour. 
rllleDt a) rendre Le gtnle IUftout rendrait d 0appréciableo 
serv!res tout en ae P<'rftctlonnant (Nombttux ~enta 
ront A lk'Tcrloo Ulllquement pour bnil•r des cartoueheo.) 
Alon aeultment, on entendrait cau.'!<r un peu du Congo u 
si un Jour nous Euona appelés à l• Mlendre, nous le 
ferlons A\tt nmour tandia qu'à pre&ent, comment voultz.. 
voua qu'on a..me une contr~e 1mmen.se Où on n'a J&ma!t 
mi< 1., pieds. dont on m<'oonnalt les beautés tt dont on ne 
;>arle Jnrna11 qu'on prul•no? 

Un Fanta.ssin ---
Un diplôme de politicien? 

La p.>IHiflG•· proltulon Ub.,.ale - Pourquoi pas ! 

MDll cher l'Otuq,ool PIU 1, 

Trts bkn. •Otr• ldle d'cm'O)tr les députës à l'ttole. 
Mals pourquoi a"amte: en al bon chemin ? Un Parlement 
c! t ftre compttmt. n doit au..<at être lnd<!pendant Le 
r~ 'Dt &rue! contr.iln• en pri11c!~ ~ député à repr~n· 
ter n d ..,. élec•• n Or U e-t bien e\'"idtnt que Il 
l<J '1•~ <l~tcura cuucnt capable• de cvndwre les tJl"alrea 

de l'Etat. nous 11·aurJons pu bes>ln d'avoir un couvtme
mtnt. Dl!C!pllne de parti. rechtrche c!e mnJorlté par do.age 
dea portefeullles. etc.. tous ce.. !acteurs dérivent de !& 
crainte de la non·réélecuon. 

Ne seralt·U pas !ntêres.sant de pounulvre •·otre Id~ Ju.. 
qu'au bout, et d'Unaglner que l'on crée la prolealon libé
rale d'homme politique? Les candidats subiraient une Io,.. 
matlon complète - t<>Ùt comme les médPclns. les avoca\3, 
lea ln~eun. les otrlclers - et c!ont on P<'Ut ré1umer les 
ét.apea comme suit : ttole, examtns df.slgnant choque ann&I 
lea :r sujets les mieux dou~. lesqutls r aeraltnt al1Slit6t 
mJa t la dlspœ!Uon de l'Etat pour orcupcr une ~rte d'em· 
plolll d'1111portanc~ crois-<ante et sulvrt toute une IUIU. 
avant d·ftre admis. à l"àge 11. à taire partie d~ la Chambre. 
Enfin, à l'lge z. m:se à la retraite Obl.igatotre. 

En brel : remplacer l'élection par la stltctlon. C'est un 
alop.n - frn '1emandt pardon à Littré et au Pion - quJ 
en vaut bien un autre. 

Délivrez 
Béhé de 

Toux Nocturne 

1. E. 

C<:a cllrayantes cr= de toux qul, al aouvent., attaQUent 
les enfanta au mllie!! de la n!llt, peinent ctntral<ment 
fll't? enrai·tes m q:iinze mlnutes ou motna. sans aucun 
aM!dle ment 111teme. r'rlcUoWJC almplemmt la &orae, la 
poltn.ne et le clos avec du Vapo R Jb Vlcka.. 

L0tniant éprouve tout de swte ur.e sensatlc.n de chaleur 
agttable et de detente. cependant (/110 le VapoRub agit à 
travers la peau. comme un catapla•m•l. En même temps, 
l'onauent d~aie de$ >apeurs m<"<11camrntruses que l'entant 
Inhale directement par les voies re$plratolrce ln'ltéea. 

Ail&.'*llt de ces deux laçons. le VnpoRub calme l'ln'lta· 
tion. détache les muoœ!tes, &Pli.le la toux et lacl'.!t.e à 
nouvrau la respiration. Une apphca~1on de ce fameux •• 
m~de antlrhume au moment du couchrr pn!v!endra itn.6-
ralement les attaques de toux nocUJmes. 
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REVISIONS 
OS MOTJWRS, CRASSI.8, elc. 
Dl VOITORES, CAMIONS. tte. 

AVEC GARANTIE D'USINE 
et payablea en 

· 10 MENSUALITES • Ttl : 
lU0.28 

STANDARD AOTO 
102, Ch. d'Anvers. Bruxelles 

Tt!.: 
17.32.~ 

Arithmétique commerciale 
Cne soluUon 

Mon chtr Pourqwn Pa• 1 
D a·ac1t de avoir sl Ftiiaro (voir paae 38S1 veut prendre 

cammt titn~f\ce une aomme represeritant les 2~ '- de son 
pt!X de revient ou a'U veut que la vente de ta marcllAndlU 
lut rapporte 25 ~ de benellce. Il 1 a tuw nuance 

Dt.na le prenùtr <8$ l'operauon lut rappo1ura env.ron 
20 ~ Rcprtnona 1<>n e.xèmple de 13 ;o 811 en prend le.. 
25 ~ comme btnèl!ce IOlt 3 38 Il 'md"' la marchandise 
tr. 18 u Son operallon lut aura rapporte. 

18 sa d<>nntnt 3 38 
1.00 donne 1888 

100 OO donnent 3 38 • 100 
----ou 20 'iô de btnel!ce 

1688 
a·u veut que \'optratton lui rap;>ort• 25 , li 0011 sen 

ré!mr l la mttbode de son commerçant do prov nce. me
tJ:lode qUI, aolt dit en passant est ena•ianet en 8•• primaire 
(.mtt.hode c en ded&n.s • el c en dehora 01 Un ample ca~cul 
de ftrtJkat on lui aur1m donne la prcu•• C• rexacntude 
du proolde · 

18 00 ODl donné 4 50 

1 OO donnt 18.00 
100 OO donnent 4 50 • 100 

----aolt 25 ~ 
1800 

Le lampt!I•. 
Reçu d'autrtJ ltttrtl. NOIU li rtvlendron1 

Plllrlbutlon du Produits Falrbankl-Morae, U. S. A. 

Le paradoxe de l'heure d'hiver 
Rem.We au ob6m.oce. 

Mon cher Po1m1""1 Po., 7, 
Rcpre!IOQI le ~ : U faut rétablir l'heuno dbl

durant toott l'ann&, pour remettre au tranll ..ne parti• 
du conùns•nt de cbllnieun. • C-•t ~. me dlra-t-oo. 
ll faut protlttr dee ~ c~ 1 • ICll-11 cerwn qu'an 
•eullle en profiter ? En debon d11 noceun.. q\11 ne veul1111 
Ylvre que la nlllt. u 'I • bien d'autre• amateura du crtpu.
cule, de l'obec:unté, oQ la nervoalt• npa1ae. oQ la vie um
ble plua douce, où l'on .!Oult de la détente JoumaUére qui 
oe vient qu'avN: l'ombre. Et pUla. Qu•Uea dell.:eJ; de ne M 
lever le matin qu·aprés le aolell! Toua ces plailir$, pruqu1 
unan~ment apprtcl~ dana les vlllflO. Je crol.s. se votenl 
~ pu l'heuno d'été 81 le ~ln d• VIYtt toot IOD 
tempe au 90lell emtalt l'ttllemf'llt. ~ , errau-on pea l'bu
manlû 14' le\·tr ~lus tôt et 1e OOU<htt plus tl>t. comme le 
p&yMn qui pour aon travail. n'a que le aoleU comme éclal
ra1e? Et le couvernement ne dorait pu _.,unr au truc 
de l'heure pour obllger les clteyena A éclairer l•ur ""tlVl\4 
avec la lumière .claire. 

o·ameura. \'habituch?. qui s'Cllt r1 P•U>due de plus en plus, 
de dlntr à 13 heures au Ueu de midi. nt serait-ce pas une 
rhct1011 contre i-aut.0rlté (llJI vtUl r~h e croire. par aon 
1,eure d 0tû, qu·t onu heures u .a\ delà m1d1 ? 

Ma!.s oblf"Ct.t"ra encore cet tconomilte ne \O,Jez..\-OUI pu 
QU• 1 heure d'eté éconamise autant dllt"Ures d'écla.ira11e. c1 
qui e&l 1mponan1 p&r ces tempe de crllc ? 

J11&tem1·nt, c'est là l'erreur celle 6CODCm1• est m&I pla
c&. Ne me d11.8-VOUS pu qu il faut crttr de nouveaux be-
90lna qui feront vivre de nouvelles 1ndu1trll'<? Maia à d~ 
faut <If' nouveau. contenlol18'-noua dt l'ancien Et qu'est.ce 
à dire. et con.<ell si ce !l'est que le conrommateur doit accrol· 
tre aios besoins. économiser moins. !Aire de 1·1nnat1on, quoi I 
L'économie, la détlatloo doit ,. taire du c6té production. 
Car, en aomm•. la crtse actuelle prov tnt d'une trop polit• 
c:onaommaucn par rappert à une prod,cUon tl'\.'J srande. 
Comment rtlabhr autrement 1'tqul11bre qu'en forçant la 
CONOmm&'-1on et en restrelf!J'.tnt la producuon a la bau· 
teur de la prenuere ? 

Pour t.oot cela. lbttlle dllhtr tst un moyen Elle ttpOnd 
l un dé·~r et elle pousse la conaomms!lon. 

Vellillez croire. etc. N01tra<tamu1. 

Le jeu de Liége 
Ocbs nous t<rlt 

Moo cher POurquol Pat 1. 
Je !la dalU le dernier nwnero de c Pourquoi Pas• • WI<' 

lettre d'un Lleceo;s méoonttnt qui a.me M J . 
En ma qua!I~ ~ prü:dent de la IOUJ.<:ommiS$lon <let 

cort-ea h!atorlques et par conltquent. ttant responsab:e 
du choix dea artale! Je uena a raasurer lu c Tt....., die 
hoye •. dont parle ta plume chaann• et mqu1ete de voire 
corre~ponda.nt 

En l'occurrence, U a·aait d'un cortece purement hl3to
Tlque et. de• lors U eta1t é'1dent qut Je devau Ca'1'e appel 
• un •llfC.allatt 

Pourquoi me SUJ&-Je ad!Uâ a Ja.'llel Tlwiar? 
C'est que cet art\.Stt waJ:on et °'t«>ll par ... Of111CD8 

aY&Jt de aolldea urereoct'3 · d<Sllnat"1r attitre du Th~tre 
dt la Monnaie noua aYOns c.oua en melllOlrt se.. splendidet 
ré.a!la:ttt!ons de dkors d·opéra.s ruuu t\. autres ~t les mu· 
Hl!leux corteaes de l'Ommeiianii. 

De plua ce ucllnlcien du coat ume en .Be1g1que ut. ce 
qut ne rAte rien Je pense un •• ldat de la wrande iU•Tre. 
DllO~le frolclewent d'alUeura: Jiaqu'l prt.>enl. l Lle&e, 
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Et pour/an/ ils sont dâaord sur ceci: 
Que ce soit la Crème ou le Stick, 
la base doit être l'huile d'olive. 

VOTRE AVIS À Avec le stick, Votre rasoir LA CRtME 1 C'EST 

vous 1 LE STICK 1 en effet, le glisse mieus VOTRE AVIS. 

rasoir ne glisse pas moins bien... avec la crème ? Sans aucun dou
quand c'est le famcus Stick te, c'est que vous avez adopte! 
Palmolive, àl'huiled'olive. Mous- la Crème à l ' huile d'olive, 
se abondante et serrée. Le poil Palmolive ! I O minutes sans 
ramolh jusqu'à la base et fauché sécher sur la peau. .. 250 fois son 
sans rémtancc. La peau douce 

1 

volume de mousse ... supprime le 
comme du sa· feu du rasoir. ~ 

un. C'est in- Un véritable en- --~YJllll 
comparable! chantement 1 ~~" 

Il ne nous avait été don t dt vo r n ra. 
des mnacaiad"" praUnees 't me<quinl'S. 

OEUX FOIS VOTRE ARGENT ~ 
si vous n'êtes pas satisfait! IO»'lliiiiilf 
Achet tl un tube de crè-me à rater 
ou. un "tac:k Palmoli\we. Emplo~z

en L& rlkHllé. Vous titttz enctwnte 
Smon, ttJ>VO)'H le tu~ l mo1t~ 
v 1Je ou le- stick à mo•tt6 ua cf 
l Polmollve - Bruxellel. Noua 
vous rembourserons. sans b. 
m(')1ndre di scuuion. LE 
DOU RLE du pnx d'a<hat I 

S.>R> pdl'dre de lemP6. 

Mon cner Poorquot Pils 7, 

477 

C dt mo. qui ai propœê ~ confier à Jamca 'I'hll1ar ce 
>.Ule tni.•all. et Je me !êUci'." au)uurd·hw 11·avo1r ttt aWVI 
ot\ pu.r mon ami n1on,, preultn\ du com11é du 1etu et 
par lti ConUt.t- t'Xt'.!cut.f James •1 hir1ar s'en est adrntrable· 
ment Ure cl c'l:talt µrè\ u 
~ Llti•'Ol!. ont d ailleurs pu '° r•n<lre compte vu 1 u . 

pOoluon d"" maqueUt:> du co:ttge que celut-d co~ututra 
un •P<Cl&Cil' d'une a~ grande va:•ur. en tous po n!a d:itle 
d 'une crane:• \1.Je 

Ce qu11 fullalt d'1non~r 
J'a)out<r&< que mon a.nu 0Jdenne. pou r la N.-&lllauon 

M La c t tf't1t• lumlneu..~ 1 dl' cet.~e m~me exPQ6U.ton. a 
fait • 11ale111t nt appel o un 1P«'ahste 1 txceU<nt aruate 
l.f;co.a ('h•rl"s :\fühel et C• acra eg•ltment unt rtul61te. 

Dana votre numero du 3 revrll'I', Monsieur A. C. R plaint 
d u ~mp.1 qu u faut polir obtenir un passe..,,,, J e vc1udrau 
lm r.pondre 1 Que ron J)llllt Obtenir un peu i>- "° · des 
photœ i;.o.ir -pvrl6 - lonn.116 requis - en une Q!zalr.e 
de llW1 lt.e& : 2-• Qcf.:1 prâ!<n\al!I le matin : ... piècn ~ 

salre• ~ p&51epon est délivre d"" ra;ris-mld;! dJ mhne 
Joar ou. en .,.._.n:ant cm p:k<e l'a;;.rl'S-mtdi. :e p.u...,port 
est prtt te l<>ndemam ma,tn: 3• Qu'en cas do mtlladle 
irrave, d'accl<!»nt. de d~. le p.ul.Seport est déhvrt Immé
diatement. m~me en se pr,"t.cntant a u bureau des pa.sse. 
ports en dd1ors des h eure:. l'l.'oleîveea au i:ubllc. O. W. 

Jo pense qie ces ch~ " .a tnt é:re dlta et ,·oiu 
&Cr 1l n ch r • P urq" Pas! ». mes kn~lmt-nta que 
h .. ;..o.a • .a ,ë, a.Ut:"C.ui::u.x e: n~~.~-s. 

----GAND ROYAL S U D 
1.E REST A U R ANT DE L' SLlT B 
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XYL AMERICAN OPTICAL 
a, oll&lmM de Lauw.ta Il"-. Mado:il -T.i.: 1103.12 
M. - O...., <PlAoe ~). -T4l.: 11.70.32 

Sur le << cauchemar ~pagnol 11 

M l>Olll'Q'10l ceti., fuite é~nlue ! 
MOo cller Pourquoi P4-> 1 

,. il&l>o dazl8 vœ miettes, Jlai• 333 c Le caucht..nar ei;poi.. snol •. œcl : c Alora pourquoi ct:tte luJw éi;erdue ~ popu. 
la1J0111 lnOll~ll6l- conunent expl:<;"J< r que F't nco o·a.a 
~ trouvé ~ moyeo de raasurer loa popu:&t• , !l eu· tutti d'UD ~CSU » ? 

D 1 a. oomme vowi dltea, los taux brul!A sur lea crwi.u· * des MllNCa:.ns. i.. p..n:q"c :Oh;.st..flie. 
En el!ct, i: > a " .• >'1rs de.a a<:-..s QUI lu!en· 1>:.: 

1mpobant •il en tut, du canon , u > ~n a d'a .l!JT& qa.I or.t. 
la. manie de !ul! un 4'i.nger ln\~1ru:rc, pvur "" i;t~•p1:.er d&zu un <Unaw ret:l, et voilà P<>"-' Ica t.iyards lrulOccil~ 
M • .o dan.o un "1'nd p.>n comme Barcdone. on renco::u" 
to•te une l&lme de p.ck·J>X>keta, MUl<'!IK'llrS, oacrocs. avec leurs conun.mtH!.c.11rc.:4, rc..--cel"ura, tienant.s et u.t>out.1Ssani.. 
qui de\'&itnt cra.ndr~ la .mcst111at.0111 .i.. la 1>1llce réorp. n:x qLW? Franco apporte d.>ns ""' camlc.:-..s. Ot: n'lgno:< 
i::- <;ae D'>ll e.eulem nt des ml Ilet• d ni lltct !Pla de dro.te f urent a.ssd.S6iné.:). m.ll.a t.•noorC' dt.S pc.rMnnl's n'appartenant 
à aucwi p.U"U •~ mfm bcoue •P de m l.tant.1 '11l~rcht.,:ea de Ja c :.; T ou du POO"M (f>.utd Obrt>ro Un;!~ 
Muxi..u.1. Il eat à aupl)')6er Q;.e :ci. ......,..ma craigr.ant 
d 'avoir à tt11d1e comp·.e de ll'Urs sett"~ à. ln Ju.st1ce. auront 
µ~!~ré se dé!l:,•r .\Joutons à cela le menu :re".n portiers. 
qu.1 ont llY~ aux bourtta ix IC' hab • ::-ia de:s ma-""' •.& <!oo lia aviL.,nt la prde. dorr.eg! qties et Sl"n'ant~ qu: ;ien<Ln• 
q 1el~ues 9C'ITl •'~- flxnt la bombe d•n.• les ap;l<lr•ement.s aband'>nnk ;Hr :ee1rs patr<>r..s •t e<>mm T<!>t M P"' Ifs ~!lb 
qu ~n le~· p.>rd nncra t en con'llMrnt!on de ~ ~-: 3 : OOrd 
d1 .. \t.id • IT :lff. en ph ode l.rollblée a chair e.-. enc~ 
~I 11 la1b1" qu'aùleur• 

RAppeloiv·noUS enoore que le Dr Nerrln av.Ut dklan! 

.. tYEilLEZ LA BIL~ 
DE VOTRE FOIE -

Saas t!lomel - et vous sauterez da lit r. i;. , •• , • ..ti. à JiiK. 
li faut que votrt' foie ve,;. • aque joUr a u moua un 

l:tre de oile dllnS son Intestin 
SI cette olle Arrlve mal, \·ou11 nt dlgtrcz pas vœ allmtnta U. se putn!Uer.: \.'c\Js v 1J.:" ~enlt'"t lourd vous êtes ronstlpt 

Votre orgamsm_. s'f'mP' lSOOnP ti \:oui ffp41: amtr abattu 
Yeu.a ... ovez tou1 en nCllr ' 

l.ct 1;x"l1h wnl dC',., ple\·üllt•J Unt' N'llt> fou·(>~ n attelnt 
p •• "' CAUS<' Seu!rs 1.- PITITf s Plllll [!< CARTERS pO\lf Ir FO!E ~~t lt pouvr r d a•c r r t:t"t afft x & b 1 .. QUI ~OU" 
r "' tl ! 

\ 'llt'l l (tb ttor.n.1n 1~ IJUUI rl t \t•r Ill fJUI' 
L ;)tZ les Pclitcs 1>11 Ur~ Curte1~: toute& phann. fr 12 ~ 

c;u. ~ Nl'&1t !& IOlt!.be du !-.:sin. • t QU·au i.-tn 
U a'~t lui-me.ne eoua - nun.. a.vee tout. eon ........ Oc peut crœre q i.e blen del renA n·ont pu •oolu 
~ttr a.u -.crillœ, que <eur loi dans la p&ro!e d u Dr 
Neçto leur lmP<*lt, et ~16rtrer&t a uvoc loir peaU. b:en qu'ele !Qt IMIJe, aprea ta.nt de moll u.ns aavon. 

D'au'19 PMt, on 6value t oent mille le oombl'e de tuct
W.; - oommt'. b&b1t.a.nta et n!l\llr ... Il 1 . deux mlll!œa d't.me. à B&rcelone et dol.M les tocaJlt.ès eJ"OOnvo'6111aa. les 
lU&'ltlla De rel)rosènt.ent que c1.t:(l POUr cent de la popu
Ja.tloo. 

ow. ttta pou "' on ooaaldêtt ..., . .., sep:embre 111311 eln
qua.nta pour cen' de la POi>ula.tlon de S&:.nt-Sébutlen lut eni.r"1nl'e "*'" 1"s m W<:!e11.1, qui purent a.ln&! ee d~fil~. 
dl.S&lmulf6 <!&na la loUle. à 1.JOO mêtr"' dff tmlllt>t>œîa de M o:& 

Qu'a fait Pranoo pour ~!ter c oet exode de l«n.mes 9' 
d'ttfanl4 allamés 1 ? 

n a fait rcooomwider tou.s 1 .. jgur$ et d..pula une aema.t. 
oe &\-a.nt que - ava.o~ ne """""'1t en vue de Baroelone, à la popula.tJon ctVl:e, de resl.er, da.Ill lea mallOD.\, ou, pour ceux qui ha.bita.lent à proximité du l)OR. expoei 
aux bombardemA:nt<s, da.Ill leio rel~ et de ne PM f(ouœr 
œu.z qu; voula.rnt ~ à r~~acuatlon de !& vC• . c.. r acorwr.&ndatlol'.a rt1lét«a p.,- radio pouv<ecnt parla!;e.. 
ment a·entendre à Bruxeu .... 

Oe.n. :es derniers Joun. des aviateurs ta.ncèorent our Ba:. 
coloN> dea mi:llera de le<illlea ~ avec lm m~ 
reoommandati<>na. na lurent .iuù. &1 on pait dJn pu 
les blltta1ea de la O, C. A. 

Bien ent.endu. FnUloo aurait pu lalre ~ del avi. dJ.na c Le V»J\l\lardla 1, c Laa Not~<:!as >. c El OOU\'1Q 1 
c El Pc>b!e C.t.tl~ • et autres joumeUJ: loc:a•ix m&JA Il r::'J' 
&UMI PM son~ .. 

L. ~- d. H , 

Pour de modestes et courageux 
j eunes gens 

Le Cbtmln dt Fer dédare .•. 

Muo cher Pourqi,01 PaJ7 
Dan. v<><.re n~ro du 27 Janv.er dernitt, welqu'un a 

bien voulu rompre une lanoe c !)Our de modc:.tes et oouxa. geux Jeunes 1101is 1 awcquela la Socl~t~ nationale rel~ dec 
aOOru:.emtnt.s 6'.:o!atres 

Vo!ct oO en IOflt les cllaes : 
Aux tcrtnea de la. ~lementatton aCWellcment Oii Vi

gueur, l'a.bonn<lll!ent aoo1"1re n 'Nt plus accord<! : 
1. A·Jx personnes ayant d.è~ l Ai< de 28 ans, 
Z A ... x pC!l'1t: nnd Q.ul œit acqula k..:r grade un ... m.:.tau-e 

tsvoc~t.s. med""lns. Uliêt:leurs. etc 1 •=• qu à ee1;,'$ qui occupent une position d éfUlltl>e et C<!ll.S ~ul .., &ont ét.abl:ea pour leur propre eemp• • <n~oclan!4. ln4ustne.s patrons. 
etc. etc l 

n en r<sulte que les l)<'rsonneo qui ~un·en~ dei; coun. •out 
en ex•·rç.mt un emploi remunéré, n'ont l>'1.0 droit à l'aboz:nerntnt sc.otaltt. 

Lea tnté~ pe~-.·ent se munir. 1 .... rant le c.a.&. &0 t d .. .m abonn..- ent ordmx.re. 10lt d'une carte de d.< ,-oya;..s leur 
perm~ttant d'elfrct.uer, moyennru:t un prllt abordable, les 
dep:acernent.s ntce.......iiu. 

Ma!hf'Ureu.stmtnt. noua som.mta as.sa UJ.a. dt ' u• co·es 
mai. U"toUt ~ la part du trè$ hOSl>ltaller cf>ourquo! l"•s?• 
de dtmand .. d'abonnement.s de t.Outes eatéaorle~ dont le 
pnx s ad.,;:teralt à ce q·1e chactn a envie de Pll!·e• c't!t
ll-dl!e 1uns' q~ je •<>.>S l'al c!é)1 dit. le moins poaa.l>le. 
Vou.. ooml>rt'ndret ~ue !A Sxle:t n• <aurait s·eng1;tr dlns 
cet!~ vo•e. parfol$ à """ rrar.d r~et. 

Je vow pri, min ehf'"' c Po u·Qu'>t Pas • c!t crou-t à meii 
~~nt mf'nts l!! mit.!lalra 

Bomans. c:-1ut du Strt1ct d,, Prm~ 

llA's aunu.-c rlb non •~rH ne §Ont O.lt ,.,ndu._J 



VOYAGEZ 
AU 

CONGO 
par les 

HYDRAVIONS 'IMPERIAL' 
Les hydravions de luxes de lmperlal Alrways-quadrl
moteur, avec salon fumoir, pont promenade, cabines 
spacieuses, vous emportent en quelques 1ours au Congo 

Bruxelles-Juba en 4 !ours 
Correspondance pour Costermansvllleet le District du Kivu 

Bruxelles-Dodoma en 5 jours 
Correspondance pour le lac Tanganlka 

Bruxelles-Broken Hill en 6 Jours 
Correspondance pour Elisabethvll le et le Katanga 

IMPERIAL AIRWAYS 
ET WILSON AIRW A YS 

~,.....,..,, J.A. Na.. a.•••••o A.. Sa..I .......... .,,._._ ,.._.... t2.6'4'2. T..._,.. .... """'•·Il"•••• n A.GlNCIS Ot VOYAGD 

Des livres pour 1101 aoldata 
&.llLd · ntrées «>COtt • 

Reç°.1 cl.e: 
M. R. Bnusellr, COUIJUTI', Gand : 40 beawc romana mc>

tt dew< boites de puzzle; 
AnOQJme. Bruxtllea quatre romana et une plU <le 8 '11-

œ T C.: 
Henry Hlnch. nie de la Oal.htdrale, Ufle : tout un cala 
c Hcbdo • et deux l•ux dt eartea, 

ADOr.)"lllt. SatntrGUll'S • troll beaux tu dt B;illttma dll 
c . 

M Bomans. a• enu• des Azaltocs. 1.0ute une ltrle d• dilQues. 
Tuut va bien Mtrcl 1 

----
ON NOUS ECRIT ENCORE 

- J~ .. la 1eH ... tU 1 ..-ietnuneot d
0

At&ent. .,1eo t>J.r un batea u 
bclge : nourriture exccllen:.e. eolna atlentl.ls. 14rements 
•an"4 au cour• de la trv.ve~ et &urtoUt prix peu t lev6. 
Ma.16 les oonunerçanta. h(>t<-llcr•. ludw.tr\ela tJelees ne 
aa vent-li& pas que parmi lœ cent pu&Snitr•. li y a-.ut d ts 
oou1unores, dea othc1ero charvb d ..chate d'arm.._ d•s av(>. 
C6l.ll. de6 001nmerçnni. qui. 1ou1. vleMent pour acht!A!r en 
BelS!qut? Pourquoi le commor<;ant belie ne ta11-•1 pu dt 
propagande sur res bateaux 1 \' 

- i;avez-voua qu,e parnll lœ mobllist& de aeptembro, ceux 
qui tom pariit. en temps dt paix, du personnel civil de la 
o. N. ne aont poa encore pa.yù. en ttvrior, d"41 quatre ou 
clnq Jaun pA&Sl'a eous les um<3 ? u.a riclama.uoiu devant 
&ôlvre la vote hltrardllque, le atntral Den:. les ia:nore h1· 
0, mmenL. Et lts pauvre& dia.bita atttndenL leur ceru ou 
etnl clnquanl~ rranca J 

J "kl pr!ll ttndf'Odl I• 3 C'Ollrant. le • b1<ie • dt 10 noureo 
i;rw.el..,..Mld.-~cnde. J • d<!•a.s (kS(:rr.dl• t Br•i""· TouL 

ac monde a du attendre Q.Ue te • chef de U&lô • a.\ ouuz'\ 
U><Jt.ea les portlètts de re:xt.érleur. avant dt pou•'Olr ~
cire. lmA&lnt-t~n un acc!dtnt ? ... - a. W. 

- Es~ que le:. cafetiers restaurateurs, e tc. nt polll' 
~nt p&a donner à leurs client> en manl~re d'ttrennt1, 
del bons de consommation. au lltu dt leur dor.ntr du 
crayona. bU'l'&l'd.s. sous-mams. aJ"ndaa. caltD<lr1tro, etc. f 
Dee map.stns dt vè:.ement.s e: auuu donn•nt en prune du 
cbt.pt!e:&. des llTres de pner"" Tout «la •1-U' bltn rtlll· 
llor? - A D 

- J 'aur1LIS vouJu. le 30 Jam\.,;, ecouw le claQoun d ll 
l"Uhrer. Et.a.nt abonne à la rad.odl.lhalon de Ttnnonde. 
le me su!.!. adre~ à ce~ o~rusme. On m'a rtpondu que, 
par o.'1ire du mu11stre des P.T T, U leur ~lt atrlc~nt 
tnte:-dlt de dl!tuser ce dlScOUJ'S • Je comprend.a malnl tn&nl 
pourquoi les soc:étèi> dt radlodll<U1butlon IOl\t tellemtnl 
soutenues par les pouvoirs publics Le Jour où Ils pourronl 
Interdite les postes pnvés. lis <oeront maitres dt dllfuaer 
seulement « qui leur semblera bon • - V 

- Un ordre réœnt octroie .. 1'0Ut le pel'90nnel sradé dt 
la gendannene en service dans les territoires reolmh. un 
congé supplémentaire annuel d'une durée de qul!\le JOul'S. 
SQJl au total quarante<lnQ Jours. Brn>·o 1 T<>Ute!oia, pour
quoi puellle disposition n·est·elle applicable qu aux vrod6" 
iiendannes? Ne pourrait-elle être étendue t 1;0us Il"' volon. 
tatres et rengagés se trouvant daœ les memea ('(lnd 1101a 1 
CPlfl Mn~t\~11f•'l"A'.t un prPmler avnnht lt Qui !rrP r ~de-

\ 

TOUTE & LES EAUX 

DILUENT LE WHISKY 

Schweppes 
SEUL L'A.Me.LIO.RE 
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L ~1 D..1 '1\JT w;(,l<J> 

- CAii lacq o t.. mon n.,. M•ucaon Il 

ment appa-c t w1u. il. ... ,1._,11 t..<1C1.e u 1uc~. Je sen·1ce passe 
en temto1ro rcd1m~ ne pou. TOIHI etre supputé doublement 
pour l'octrot cl<l la pi·rl-'l•m? - E:. Telehcab, 

- Un \:lewc co1on1al comml tno1 ne Pt!Ul Jaisser pa.saer 
l'erreur commis..· par volte correi1pondant E. O. tpage 310J 
loraqu·u dit qu'1uw flnnc mlnt~re </UI d~pe""" 460000 !r 
de tra&t..f'mt·nt l)ar mous n C.'tuplote que des Polonais C'est 
évtdrm.iuent de Portucaia qÜ1• \OU$ a\•ez voulu parler. A 
pa:i. cela. l'~nuon dt• F. o est tellement vraie qu'un 
coJon1al dl' «rand renom parJA.nl au !Ptn d'une L~iauon 
d• Bclse. désll eux daller au Congo leur cl.laak publlque
me 1t : • Pour rtUS&r l n'y 1 qu'un moyen, m.,. amis : 
f ·'OU& n t Jro r Portupl!!! 1 - Mosaloa. 

- On noU& prie de dire que le Bal de ta M~l?<':ne auro 
Jteu cette annec au Pa!ala des Betlux-M·• le 18 !~r:er à 
21 beutt:a 

- T~ hypo·h~'° 1a !rtocsle du ramonrde Musso
l!nl traduit l>"U~:re un cl but de paral)"Sle gér.<ra.le. Tout 
bttement . - J E 

' ? ' 
Timbro/Ogle • 

Cette l<'tlla -e u::o blm trir.r nouvelle DOia est pane
nue. les p:>renta clu ptt. Ci.o:gcs Lootem nous Gnt ecnt 
que notre dtmler rnvol 1 ••.u pl.,. t:outé l.ur destina· 
t&!1'! .Sou. cm oyons t::us n csw:e pas nœ condoleances 
&'J pore r Il la n 

1 

EAU DE R~GIME DES 

AR TH R ITI QU ES 
COUTTEliX DIABÉTIQUES 

AUX REP AS 

VICHY 
CELEST INS 

Elimine l'ACIDE URIQUE 

... DISQUE BLEU . 

Nous &\'ana awat l'f'ÇU oclqua beUes le11.1 ca de remu 
clement et un em OI nalment m&illl!lquo de douze r 
en~elop- de umbrea 1 Nous remerdônl en chœur le 
ntreux M A J. d'AUdtr&hem. pour i;on beau i:~e 

Reçu "aal•ment l'en•tloppe bebdomadalre de Tot11 Van 
~ et colle de P. J. bourrie dt bl!&ux Um1Jrœ. M<ret 1 

Et malnknant. un peu • d'érudlUoo 1 1 
Les phllatellstes •~Dent • bande 1 a:i • 5U'eep • uae 

su.tte dt limbr,. oeura ou obllth'& dflll>eW"M a\i.t:bls les 
una aux au!J'el en l'i.Ill bor11ootal ou vertical. Plualeun 
band.,. attacbtts fOl'nll!ct un • bloc 1. 

Sachn 111&1 que lee 11.reepo hort%10ntaux acnt plus "'" 
chen-h<'s q~e les ••nlcaux et que quatre umbru att&cbta 
P:acés en bloc: de quatre ont plU6 de va.leur que pJadl en 
ban~. 

IÀ'S streeps et blocs llOOt t.rh ari>r~lta ~ qu"Ua IODI 
rares surtout loraq"" lei timbra qui lu 1orrnen1 IODt ~là 
rares. par eux·m~m("I. 

Ne les séparn donc Ptl&. Chero Ptlll.a tlmbrolavueo. en 
vous l~nant qu'Ua constituent dea 1 trtp!Q • ou des 
• quacl.rupl'1! • que •'OUS pourrit& khanser. 

? ? ? 
Pl111a.nthrc;1ne 

Un oasteur prot.eatant d'Une pauvrt locallt~ de pro
vince voudrait form~r une u-oupe acoute de 7 à 10 mrmbres. 
Mais les PQrenL' n·ont pu les moyens d'acheter l'equtpe
ment. n demande qu'on l'aide Il réaU..r aon 11entrcux pro
jet Toute notre riche- roiua..te en deux eh•P<"aux; noua 
les mettoiu •·olontleu ~ sa dlslJ()Ottloo Nous lançor un 
appel à nœ Jeunes amts lecteurs rnembr,. de 1' Aasoc\aUon 
Nauonale de. Scouta de Bel(lqut peur qu'ils noU& atdtnt 
a réunir ltt chemise•. '"""' culotte$ et chapeaux ~c.> 
sa!~ 

- Artate-pe1nt:c. che>allor de l'Ordrt' de L<opald ta
bleaux dans plwneun mustt3 bela<a •t etra111era demande 
aide contre tableaux JlOUr pouvoir !aire w1e rxpoaluon 
tmpertanre de toutea 51.-"S œu\:re~ - P J. 

- Comptable muni d<3 mtllle •es 1t!ercnn"S, nrtuell~ 
ment san.s re:s.sou~. ayant u temmf! malndC', 8eralt heu
reux dt mettre son exp<!rfrnce à la disposition de commer
çants ou d'tndll$trtels Mstrtux d'établir ou de red:e.'!Ser 
impeccablement ltur comptob1llté. Il .,. montrcrnlL tr~ 
modeste daru Sfll pr~tenllons. En lui toumtaaont l'occa•.on 
de travailler, on ferait une bonn• R<"tlnn dont li ..-rait trèa 
reconnaissant. - L L 

- On nous sltnale de l Uf'IC:tn un <·oupîc dt· \1t1llauJs dont 
le msrt est maladt et la rrmmr para:~ ~e Ils é.l/o\fnt une 
petite nlle QU'ib Ont rteuetlI1(' et n Otll pour \"l\'H Qllt' Ie.s 
secours accordé.< par l'A"'lstllnce Publique et les tlO ! ancs 
Q'Je leur nue rapportt- rhaquf! .!.tmatn,. rommc Journ11 "re. 
Il f8t1dfl!" un f uteu1:-roulnn1 pour la p:ual 11que N us rn 
&\'O™ dtjd obtt'nu un Clans un C'R~ rmb1 1-1• N'y •·t li pas 
""oven d• trm"'1t"1'" ('1. 

EXICEZ 0 
1u r •~ .. oulot ~~ la bouteille 

~-
- J E.. ~~ ns n " (1f'\.: "If , "' pc r à 

J eau~ de !a c~ bou.tsita. IA k'"Onde p et- chrz \.n 1!.JtO' 
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MMEUBLE 
e RAPPOR1 
1 APPAf .• ~ :11; 

fr. 
dr b6...., el dt 

rdrmfnU romprts 

FAITES CONSTRUIRE IMMEUBLE 
de RAPPORT 

VILLA MODERNE 
HAL1'LIVll'IU ,;ALQ:. 

4 CllAMBRE:! 
Salle at 

O&nLSe 

120,000 Franc• 

BuNGALOW 
RALL-U\'ING 
1 CHAMBRE:; 

CUtalnt equ1J)ff" S&l.le at 
~n a.nsut!ee Garage 

Chauffas• um\J'al 

70,000 Francs 

4 \PPM< :·EME,TS 
a, 6 PIE E5 

t.."'u1SWO$ tQU:;>tt'a Sal• 
-~ C: .a n imUa ffl 

4 

320 , 000 Fr. 
rERRAL"I ·.U !. r avt 

... ,... .... "' "i"' 
raxt d• b6U&se et d• 
accordtmenlJ compn. 

ARCHITECTE - CO~STRUCTEUR 
135, avenue Ch. \\'oeste, Jette STEYLAERS 

MEKCREDI E'l VE~UREUI IJE l A 8 HEURES - rele~n01le 25 13 70 

change. n a lalt aea bwnanltts modnncs. connait leo 
languea, 1·e&t occu~ de contrôle du 1to<lr.a dana uM 

Quarant~ua:.rt d"en.re eux ont tro<né, po.rrru :es \étt'
ment& expoob et qw r~m leur •dmlrallon l'un< ou 
• a'Jtre ;;11.'Cl' a leur iallle. · entrtpri.Se et pooskl• un• .xptrttnoe as,,c-z pouooée 

malt.r&o&c:>1nmeJltr ou cavlAtf" Lul lrouvtr à t·mployer 
ou !"autre de c .. ap< 11udea iCtllll lui rtndre un prr· 
servlceo. 

P. o. 50 anJ. comptabl• auns emploi d•p111> deux aru 
sauf un court mt"rtm à 18 Crolx·HoHKf' -- chtrc-he place 

eurs cedtlcnt& élogieux dt groS>itt llnn.,. 

A. L. 22 an. Jeune mari~. a tl"ÇU aon prtavll c~mme 
au de noces Un bèbe est •tnu onlleteml)I ll d<1n•nd,, 

d'employé dactyloerupht. aidM:omptable, manutt~ 
-"\:lire. alde-o~roteur d• clnrma lfonctlon Qu'il a d<'J!I 
plld 

Une brave canno~fle a con.sacrf to.ne .aon O:i..l".tncr 
travailler polir sa vltUle mamlLll &lie "' perdre 1& place 
e •ont de>enlr les deux malheunuscs• O ~ne hoonttelt 

puleui;e. lcstie d'une bonne lnstruct.on et dt bonnes 
de comptab\Ulé. nous la recurnmandoru comm• 

llm\e ~m!!rÇall'• ou PoU• un post<' do ca1&1\tre -
S. 

c V 2~ ana. nous est recommand~ par rœune des 
ellna qui 1 a rail rccuellll et ~uque Il nt aes <1odes 

rnnes <t c mmcrclalcs, un 11b bon aerrle< m lita~•. 
~ Ula ctnQ ans dans la mt:ne !lrmt ot oe m3hll li C!t 

t11 rnant 1Y.r~ ~· d• :ix jUm<aux les prtlts sont ma:sdes. 
fOl:ll'ne est unpèocbtt d'aller tn\-alllcr et U a pttdU 1& 
,.,_ QLll procurera un gtll'-l)CI n • œ malllNrtux orph<-
dc la auen•? 

- M. s , 33 ana. dtbuta comme emplll)e dt banque. p1tla 
à l"A CE C qu'il dut qulUer à eau_"' de la crlle. lut 

i.e aide-comptable daN une ~·os.se mals<Jn dr pro. 
cc. pUls '\nt a BruxeLes pour y occupu une situation 

u1 lui etalt prom~. li y Il\ buisson creux et •Y 1ro"\'t 
pW.. saflS r(MOllrCU. a'ec Ml remm1• qui attrnd procb&l· 
ment un bél* on nous dcm•ndc 1n11.amment dt tu! 
uver une occup.atlon C<•nn~ncea. t\udea moyennes. 
ptabllilê, toutes boloitn'" de bureau. daclyloiiraphte, 
çals. flamand el anglal& 

- A v.. 27 ans, sou lien de veuve, lnlelll1en1 et bien 
uqué, cbexche place de garçon de co11™'6. chaurreur, 

\Teur, magas1n1er. 

- Nous aoons rrçu: Ch L., l& Ir.: L. B,, pour les quntre 
s de votre lnlortun~ rélu111e allemand, 20 fr.: A. V. ~ 

loo. 10 fr : P C. Andtrlecht, 6 tr.; J, A , Ponuaat 6 tr.: 
. H .• Hoboken. 6 fr.: Wt.l\U. 20 Ir.; P V , 20 Ir.; O. R. B . 

0 fr ; M M Bruxell .. JO Ir: M O. GO Ir,; M , Woluwe. 
redlngoln et d1'era Kll•Ls, L T 6 11' : A C .. Homu, 6 fr. : 

Anonyme Brux•ll<"& 2S Ir· el enlln. du petit patelin d•s 
Ylroll.S de U~t lea <ieU< lettrf'!I qut •Olcl• 

5.1.'ll«ll dernier Mona:tW le O ittte r dt l ee >le a ~uw. 
apr~ la clas.<' une ~tm!aloe 4'" m .. oo:-.CU..C:p.• cbO:a.a 
pornu "" IDOU".A tonw>éa. 

Et cr~a leur • mis Wl peu èe }·•1e a..i cœur 
Ausst l"ttl-<.:t' a\ec t:>eaucoup de p:a~ c;ue t,: v•e-J\111 au 

nom de me~ co.nd.~lcs malheureux. \'OU-" remercieT, Mon
Sleur l'Adm1ru.stn1teur. aln.SI que les peroonnea collab r 111 
J. VOltt Œ'U\,.t> dt: chant~. 

Puta.e votr< g;nér:...~ vous i»rter DJnbeur à to11A: 
c't:tt k' vœu gincé:e qu~ nous fonnuJou. 

Vewt:ez ~. etc. 

J~ joms mes VllS remerciments. à ro~ pe-uonne' :em-:nt 
•t a IO<lte l'Admin"'1.rat!On de c Pourq'-101 Pü? 1 p; r 
lt· i;e~~ !O<'n;.,-<'1lt que vow; avez i;o.-C Il notre é0atd 

QJ;r.r&nte-qJa!re de ooo enC<1111& ont 'a leur 11 d • 
robe t?> 6°itnr.<:h:r et La pl..:.part aon~ renttta chez t-ux auc 
leur ves~n ou ltur ;w-dotss'15 c;u-US oot demat"de m rtlœ. 
1\ p:>UVOU-~ unroéd!atement. 

E• on :~ •oit :n.>:ntenant ac b:llader daN c~rs nJJ
veaux a~r1t 

Ce n est certes po.s •nco~ 1 e~ance prlœni.<e p:u DJn 
Juan ™ . ml:> oe!a neodra p..'llt-t:Zc 

Merci donc encore au nom de mes c1!:tpes et de !OUI 
o:. t"'!t~ ma!heureux 

t>a!&-Je ''""oyer le pan:er 1en aMet rn.u:v;i;s étaU à 
1 Pourq'Jo: Pas? 1 ou à l'œuvrc d<".s Ptt.:a R~:is t 
~"°'- e«:. 

IN NESS 
IS GOOD 

FORYOU 

AGENT GENÉRAL 

JOiiN MARTIN 
105. rue Everoerts 

ANVERS .... 
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De "°"''''"" ,..., t, 3 ttvner 
Lee arm ... 4'* Cat&locne •t.aJ.t>nt en tort Pl\e\IJl A&r'r'Q( ... 

Nt touch• paa l lb •• dlalt le roi Charlta. 

' ' ' O. "°"'QkOI Pa11. 3 thner: 

De la Notw.. ~lgt, a r,, nor : 

L'uvect. tnt.rnattoU&J du tirobU:n. colonw 
M Carton de Tournai l'uPC!ilit> ' TDurnal .-..&mur. e thrttr 
Sou. l• •UIDleq du Jtu.a.e B&rruu. de l'tamw, M t.ao, etc 

Sa~"" .salsoa. 

' ' ' .Dre la Prara"ct ù ,\'arnw, 6 ftvrtt-r: 

L'•rr.taUoa du N<•"tW' oam.a:u.maJ de kln\,..Aubla 
Lt rec-~v•ur a 1'1'Cannu eau Cftournf'rt1«nC. es_. t·Ol'drt 

100.000 rr *' a '" «rou• &OU. IUU!id1i Cl urtt 
En att~nâ&nt. 11 ortcom... &a 'tni. dn bftN dotr"..c 

&cc:4dta~. ou .. t.n.na.p0n dC"e a.nu:nau1 Ura u.n •bat 

Pour rembou.raer 1 .. 100.000 Irance 1 Il en a de 

' ' ' ..• eou.a la Poua.h d• J'Ta.nco. 
C.lut-çl, • .on tour, •ttac;zua de la nier du Nord à L6rtd.a 
••• m&la ~ hNrta douloureusement à la sarde civique de 

Mol•nbcek·S&lnt.-Jtan. 

Offrez un aoonn•mem t LA LEC'l URE UNIVERS 
88 ru• de la Mon1.&ine !lruxdJea - tOO 000 •oluma 
lecture - Abonnt111ema ~ lrunca par an ou 10 1 
Ptr mots - Pauteulla numtro1;,, pour toua let thtitrea 
ré>erve.. pour lea «ntma. .,.,., un• 1tru.lbl• rtducttoo 
PtlX - rtlt'phone 1113 2Z )<UQUe 7 h•Utts du 80lr ' ' ' De l'OW'quO( 1'411 3 !t>rter . 

• • le vieux e&bAret bruxeJJ011 Mt orn• de J>elJlturea znu
r&IM QUI •vOQutut 111 r>er•Ptctlvea de Ja SeJoe • !'6poque 
où ellt coulait • «.r&\ler. la vtem1 vme ..• Elle Pa.a&.att a.Jora • 
BruxelJea toue d .. ponc. dt pierre. lnnoa.brablea. 

Et on <llt Que ce 1<>nt le8 F'rauçai. quJ linorent la g~ 
1phte 1 l'OW'Q'UOI P411, di. .,. Jour, n'a plua rten à leur 
&D\-ier. 

Oemand~ I• catalogt1t· dt la L«:ture Univ•t1tUe. 
volume rell~ <POO DIUl•OI Prtx 16 Irance . 

? ? ? 

' ' ' LF.S MAUX D'ESTOMAC 
QUI PERSISTENT 

SONT DANGEREUX 
n ne ..,... vlendraJt paa à 1'14'9 de Dl&l'Cber pendant del 

hew-• avec une IPln• au pied; U Mt ft&lement lnuUJe 
d

0

&Lre tncommodt pv une maun.1ae ~eetkln PtDd&nt des 
heurea •i>tt• chaque ~PM. 

Voua llOllvea inttll'e fin awt ~ aux renvo1a et à 
cet.te eenMtloc de lourd....-, ><>ln ~ de IOlllJlOlenc., en 
prenant une peUi. dOM de poudre ou qu•]Ques comprtm~ 
de Marnù:• Bllmuri. •P<'e cb&Que rePM. 

Toua ko znawc d'•t.omac. QU'lla awm1 tlatulence. pe.een. 
k\ln. IOW'deun. ou bleo ....,_ actdee ou br1lJuiw. tlnl.uent 
louJ<>un. • 'tla oe eont tnll!As & lemj)I, pv enaendrer des 
lnlUblea ....... C•e.t le plua -YIDt !'....,.. d'&cldlt<! QUl. à 
la Joncue. conduit à la iaatni. et à l'uloêre. La M&anM!e 
Blamur~ ~ IJrunedl&temtnt loUI ces maux. Elle act!Y• 
d'un• pan oet ucea d"&cldlte et calme la muqutuae ln:!~ 
de l'utomac. 

O.mandee ·~urd'huJ meme • >ot.re pbarmacl•n d• la 
Ma11n~..,. Bl.llnu~. en PO<Jdr. ou ODtnprtm~ i Pr 7 50 ou 
tr. 13 50 le llT'&lld ronnat 4oooomlqu1, •t retrouvea une 
bonne dteeat1011 

' ' ' D\1n commul\lqt14 à tranatormauon. .. 
La Gautlt le reproduit ain.t : 

Cona1e1•rant que le Pretnler m..1.lûs""-, tout an &1'&11' tonnel
Jemtnt Tt<:ODCU dn&llt I• dflft'u .. de la 0, N A. B., le 30 Jan
Ytrr lU30. l'•,,..ur QUt oonatttu&.lt a.tu o.omlna.tton. peratate • 
M rerulflr, en I& rec:treua.nc, l •u•etr&.n1er lt patrtmot.ne me. 
r"J dont U a la aude, et tatUt dono à M t&c.b•. 
L~ Soir S'aJl('rçolt Que QUelque cll()le cloch• et • OOl'J16e • arnsl : 

De Ja PrOU1nct de Namur. 4 f~r1tr : 
Le Qou~·•mem•nt pon., .. ul la rupontablltw ,. tout 

quJ a"Ut P&.,.. U n'tet PM un bof1in1• dou6 d·une L>•rct"ll• 
bon ~na Qui a1 t •PProu\'~ toua IH tem~"' c;te la Pro 
lion éltv6e i>ar M. Muna~lf'tr l Ja tribun• dt la Cb•rnbu co 
tl'9 ce Jl&IT&nt d••ir d• Jlatke au~ oonatJtuaJt Ja 1torlt1 
tton d'un coud.anu1• • n~on. DOUr trablton 

Alt pour n'&lt, dliclr pour dtnl. A Pllrt c•la. l<llll • t 
d'&eoord. 

? I p 

Elttrait du Monti~ ~Ille du 5 t~n1rr : 
An 2 Lea tue. Qui •talent l»l"C'U•• • la date du t ... •o'Dt l•t 

eont mu1UpJ1eft P&.r le ~IttcJmt JO 
LM t&s:eti aJ.11.11 multt:ptUn. QUl ne cton.r.~~t pae 

tt.ultat Ull nombre utfW au d~DU-dkt.rn"" C•lul-ct Mn 
me116 au. deml-dfflme lntfneur 

Veut-<>a. en haut lleu, aprta U<>tJa ••Olr lon:M t par 
tlam&lld. noua d+sapprmdre à panor lr&n\llit? 

' ' ' De Paru-SOIT, 31 ,l&nvltr : 

Le n.o.mbr• d'aUwnettn Hndun e-n P"f&nc•, en un an fall 
rt·.-.r. 41 mtlll.ard1 J;l million.a 2CN mwe t:.n bOlt.e.. c.la. r.
prfieenttraa un "- dont la lonaueur M-ralt 70 fotl cet~ de ta 
Pt&nce. la la.raeur ·~ ro1.1. J'tP&Ueeur 14 fou. 

C&lculona - ou. plutôt. l&lslone caleulcr un de nce 
matheux an\.'e1"101s M Landmesaer 

La longueur de la f'tan~ est d• l 000 km. enYtron, Je 
taa de bottes aura un \'Olume do 54.880 mlllial'da de tnJJ. 
liarda de mt!trt$ cubes; 

Dlvtsona par le nombre d'allumetie. chaque allumtt~ &, 

en !'rance. un volume d'à pru prù 1 338 mlll1arc11 dt m~trea 
cubes - comme qut dirait un bloc ~ bo11 ayant Il ltm. 
dan.. les trois d 1m•n.io111 

Un sacre bout d• bol& 1 

' ' ' Du même 1'4TJJ·SOtr : 

lt Ptem11r nun.t•Lrt .•. s>wsaate ••• <IOot u a .la ~. • ' /arnu. aooc l 1a U..:bt 

La Natt<m Wq"e • eon tour. lll&lt plua exptdtttv•. aup.. 
pr11ne aimplNlltnt le bout de p/lJ'Ue flnal : 

... J•tœmtn .. c11are /ait. *"« tout te tapac que Ja f"ranoe 
conaomme •o un ao l60 mUUcua cJe kllOI tuait 1001 U• 
873.000 kllom•tru et fi>al• df! Qlltlqu1 cinq cetaw klfom•t,... . • 

Calculons - lal&oons .,,.,,,,. calcLL:er . 

te l'nora.Jer mlnllt"9 •• perelatt • " rMUMr • u.uv .. a.rcler 
J.e patrunolnt moral dont u a la sarde 

C était, apr1$ tout. le m•U!N< mo>e11 de a·m urer. Faille 
- • Wu •• talllU auua. 

Le »olume de l'lmm•n.~ c!guro mon1e dans lt1 173 mll· 
liards de tnllla,, ds dr mt!tres cubca, 

Dlvi.o04 le. 50 mUUons ci<! kilos par Ct$ milliard u.it 
oon&l.alQDa QU• I• mët•e eube dt Colme lnuiça!& v .... to'~I 
au plu.; 3 dlx·n:llllor.n!t!mta de r !' 1>n.m1ue I 

Ça J.lt!Ut s'a1>P<!<r du taoac l• • .:r. 



Uttble d'llM ~ pnotale ttÇUe i-r un m~ Corresoondance du Pion 
clu Pays N o1r : ... B. c do co ..... pondant ' 

le Doc:+..eur naunu Y0\1.9 pa la ~nit de •tnlr taire une 
lt.atton • Mr X .. Qu"U a. blt.e Rtle de la Z. • •• 1A 
Ylt.~ pou!blt 

4 - 1 ..... "" renttL- CORR PION 
B - SlO ,., IUlbltmtnt tt d()1'nt1 adruit; flrlOn.. J)Ontn I 
C 1,or1qi;'()1' •t r4tèrt d un tuù Indiquer 14 r>allt ot 

doc~ s'e&t empr- <!°aller la aolgnu. U u r>aru 

' ' ' 
ON REPOND 

& lfvrler: 

' ' ' 
ua pouvon. d•Jl ari.ncncu • noe membttt Que nous or· 

ttUe an.nie tnccir. wi lf?&nd concert· de Pla Le COD• 
noua t•t d•Jà acqwa 

- Pour O rn. H - Le Pibrac de la c Lett.re à EMdll.11 • 
rst bitn le P;brac des quatratna dont se moqua Mollére 
da.na c Sganarelle • Le manoir de Plbr'ac exw. tn00re. non 
l<.1!11 de Toulouse. !'loue magiatrat-~te avait ftud.14 le droU 
sou.a CUJaa. à Pans. Il rat r.out d'abord membre du Pa.ri. 
ment de Toulouse, rut en\·o;~ ~ ambuadeur au COQ. 

elle de Trente. l>U" tut avocat du rot au Parlement ci. 
Parla, C'Ofllelller d'Eta: et pe..ssa au service dU duc d.AnJOU. 
frère de Charles IX. n accomparna le duc comme chan. 
oeUer, quand le pr..nr• rut ~u roi de Pol<Jlne C'est &lori 
que, pc1:r aatWaire aux bes>ln.s de la proparande des v .. 
io:... Il ~ri\ \t I& f&me\J.5e • Lettre l EMdlus • : .. UD beaU 
lal•n clœtonlen. Il expliquait l un ami Polona.la aipp<l9t la m)'IUrlt'llM •edeti.. 

* fr. 7 .50 la grande boite. 
Ir . 15 la curt compWt. 
fz, tS la CUTI famiJialt. 

Alla. Maison Low Suders, 
Bnu:elle1. 

SI TOlll 1oulûn de con1tlpatlon t... 
termlttente 011 chzonlqut , d1ma.ndt11 
TOtrt gdrllon l a.n rtmWe aahlnl, 
nan l des dr09u ... Col'.llie%·iroua auz 
pli.nt" mil" l votre dilpositian par 
l 'lll'pw.Ml>l• Bont• de la Naturtt. Prtntll 
matin • t 10~, p tDduat qaelqaH foun, 
v.ae lnlu aloa et 'Berbeau, m•la.nge b~ 
do16 da 14 pl&ntH choJSies et rêcolt ... 
au meilleur moment et auz endroits lea 
ph.11 favor&ble1. Vou 11rea oallalalt. 

• Etunl d'un• nature lrù 00M!ipi1, -. 
l<rtl , M•• J. L ., "'" Baill"trù, â B., 
fa( "'"Il' lout<1 tiptce• de remM.tl "'"' 

arrict., d de bono rhuUau. J'ai 
lu avec bta~oup d'intéril votr1 
brochure llerbtoan, co qui m'ca 
d<cid' d' tn acllder vn p/Jq1UI. 

S. A. Depui1 q1U i• iule la traiùmtnl 
d• Cl produü, i• ""' ""' binl, 
i• dor1 m~w: .C l'app"ü <11 
rn.·tnu. J• _..il AturftlM d'auo\r 
lro•ml 11 bo1< filon tt i• ..,,.. 
,.,. rl1'1lll'ci• infinimm.I. • HERBE SAN 

Lli. S.11.NTf: PAR Lt:S PLANTES . R~f. 127,150 

Il dk:cmbre , 1 
n ••à.oc dt bomba.rd".m•ot de Wocxtroord e&t tomoe â &a 

r a.u lar.se dt ChtuaUbfc:'l De• camton.s automotnte1 llf' 
t "'ndu. en c.out• bite •Ut l.ee Urus: dt: l'acctdtnt 
n courage auaal àanijereiuement héro1que confine à I• 
ence f 

' ' ' PDur VC>Uf, 2& Janvier: 
'h1atotre le P"" tn Aluka, thez tea ptcheu.rs Clt- Mumon 

7 a d.e beaux noomtoi. tt de ttt. t>eUea vues, t.ellt-J ctlLea 
l"kroulement c1t1 lceblra1. c~llea de la vte soua-martne cltA .. . 
L'iœbera et le cl'OC'Odlle •. lab:e 

1 ? ? 
·un., rtclame pour le 111cre pan:. dans plUSleurs Jour· 

ux : 
ptchta capiu.u.x u 1 a 1·orsu,eu l'en•ie. ta co1e:e 

lusu.n le awnaonn la pereue i·a \ uice et entm l& iour~ 
11.!K' le pkht m. mon out tCUS fM?nr d,. ~ucn .. '" don.nt' 

rœ aantf s•ttt 
Comme quot un peo1t prut ëtn: cai.·ital tout tn eta.nt 

à cond1Uon. bkn entendu de se prlst-nter ll<>US 
m• cl.~ aJcarlt;t. 

que ta Saint-Barthélemy n·nalt ttt t.DUt d·abOnl que le 
Juate châtiment de quelques conJurea dont Col:~ny •talt le 
cher, que le ms.sacre a.·au ete le ralt, non du roi. mali de 
la pop;l.l<:<', q:ie l'ir.ter\'<nt:on du r<>: a\'lut a~e. c;u·a~ 
tout un avait bcaucuup e.xagere.. A La mort de Charlee IX. 
le duc d'Anjou rejeta la couronne Qui lui IM>l&lt c OOllUl» 

un rocher aur la tête •· S'enfuit nuitamment et oourut c 
Fiance où Il devint Henri rn. Ptbrac le aulvil. de loln. au 
nulleu d'aventure• dramatiques. Il rut l')ua tard chanc. 
ller cet aual l'amant. dit Bayle> de Marvuertt.< de NAT.,.... 
La reine Mar~ol. I fut l'un des (ondal.<!UTI de l'Acadtmle 
dt1 Palais Il mouru: en 1584 - 1, 

- Pùur Prosp<ro. - Ow, Il y a eu un taux Shal<espeare; 
use nommait w.lllam Ireland U. me d'un rac.imlle d t la 
slanature de Shakespeare lui 1.nSp:.ra l':dee d·unli.r ean 
tenture Dans le pl"" grand myotere. U fabn"'Ja d .. ma.
m11enta tt les pres..nta à 500 r<'re, homme dt lettr .. de 
quelque ttputatlon. Celui-et n'eut pu un ~ul 1.r.atant ri~ 
qut s<:'n !Ils pouvait commettre une aua&! ll'Ol6'er. lm~ 
ture, Il tx!)OISQ le& manuscrit& chez lui et des Httb'&teW'I 
de prenuer ordre •·l' t.rompèrent. Mala U 1 &\-ait deW< ln. 
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D.pm. cette 6poq.M, I• MC116 landlo 
joWI aupr .. d• mmion. d 'AIMric:a!n, do 
Sud, d'un prat111• CONlld"'1bl.. 
Pr- du Mat6 Rancllo. Voue -

6eanM .S. - elr•t.. D d•99lcppwa Yotr• 
Yigaur •I 90tr• CICll~ phf9Îq\J• OQ 
"'r•brale. 

n est aurtout pr~u:r pour ta ,.....,.. 
qui ••ut ltre nelt• ......, - I• 
elrei. d'une IOlll-<llimentation toujow. 
dangereu.s•. 

Le Mat6 Rancho M P"PGl'9 cowne le 
!W. Vou.slepr..,.aàlaplacedutlt••tdu 
oa(é •:Al VOUI IODI interdits. car l)n ....... 
Hpaa. 

crédul .. : MM Mo 1w rt S Le<-.na. wu.. deux ~t.eurs de 
llh&:<eapeare; lla 6crtvirrnt une lettre ouverte rort piquante 
au .Cl:'d Clulrlemont Le publlc s'émut; pour Je ramener. 
In-l~ obtint qce • Nor!J&'em •. tragédie DoUvelle de 
ShaJccspearr, 1<rait r.-p~tée .. u théltre de Drury.Lane 
L& pièce tu t aifnée et l"tm:iotture déoouveM. 

Lo fila 6..~&ia la rrspanaabllité de son père et Je pére 
• 'excusa d"avo r trempo! ù>OOD.sC'lt mmen: dans œtte fotirbe
rto Alnal ttnlt l'a• enture 

- Pola G Odcl - Le ru<ld;1t at. dc-cnt dia. une mince 
broclltir0 Qul d'l t da:cr des em lro.'14 de 1900 et qui lut 
~tée i:ur X&rler H&>érllllUlS, Bruxclle.s. Ce: te deo<:Mptlon 
aavour<".IS(! est due ' la plume de Cami1Je Le!ll(lon:er; elle 
d<?:utc ainsi • • Au bord des Jaunos howes descendues 
par ks poldrrs hollandab de la t riste mrr du No:d. s'èrl· 
l ""lt. li 1 a que q e vtnrit ans - <"al" dtpul.S. l"Obtentatotre 
m urut!cence des ~dl~:es a gœmétrtsé rn pettée.s rectt11-
illet. ce coin savoureux du vteU An> ers flamand un qu3l'
tlcr d m rt: rt ck> péch d \Olu a~x nxt'$ de.s mariruers 
eL A • emu1te R'l eu , 1e dc::s t:oules. m n;{e~es d e sève bu .. 
rn.alne 1 

Ceci est du Lcmon.n e1 Jeune; ce R1ddyk se tromalt dQJlc 
devan la 1 lelll • Hiie. le 1 ·ng de l'Escaut 

N011.1 rtmercionJ tel Il 8 '1orgnhout , qua nou.J a co,•rz
numfa?U la brod1urr du11t 1rnL.s at'On .s tiré le.s Irones Ci
d~uur 

- Pour J F .. à pro).)08 de • ch.le • - PluSiturs étymolo
at(".I ont t t<· pru~a. ml•tlnn t. tour à tour à contr1butiou 
dl!S 'foc1thl s d'u11glnc olkmnnd(' c M"hlck-tenuc) ou espa 
gnole <rl11c~pt\tll > Auc11ne Cf'J,end s nt. ne satU!dil pleu-e·
m r;t e t pou r fos 01r11lem11: outt 1a5, la dê"r.vatJon de cJuc 
rt W Ull'OM ue 

OiOM dooe u nol Jt tou.r, u~;poflu une petite p:erre a 
l\d1f1re lnaf'l10.c. chic n nuiall t té d 'nbOrd qu'une sunpic 
lnt<tJ<c"l~n. IA>Ut romme oh 1 oil! t·h ' aie J ouf 1 fi 1 hela• ' 
holà ciiut 1 ch rllc • Ne Son ortç·ne se oonfon<!raJt de la 
aorte. av.r rcllc l!.u angnRe I• plus primiltl Aiouwns que 
auJourti IJ• t noo1e le rnoL • rh!e 1 est parfo1.S employé 
1ntl:fJ«Uve-mf"nt t·n \'oyage vous rencontrez un amt et 
•OWI lui lndl'1 """ un restau rant o ù l'on dine bl•n et à bon 
compte li r épond eus;, tô' • Chic t j'y OOUI~ • • Cette ac. 
~Pll•.a1 n 'est enrc;;lStrée par aucun dlctloll1l.alre? o·ac-

corn. maui auc..n n eat complet 1 Il n'Steralt l ttabUr 
ment, de sunple tnterJecUon, 1 chic • • t de•enu ~ 
vement &Ub&tanut et MlJt<:tU; m&ll cette qU<lltlon n 
plutbt de la sémantique - Eag PlttlllclcZ, Ando'lect. 

- Pour JI . w - L'Acad~mle dit dhJOrCtr 4'a
qu'Un. ~ même A f'l'anu, Bour;et. etc Lei auteun 
anCU'M, Cbalt'aubrland. llos3uct. dluJent cll\-orctt • 
sans d Les ~mmalrlena admettent les doux. 

- Pl'.lur G1bson - Oe qul est le mot : • Paria n ut 
une me.se •' On l'a ttribue ctntralement à Henri IV 
a dit qu'il kaft plutbt de aon mtnlstte Sully ou ~ 
Fr&DÇ<ll.S d'O. membre du Tit.n IJllrtL ~- Mtmolns 
comte de Brk=e, l"a ttrlbue!lt au rol. DUlla IÇU~ment 
leur ediUon de 1719 

- Pl'.lur M a J B •• ~omur et Il 1. au auJet des 
tt armurl'S - •La atmt'à •. PIU' Mal.ndron Q ..... anun.. 
tcur Bibllotb~que des lk'aUX·ArU ltrta bcauJ, 1 Clltal 
du Ma.-.ce de Io f'Oll• de Hal •. ~tlon 1897. Lecomte. 
scr\·ateur RL~ Muat t" d~ l'Armtt. 1 Les arme. en u.sagc d 
l'armo<e bt'lge l 18J~l910J •. Lrs deux P'•mlero peu\ent 
trouver d oc°"'1on 15-20 Ir., le tro•sit me ae trou\'e a 
Ltbraù 1e mihtRlJ c rur Hobbtma - o. i11vb11tur 

Pout J. B Namur et Il L. - l::nco1t- que1quc,a u 
d ounagcs 1tur le~ n2 mf'.s, urs •ntére."'&\nLa paur Ira coll 
tionneurs d ·armes mockrnes t.. Lt'<'Ornte. c Lee ann 
portat1\'es d1·s t1'011J>f'• bdgea c!•• 1830 Il 1910 • !Brux 1910 
C'omm M Bottct. • L'àim< bla11ch" de guerre rrança 
au XVCTk siecle • Paris 19101; Id • Monographie de l'a: 
blanche dcb aimées lranç11l•ea • 11789-18701 <P11.rlaJ, l 
• Mo11ograph1• de l'arme à leu PQrteth·e clt·a atméea t 
cab= df 1718 A nos loura • 1Pa1·ls1, - M G 

- Pou1 !11/lt 8 M li y a tu de nombrelliea po1e!Olqu 
au sujet de l'OrthOifllpne d·i nom d~ la C1t1 Ard•nte 
est tombe rmakmtot d'acord rur l"aectnl at.iu et l'on 
• Llér~ • re qui e$t d "allleun conforme à la prononc!&tl 

- Pour Amat<'1'r dt mUl1qut - l"tlll< ~lendeluohn
tholdl a tcrtt quatre sonates pour phno dont trois le'Jl 
ment on: fté éd!téea par Petu1. •ot V, op lOt Elleo IOA 
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-emen1 Joutes. •Iles elUgent de la 1 lrtuOSlU! el de 
il.allon O:l y remarque d~ q'uwr.ta de premier 
1 élé1r.>nœ lt goQ~ la cL"U"té la a!l cU de la ron· 

A:u: undancca vers le romantll11le. U u.aoc:1e un 
clasalqUe. Dam Jne lettre tcn:e le XI llOllt 11148. 
ami et admlra'cur Robe!"\ Schuman.> Il conaldtre 

comme un ttre miraculeux. un grole pur et 
dlrtn - F F-L 

W" C. V. J - Je vous reoommand. le line cle Brr-
Dlet<rlcn. c Le o.kl pour tous • <Coll Plamma. 

c Le &kl par la tt<"hnlque moderne •. par Halbbtrs 
enbrtlnn. t'dlté par Arthaud. Grenoble - M T. B. 

ur P D v .. Ga•d - Tres bOnne grumma1re rc<X>m· 
po.r de nombreux prof-un· Dr c De a~re 

Pl<> N<derlandscho •Praak kumt .o Ten dlenste van 
delb&llr en het norm:i.alondcrw\Js ln Bclg!st-he acb<r 

Drudt 1, IM pp. 9 tr. Antwen-.en, Nrdtrlandoche 
el 1930 - N G 

G de B - R~et.s, mals eommes tores de 
, Voyt'2 "'ponse à L. B. 1pe.ge 401J . 

. fume% plus 
cute manie en 11u1t Jours et uul...s plw •Cl" a· 

Totre anient.. - J'indique gratis proct~ facile 
DALT. 1~ bOllleTard Salnlo-MJchel I~. Bruxcn .. 

l.<llirt t1 11 - C'est en juin 1933 que Mme COcue 
quit~ la Comk!le-Fnulçaise, aprb a1'0lr Joué Clo

dernl~re fols. c li tallait Qu:tter la Comt-<he. a1"&1t.-
nuus n'tlvoru plus rien à nous d1re ... • 

r ('Ont4#11C1c ma btll~-mert. - Jt ne oonna.15 pa.s 
tudcs tn ce Ql..1 oo!l<'eme les Jl'llx de cartes en ~ 

au brk:te Il <St admis ., 1'une le\ tt • claqutt • 
pluo t•re oonsullée, è molnS de cuconstances &pé

déllnles Chaque levée Jo.: eue ramaaaee ~ 
la l.Abl lace tn dcs.soua par un )ourur du c6:t 

faite. elle est c claquée • quand la main du )Olleur 1 
•onnée Voir 1 cc &ujet c Le Code International du 

-. artlt1P4 2l et 2l Pllrta librairie Pion. 1P32 -

r .ttn1tur1er On a toujours le rtrolt rte s'en· 
ln U1:1on étranicre; on y entre lftM oondlUon. 

l'(lllr ~>rnlr oil der. li faut ttrc dt nallcmaUtc 

M rc1 poia le rensciiucment cor.e<:r· 
carte 16ok'l:l<l~e • tlOl4 en avons la.t P<Ut à l 111-

E n K0<1<tl0c1Ç ~1uc1 poui •-otre olfre. 
an>llll lalt part à 1 c ~mplc,é 1an~ pu riche • 

ur R. K .) - Out li t:Xl!ste Unl' 1(-Cltté ûCll mmee 
lat1on P•tllot1qutt d ent1'Hde des mc1nb1c11 dl' i'Ordre 

d li • !ondée • n 19~6 Sléll• rue t:<lm Tolle-
100. A 111 uxel11~ II COtlSBllOn annurlle 20 Ir pour 

Son bu• r("SMrrri. et n·ntorrrr le.a Uf'tlS de 
t<!t exa.an1 en re lrs membres Utu:air .. tt les dC· 

1 Ordle de Ucpold n. - Fred l'andtrhc~den 

de tO.drr de Ltopold Il, 2S2 rur de tlnlcadant. 1 
Q. 

L. R Jl Le 1>r.:eramme ~ connai.a:mces ex1 
l'examen l rA M peut être obl<nu a.tprb de l'E: at 

de l'Ai~llllUtlQUt Verstr 4 francs nu compt• ch"' 
taux 2~ <49'1 rn 1p(r(1frnnt ~u.r 'r tu'on d 1 Cht• e 

recevoir progMlmOlf" d~ t'P}:JllnP on~ura • Con
tanlunent l'~l!" ""'" 1939 de c LA\ lateur belge • 

5 lranca. - N T B, 

1 

ENQUETES 
cammerc. ou pr1ne.. Dems.rches pM!blea. Venez noua 
trouve.r pr Rechtrcbea toutes~ Suntlllances Jour et 
llll!t. prd~ FUatur""' OOnstat.s. Dlmrca, Er.quêtes 
dJscliUa en •ue marlqe. Co=lt. grat.. Cabinet. Bruxellaa, 
19. rue Luxtmboul'i. 9 à 12 et 14 à 19 h. Tél 12 08.19. 

ON DEMANDE 

- En cas d'11Cc1dent sun·enant par l'emploi d'une ecilclle 
cmprun~ ou louée, quelle est la rtspousabUl•~ du loueur 
ou du p~lellr 7 - L. W. M. 

- Ma aœur fait des tlilcles à l'Eciok narmale d Arlon et 
ene clélr•ralt. pour .. dernlere llllllte C't ensult.e pour <Ion
nu sea coun. l'«'~olr oo écban\lllona de caoutchouc. de 
rot.on. de c:banvre. de verre, de eole naturelle. da prc<! t 
brut au produit f:nl E5t-<:e trop dell13lld<r 7 - Jl>I A P. H. 

- Qui pourrait me renseigner aur c I.c:s effets <le la dll
valuauon du franc en 1935 », donc mo r.nu1gncr et even
tuellement, mo désigner des brochures ou Journaux tral1'!.llt 
œ sujet? - J , D., Boitsfort . 

- Des con!érenccs sur la mcthOde de t u Cloue or:-.ems 
enrore lieu 7 O~ ! Smon. y a-t-U encore des d ., "S <le 
M- Cou~ Qui pratiquent sa méthode sur 1es 1JU1lade'? -
lf K Il 

- Vers 1 an 1500. un chanœne de &!n:..-0 d1L à Bru· 
xelles. du oom de Jer6me Buahe;d<-n. cumulai ses tonc
tiOll> avec œllc3 de chanome à Llé;;e. à Cam~ml 11. à Ma
Unes. Ces dlv•n c benttlces ecclCsla.•llQuts • permlrmt au 
chanoine Buaheyden d• talJ"e de multlples b.;,m1es œuvres. 
A sa mort. tn 1517. 11 légua des Somm"' consldérnbles pour 

, 
• 

CRÉD IT 
ANVERSOIS 

Soclélé Anonyme 
fondée en 1898 
Reqlstre du Commerce 
Anvers N• 1289 

SIEGES: 
ANVERS : COUPTE RUE OE L'HOPiî AL 36 
BRUXELLES : A VENUC DES ARTS 3C 

AGENCES DANS TOUTE 

LA BELGIQUE 

BANQU E 
BOUR SE 
CHANG E 

PARIS RUE DE LA PAIX 20 

LUXEMBOURG : BOULEV JI.RD ROY AL. 5~ 

....... 
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L'HOTEL METROPOLE DE LA D 1 PLO MATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET 
LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

L. lieu ff ren4es-vovs det personnalitil t. plus m.niu111te1 DE L'INDUSTRIE 

fonder à L<lu\-aln un colltge QUI devalt PQrUr son nom. mai.t qUl fut IUJ'l()ut ooonu aoua le tu,. • OolJecium tfWn.. sue •• PBJ'C41 qu'on devait y 0"4elin•r le llJ'OC, Io lat.ln et ... l'hébrelL 
Un d"3 doctes lcc:eura de P. P1 pourra!HI me dlre: l. ai ce collège ae continue sous une autre !orme; 2. 61 l'hébreu contlnue à ~tre en1e1in~ a Lo1mun; 3 &!. pour l'enaet.anement donné au d1t collège. aux XVIe et XVIIe S:ècks. on se servait plu.& pa.rJ.icUIJ• rement de la langur française; '- en.!tn al la toi aur l'emploi du flamand a m<>dill' "" vo:ontts du testak\11'7 Merd lnllnlment. - Ed G 
- Un amateur de chlcn fox-tcrner à pcl!s d11r• pourraltU me donner le standard de cette race ou tout au moms m'lnd quer oil Je pourrais é\entuctem<nt me le procurer? - A. C. H 

- En pœsaslao d'un tas de U\TC$, le •oucln>la les fChan. iier poor dea numéros de • Oonfcrtnclu •• Annulca •.• eon. fertnces et Théàtro • Q· 11d ! - .11 M M 

MesdamC's, Messieurs, 
Pour vos POSTICHES, , 

A!JREl:!SEZ VOUS 

à la Maison GILLET 
99, boul- Em. Jacqmain, Bruxelles 

- Je voudrai.s m'occuper de reliure en amateur Ou pounala-Je me procurer le maté11c!I nétts.:aire 7 - L lt IJ• 
- Quelqu'un p0urra1t·ll me trucer lin bref. hllltonque de l'omnibus ? - J .•• \f C 

- Je poMt'de un portrait do chf\ al >lgne OUya 1851, mai. je n'a' jamais entendu L>Arl~r ât• ce peintre QUI> - RB. B 
Un 1('(' ~ur powra.t-U me t n."Jeltrn r sur 1a fondation Em!le Journaux ? Eli•· <kilt a\uir t té créee en IBM. ou U y a eu cette année-là, ...n Ju ilé tll l'honne"' du Utulaire. Je p:;acd(! une pJaqucttr t"n brrnze q .... perte en ex('rgue c 1' ond 't.on Dnth Joun ctU.'< '888 • A D 9 

Le bon annuner 
• ••••••••••••••• 

<One bou~ d'armurler. - Entre un cUmt.> 
u: CLIENT. - 14onateur, Je YoudB.ls un re~ c·est•-dt-.., paa un revolver, un platO!e\, un machtn ma tique ... un c brontngue •. quoi 1 c·eat pour ma I· Cette rœse-la elle veut toujo11n mettre trop de sel le !rloot, \'OUI comp~ c·- d~l.Bllt à la rtn. Je lui al <fü : c La prochaine Iola que la aoupe sera trop salée, Je te ferai ton al!atre. et J~ n'ai qu•u mol o Donntz-mol quelque ch00<1 de bon 
L'ARMURIER - Bien mons1e11r Q,1el qllbr< 

voua? 
I.E CLlE.'l'.l - Oh 1 un Ion calibre. Ces~ Wle 

1 OOnleQU'!nte 1. 
L'ARMURIER llut preoentant la chooeJ - Vot !en votre alla1.rt .• < e<t41-dire l'al!atre de voae f !le J he ! .. Mats conna1SSCz.vous le fonc11onnement me ? Non Je ni. \'OUS l'Uldiquer <ll lui montre mieux la (açoc d'uaoer da pl.;:olet.> Là 1 c·eat MalDt<·nant. Je vala vous 14' charger 
LE CLIENT - Mercl et au ~ol.r 
L' AR..\ftiRIER. - Au revo1r. et bonne cnanœ 
Le client sort. mala d1x mlnutea se 'llont a peine qu'il fait à nouveau trrupUon dana la bout!~"" CeU. li semble mtcontent 
LE CLIENT - Je ne 181.b paa ce qu·u a. vo:.re p ma.!a Je n'a! jamaia pu le fal.re parll.r. 
L'ARMURIER - vous l'avez ""53.YC. clejt 7 
LE CLIENT - Oui. la aoupe etait trop ~e. 1 OT'dlnalre, mals j'ai eu 1>nu !aire comme voua montre et appuyer le toutea mes forces aur la 11 revolv.r, Il n'ffi est riel' sorti du tout. de ~ Q~e l'air dlln ~ile, c'est nxant • 
L'AR.'\IURlER - Monskur. ,·oua m·etvnnez Mo l'arme !Aprta l'avo1r examin~ J P. .. rbleu l Je m'en VOUS 1 &HZ la!Mtt au Cra:> d'arrêt fl faut ~r le comme occt ; en.suite. voua sai.~,..... le pistolet ci. 't taçon. en appuyant la crœae 
D<:mOn&tratlon. Le cllmt a compru Il remercie el 1 va - Otx n•>U\.'ellet' minutu aprea tl reparait. dcsappo 
l.E CLIE:'\T - O..Cidtm<-ni.. c ut de la salet~ lfU<' • m·a\eZ. \·endut 
L'AR..\l\JRIER - Comment! 1 n est ~ pan.I e!l.."O. 
LE c UE:-.·r 51, JI ""' p:iri l mai.. a c<l«e mal&tt me." dforts pour bien 1,.•ist r t'ai ure tolllCS Ir.a ballc-a 

rtsultat 
L AR.\ll!RIFR Mat:. oonunent d1aD1< "'n-vous ra 1 Le c1l1 n1 m<'ntrt" rorr:ment U a Ca1t 1 MaUI cc n'est c~la Vou' vun mal Vo.b commcn• U faut faLtt 10<m atnllon Esôa1 10' 1 du <:Ier" • :-;on \OUI n'i e ta pa.s m ccmme ctta ([..( cl.c-n1 ~·, Horc-" tti noUH':ft'J d~ 1'1mUer 1 

PY.-... tcntz \:ou.~ ft.cs trop marad.ro.t • voi.11 o •r- Yern mat;, a rien du toJI &eu! . l• v~ aller avtt vnu 
lb ionent. 

Bcrnard GERVAISE 

tJ es m.1niJ.~th noo ~••'i<rn ne tOnl p;u rendu...) 


